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Ce Volume excédant la grofleur ordinaire » 
j’ai jugé à propos de te divifcr en deux , 
pour la fotisfaéhon de ceux qui aiment lcf 
petits Livres : ainfï il faudra relier ce ffr 
cond Titre devant la Page 405. 
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TRAITE’ 

•* ■ D* E ■ 

P A I X , 

' > . i j - • ; -• >. f i. * . w <t j ' 

Conclu entre Louis XIV. Æc* France J 

, • k i r * 

les Seigneurs Etats -Gêné-' eux des 
Provinces - Uwftf des Plus -Bas. A? 
Nimegtte . le \o., A ont i 6 j 8 . 

< i ' 1- r- . . ; 

A U nom de Dieu le Créateur 5 à tous 
préfens & à venir , Soit notoire. 
Comme pendant Je cours de la Guerre 
qui s’eft meiie depuis quelques années 
entre le très-Haut , trés-Excellent & très- 
PuifTant Prince Louis XIV. parla Grâce 
de Dieu Roi Très-Chrétien de France &de 
Navarre , & les Seigneurs Etats Gene- 
raux des Provinces- Unies , SaMajeftéauroit 
toujours confervé un lincere defîr de rendre 
auxdits Seigneurs Etats fa première amitié , 

& Eux tous les fentimens de refpeét pour fa 
Majefté, & de reconnoiflance pour les obli- 
gations & les avantages confiderables , qu’ils 
ont receu d’elle & des Roys fes Predecefleurs. 

Il eft enfin arrivé que ces bonnes difpofitions 
fécondées des puifians offices de . très. Haut, 
rrès-Excellent & très-Puiffant Prince le Roi 
de la Grande Bretagne , qui durant, ces tems 
fâcheux , quand prefque toute la Chrétienté 
s’eft trouvée en aimes , n’a celle de contri- 
buer par fes Confeils & bons avertiflemens 

au . 
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40 6 Traité de Paix 

✓_o aufalut & au repos public , auraient porté 
10 Août** Majefié Très- Chrétienne,, & lefdits Sei- 
gneurs Etats Generaux , comme aufli tous 
les autres Princes & Potentats qui fe font 
intereflez dans cette Guerre , à confentir que 
la Ville de Nimegue fût choifie pour y trai- 
ter de Paix. Et pour y parvenir S- Majefté 
Très Chrétienne aurait nommé pourfes Am- 
balfadeurs Extraordinaires & Plénipotentiai- 
res le Sieur Comte d’Eftrades , Maréchal de 
France , & Chevalier de fes Ordres , le 
Sieur Colbert , Chevalier , Marquis de 
Croifly, Confeiller ordinaire de fonConfeil 
d’Etat j 8c le Sieur de Mêmes, Chevalier, 
Comte d’ Avaux -, aufli Confeiller en fes 
Confeils : Et lefdits Seigneurs Etats Gene- 
raux le Sieur Hierofme de Beverning ; 
Seigneur de Teylingen , Curateur de l’Uni- 
verfité à Leyden , ci-devant Confeiller 8c 
Treforier General des Provinces Unies ; le 
Sieur Guillaume de Naflau , Seigneur d’O- 
dyck , Cortgene , &c. Premier Noble , & 
reprefentant la! Noblefle dans les Ëtats-$rau 
Confeil de Zelande ; 8c le Sieur Guillaume 
d’Haren, Grietman dli Bildt , Députez en 
leurs Aflemblécs de la part des Eratsd’Hol- 
lande, Zelande, &c. lefquels Ambafladeurs 
Extraordinaires & Plénipotentiaires deüe- 
ment inftruits des bonnes intentions de leurs 
Maîtres , fe feraient rendus en ladite Ville 
de Nimegue , où après une réciproque com- 
munication des Pleins-pouvoirs , dont à la 
fin de ce Traité les Copies font inférées de 
mot à mot , feraient convenus des Condi- 
tions de Paix & d' Amitic en la teneur qui 
s’enfuit. 

I. Il 
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I. 11 y aura à l’avenir entre Sa Majefté 
Très-Chrétienne & Tes Succefleurs Rois de 
France & de Navarre , & Tes Royaumes 
d’une pari , & les Srs. Etats Generaux des 
Provinces Unies du Pais- Bas d’autre > une 
Paix bonne , ferme , fidele & inviolable , 
& cefleront enfuite & feront delailfez tous 
a&es d’hollilité de quelque façon qu’ils foienc 
entre ledit Sr. Roi & lefdits Srs. Etats Ge- 
neraux , tant par Mer & autres eaux , que 
par Terre , en tous leurs Royaumes, Pais, 
Terres, Provinces & Seigneuries , & pour 
tous leurs Sujets & Habitans de quelque qua- 
lité ou condition qu’ils foient, fans exception 
des Lieux ou des Perfonnes. 

II Et fi quelques prifes fe font de part ou 
d’autre , dans la Mer Baltique ou celle du 
Nort , depuis Ter Neufe jufqu’au bout de 
la Manche dans l’efpace dequatre femaines, 
ou du bout de ladite Manche jufqu’au Cap 
de S. Vincent dans l’efpace de fix femaines , 
& delà dans la Mer Mediterranée & jufqu’à. 
la Ligne dans l’efpace de dix femaines , & 
au delà de la Ligne & en tous les autres en- 
droits du Monde dans l’efpace de huit Mois , 
à compter du jour que fe fera la publication 
de la Paix à Paris & à la Haye , lefdites prifes 
& les dommages qui fe feront de part ou d’au- 
tre , après le terme préfix feront portez en 
compte , & tout ce qui aura été pris fera rendu 
aveccompenfacion de tous les dommages , qui 
en feront provenus. 

III. R y aura de plus entre ledit Seigneur 
Roi , & lefdits Seigneurs Etats Generaux & 
leurs fujets & habitans réciproquement , une 
finccre , ferme & perpétuelle Amitié & bonne 

cor- 
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167$. correfpondance , tant par Merque par Terre, 

lo Août en tout & P al tout lant dedans 4 ue dehors 
l’Europe, fans fe rcflentir des offences ou dom» 
mages , qu’ils ont receus tant par le pa(Té qu’à 
l’occafion defdites guerres. 

IV. Et en vertu de cette Amitié & cor- 
refpondance , tant fa Majefté que les Seig- 
neurs Etats Generaux procureront &. avance- 
ront fidelemenr le bien & la profperité l’un 

" de l’autre , par tout fupport , aide confeil & 
aflirtances réelles , en toutes occafîons & en 
tous temsi & ne consentiront a l’avenir à au- 
cuns Traitez ou Négociations, qui pourroient 
apporter du dommage à l’un ou à l’autre , mais 
les rompront 8c en donneront les avis récipro- 
quement avec foin & finceritéaulïi-tôt qu’ils 
en auront connoifTance. 

V. Ceux fur lefqucls quelques biens ont été 
faifis & confisqués à l’occafion de la dite guer- 
re , leurs Heritiers ou ayans caufc , de quel- 
que condition ou Religion qu’ils puittfent être, 
jouiront d’iceux biens , & en prendront Ja 
pofleflion de leur autorité privée & en vertu 
du préfent Traité , fans qu’il leur foit befoin 
d’avoir recours à la Jullice» non obftant tou- 

„ tes incorporations au Fifc , engagemens < dons 

faits , fentences préparatoires ou definitives 
données par defaut & contumace en l’abfence 
des parties, & icelles non ouïes, Traités, 
Accords, & tranfaéf ions , quelques renoncia- 
tions qui ayent étémifes efdites tranfaélions, 
pour exclure de partie defdits biens ceux à 
qui ils doivent appartenir , & tous & cha- 
cuns biens & droits qui conformement au pre- 
fent Traité feront reftituez, ou doivent être 
réciproquement aux premiers proprietaires » 

leurs 
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leurs hoirs j ou ayant caufe, pourront être g 
vendus par lefdits proprietaires , fans qu’il ^ V 
foit befoin d’impetrer pour ce confentemenr 10 ‘ ' 
particulier. Et enfuite les proprietaires des 
rentes qui de la part des Fifcs feront conftituez 
en lieu des biens vendus , comme auflî des 
Tentes & allions étant à la charge des Fifcs 
refpeCtivement , pourront difpofer delà pro- 
priété d’icelles par vente ou autrement , com- 
me de leurs autres propres biens. 

VI. Et comme le Marquifatde Bergues- 
op-zoom avec tous les droits & revenus qui 
en dépendent , & generalement toutes les 
Terres & Biens appartenans au Sieur Comte 
d’Auvergne , Colonel General de la Cava- 
lerie legere de France , lefquels font fous le 
pouvoir defdits Seigneurs Etats Generaux des 
Provinces-Unies , & qui ont été faifis & con- 
fifquez à l’occalîon de la guerre , à laquelle 
le prefent Traité doit mettre une heureufe fin, 
il a été accordé que ledit Sieur Comte d’Au- 
vergne fera remis dans la poflèflion dudit Mar- 
quifat de Bergues-op-zoom , fes appartenan- 
ces & dépendances , comme aulfi dans fes 
Droits, Allions, Privilèges , Ufances, & 
Prérogatives , dont il joüilToit lors de la dé- 
claration de la guerre. 

VII. Chacun demeurera faift & jouira ef- 
fectivement des Pais, Villes & Places, Ter- 
res , Iles , & Seigneuries , tant dedans que 
dehors l’Europe , qu’il tient & pofiede à 
prefent , fans être troublé ny inquiété directe- 
ment ny indirectement de quelque façon que 
ce foit. 

VIII. Mais Sa Majeftë Très-Chrétienne 
voulant rendre aux Seigneurs Et . ts Generaux 

S fa 
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if) 7 8 . prenaiere amitié , & leur en donner une 

JoAout P rçi,ve particulière dans cette occasion , les 
remettra immédiatement après l’échange des 
Ratifications dans la pofl'eflion de la Ville 
de Maeftricht , avec le Comté de Vroon- 
hof , & les Comté & Païs de Fauque- 
mont ,. Daalhem , & Rolleduc , d’Outre- 
meufe,. avec les Villages de Rédemption .» 
.Rancqs S. Servais > & tout ce qui dépend de 
ladite Ville. 

. IX. Lefdits Seigneurs Etats Generax pro- 
mettent que toutes chofes qui concernent l’e- 
xercice de la Religion Catholique Romaine, 
& la joüiflanco des Biens de ceux qui en font 
profeffion feront rétablies & maintenues fans 
aucune exception dans ladite Ville de Mae- 
ftricht & fes dépendances, en l’état & com- 
me elles e'toient réglées par la capitulation 
jde l’an i6}Z. & que ceux qui auront été 
pourveus de quelques biens Ecclefiaftiques , 
Canonicats , Perfonnats , Prévotez & au- 
tres bénéfices y demeureront établis , & en 
jouiront fans aucune contradiction. 

X. Sa Majefté rendant auxdits Seigueurs 
Etats Generaux la ville de Maeftricht & Pais 
en dependans , en pourra faire retirer 8c em- 
porter toute l’Artillerie, Poudres, Boulets, 
Vivres & autres Munitions de guerre , qui 
s’y trouveront au tems de la remife ou refti- 
tution d’icelle, & ceux qu’elle aura commis 
à cet effet feferviront , fi. bon leur fetnble, 
pendant deux mois des Chariots & Batteaux 
■du Pays, auront le paflage libre tant par eau 
que par terre pour la retraite defdites Mu- 
nitions , & leur fera donné par les Gouver- 
neurs , Commandans , Officiers ou Magi- 

ftrats 
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ftrats de ladite ville, toutes les facilitez qui 1678. 
dépendent d’eux pour la voiture & conduite 10 Août 
defdîtes Artillerie & Munitions î Pourront 
auffi les Officiers > Soldats, Gens de guerre, 

& autres qui fortiront de ladite Place en ti- 
rer & emporter les Biens Meubles a eux ap- 
partenans 3 fans qu’il leur foitloifible d’exiger 
aucune chofe desHabitans de ladite Ville de 
Maeftricht & des environs , ny endommager 
leurs maifons , ou emporter aucune chofe ap- 
partenante auxdits Habitans. 

X I. Tous Prifonniersdeguerreferontde- 
livrez de part & d’autre fans diftindion ou re- 
ferve & fans payer aucune rançon. 

XII. La levée des Contributions deman- 
dée par l’Intendant delà Ville deMaefiricbt 
aux Pays qui y font fournis , fera continuée 
pour tout ce qui reliera à échoir jufqu’à la 
Ratification du prefent Traité , & les arre- 
rages qui refieront feront payez dans l’efpa- 
ce de trois Mois après le terme fufdic dans 
des termes convenables & moyennant caution 
valable & refifeante dans une Ville de la nomi- 
nation de fa Majefté. 

XIII. Les Seigneurs Etats Generaux ont 
promis & promettent > non feulementdede- 
meurer dans une exaéle neutralité , fans pou- 
voir affifter dire&ement ny indirectement les 
ennemis de la France & defes Alliez, mais 
auffi de garantir toutes les obligations 3 dans 
lefquelles l’Efpagne entre par le Traité qui 
interviendra entre leurs Majeftez Très- 
Chrétienne & Catholique , 8c principale- 
ment celle par laquelle ledit Seigneur Roi Ca- 
tholique fera tenu de garder cette même neu- 
tralité. 

S 2 XIV. Si 
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i <£78. XIV. Si par inadvertence ou autrement il 
lo Août furvenoic quelque inobfervation ou inconvé- 
nient au préfent Traité de la part de fadite 
Majefté, ou defdits Seigneurs Etats Generaux 
& leurs fucceffeurs , cette Paix & Alliance 
ne laifTera pas de fubfifter en toute fa force, 
fans que pour cela on en vienne à la rupture 
de l’amitié & de la bonne correfpondance : 
Mais on reparera promptement lefdites con- 
traventions , & fi elles procèdent de la faute 
de quelques particuliers Sujets, ils en feront 
feuls punis & châtiez. 

XV. Et pour mieux afliirer à l’avenir le 
Commerce & l’amitié entre les Sujets dudit 
Seigneur Roi & ceux defdits Seigneurs Etats 
Generaux des Proviuces- Unies des Pais- Bas , 
il a été accordé & convenu , qu’arrivant cy- 
après quelque interruption d’amitié ou rup- 

. ture entre la Couronne de France , & lef- 
dits Seigneurs Etats defdites Provinces-Unies 
( ce qu’à Dieu ne plaife ) il fera toujours 
donné fix mois detems, après ladite rupture 
aux Sujets de part & d’autre , pour fe -retirer 
avec leurs effets & les tranfporter où bon leur 
femblera , ce qu’il leur fera permis de faire, 
comme aufli de vendre ou tranfporter leurs 
biens & meubles en toute liberté, fôns qu’on 
leur puiffe donner aucun empêchement , ny 
procéder pendant ledit tems de fix Mois à aucu- 
ne faifie de leurs effets , moins encore à l’arrêt 
de leurs Perfonnes. 

XVI. Touchant les prérenfions & intérêts, 
qui concernent Monfîeur le Prince d’Oran- 
ge , dont il a été traité & convenu fepare- 
ment par Aéle , figné ce jourd’hui , ledit 
écrit &: tout le contenu d’icelui fortira effet, 

c ' & 
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& fera confirmé , accompli & exécuté fé- 
lon fa forme & teneur , ny plus ny moins 
que fi tous lefdits points en general , ou chacun 
d’eux en particulier étoient de mot à mot infe- 
rez en ce préfent Traité* 

XVII. Et comme fa-Majefié & les Sei- 
gneurs Etats Generaux reconnoiffent les puif- 
fans offices que le Roy de la Grande Bretagne 
a contribués inceflamment par fes Confeils& 
bons advertiffemens au falut & aurepos pu- 
blic , il a été convenu de part & d’autre , que 
fadite M. Britannique avec fes Royaumes , foie 
comprife nommément dans le prefent Traité 
de meilleure forme que faire fe peut. 

X V III. En ce prefent Traité de Paix & 
d’ Alliance feront compris de la part dudit Sei- 
gneur Roy Très Chrétien , le Roi deSuede 9 
Je Duc de Holftein, l’Evêque de Strasbourg, 
&le Prince Guillaume de Furftenberg , com- 
me intereffez dansda. préfente guerre: en ou- 
tre feront compris, fi compris y veulent être , 
le Prince & la Couronne de Portugal , la Ré- 
publique de Venife j le Duc de Savoy e , les 
treize Cantons des ligues SuifTes , & leurs Al- 
liez, l’Eleéleur de Bavière, le Duc Jean Fré- 
déric de Brunfwic-Hannover, & tous Rois, 
Potentats, Princes & Etats, Villes & per- 
fonnes particulières, à qui S. M. Très-Chré- 
tienne, fur la réquisition qu’ils lui en feront , 
accordera de fa parc d ? être compris dans ce 
Traité. 

XI X. Et de la part des Seigneurs Etats 
Generaux , le Roy d’Efpagne , & tous leurs 
autres Alliez, qui dans le rems defix Semai- 
nes ,r à compter depuis l’échange des Ratifica- 
tions , fe déclareront d’accepter la Paix > com- 

S 3 me 
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i, 5 ’ 7 g me aufli les treize loüables Cantons des Ligues 
To j 'iSuirtes , & leurs Alliez & Confederez , la 
Ville d’Embden, & de plus tous Roys , Prin- 
ces & Etats, Villesperfonnes particulières, à 
qui les Seigneurs Etats Generaux, fur lare- 
quificion qui leur en fera faite , accorderont 
de leur part d'y être compris. 

X X. Ledit Seigneur Roy & lefdits Sei- 
gneurs Etats Generaux confentent, que le 
Roy de la Grande Bretagne comme Média- 
teur , & tous autres Potentats & Princes > 
' qui voudront bien entrer en un pareil engage- 
ment , puiflfent donner à Sa Majefté & aux 
dits Seigneurs Etats Generaux leurs promettes 
& obligations de garantie de l’execution de 
tout le contenu au prefent Traité. 

XXI. Le préfent Traité fera ratifié & ap- 
prouvé par ledit Seigneur Roy , & lefdits Sei- 
gneurs Etats Generaux : & les lettres de Rati- 
fication feront délivrées de l’un & de l’autre en 
bonne & deue forme , dans le terme de fix Se- 
maines , ou plutôt fi faire fe peut , à compter 
du jour de la iîgnature. 

En foy de quoy Nous Ambattàdeurs fufdits 
de Sa Majefté & des Seigneurs Etats Gene- 
raux , en vertu de nos pouvoirs refpe&ifs > 
avons efdits Noms ligné ces prefentes de nos 
Seings ordinaires > & à iceux fait appofer les 
Cachets de nos Armes. A Nimegue le dixi é- 
me jour du Mois d’Août milfix cens foixantc 
& dix-buit. . Et oit J igné , 

(L.S.) Le Mareschal U’Estrades. 
(L.S.) Colbert. (L.S ) De Mesmes. 
(L.S.) H. van Beverning, 

(L.S.) W. de Nassau. 

(L.S.) W. van Haren. 

A R- 
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ARTICLE SEPARE'. 1 678 . 

touchant Mon fleur k Prince d' Orange. io Août 

/^Omme enfuice de la guerre, qui depuis 
quelques Années eft furvenuë entre le 
Roy Très Chrétien, & les Seigneurs Etats 
Generaux des Provinces Unies des Pais-Bas , 

Sa Majefté a fait faifîr tous les Biens apparte- 
nans à Monfieur le Prince d’Orange , tant 
ladite Principauté , que les Seigneuries & 

Terres fituées en France, & en a donné les 
revenus à M. le Comte d’Auvergne, qui en 
jouit encore prefenrement, & que par la grâce 
de Dieu la Paix a été rétablie par le Traité 
conclu ce jourd’hui , & qu’ainfi tous les fâ- 
cheux effets de la guerre doivent ceffer : Sa 
Majefté a promis audit Sieur Prince , & pro- 
met parcet Adte feparé, qu’immcciiatement 
'après les Ratifications échangées ,Elle fera le- 
ver ladite faifie, & fera remettre ledit Sieur 
Prince dans la pofleflion de ladite Principauté 
&des Terres qui lui appartiennent en Fran- 
ce > Franche Comté , Charolois » Flandres , 

& autres Pays dependans de la Domination 
de fa Majefté, & dans tous fes Droits, Avions, 
Privilèges , Ufances & Prérogatives , au 
même état, & en la même maniéré dont il 
en joüiffoit avant qu’il en eût été depofi'edéà 
l’occafîon de la préfente guerre. Fait à Ni- 
megue le dixiéme du Mois d’ Août mil fix cens 
foixante& dix-huit. Etoit Jlgnê , 

(L.S.) Le MARESCKAL d’ESTRADlLS. 

(L. S.) COLBE RT. 

-, (L. S.) D. Me sme s. 

(L. S.) H. van Be ver n ING. 

(L.S.) W. de Nassau. 

(L.S.) W. van Haren. 

S 4 TRAI- 
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TRAITÉ 

» D E ' 

COMMERCE. 

Et de Navigation 5 conclu entre 

LOUIS XIV. Roi de France , CT 
les Seigneurs Etats Generaux des Pro- 
vinces Unies des P ai s- B as. A Nimegue 
le 10. Août 1678. 

L E Traité de Paix qui a été conclu ce jour- 
d’hui entre le Roy Très-Chrétien & les , 
Seigneurs Etats Generaux des Provinces 
Unies , faifant cefler tous les fujets de 
mécontentement qui avoient altéré, pendant 
quelque tems , l’affeétion que fa Majefté a toû- 
jourseüe pour leur bien &leur profperité, fui- 
vant l’exemple des Rois fesPredecefleurs; Et 
lefdits SeigneursEtats Generaux, rentransaufli 
dans la même paflion , qu’ils ont cy-devant 
témoignée pour la Grandeur de la France r & 
dans les fentimens d’un fincere reconnoiflan- 
ce , pour les obligations & les avantages con- 
sidérables qu’ils en ont cy-devânt receus j il 
il y a lieu de croire que cette bonne intelligen- 
ce entre fa Majefté & lefdits Seigneurs Etats 
ne poura jamais être troublée : mais comme 
fa Majefté ne veut rien omettre de ce qui la 
peut affermir j & que lefdits Etats Generaux , 
ne fouhairans pa$ moins de la.perpctuer , ont 

eftimé 
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eftimé qu’il n’y en avoir point de meilleur & 167 8. 
de plus aîfeuré moyen , que d’établir une libre 10 Août 
& parfaite correfpondance entre les fujets de 
part & d’autre ; Et pour cet effet regler leurs 
intérêts particuliers au fait de Commerce, Na- 
vigation & Marine, par des loix & conven- 
tions les plus propres à prévenir tous les in- 
conveniens , qui pourroienr affoiblir la bon- 
ne correfpondance , fadite Majefté fatisfaifant 
au defîr defdits Etats auroit ordonné le Sieur 
Comte d’Eftrades , .Maréchal de France, & 
Chevalier de fes Ordres ; le Sieur Colbert , 
Marquis de Croiflÿ, Confeiller ordinaire de 
fon Confeil d’Etat; Et le Sieur de Mêmes 
Comte d’ Avaux , aufii Confeiller en fes Gon- 
feils , fes Ambafladeurs extraordinaires & 
Plénipotentiaires à l’Affemblée de Nimegue ,* 

Et lefdits Seigneurs Etats Generaux, le Sieur 
Hierofme de Beverningk, Seigneur de Tey- 
lingen , Curateur de l’Univerhté àLeyden, 
ci-devant Confeiller & Threforier General 
des Provinces Unies; le Sieur Guillaume de 
Naflau , Seigneur d’Odijck , Cortgene , &c. 
Premier Noble & reprefentant l’Ordre de la 
Noblelfe dans les Etats & au Confeil de Ze- 
lande; Et le Sieur Guillaume de Haren > 
Grietman du Bild , Députez en leur Affem- 
blée de la part des Etats de Hollande , Ze- 
lande&Frife; de conférer en vertu de leurs 
Pouvoirs refpe&ivement produits , & dont 
Copie eft cbdeifous tranferite , d’un Traité 
de Commerce. & Navigation en la maniéré 
qui s’enfuit. * 

I. Les fujets de- fa Majefté & des Seigneurs 
Etats Generaux des Provinces Unies du Pays- 
Bas, jouiront réciproquement de la mêmeli- 
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berté au fait de Commerce &delaNaviga- 
lo Aout tlon > dont ils ont j° ul de cout tems devant 
cette guerre , par tous les Royaumes , Etats 
& Provinces de l’un & de l’autre. 

II. Et ainfi n’exerceront plus à l’avenir au- 
nes forties d’hoftilitez ny de violence les uns 
conrre les autres , tant fur la Mer que fur la 
Terre , ou dans les Rivières , Rades & Eaux 
douces , fous quelque nom & prétexte que ce 
foit ; Et aufli ne pourront les fujets de fa Ma- 
jefté prendre aucune Commiflïon pour dçs 
armemens particuliers ou Lettres de Repre- 
failles des Princes & Etats , Ennemis def- 
dits Seigneurs Etats Generaux , & moins les 
troubler ny endommager d’aucune forte j en 
vertu de telles Commiflions ou Lettres de 
Reprefailles , ny même aller en courfe avec 
elles fous peine d'être pourfuivis & châ- 
tiez comme Pirates ; Ce qui fera récipro- 
quement obfervé par les fujets des Provinces 
Unies à l’égard des fujets de fa Majefté, & 
feront à cette fin toutes & quan tes- foi s , 
que cela fera requis de part & d’autre ,dans 
les Terres de l’obeïflance de fadite Majefté , 
& dans les Provinces Unies > publiées & re- 
nouvellées defenfes tres-exprefles & tres- 
precifes , de fe fervir en aucune maniéré de 
telles Cammiffions ou Lettres de Reprefail- 
les fous la peine fufmentionnée , qui fera 
executée léverement contre les contrevenans; 
outre la reftitution entière , à laquelle ils fe- 
ront tenus envers ceux auxquels ils auront 
caufé aucun dommage. 

III. Et pour obvier d’autant plus à tous 
inconveniens, qui pourroiént furvenirparles 
prifes faites par inadyerrence ou autrement, 

- - &prin-. 
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& principalement dans les lieux éloignez, jgyg. 
il a été convenu & accordé ; fi quelques 
prifes fe font de part ou d’autre dans la Mer 
Baltique ou dans celle du Nord , depuis Ter- . 
neufe en Norvegue jufques au bout de la Man- 
che dans l’efpace de quatre femaines i Ou 
du bout de ladite Manche , jufques au Cap 
de St. Vincent , dans l’dpace de fix femai- 
nes ; Et de là dans la Mer Mediterranée, 

& jufques à la Ligne dans l’efpace de fix fé- 
maines; Et au delà de la Ligne & en tous 
les autres endroits du Monde , dans l’efpace 
de huit Mois î à compter depuis la publica- 
tion de la préfente : lefdites prifes & les 
dommages qui fe feront de part ou d’autre , 
après les termes prefix , feront portez en 
compte , & tout ce qui aura été pris fera 
rendu , avec compenfation de tous les dofn- 
mages qui en feront provenus. 

I V. Toutes Lettres de marque & de Re- 
prefailles qui pourroient avoir été ci-devant 
accordées , pour quelque caufe que cefoit, 
font déclarées nulles ; Et n’en pourra être 
ci-aprés données par l’un defdits Alliez , au 
préjudice des Sujets de l’autre î fi ce n’eft 
feulement en cas de manifefte deny de Ju- 
ftice , lèquel no pourra être tenu pour vé- 
rifié , fi la Requete de celui qui demande 
lefdites Reprefailies n’eft communiquée au 
Mîniftre qui fe trouvera fur les lieux de la 
part de l’Etat ; contre lès Sujets duquel el- 
les doivent «êtr.e données , afin que dans le 
terme de Quatre Mois , ou plûtôt s’il fe 
péuc il puiffe s’informer du contraire , ou 
procurer l’accompliflement de Juftice qui 
fera deu. 

*•* • S 6 V. Ne 
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167%. V. Ne pourront auifi les particuliers Su- 
10 Août N ts f a Majefté etre unis en aélion ou ar- 

ret en leurs perfonnes & biens, pour aucune 
chofe que fa Majefté peut devoir , ny les 
particuliers Sujets defdits Seigneurs Etats 
Generaux pour les dettes publiques defdits 
Etats. 

Y J* ^ es Sujets & Habitans des Pays de 
1 obeifïance de fa Majefté , & defdits Sei- 
gneurs Etats Generaux vivront , converfe- 
ront , & fréquenteront les uns avec les au- 
très , en toute bonne amitié & correfpon- 
dance j, & jouiront entre eux de la liberté 
de Commerce & Navigation dans l’Europe , 
en tourelles limites des Pays de l’un & de 
l’autre, de toutes fortes.de Marchandées & 
Denrées, dont le Commerce , & le tranf- 
port , n’eft défendu généralement & univer- 
fellement à tous , tant Sujets qu’étrangers , 
parles loix & ordonnances des Etats de l’un 
& de l’autre. 

VII. Et pour cet effet , les Sujets de fa. 
Majefté & ceux defdits Seigneurs h rats Ge- 
neraux pourront franchement , & librement 
fréquenter avec leurs marchandées & navi- 
res les Pays , terres , villes , ports , pla-. 

' ces & rivières de l’un & de l’autre Etat , y 
porter & vendre à toutes perfonnes indif- 
tin&ement; acheter , trafiquer & tranfpor- 
ter toutes fortes de marchandifes dont l’en- 
trée ou fortie , & rranfport ne fera défen- 
du à tous fujets de fa Majefté , defdits 
. Seigneurs Etats Generaux , fans que cette li- 
berté réciproque puifle être defendue , li- 
mitée ou reftrainte par aucun privilège , oc- 
troy , ou aucune conceflion particulière j Et 
s '• ' U . fan$-. 



de JSTimegue. 4î I 

fans qu’il foie permis à l’un ou à l’autre de l( eo- 
conçeder , ou de faire à leurs fujets des im- . Z' 
munitez , bénéfices > dons gratuits ou autres 10 out ' 
avantages par delfus ceux.de l’autre, ou à leur 
préjudice b Et fans que lefdits fujets de part 
& d’autre foient tenus de payer plus-grands 
ou autres droits , charges s gabelles ou im-. 
polirions quelconques fur leurs perfonnes , 
biens, denrées, navires ou frets d’iceux di- 
rectement ou indirectement , fous quelques 
noms , titre ou prétexte que.ee puifle être,, 
que ceux qui feront payez par les propres 
naturels fujets de l’un & de l’autre. 

VIII. Les navires de guerre de l’un &, 
de l’autre trouveront les rades , rivières, 
ports & havres, libres & ouverts, pour en-* 
trer , fortir , & demeurer à l’ancre , tant 
qu’il leur fera neceflaire , fans pouvoir être 
vifitez j à la charge neanmoins d’en ufer 
avec djfçretion , & de ne donner aucun fu- t 
jet de jaloufie , par un trop long & affeCté, 
fejour, ny autrement, aux Gouverneurs def- ; 
dits places & ports auxquels les Capitaines 
defdits navires feront fçavoir la càufe de, 
leur arrivée, & de leur fejour. 

IX. Les nayires de guerre de (a Majefté., 

& defdits Seigneurs Etats Généraux , &ceux. 
de leurs fujets qui auront été armez en guerre, 
pourront en toute liherté conduire.les prifes , 
qu’ils auront faites fur leurs .ennemis , où. 
bon leur femblera , fans. être obligez à au- r 
cuns droits , foit des Sieurs Amiraux ou de 
l’Amirauté, ou d’aucuns autres; fansqu’auf-, 
fi lefdits navires , ou lefdites prifes entrant 
dans les Havres , ou ports de la Majefté ou, 
defdits Seigneurs Etats Generaux , puiftenc 

. S 7 eu*. 
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être arrêtées ou faites , ni que les Officiers 
des lieux puifient prendre connoiffance de la 
validité defditës prifes , lefquelles pourront 
fortir , & être conduites franchement & en 
toute liberté , aux lieux portez par les com- 
miffions dont les Capitaines defdits navires 
de guerre feront obligez de faire apparoir ; 
Et au contraire ne fera donné azile ni re-- 
traite dans leurs ports ou havres à ceux , qui 
auront fait des prifes fur les fujets de fa Ma- 
jefté ou defdits Seigneurs Etats Generaux ; 
mais y étant entrez par neceffité de tempête 
ou péril de la mèr , on les fera fortir le pliitôt 
qu’il fera poffible. 

X. Les fujets defdits Seigneurs Etats Ge- 
neraux ne feront point reputez aubains en 
France , & ainfi feront exemts de la loi 
d’Aubaine , & pourront difpofer de leurs 
biens par Teftament , Donation ou autre- 
ment ; Et leurs heritiers » fujets defdits Etats 
demeurans tant en France qu’ailleurs , re- 
cueillir leurs fucceffions mêmes ab inteftato ; 
encore qu’ils n’ayent obtenu aucunes Lettres 
de Naturalité , fans que l’effet de cette con- 
ceffion leur puiffe être contefté ou empêché 
fous prétexte de quelque droit ou prérogative 
des Provinces , Villes > ou perfonnes pri- 
vées : pourront pareillement fans lefdites 
Lettres de naturalité s’établir en toute li- 
berté les fujets defdits Seigneurs Etats , en 
routes les Villes du Royaume , pour y faire 
leur Commerce & Trafic j fans pourtant y 
pouvoir aquerir aucuns droits de Bourgeoi- 
fie ; fi ce n’eft qu’ils euffent obtenu lettres 
de naturalité de fa Majefté en bonne forme , 
& feront generalement .traitez" ceux des Pro- 

* . -J ** «I1M 
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vinces-Unies , en tout & par tout auflï fa- 
vorablement que les fujets propres & natu- lQ ^ Qf Â ( 
rels de fa Majefté ; & particulièrement ne 
pourront être compris aux Taxes qui pour- 
raient être faites fur les étrangers : & fera 
tout ce contenu au prefent article obfervéau 
regard des fu jets du Roi dans les Paysdel’o-- 
beiffance defdits Seigneurs Etats. 

XI. Les navires , chargez dé l’un des 
Alliez paflans devant les cotes de l’autre , 

& relâchans dans les rades ou ports , par 
tempête ou autrement , ne feront contraints . 
d’y décharger ou débiter leurs marchandifes, 
ou partie d’icelles , ny tenus d’y payer au- 
cuns droits , linon lors qu’ils y décharge- 
ront des marchandifes volontairement & de 
leur gré. 

XII. Les Maîtres des navires, leurs Pi- 
lotes , Officiers & Soldats , Matelots , & 
autres gens de mer , les navires mêmes , 
ny les denrées & marchandifes , dont ils 
feront chargez , ne pourront être faifis ny 
arrêtez , en vertu d’aucun ordre general ou 
particulier de qui que ce foit , ou pour quel- 
que caufe , ou occalion qu’if puifle être , 
non pas même fous prétexte de la conferva* 
tion & defenfe de l’Etat » & generalement 
•rien ne pourra être pris aux fujets de part & 
d’autre , que du confentement de ceux à 
qui il appartiendra > & en payant les cho- 
fes qu’on defirera d’eux j en quoi toutefois- 
n’eft entendu de comprendre les faifies & 
arrêts faits par ordre & autorité de la Jpfli- 
ce , & par les voyes ordinaires , & pour 
loyales Dettes , Contrats ou autres caufes 
légitimés > pour raîfon defquèllesil fera pro- 
cédé 
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, 0 cédé par vove de droit, félon la forme de la 
Juftice. 

Xo Août XIII. Tous les Sujets & Habitans de 
France , & des Provinces Unies , pourront, 
en toute feureté & liberté navigsr avec leurs 
Vaifleaux , & trafiquer avec leurs Marchan- 
difes , fans diftindion de qui puiflenr être, 
les Proprietaires d’icelles , de leurs Ports » 
Royaumes & Provinces, & auffi des Ports 
& Royaumes des autres Etats , ou Princes 
vers la place de ceux , qui font déjà Enne- 
mis déclarez, tant de la France que desPro-. 
vinces-Unies , ou de l’un des deux , ou qui 
pourroient les devenir j Comme auffi les 
mêmes Sujets & Habitans pourront avec la 
même feureté & liberté naviger avec leurs 
Vaiffeaux > & trafiquer leurs Marchandées , 
fans diftinCtion de qui puiflent être les Pro- 
prietaires d’icelles , dés Lieux , Ports &: 
Rades ; de ceux qui font Ennemis de l’un & 
de l’autre defdites Parties , ou de l’un, des 
déux en particulier , fans contradiction , ou 
detourbicr, dequiquecefoit 1 non feulement 
à droiture defdites Places Ennemies , vers 
un lieu neutre. : mais auffi d’une Place Enne- 
mie à lautre, foit qu’elles fe trouvent fituées 
fous la jurifJiétiond’un même Souverain , foit 
qu’elles le foient fous divers. 

X I V. Ce tranfport & ce trafic s’étendra 
à toutes fortes de Marchandées à l’exemtion 
de celles de contrebande. 

X V. En ce Genre dé Marchandées de. 
Contrebande s’entend feulement être compris 
toutes forces d’armes à feu, & autres alior- 
tiflemens d’icelles , comme Canons , Mouf- 
quets , Mortiers , Pétards , Bombes , Gre* 

nades, . 
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nades , Sauciffes , Cercles poiflez , Affûts 
Fourchettes, Bandolieres , Poudre, Mech e, IO/ d 0 gl 
Salpêtre, Balles, Piques, Epées, Morions,Caf- 
qucs , Cuiraffes , Hallebardes» Javelines, Che- 
vaux, Selles de Cheval, Fourreaux de Piftolet 9 , 
Baudriers , & autres affortiffemens fervans à 
l’ufagc delà guerre. 

, XVI. Ne feront compris dans ce genre de 
Marchandées de Contrebande , les Fromens, 

Bleds & autres Grains, Legumes , Huiles > 

Vins, Sel , ny generalement tout ce qui ap- 
partient à la nourriture & fuftentation de la 
vie ; mais demeureront libres , comme au- 
tres Marchandifes & Denrées non comprifes 
en l’Article precedent ; & en fera le tranfport 
permis , même aux lieux ennemis defdits Sei- 
gneurs Etats» fauf aux Villes & Places affie~ 
gées, bloquées ou inverties. 

XVII. Pour l’execution de ce aue dertus, 
il a été accordé qu’elle fe fera en la maniéré 
fuivante j Que les Navires & Barques avec 
les Marchandifes des fujets de Sa Majefté 
étant entrez en quelque Havre defdits Sei- 
gneurs Etats , & voulans de là paffer à ceux 
defdits Ennemis , feront obligez, feulement 
de montrer aux. Officiers des Havres defdits 
Seigneurs Etats , d’où ils partiront , leurs 
Paffeports > contenans la fpecification de la 
charge de leurs Navires , atteliez & marque 4 
du Séel & Seing otdinaires & reconnus des 
Officiers de l’Amirauté des lieux , d’où ils 
feront premièrement partis , avec la décla- 
ration au lieu , où ils feront deftinez j Le 
tout en formç ordinaire , & accoutumée , 
après laquelle exhibition de leurs Paffeports 
en la forme fufJice > ils. ne pourront être 
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j^g inquiétez , ny recherchez , détenus nyretar- 
loAonfd cz en leurs voyages, fous»quelque prétexte 
que ce fait. 

XVIII. Il en fera ufé de même à l’égard 
des Navires & Barques Françoifes , qui iront- 
dans quelques Rades des Terres de l’obeif- 
fance defdits Seigneurs Etats , fans vouloir 
entrer dans les Havres , ou y entrans fans 
toutesfois vouloir débarquer & rompre leurs 
charges , lefquels ne pourront être obligez: 
de rendre compte de leur cargaifon , qu’au 
cas qu’il y eut foupçon qu’ils portaient aux 
Ennemis defdits Seigneurs Etats des Mar- 
chandées de Contrebande , comme il a été 
dit cy-defliis. 

XIX. Et audit cas de foupçon apparent 
lefdits Sujets feront obligez de montrer dans 
les Ports leurs Paflêports en la. forme cy- 
deflus fpecifiée. 

XX. Que s’ils étoient entrez dans les 
Rades , ou étoient rencontrez en pleine Mer 
par quelques Navires defdits Seigneurs Etats 
ou d’ Armateurs particuliers leurs fujets, le£ 
dits Navires des Provinces Unies, pour évi- 
ter tout defordre n’approcheront pas plus 
près des François que de la portée du Ca- 
non î & pourront envoyer leur petite Bar- 
que ou Chaloupe , au Bord des Navires ou 
Barques Françoifes , & faire entrer dedans 
deux ou trois Hommes feulement , à qui 
feront montrez les Paflêports 8c Lettres de 
Mer par le Maître ou Patron des Navires 
François , en la maniéré cy-deflus fpecifiée ; 

félon le formulaire defdites Lettres de Mer , I 
qui fera inféré à la fin de ce Traité, par lef- 
quels Paflêports & Lettres de Mer, il puifle 

appa— 
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apparoir non feulement de fa charge , mais r £ 7 o 
aufli du lieu , de la demeure & refidence, T Z 
tant du Maître & Patron que du Navire 10 
même , afin que par ces deux moyens , on 
puilfe connoître s’ils portent des marchandi- 
ses de Contrebande ; & qu’il apparoiffeûif- 
fifamment tant de h qualité dudit Navire » 

? ue de fon Maître & Patron ; Auxquels 
'afleports, & Lettres de Mer fe devra don- 
ner entière foi & creance. Et afin que l’on ' 
en connoifle mieux la validité , & qu’elles 
ne puiflent en aucune maniéré être falfifiées 
& contrefaites , feront données certaines 
marques & contrefeigns de fadite Majefté,. 

& defdits Seigneurs Etats Generaux. 

XXI. Et au cas que dans lefdits Vaif- 
feaux & Barques Françoifes , deftinées vers 
les Havres des Ennemis defdits Seigneurs 
Etats , fe trouvent par les moyens fufdits» 
quelques marchandifes & Denrées de celles 
qui fonr ci-delfus déclarées de Contrebande 
& défendues ; Elles feront déchargées , dé- 
noncées , & confifquées , par devant les Ju- 
ges de l’Amirauté des Provinees Unies ou 
autres competents $ fans que pour cela le Na* 
vire & Barque , ou autres Biens , marchan- 
dées , & denrées } libres & permifes , re- 
trouvées au même Navire » puifient être en 
aucune façon , faifies ny confifquées. 

XXII. Il a été en outre accordé & con- 
venu que tout ce qui fe trouvera chargé par 
les fujets de Sa Majefté en un Navire des 
Ennemis, defdits Seigneurs Etats , bien que 
ce ne fût marchandifes de Contrebande 3 fe- 
ra confifqué avec tout ce qui fe trouvera au- 
dit Navire, fans exception ny referves mais. 

d’ail- 
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r 6-g d’ailleurs auffi fera libre, & affranchi tout 

ro Ao;it cc t l u ‘ ^ era » ^ *" e trouvera dans ^ es Navires 
appartenans aux fujets du Roy Très-Chrê- 
tien ; Encore que la charge , ou partie d’i- 
celle fût aux Ennemis defdits Seigneurs Etats y 
fauf les Marchandifes de Contrebande , au 
regard defquelles on fe réglera félon ce qui 
a été difpoie aux articles précedens j Et pour 
éclairciffement plus particulier de cet article , 
il eft accordé & convenu de plus , que les 
cas arrivans . que toutes les deux Parties , 
ou bien l’une d’icelles > fulfent engagées en 
Guerre, les Biens appartenans aux Sujets de 
l’autre Patrie , & chargez dans les Navires 
de ceux qui font devenus Ennemis de toutes 
lès deux , ou de l’une des Parties ne pour- 
ront être confifquez aucunement à raifon ou 
fous prétexte de cet embarquement dans le 
navire ennemi ;>& cela s’obfervera. non feu- 
lement quand lefdites Denrées y auront été 
chargées devant la Déclaration de la guerre > 
mais même quand cela fera fait après ladite 
Déclaration } pourveu que ç’ait été dans les 
tems & les termes qui s’enfaivent ; A fça- 
voir fi elles ont été chargées dans -la Mer 
Baltique , ou dans celle du Nord > depuis 
Terneufe en Norvegue, jufques au bout de 
la Manche dans l’efpace de quatre femaines; 
ou du bout de ladite Manche , jufques au 
Gap de S. Vincent dans l’efpace des fîx fe- 
maines ; & delà dans la Mer Mediterra- 
née, & jufques à la Ligne dans l’efpacede 
dix femaines ; & au delà de la Ligne, & én 
tous les autres endroits du Monde , dans 
Pefpace de huit mois , à compter depuis la 
publication de la . préfente s tellement que les 1 

enar- 
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•marchandifes & Biens des Sujets & Habi- 
# "tans chargez en ces Navires Ennemis , ne^J^j 

Ï iourront être confifqués aucunement durant 
es termes & dans les étendues fufnommez 
à raifon du Navire qui eft Ennemi j Ainfî 
feront reftituez aux Proprietaires fans aucun 
délai j fi ce n’eft qu’ils ayent été char- 
gés après l’expiration defdits termes. Et 
pourtant il ne fera nullement permis de trans- 
porter vers les Ports Ennemis telles marchan- 
difes de Contrebande que l’on pourroit trou- 
ver chargées en un tel Navire Ennemi }quoi 
qu’elles fuffent rendues par la fufdite raifon j 
Et comme il a été réglé cy-deflus qu’un Na- 
vire libre affranchira les Denrées y chargées, 
il a été en outre accordé & convenu , que 
cette liberté s’étendra aufli aux Perfonnes , 
qui fe trouveront en un Navire libre » à tel 
effet , que quoi qu’elles fuffent ennemiesde 
l’une & de l’autre des Parties , ou de l’une 
d’icelles , pourtant fe trouvans dans le Na- 
vire libre n’en pourront être tirées i fi ce 
n’eft qu’ils fuflent Gens de guerre, & effec- 
tivement dans le fervice defdits Ennemis. 

X X 1 1 1. Tous les Sujets & Habirans dof- 
dites Provinces Unies jouiront réciproque- 
ment des mêmes droits, libertez , & exem- 
tions en leur Trafic & Commerce , dans les. 

Ports , Rades , Mers & Etats de fadite Ma- 
jefté i ce qui vient d’être dit que les fujets 
de Sa Majefté jouiront en ceux defdits Sei- 
gneurs Etats , & en haute Mer , fc devant 
entendre que Pégalité fera réciproque en 
toute maniéré de part & d'autre} Et même 
en cas que cy-après lefdits Seigneurs Etats 
fuffent en Paix) , Amitié & Neutralité avec 
, aucuns 


Digitized by Google 


43 O Traité de Commerce 
167g auai ns Rpi s , Princes & Etats > qui devinf- 
lo Août fenc ^ nnem i s ée ladite Majefté , chacun des 
deux Parties devant ufer réciproquement des 
mêmes conditions & reftriétions, exprimées 
aux Articles du prcfent Traité, qui regarde 
le Trafic & le Commerce. 

. XXI V. Et pour affeurer davantage les 
fujets defdits Seigneurs Etats , qu’il ne leur 
fera fait aucune violence par lefdits Vaifteaux 
de guerre, fera fait defenfes à tous Capitai- 
nes des Vaifteaux du Roi & autres fujets de 
Sa Majefté , de ne les molefter ni endom- 
mager en aucune chofe que ce foit , ûir 
peine d’être tenus en leurs Perfonnes & 
Biens des dommages & intérêts fouflferts , & 
à fouffrir jufques à la deüe reftitution & ré- 
paration. 

XXV. Et pour cette caufe feront doré- 
navant les Capitaines & Armateurs obligez 
chacun d’eux, avant leur partement, de bail- 
ler caution bonne & folvable , par devant 
ks Juges competans de la fournir de quinze 
mille livres tournois , pour repondre cha- 
cun d’eux folidairement , des malverfations 
qu’ils pourroient commettre en leurs cour- 
ts ; Et pour les contraventions de leurs Ca- 
pitaines , & Officiers au préfent Traité & 
aux Ordonnances & Ediéls de Sa Majefté, 
qui feront publiées , en vertu & en confor- 
mité de la difpofition d’icelui , à peine de 
déchéance & nullité defdites Commiffions 
& congez ; ce qui fera pareillement prati- 
qué par les fujets defdits Seigneurs Etats 
■Generaux. 

XXVI. S’il arrivoit qu’aucun defdits Ca- 
pitaines François fit prife d’un Vaiffeau 

chargé 
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chargé, defdices marchandifes de Contrebau- I( j_o 
de , comme dit eft, ne pourront lefdits Ca- 7 . / 
pitaines faire ouvrir , ni rompre les coffres % loAout 
mallettes , balles , bougettes } tonneaux , & 
autres caiffes , ou les transporter, vendre ou 
échanger , ou autrement aliéner , qu’elles 
li’ayent été descendues en terre en la prefen- 
ce des Juges ; de l’ Amirauté > & après In- 
ventaire par eux fait defdites marchandifes 
trouvées dans leCdits Vaiflèaux , Ji ce n’eft 
que lefdites marchandifes de Contrebande ne 
faifant qu’une partie de la charge , k Maî- 
tre ou Patron du Navire trouvât bon & 
agréât de livrer lefdites marchandifes de Con- 
trebande audit Capitaine , & de pourfuivre 
fon voyage i auquel cas ledit Maître ou Pa- 
tron ne pourra nullement être empêché de 
pourfuivre fa route & le deffein de fon vo- 

• Pge. 

XXVII. Sa Majefté voulant que les Sujets 
defdits Seigneurs États Generaux foient trai- 
tez dans tout le Pais de fon obetflânee auffi 
favorablement , que fes propres Sujets , don- 
—• nera tous les ordres necefîaires pour faire que 
les jugemens & arrêts , qui Seront rendus fur 
les prifes , qui auroient été faites à la mer , 
foient donnez avec toute Juftice 8 c équité » 
par perfonnes non fufpedtes ni intereflées au 
fait , dont fera queftion : Et donnera Sa Ma- 
jefté des ordres précis & efficaces , afin que 
tous les arrêts , jugemens & ordres de Jufti- 
ce déjà donnez , & à donner foient promp- 
tement & deüement executez félon leurs 
formes. 

X X V I ï I. Et.lors que les AmbafTadeurs 
defdits Seigneurs Etats Generaux , ou quel- 
• que 
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, q que autre de leurs Minières publics, qui'fe- 
J . ront à la Cour de Sa Majefté, feront plains 
loAout te defdits jugemens qui auront été rendus . 
Sa Majefté fera revoir lefdits jugemens en 
fon Confcilj pour examiner fi les ordres & 
précautions, contenues au prefent Traité, 
auront été fuivies & obfervées , & pour y 
faire pourvoir, félon la raifon , ce qui fera 
fait dans le tems de trois mois au plus s & 
néanmoins avant le premier jugement ni 
après icelui , pendant la revifion , les biens 
& effets , qui feront reclamez , ne pour- 
ront être vendus ni déchargez fi ce n’eft du 
confcntement des parties întereffées , pour 
éviter le deperiffement defdites marchan- 
difes. 

XXIX. Quand procès fera meu en pre- 
mière & fécondé inftance , contre ceux qui 
auroient fait des prifes en Mer , & les in- 
tereffez en icelles , & que lefdits intereflez 
viendront à obtenir un jugement où arrêt 
favorable j ledit jugement ou arrêt aura fon 
execution fous caution nonobflant l’appel de 
celui qui aura fait la prife , mais non au- 
contraire > & ce qui eft dit au préfent Arti- 
cle & aux préccdens, pour faire rendre bon- 
ne & brieve Juftice aux fujets des Provin- 
ces Unies, fur les prifes faites à la Mer , par 
les fujets de fa Majefté , fera entendu & 
pratiqué par les Seigneurs Etats Generaux , 
à l’égard des prifes faites par leurs fujets fur 
ceux de Sa Majefté. 

XXX. Sa Majefté & le? Seigneurs Etats 
Generaux pourront en toi£ tems faire con- 
ftruire ou fretter , dans Uÿ/Païs l’un del’au- 
tre , tel nombre de Na/ irçs , foie pour la 

Guer- 
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Guerre , ou pour 4 e Commerce que bon leur 1 ^ g . 
femblera : Comme auffi acheter telle quan- 7 
tiré de Munitions, de guerre qu’ils auront 10 011 
befoin , & employeront leur autorité à ce 
que lefdits marchez de Navires & Achats de 
Munitions , fe faflfent de bonne foi , & à prix 
raifonnables \ fans que Sa Majedé ni les Sei- 
gneurs Etats Generaux puiffent donner la 
même permiffion aufdits Ennemis l’un de 
Vautre ; En cas que lefdits Ennemis fuflent 
Attaquansou Aggrelfeurs. 

XXXI. Arrivant que des Navires de 
guerre, ou de marchands échoüenc par tem- 
pête ou autre accident , aux Côtes de l’ua 
ou de l’autre Allié , lefdits Navires , appa- 
raux , biens & marchandas & ce qui fera 
iauvé , -ou le provenant , fi lefdites chofes 
étant perilfables ont été vendues i le tout 
éçant réclamé par les Proprietaires ou autres » 
ayant charge & pouvoir d’eux , dans .l’An 
& jour , fera reftitué fans forme de procès , 
en payant feulement les frais raifonnables » 

& ce qui fera réglé entre lefdits Alliez pour 
le droit de fauvement. Et en cas de con- 
travention au prefent Article , Sa Majefté & 
lefdits Seigneurs Etats Generaux , promet- ' 
tent d’employer efficacement leur autorité , 
pour faire châtier avec toute la feverité pof- 
fible , ceux de leurs fujets qui fe trouveront 
coupables des inhumanitez qui ont été quel- 
quefois commifes à leur grand regret , en de 
femblables rencontres. .. * ; 

XXXII. Sa Majefté & lefdits Seigneurs 
Erats Generaux ne recevront f & ne fouff ri- 
ront que leurs fujets reçoivent dans nul des 
Pais de leur obsiflance aucuns Pirates & For- 

T baps , 
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1^78. bans, quels qu’ils puiifent êrrej mais ils les 
io Août ^ eroot pourfuivre & punir & chafler de leurs 
ports ; & les navires depredez, comme les 
biens pris -> par lefdits pirates & forbans * 
qui fe trouveront en être, feront incontinent 
& fans forme de procès reftituez franchement 
aux proprietaires qui les reclameront. 

XXXIII. Les Habitans & Sujets de cô- 
té & d’autre pourront par tout dans les terres 
de l’obeiffance dudit Seigneur Roi , & def- 
dits Seigneurs Etats Generaux , fe faire fer- 
vir de tels Avocats , Procureurs , Notaires 
& Solliciteurs , que bon leur femblera , à 
quoi aufli ils feront commis par lesjugesor- 
dinaires quand il fera befoin , & que lefdits 
juges en feront requis ; Et fera permis aux 
dits Sujets & habitans de part & d’autre de 
tenir dans les lieux , où iis feront leur de- 
meure , les livres de leur trafic & correfpon- 
dance , en la langue que bon leur femblera , 
fans que pour ce ;fujet ils puilfenc être in- 
quiétez ni recherchez. 

XXXIV. Ledit Seigneur Roi , comme 
autfi lefdirs Seigneurs EtatsGeneraux , pour- 
ront établir pour la commodité de leurs fu- 
mets , trafiqaans dans le Royaume & les 
Etats l’un de l’autre , des Confuls de lana- 
tion de leurs dits fujets , lefquels jouiront des 
droits , libertez & franchifes , qui leur ap- 
partiennent par leur exercice & emploi : & 
i’établifTeraent en fera fait aux Heux & en- 
droits , où de commun confentemetit il fera 
jugé neceffaire. 

XXXV. Sa Majefté & lefdits Seigneurs 
Etats Generaux, ne permettront point qu’au- 
cun vaifleau de guerre ny autre équipé pour 

la 
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la Commiffion , & pour le fervice d’aucun 
Prince , République» ou Ville que ce Toit , , Z L 
vienne faire aucune prife dans les ports , ha- 1 * 

vres ou aucunes rivières , qui leur appartien- 
nent fur les fujets de l’un ou de l’aurre » & 
en cas que cela arrive, fadite Majefté &lef- 
dits Seigneurs Etats Generaux employeront 
leur autorité & leur force » pour en faire 
la reftitution ou réparation raisonnablement. 

XXXVI, S’il furvenoit par inadverten- 
ce ou autrement quelques inobfervations ou 
contraventions au préfent Traité de la part 
de fadite Majefté , ou defdits Seigneurs Etats 
Generaux , & leurs Succefleurs , il nelaiffera 
pas de fubfifter en toute fa force ; fans que 
pour ceja on en vienne à la rupture de la 
Confédération , amitié & bonne correfpon- 
dance : mais on reparera promptement lef- 
dites contraventions , & fi elles procèdent 
de la faute de quelques particuliers fujets, 
ils en feront feuls punis & châtiez. 

XXX VII. Et pour mieux afteurer à 
l’avenir le Commerce & l’amitié entre les 
fujets dudit Seigneur Roy , & ceux defdits 
Seigneurs Etats Generaux des Provinces 
Unies du Pais-Bas , il a été accordé & con- 
venu qu’arrivant cy après quelque interrup- 
tion d’amitié ou rupture , entre la Couron- 
ne de France , & lefdits Seigneurs Etats 
defdites Provinces Unies .( ce qu’à Dieu ne 
plaife ) il fera toujours donné neuf mois de 
tems après ladite rupture aux fujets de part 
& d’autre , pour fe retirer avec leurs effets 
& les transporter où bon leur femblera. Ce 
qu’il leur fera permis de faire , comme aufli 
■de vendre ou tranfporter leurs biens & meu- 
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1678. blés, en toute liberté, fans qu’on leurpuif- 
■I 0 Août donner! aucun empêchement n y procéder 

pendant ledit tems de neuf mois , à aucune 
fai/ïe de leurs effets > moins encore à l’arrêt 
de leurs perfonnes. 

X X X V I II. Le préfent Traité de Com- 
merce , Navigation & Marine durera vingt 
& cinq ans à commencer du jour de la n- 
gnature , & les Ratifications en feront don- 
nées en bonne forme , & échangées de part 
& d’autre dans l’efpace de fîx femaines à 
compter du jour de la Signature. 

Formulaire des PASSEPORTS. 

Et Lettres qui fe doivent donner dans l'Ami- 
rauté de France , aux navires & barques , 
qui en fort iront Jithant l'Article du préfent 
Traité . 

L Oûis , Comte de Vermandois , Amiral 
de France, à tous ceux qui ces Préfentes 
lettres verront , falut ; fçavoir faifons, que 
nous avons donné congé & permifîion à 
Maître & Condu&eur du Navire , nommé 
de la ville de 

du Port de Tonneaux t 

ou environ, étant de préfent au Port & Havre 

de s’en aller à 

chargé de après 

que vifitation aura été faite de fon Navire : 
avant que partir , fera ferment devant les 
Officiers qui exercent la jurifdi&ion descau- 
fes Maritimes , comme ledit vaifleau appar- 
tient à un ou plufïeurs des Sujets de fa Majefté, 
dont il fera mis A£te au bas des préfentes ; 

' . . Com- 
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Comme aufli de garder, & faire garder par 
ceux de fou Equipage les Ordonnances & Icj . * 
reglemens de la Marine , & mettra au greffe " 011 
le rolle fîgné & vérifié , contenant les noms 
& furnoms > la naiffance & demeure des 
hommes de fon équipage > & de tous ceux 
qui s’embarqueront ; lefquels il ne pourra 
embarquer fans le fceu & permifliondes Of- 
ficiers de la marine , & eu chaque Port ou 
Havre oùil entrera avec fon navire, fera ap- 
paroir aux OfficierS'& Juges de la Marine du- 
préfenr congé ; Et leur fera fidele rapport 
de ce qui fera fait & paffé durant fon voya- 
ge ; Et portera les Pavillons , armes & en- 
feignes du Roi , & les nôtres durant fon voya- 
ge . j En témoin de quoi nous avons fait ap- 
peler nôtre feing & le féel de nos armes à 
ces préfentes; Et icelles fait contrefigncr par 
nôtre Secrétaire de la Marine *. à 

î©ur de- 

mil fîx cens 

Signé, 

Louis Comte de VermandoiS 
Et plus bas. Par , &c, 

FORMULAIRE. 

de l'Attc contenant U Serment . 

N Ous del’Ami- 

rauté de certifions , que 

Maître du Navire , nommé au- 
Paffeport cy-deffus , a prêté le ferment men- 
tionné en icelui , fait à , le 
milfix cens 

T ' Autre 


Digitized by Google 


I 


43 s 

I678. 
lo Août 


Traite de Commerce 

Autre FORMULAIRE. 


Des Lettres y gui fe doivent donner par les Villes 
& Ports de Mer des Provinces-Unies aux na- 
vires & barques qui en for tir ont fuivant 1‘ ar- 
ticle J’ufdit. 


A Ux Sereniffimes , très-Illuftres , très- 
PuiflTans : Honorables & prudens Sei- 
gneurs Empereurs , Roys , Republiques , 
Princes , Ducs , Comtes . Barons 3 Sei- 
gneurs , Bourguemaîtres , Èchevins , Con- 
feillers , Juges, Officiers , Jufticiers & Re- 
gens de toutes bonnes Villes & Places, tant 
Ecclefiaftiques que Séculiers , lefquels ces 
préfentes verront ou liront , nous Bour- 
guemaîtres & Regens de la Ville de fça- 
voirfaifons,que Maître du Navi- 

f e comparant devant nous a dé- 

claré de ferment folemnel, que le navire , nom- 
mé grand environ 

Lattes , fur lequel maintenant il ett le 
Maître , appartient aux inhabitans des Pro- 
vinces-Umes : Ainfî Dieu le veuille ayder : 
Et comme volontiers nous verrions ledit 
Maître de Navire aidé dans fesjuftes affaires; 
nous vous requérons» tous en general & en, 
particulier , où le fufdit Maîti e avec fon Na- 
vire & denrées arrivera > qu’il vous plaife le 
recevoir benignement & traiter deüement , 
le fouffrant fur les droits accoûtumez des 
péages & fraix , dans , par & auprès de vos 
ports , rivières & domaines > le laiflanr navi- 
ger , paflèr , fréquenter & négocier là où il 
trouvera à propos j çe que volontiers nous 
' re- 
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reconnoitrons 3 en témoin deqaoi nous 
y avons fait appofer le feau de notre- 
Ville. 


1 678. 
10 Août. 


En foi de quoi nous Ambafîadeurs fu£ 
dits de fa Majefté & des Seigneurs Etats 
Generaux ,, en vertu de nos Pouvoirs refpe- 
difs, avons efdits noms ligné ces préfentes 
de nos feings ordinaires , & à icelles fait ap- 
pofer les cachets de nos armes. A Nimegue le 
dixième d’ Août l’An 1678. 


• • Etoit fignê, 

(L.S.)Le MARECHAL d’ESTRADES. 
(L.S. ) COLBERT. 

(L. S. ) DE MESMES. 

(L.S.) H. VAN BEVERNING. 
(L.S.) W.DE NASSAU, 

(L.S.) W. HAREN. 

!•. • IJ .'I. ‘ji '■ «• . . •. 

..'ARTICLE 


Séparé, touchant V Imposition de cinquante fols 
par tonneau fur les navires étrangers for- 
' j tans des ports de France . 

r * r w *. » ■ , \ „ ’t> 1 * » • * 


I L a été ftipulé de la part du Roi Très- 
Chrétien & confenti par les Seigneurs 
Etats Genesaux des Provinces- Unies des 
Pais-Bas, que l’égalité qui doit êtreprécife- 
ment obferyée à l’égard des fujets de l’un 
& de l’autre , avec les naturels en matière de 
droits, chargés & impofitions , félon l’article 

du Traité de Commerce 
conclu ce jourd’huy» ne dérogera pas à l’Im- 

T 4 pofî- 
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1678. P°fai on des cinquante fols par tonneau, éta'- 
lo Août en France fur les navires étrangers » & 

que les fujets des Seigneurs Etats des Pro- 
vinces Unies feront obligez de la payer , 
comme tous autres étrangers , fi ce n’eft que 
Sa Majefté fur les remontrances > qui pour- 
raient lui être faites cy- après de la part def- 
dits Seigneurs Etats ; en les examinant avec 
cette grande affeétion , par laquelle il plaît 
à fa Majefté de les honorer , en difpofât au- 
trement j mais feront par fadite Majefté don- 
nés dès à pEéfent les ordres neceffaires à ce 
que ladite Impofition de cinquante fols ne 
foie exigée des navires des fujets defdites Pro- 
vinces Unies, qu’une fois par chaque voya- 
ge en fortant des ports de fon Royaume , & 
non en entrant , & que lefdits navires chargés 
de fel ne payeront que la moitié defdits cin- 
quante fols , à condition que lefdjts Sieurs. 
Ecatstrouvans à propos de mettre femblable 
Impofition fur des navires étrangers chez eux 
( ce qui leur demeurera libre ) ne pour- 
ront pas exceder au regard des Sujets de 
fadite Majefté la taxe de ce que les leurs 
payent en France, demeurant à l’egard de 
tous autres droits , charge & impofition 
préfent ou à venir ledit article <• 

en fon entier» 

force & vigueur, fans pouvoir. être limité 
ou excedé par aucune autre exception , ou 
reftriétion , que celle qui eft exprimée cy- 
deflus. 

Lequel article feparé aura pareille force 
& vigueur , que s’il étoit inféré dans le 
corps du fufdit Traité general ; pafi'é ce 

jout- 
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jourd’huy , & fait à Nimegue ce dixiéme i<$ 7 $ 
d'Août, i<57 8. lo Actif 

Etait fignê , 

(L.S.) LE MARECHAL D’ESTRADES. 

(L.S.) COLBERT. 

(L.S.) DE M ESMES. 

(L.S.) H. VAN BEVERNING. 

'L.S.) W. DE NASSAU. 

(L.S.) W. VAN HAREN. 
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TRAITE’ 

' D E 

PAIX, 

Conclu entre Louis XIV. Roi de Fr art- 
ce , O" Charles I I. Roi d’Efpagne. 

A Nimeguele 17. Septembre 1678. 

A U nom de Dieu le Créateur , & de la 
très-feinte Trinité' : A tous préfens 
& à venir foit notoire 5 Que comme 
pendant le cours de la guerre , qui 
s’eft meüe , depuis quelques Années , entre 
letrès-haut, très -excellent , & très-puiflant 
Prince Loüis XIV , par h Grâce de Dieu, 
Roi très-Chrêtien de France , & de Na- 
varre , & fes Alliez , d’une part ; &r très- 
haut , très excellent, & très-puiflant Prince 
Charles II. par la grâce de Dieu , Roi des 
Efpagnes , & fes Alliez , de l’autre ; leurs . 
Majcltés n’auroient rien fouhaité plus ardem- 
ment , que de la voir finir par une bonne 
Paix j &que ce même defir d’arrêter, au- 
tant qu’il feroit en elles , la defolation de 
tant de Provinces , les larmes de tant de 
peuples , & l’effufion de tant de feng Chré- 
tien , lesauroit portez à accorder aux puif- - 
fans offices de très-haut , très-excellent & 
très-puiflant Prince, le Roi de la Grande 
Bretagne , d’envoyer leurs Ambafîadeurs 
Extraordinaires & Plénipotentiaires , en la 
-V , . . , - Ville 
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Ville de Nimegue ; il eft arrivé’, par un 
effet delà bonté divine , qui s’eft voulu fer viflyiV/»*. 
de la confiance entière que leurs Majeftés 
ont continué de prendre en la médiation 
dudit Seigneur Roi de la Grande Bretagne , 
qu’enfinlefdits Ambafladeurs Extraordinaires 
& Plénipotentiaires , fçavoù de la part de 
fa Majefté Très-Chrétienne le Sieur Comte 
d’Eftrades , Maréchal de France , & Che- 
valier de fes Ordres •, le Sieur Colbert , Che^- 
valier ', Marquis de Groiflfy , Confeiller or- 
dinaire de fon Confeil d’Etat ; & le Sieur 
de Mefmes , Chevalier , Comte d’Avaux , 
auffi Confeiller en fes Confeils : Et de la parc 
de fa Majefté Catholique , le Sieur Pablo • 
Spinola Doria, Marquis de los Balbafes, de 
Sefte » Seigneur de Zinofa , Cazâlnôzetta , 

& Pontecuron , Confeiller de fon Confeijl 
d’Etat , & fon grand Protonûtaire en fon 
Confeil d’Italie $ Don Gafpâr dt Tebes & 
Cordua Tello Gusman , Comte de Ve- 
nafuzza , Marquis de la Fuente , Seigneur 
de Lorena de la Maifon d’Arrucas des Yles 
de Guadalupa » & Matalione , Maître Per- 
pétuel de la Vi&oire , Majeur Perpétuel j 
& grand Ecrivain de là Ville dé Sevilla , 
Gentilhomme de la Chambre de fa Majefté 
Impériale , en fon Souverain Confeil de Guer- 
re , fon General de l’Artillerie 5 Don Pedro 
de Ronquillo , Confeiller en fes Confeils de 
Càftilla & des Indes; Et Don Jean Battifta 
Chriftin i Chevalier , Confeiller au Confeil 
fuprême de Flandre près de la Perfonne de 
fadite Majefté Catholique , & de fes Con- 
feils d’Etat , & Privé au Païs-bas , en ver- 
tu des Lettres & Commiflions , que fe font 

T reci- 
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g réciproquement communiquées , & dont à 
l la fin de ce Traité les Copies font inférées 
7 ^ de mot à mot > feraient convenus , & tom- 
bez d’accord des conditions réciproques 
de Paix , & d’amitié , en la teneur qui 
enfuit. 

I. Il eft convenu & accordé qu r à l’avenir 
il y aura bonne , ferme , durable Paix , Con- 
fédération , & perpétuelle Alliance & Ami- 
tié entre les RoisTrès-Chrêtien, & Catho- 
lique , leurs Enfans , Nés & à Naître, 
leurs Hoirs , Succelfeurs & Heritiers , leurs 
Royaumes , Etats , Pays & Sujets j qu’ils 
s’entre-aimerom comme bons F reres t procu- 
rans de tout leur pouvoir le bien, l’honneur & 
réputation l’un de L’autre , évitant de bonne 
foi tant qu’il leur fera poflible le dommage 
l’un de l’autre. v 

II. Enfuite de cette bonne réunion , la 
cefiation de toutes fortes d’hoft ilitez arrêtée 
& lignée le 19. jour d’Août de la préfente 
année continuera , félon fa teneur entre lef- • 
dits Seigneurs Roys, leurs fujers & Vafîaux, 
tant par mer & autres eaux que par terre , 
& generalement en tous lieux > où la guerre 
fe fait ; par- les Armes de leurs Mariiez 
tant entre leurs troupes & Armées, qu’entre 
les Garni fons de leurs places 5 & s’il étoit 
contrevenu à ladite cefiation , par prife de 
place , ou places , foit par attaque > ou par 
îurprife ou par intelligence lecrete > Et 
même s’il fe faifoit desprifonniers ouautres 
attes d hoftilité , par quelque accident im- 
prévu » ou par ceux , qui nef; peuvent pré- 
voir , contraires à ladite cedation d’hofti- 
lirez , la contravention fera reparée de part 

SC 
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Sc d’autre » de bonne foy , fans longueurs , I( j g 
ny difficultez > reftituant fans aucune dimi- / * 
nutioncequi avoir été occupé, & délivrant ™ 
les prifonniers , fans rançon , ny payement 
des depenfes j enforte que toutes choies 
' foient remifes au même état , où elles étoient 

audit jour 19. Août , que ladite fufpenfion 
d’ Armes fut arrêtée , & lignée » la teneur 
.de laquelle fe devra obferver jufqu’au jour 
de l’échange des Ratifications du préfent 
Traité. 

III. Tous fujets d’inimitiez ou mes-rn- 
telligences demeureront éteints , & abolis , 
pour jamais , & tout ce qui s’eft fait & paf- 
fé à l’occafion de la préfente guerre , ou 
pendant icelle , fera mis en perpétuel oubli-, 
fans qu’on puiffe à l’avenir , de part ny d’au- 
tre, dire&ement, ny indirectement , en fai- 
re recherche, par juftice , ou autrement, fous 
quelque prétexte que ce foit ; ny que leurs 
IVlajeftez, ny leurs Sujets, Serviteurs & Ad- 
herans d’un côté & d’autre puiffent témoi- 
gner aucune forte de relTentiment de toutes 
les offenfes & dommages , qu’ils pourroicnt 
avoir reçus, pendant la guerre. 

I V. En contemplation de la Paix le Roy 
Très-Chrétien, aufïi-tôt après l’échangedes 
Ratifications du pséfent Traité, remettra au 
pouvoir du Roy Catholique la Place , & For- 
tcreffe de Charleroy, la Ville de JBinfch, la 
Ville & Forrereffe de Aeth , Oudenarde & 
Courtray , avec leurs Prévôtez , Châtelle- 
nies , appartenances & dépendances , ainfi 
qu’elles ont été pofiedées par Sa Majefté Ca- 
tholique avant la guerre de l’Année 1667 , 

. toutes lefquelles Villes & Places avoient etc 

T 7 cc : 
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1678. cedées audit Seigneur Roy Très-Chrétien 
IjSept P ar I e R°y Catholique > au Traité ligné à 
Aix-la-Chapelle , le 2. May, 1668. auquel 
il a été par le préfent Traité expreffement 
dérogé, pour ce qui regarde lefdites Villes & 
Places, leurs appartenances & dépendances î 
E n confequence de quoy ledit Seigneur Roy 
Catholique rentrera en la pofleflion d’icelles , 
pour en jouir , lui & fes Succeffeurs , plei- 
nement & paifiblement à l’éxception de ladi- 
te Verge de Menin , & de la Ville de Con- 
dé , laquelle , quoy que cy- devant préten- 
due par fa Majefté. Catholique , comme 
membre de la Châtellenie d’Aeth , demeu- 
rera neanmoins à la Couronne de France , 
avec toutes. fes dépendances , en vertu du 
préfent Traité, ainli qu’il fera ditcy-après. 
. V. Ledit Seigneur Roy Très-Chrétien 
s’oblige & promet , de remettre auffi entre 
les mains dudit Seigneur Roy Catholique, 
auffi-tôt après ledit échange de Ratifications 
la Ville & Duché de Limbourg , avec tou- 
tes fes dépendances , & le Pays d’Outre Meu- 
le, la Ville & Citadelle de Gand , pareille- 
ment avec toutes. fes dépendances; Le Fort 
de Rodenhus , & le Pays de Waes , La Vil- 
le & Place de Leeuwe, dans le Brabant, 
aufli avec fes dépendance» La Ville & Place 
St. Guilain , de laquelle neanmoins les For- 
tifications feront raféesj Et la Ville de Pui- 
cerda en Catalogne, en l’état où elle fe trou- 
ve à préfent , avec leurs pays , places , châ- 
teaux, forts, terres, Seigneuries j domaines. 
Bailliages , appartenances & dépendances, 
& annexes, fans y rien referver, ny retenir j 
pour être poffedées par fa JMajefté Catholi- 

\ • que. 
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que , & fes Succeffcurs ,. ainfi qu’élle en a r ^ 7 g 
i oui avant la préfente guerre. A ' 

VI. Lefdits lieux, Villes, Placesde Char- ** 
leroy , Binfch , Aeth , Oudenaerde , & Cour- 
tray , leurs Bailliages , Châtellenies > Gou- 
vernances, Prévôtez, Territoires, Domai- 
nes j Seigneuries , appartenances, dépendan- 
ces & annexes , de quelques noms qu’elle 
puiflent être appelléeS , avec tous les hom- 
mes, vaffaux, fujets, villes, bourgs, villa- 
ges, hameaux, forets, rivières, plat-pays* 

& autres chofes quelconques , qui en dépen- 
dent , demeureront , par ledit préfent Traité 
de Paix , à Sa Majefté Catholique , & à fes 
hoirs, Suceefîeurs , & ayanscaufe, irrévo- 
cablement , & à toûjours avec les mêmes 
Droits de Souveraineté , propriété , droits 
'de regale, patronage, gardienneté & jurif- 
diétion , nomination , prérogatives & préé- 
minences , fur les Evêchez , Eglifes Cathé- 
drales & Abbayes , Prieurez » Dignitez, Cu- 
res , & autres quelconques bénéfices , étans 
dans l’étendue defdits Pays , Places & Bail- 
liages cedez , de quelques Abbayes , que lef- 
dits Prieurez foient mouvans , & aepen- 
dans , & tous autres droits, qui ontcy-de-; 
vanc appartenu au Roy Très- Chrétien , en- 
core qu’ils ne foient i«y particulièrement 
énoncez , fans que fa Majefté Catholique 
puifle être à l’avenir troublée , ny inquié- 
tée, par quelque voye que ce foit, de droit, 
ny de fait , par ledit Seigneur Roy Très- 
Chrétien, fesSuccefleurs, ou aucuns Princes 
de fa Maifon , ou par qui que ce foit ; ou fous 
quelque pretexte, ou occafion , qu’il jpuiffe 
arriver efdites Souveraineté , propriété > ju- 
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1678. rifdittion, refïort , poffeflion & jouïffance, 

\iSept de tous ledits Pays > Villes , Places , Châ- 
teaux , Terres & Seigneuries , Prevôtez , Do- 
maines , Châtellenies- & Bailliages , enfem- 
ble de tous les Lieux & autres chofes , qui 
en dépendent ; Et pour cet effet ledit Sei- 
gneur Roy Très-Chrétien tant pour lui que 
pour fes Hoirs, Succeffeurs & ayant caufe, 
renonce , quitte , cede & tranfporte , com- 
me fefdits Plénipotentiaires en Ton nom , par 
le préfent Traité de Paix irrevocable , ont- 
renoncé, cédé & tranfportéperpetuellement , 

& à toujours , en faveur , & au profit du- 
dit Seigneur Roy Catholique , fes Hoirs » 
Succeffeurs , & ayant caufe , tous les droits , 
avions & pretenfions , droits de régale , pa- 
tronage & gardienneté , jurifdittion , nomi- 
nation, prérogatives & prééminences fur les’ 
Evêchez » Eglifes Cathédrales, & autres 
Quelconques bénéfices > étant dans l'étendue 
oefdites Places , Pays , & Bailliages cedez , 
de quelques Abbayes , que lefdits Prieurés 
(oient mouvans , 8c dependans ; & généra- 
lement fans rien retenir, ny. referver tous au- 
tres droits j, que ledit Seigneur Roy Très- 
Chrêtien , ou fes Hoirs & Succeffeurs ont 
& prétendent, ou pourroient avoir & pré- 
tendre , pour quelque caufe 8c occafion que 
ce foit fur lefdits Pays, Places, Châteaux, 

Forts , Terres , Seigneuries > Domaines , 
Châtellenies & Bailliages , & fur tous les 
Lieux en dependans , comme dit efl , non- 
obftant toutes Loix , coutumes , & confti- 
tutions faites au-contrairc , même qui au- 
raient été confirmées par ferment, auxquel- 
les, & claufes Dérogatoires des Dérogatoi- 
res , 

j 
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res, il eft expreflement dérogé , par le pré- 
fent Traité pourl’effet defdites renonciations 
& cédions > lefquellcs vaudront & auront 
lieu , fans que l’expreffion & fpecification 
particulière dérogé à k generale > ny la ge- 
nerale à la particulière, & excluant à perpé- 
tuité toutes exceptions , fous quelques droits , 
titres, caufes ou prétextes , qu’elles puflènt 
être fondées; Déclaré, confient, veut & en- 
tend ledit Seigneur Roy Très- Chrétien, que 
les hommes , vaflaux , & fujets des. Pays , 
Villes & terres cédées à k Couronne d’Ef- 
pagne , comme il eft dit cy-deflùs , foient & 
demeurent quittes & abfous dès à préfent , 
& pour toujours des foy & hommage , fervice 
& ferment de fidelité, qu’ils pourroient tous 
& chacun d’eux luy avoir faits, &àfesPre- 
deceffeurs, Roys Très-Chrétiens , enfemble 
de toute I’obeïfïànce , fujeétion & vafTalla- 
ge j que pour raifon de ce ils pourroient 
luy devoir -, voulant ledit Seigneur Roy Très- 
Chrêtien , que lefdits foy , hommage , fer- 
ment de fidelité demeurent nuis , & de nulle 
valeur , comme s’ils n’avoient jamais été 
faits , ny prêtez. 

VII. Ledit Seigneur Roy Très-Chrétien- 
fera aufli reflituer audit Seigneur Roy Catho- 
lique toutes les Villes, Places, Forts, Châ- 
teaux &Poftes, que fes armes ont, ou pour- 
ront avoir occupez jufqu’au jour de k pu- 
blication de la Paix, en quelque lieu du mon- 
de qu’ils foient fitués ; comme pareillement 
Sa Majefté Catholique , fera reflituer à Sa- 
IVlajeflé Très Chrétienne toutes les Places s 
Forts , Châteaux & poftes , que fes Armes 
pourroient avoir occupez durant cette Guer- 
re 3 
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re , jufques au jour de la publication de la Paix, 

en quelque lieu qu’ils foient fitués. 

VIII. La reftitution defdites Places, ainfi 
que dit eft , fe fera par ledit Seigneur Roy 
Très-Chrétien , oufon Miniftre, réellement 
& de bonne foy , fans aucune longueur , ny 
difficulté , pour quelque caufe & occafion 
que ce loit , à celui , ou à ceux qui feront 
Députez par le Seigneur Roy Catholique , 
dans le tems, & la maniéré, qu’il a étécy- 
defifus dit ; Et en l’état que lefdites placesfe 
trouvent à préfentj fans y rien démolir , af~ 
foiblir, diminuer, ou endommager , en au- 
cune forte, & fans que l’on püifie prétendre 
ny demander aucun remboursement pour les' 
fortifications faites auxdi tes places, ny pour le 
payement de ce qui pourroit être deu aux 
Soldats, & Gens de Guerre, yétans. 

IX. En outre a été arrêté, que toutes les 
procedures, j ugeme ns & arrêts, donnez par 
les juges , & autres Officiers de Sa Majefté 
Très-Chrétienne , établis dans lefdites Vil- 
les & Places dont elle jouïffoit, en vertu du 
Traité d’Aix la Chapelle , & cy-deffus ce-- 
dez à Sa Majefté Catholique , ou par le Par- 
lement de Tournay, pour raifon des differens 
& procès , pourfuivis tant par les habitans 
defdites Villes , & de leurs dépendances, 
qu’autres , durant le tems , qu’elles ont été 
fous l’obeïflance dudit Seigneur Roy Très-- 
Chrêtien, auront lieu & fortiront plein, & 
entier effet, tout ainfi qu’ils feroient fi ledit 
Seigneur Roy demeuroit Seigneur , & Pof- 
fefïeur defdites Villes & Pays ; & ne pour- 
ront être lefdits jugemens , & arrêts révo- 
quez en doute., annuliez , ny l’execution d’i- 

ceux- 
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ceux autrement retardez , ny empêchez; 

Bien fera loifibîe aux parties de fe pourvoir, 
par revifion de la caufe, & félon l’ordre» & 7 ™ 
difpofition des Loix & Ordonnances > de- 
•meurans cependant les jugemens en leur force 
& vertu , fans préjudice de ce qui eft ftipu- 
lé à cet égard, par l’Article 21. du prélent 
Traité. 

X. Comme les Miniftres de Sa Majefté 
Très-Chrétienne après la Paix d’ A ix la Cha- 
pelle ont foûtenu, en la conférence de Lille » 

3 ue les éclufes de l’Occident & de l’Orient 
e la Ville de Nieupoort , & le Fort in- 
Vierboete étant àu bout de l’éclufe d’Occi- 
dent , près de l’embouchure du Havre de 
Nieupoort , & une partie de celui de Nieu- 
wendamme , bâtis fur l’éclufe de l’Orient, 
avec le refte dudit Havre , entretenus par 
ceux de Fûmes , étoit du Territoire & Ju^ 
rifdi&ion de la Châtellenie de Fûmes , & 
partant devoit appartenir à Sa Majefté Très- 
Chrêtienne : Et les Miniftres de Sa Majefté 
Catholique au contraire , que cela n’étoit 
pas ; Et quoi que cela fût , ou non , qu’il 
devroit lufEre, que fa Majefté Catholique 
étant Prince fouverain, lors que lefdites For- 
tifications ont été faites , tant au regard de 
la Châtellenie de Fûmes, que delà Ville de 
Nieupoort i lia pu incorporer &r approprier 
les fufditcs parties aux Havres & Fortifica- 
tions de Nieupoort i Et par ainfi les rendre 
infeparables d’icelle Villes II eft arrêté, que- 
les fufdites éclufes , & autres parties de la . 
Fortification 'de Nieupoort , cy-deflus nom- 
mées, demeureront à fa Majefté Catholique , 
ainfi que ladiieVille s fans qucfaMajefté Trè's- 

Chrê- 
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1 67g Chrétienne, comme lui appartenant la Vik 
i7Sept I e ^ Châtellenie de Fumes, ou autrement, 
^ ne puifle jamais prétendre j Et quant à l’é- 
coulement des eaux delà Châtellenie de Fur- 
ne , il fera continué , & elle en jouira , al- 
la même forme & maniéré» qu’il a été pra- 
tiqué jufques à préfent. 

XI. Ledit Seigneur Roy Très-CHrêtien 
retiendra & demeurera faifi, & jouira effec- 
tivement tant de tout le Comté de Bour- 
gogne, appellé la Franche Comté , & des 
Villes » Places & Pays en dependans , y 
compris la Ville de Befançon , &fondiftri&i 
comme aufli des Villes de Valenciennes, 5 t 
fcs dépendances j Bouchain & fes dépendan- 
ces i Condé & fés dépendances ; Quoy que 
cy -devant prétendu membre de la Châtelle- 
nie cPAth i Chambra/ & le Cambrefis i Aire ; 
Saint Orner & leurs dépendances i Ypres & 
fa Châtellenie, Warwick, Warneton fur la 
Lis , Poperingue , Bailleul & Caflel , avec 
leurs dépendances j Bauvay & Maubeuge, 
avec leurs dépendances. 

XII. Ledit Comté de Bourgogne , les. 
Villes, Places& Paysen dependans , y com- 
pris la Ville de Befançon oc fon diftriét, 
comme auffi lefdites Villes , Places de Va- 
lencienne , Bouchain , Condé , Cambray, 
Saint-Omer, Ypres, Warwick & Warne- 
ton , Poperingue , Bailleul , Caflel , Bau- 
vay Sc Maubeuge, leurs Bailliages, Châtel- 
lenies , Gouvernances , Brevetez , Terri- 
toires, Domaines-, Seigneuries, appartenan- 
ces , dépendances & annexes , de quelques 
noms qu’elles puiflènt être appellées , avec 
tous les hommes yaflaux , fuiets , Vil- 
les, 
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les , Bourgs, villages, Hameaux , Forets , 
Rivières , plat Pais , Salines & autres cho 
•Tes quelconques » qui en dépendent, demeu- 
reront , par ledit préfent Traité de Paix , 
à fa Majefté Très- Chrétienne & à fes Hoirs, 
Succeffeurs , & ayant caufe irrévocablement, 
& à toâjours , avec les mêmes droits & 
Souveraineté , propriété » droits de regale , 
patronage , gardienneté& jurifdiéhon, no- 
-mination , prérogatives & prééminences fur 
les Evêchez & Eglifes Cathédrales , & au- 
tres Abbayes , Pricurcz , Dignitez , Cures 
& autres quelconques bénéfices , étans dans 
l’étendue defdits Pays , Places , & Baillia- 
ges cedez , de quelques Abbayes , que lef- 
dits Prieurez foient mouvans & dependans ï 
& tous autres droits qui ont cy devant ap- 
partenu au Roi Catholique i encore qu’ils ne 
foient ici particulièrement eooncez, fans que 
fa Majefté Très-Chrétienne puiflc être à 
l 'avenir troublée, ny inquiétée par quelque 
voye que ce foit > de droit ny de fait , par 
ledit Seigneur Roi Catholique , fes Succef- 
feurs > ou aucuns Princes de fa Maifon , ou 
par qui que ce foir , ou fous quelque pré- 
texte , ou occafion qu’il puifle arriver efdites 
Souveraineté , propriété , jurifdiéïion , ref- 
fort, poffeffion. & jouïflancede touslefdits 
Pays, Villes , Places , Châteaux , Terres 
& Seigneuries , Prevotez, Domaines , Châ- 
tellenies , & Bailliages enfemble de tous les 
lieux , & aunes chofes , qui en dépendent ; 
Et pour cet effet ledit Seigneur Roi Catho- 
lique tant pour lui , que pour fes Hoirs » 
Succefleurs & ayant caule , renonce , quitte, 
cedc , & tranfporte > comme fcfdits Pleni- 

po- 


1678. 

ijSept 


Digitized by Google 


4^4 Traité de Paix 

1678. potentiaires enfonnom, par le préfent Traité 
iiSept ** a * x irrevocable » ont renoncé , cédé , 
' * & tranfporté perpétuellement ? & à toû- 
jours , en faveur , & au profit dudit Sei- 
gneur Roi Très-Chrétien, fes Hoirs » Suc- 
cefïeurs , & ayant caufe , tous les droits , 
actions, prétendons , droits de regale , pa- 
tronage , gardienneté , jurifdiétion , nomi- 
nation , prérogatives , & prééminences fur 
les Evêchez , Eglifes Cathédrales , & au- 
tres quelconques bénéfices , étans dans l’é- 
tendue defdites Places & Pais, & Bailliages 
cedez , de quelques Abbayes , que lefdits 
Prieurez foient mouvans , & dependans , 
& generalement , fans rien retenir , ny re- 
ferver tous autres droits , que ledit Seigneur 
Roi Catholique , ou fes Hoirs , & Succef- 
feurs , ont & prétendront , ou pourroient 
avoir & prétendre , pour quelques caufes & 
occafions que ce foit , fur lefdits Pays, Pla- 
ces , Châteaux , Forts , Terres , Seigneu- 
ries, Domaines, Châtellenies & Bailliages, 
& fur tous les lieux en dependans , comme 
dit eft , nonobftant toutes loix , coûtumes , 
& conftitutions , faites au contraire; même 
qui auroient été confirmées par ferment î 
auxquelles , & aux claufes Dérogatoires des 
Dérogatoires , il eft expreffement dérogé pat 
le préfent Traité , pour l’effet defdites re- 
nonciations & cédions , lefquelles vaudront 
& auront lieu , fans que l’expreffion , ou 
fpecification particulière dérogé à la genera- 
le , ny la generale à la particulière , & ex- 
cluant à perpétuité toutes exceptions , fous 
quelques droits , titres , caufes & prétextes, 
qu’elles p uiffent être fondées, déclaré, con- 

fent, 
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fent } veut & entend ledit Seigneur Roi 
Catholique , que les hommes , Vaflaux & 

Sujets defdits Fais , Villes , & Terres ce- ^ 
dées à la Couronne de France , comme il 
eft dit cy-deflus , foient & demeurent quittes 
& abfous dès à préfent & pour toujours des 
foy , hommage , fervice , & ferment de fi- 
delité , qu’ils pourroient tous" & . chacun 
d’eux lui avoir faits , & à fes Prédeceffeurs, 

Roys Catholiques , cnfemble de toute l’o- 
beiffance , fujettion & Vaflàllage» que pour 
raifon de ce ils pourroient lui devoir 3 vou- 
lant ledit Seigneur Roi Catholique , que 
lefdits foi j hommage & ferment de fidelité 
demeureront nuis , & de nulle valeur : 
comme fi jamais ils n’avoient été faits ny 
prêtez. • r 

XII I. Comme Sa Majefté Très-Chrê- 
tienne adeclaré par les conditions , qu’elle 
a offertes pour la Paix , de vouloir la Ville 
de Charlemont , ou en échange celle de Dî- 
nant , au choix de Sa Majefté Catholique , 
à condition que Sa Majefté fe chargeront 
d’obtenir de l’£vêque de Liege la ceffion de 
Dinant , le confentement de l’Empereur, > 

& de l’Empire » Sa Majefté Catholique a 
choifi de retenir la Ville de Charlemont , 
■comme auparavant & en confequence s’o- 
blige , & promet d’obtenir defdits Sieur 
Evêque , & Chapitre de Liege , la ceffion 
en forme autentique de ladite ville de Dî- 
nant , avec le confentement de l’Empereur 
& de l’Empire, dans un An , à compter du 
jour > & date de la Ratification du Traité 
de Paix , qui doit être faite entre l’ Empe- 
reur, & ledit Seigneur Roi Très-Chrétien; 
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TEc en cas que Sadite Majefté Cathcdique né 
17 Sept P u ^ e obtenir lefdites cédions defdits Sieur 
' ” Evêque, & Chapitre de Liege avec le con- 

fentement de l’Empereur & de l’Empire j 
Elle s’oblige & promet de faire remettra, 
immédiatement après le terme fufdit , au 

f >ouvoir de ^fadite Majefté Très-Chrétienne 
adiré Ville*de Charlemont ; pour en jouir, 
comme de toutes les autres Places & Pais 
cedez audit Seigneur Roi Très-Chrétien, par 
les Articles n. & 12. du prefent Traité. 

XIV. Et pour prévenir toutes les difficul-* 
tez , que les enclaves ont caufées dans l’exe- 
cution du Traité d’Aix la Chapelle, & ré- 
tablir pour toujours la bonne intelligence 
entre les deux Couronnes , il a été accordé, 
que les Terres , Bourgs , Villages , encla- 
vez dans les Prevotez , qui font cédés , ou 
qui appartenoient déjà , avant le préfent 
Traité , à Sa Majefté très-Chrêtienne , au 
delà de la Sambre , feront échange/, contre 
d’autres qui fe trouveront plus proches des 
Places , & à la bien feance de Sa Majefté 
Catholique, comme aufli que les villages de 
la Verge de Menin, qui fe trouveront fituez 
près de Courtray , feront échangez contre 
d’autres , qui feront plus proches & à la bien 
feance de Sa Majefté très-Chrêtienne : pa- 
reillement les V illages de la Prévôté de Mons, 
qui fe trouveroient (î avancez dans le Pais 
cédé à Sa Majefté très-Chrêtienne, en Hay- 
naud , qu’ils en interrompiftent lacommuni- 
tion , feront échangez contre d’autres , de- 
pendans des Pais cedez audit Seigneur Roi 
très-Chrêrien , qui feront plus proches & 
à la bien feance de Sa Majefté Catholique * 

Et 


Dgitized by Google 



de Nimegue. 457 

Et généralement que toutes les Terres , qui j 
feront enclavées dans les Pais cedez j 
reftituez à l’un defdits Seigneurs Roys , fe- ' 17 
ront mutuellement échangées contre d’autres 
-de pareille valeur , bien entendu qu’on puifle 
convenir de ces échanges. 

X V. Il fera député des Commiflaires de 
part & d’aurre , deux mois après la publi- 
cation du prélent Traité , qui s’aflembleront 
au lieu donc il fera refpe&ivement convenu , 
foit pour procéder audit échange , que pour # 
regler les limites entre les Etats & Seigneu- 
ries, qui doivent demeurer à chacun defdits 
Seigneurs Rovs , par le préfent Traité , 
dans le Pais- Bas , comme aufli pour liqui- 
der les dettes réelles , légitimement hypothé- 
quées fur les Terres & Seigneuries cedées, 
ou reftituées à l’une ou à l’autre des deux 
Couronnes : Et- convenir de la part , & 
portion que chacune d’Elles devra payer à Pa- 
venir ; & generalement terminer à l’amiable 
tous les diflferens , qui pourroient fe rencontrer 
en execution du préfent Traité. 

XVI. Quand il furviendroit aux échanges 
cy-deflus dits des.difficultez , qui en empê- 
cheroient l’effet , l’on ne pourra de part & 
d’autre , établir des Bureaux pour s’embar- 
rafler , ny rendre plus difficile la commu- 
nication des places ^ qui feront d’une même 
domination ; & les Bfireaux qui feront éta- 
blis ne pouront faire payer les droits , que 
fur les Marchandées , qui forçant d’une do- 
mination entreront dans une autre , pour y 
être confumées , ou pour pafler dans des 
Pais éloignez. 

XVII. Lefdits 

V 


Seigneurs Rfcys-remet- 
? V ' “ytans , 
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t 67 8. tans » ou reftituans refpeélivement les Pla- 
l j Sept ces cy-deflus dites , pourront en faire retirer, 

' ^ ou emporter toute Artillerie , Poudres , 
Boulets , Armes « Vivres & autres Muni- 
tions de guerre , qui fe trouveront dans lef- 
dites Places au tems de la remife ou reftitu- 
tion d’icelles; & ceux qu’ils auront commis » 
pour cet effet , pourront fe fervir » pendant 
deux mois , des Chariots & Batteaux du 
Pays j auront le paffage libre , tant par Eau 
• que par Terre , pour la retraite defdites Mu- 
nitions ; plus fera donné par les Gouverneurs, 
Commandans , Officiers & Magiftrats des 
Places & Pays ainfi reftituez > toutes les fa- 
cilités, qui dépendront d’eux , pour la voi- 
ture & conduite defdites Artilleries & Mu- 
nirions ; pourront auffi les Officiers , Sol- 
dais, Gens de guerre & autres , qui forti- 
ront defdites Places en tirer & emporter 
leurs biens meubles à eux appartenais , fans 
qu’il leur foit loifïble d’exiger aucune chofe 
des Habitans defdites Places > & du Plat- 
pays , ny endommager leurs maifons , ou 
emporter aucune chcrfe appartenante auxdits 
Habitans. 

XVIII. La levée des Contributions de- 
mandée de part & d’autre aux Pays , qui y 
font fournis , fera continuée pour tout ce qui 
reliera à échoir jufques au 1 6. d’Oétobre 
prochain. Et les arrerages , qui relieront 
dûs lors de la fufdite Ratification , feront 
payez dans l’efpace de trois mois après le 
terme fufdit. Et aucune execution ne fe 
pourra faire , pour raifon de ce pendant le- 
dit tems , contre les communautez redeva- 
bles , pourvu qu’elles ayeni donné bonne & 

valable 1 
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valable caution , rdfeante dans une ville de o 
la domination de celui défait Seigneurs J 
Koys , à qui lefdites Contributions feront 7 ^ 
deuës. 

XIX. Il a été auffi accordé , que la per- 
ception des droits dont ledit Seigneur Roi 
Très-Chrétien eft en poffeffion , fur tous les 
Pays , qu’il remet ou reftituê audit Seigneur 
Roi Catholique , fera continuée jufques au 
jour de la reftitution actuelle des Places , 
dont lefdits Pays font dependans j & que ce 
qui en reftera dou lors de ladite reftitution , 
fera payé de bonne foi à ceux qui en ont pris 
les fermes > comme aufti que dans le meme 
tems les Proprietaires des biens confifquez 
dans les dépendances des Places , qui doivent 
être remifes à Sa Majefté Catholique , ren- 
treront en polfeflion de leurs biens , & de 
tous les bois , qui fe trouveront fur le lieu. 

Bien entendu que du jour de la fîgnature du 
préfent Traité , toutes les coupures de bois 
celferont de part & d’autre. 

X X. Tous les Papiers , Lettres & Do- 
cumens concernans les Pays , Terres 8 c 
Seigneuries , qui font cedées & reftituéesaux- 
dirs Seigneurs Rois , pur le préfent Traité 
de Paix , feront fournis & délivrez de bonne 
foi départ & d’autre dans trois Mois , après 
que les Ratifications du prefent Traité au- 
ront été échangées , en quelques Lieux que 
lefdits Papiers & Documens le puilfent trou- 
ver , même ceux qui auraient été enlevez de 
la Citadelle de Gand* & de la Chambre des 
Comptes de Lille. 

XXL Tous les fujets de part & d’autre 
Ecclefiaftiques & Séculiers , feront rétablis, 

• V z tant 
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1678 . tanc en k jouîflknce des Honneurs , Digni- 
17 Sept tez ^ Bénéfices i dont ils étoient pourvus 
7 ^ avant la guerre , qu’en celles de tous & cha- 
cuns biens , meubles , & immeubles , rentes 
viagères & à rachat , faifis & occupez de- 
puis ledit tems , tant à l’occafion de la guer- 
re , que pour avoir fuivi le parti contrai- , 
re , enfcmble de leurs Droits , A&ions & 
Succeffions à eux furvenuës , même depuis 
la guerre commencée , fans toutefois pou- 
voir rien demander ni prétendre des fruits & 
revenus , perçus & échus dès le faififfement 
defdits biens , meubles , rentes & bénéfices , 
uifques au jour de la publication du prçfenc 
Traité. 

XXII. Ny femblablement des dettes , 
effets & meubles, qui auront étéconfifquez 
avant ledit jour , fans que jamais les Créan- 
ciers de telles dettes & depofitaires de tels 
effets , & L. Heritiers , ou ayans caufe , en 
puiflent faire pourfuite , ni en prétendre re- 
couvrement, lefquels rétabliffemerrs en la forme 
avant dite s’étendront en faveur de ceux , qui 
a«ront fuivi le party contraire , enforte qu’ils 
rentreront , par le moyen du prefent Traité, en 
la grâce de leur Roi & Prince Souverain , 
comme auffi dans leurs biens , tels qu’ils fe 
trouveront exiftans à la conclufion & fignatu- 
re du prefent Traité. 

X X 1 1 1 . Et fe fera ledit rétablifïement des 
fujets de part & d’autre , félon le contenu 
des Articles 1 «. & 22. nonobftant toutes ' 
Donations , Concevons , Déclarations a 
Cotififcations commifes. Sentences prépara- 
toires , ou definitives , données par contu- 
mace , en l’abfencc des parties, & icelles non 

orties > 
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ouïes , lefquelles fentences , & leurs juge- jtfyg 
mens demeureront nuis & de nul effet , & l7 ^ ‘ 
comme non données & prononcées : avec 
liberté pleine & entière auxdites parties de 
revenir dans les Pays » d’où elles fe font ci- 
devant retirées » pour jouir en perfonne de 
leurs biens & meubles» rentes & revenus, ou 
d’établir leurs demeures hors defdits Pays en 
tel lieu que bon leur femblera » leur en de- 
meurant le choix & eledion » fans qu’011 
puilfe ufer contre eux d’aucune contrainte , 
pour ce regard ; Et en cas qu’ils aiment mieux 
demeurer ailleurs , ils pourront députer tel- 
les perfonnes non fufpedes , que bon leur 
femblera , pour le gouvernement & jouïlïance 
de leurs biens , rentes & revenus ; Mais 
non au regard des bénéfices , requerans refi- 
dence > & qui devront être perfonnellement 
adminiftrez & fervis. 

XXIV. Ceux qui auront été pourvâs 
d’un côté ou d’autre , des bénéfices , étans 
à la collation 3 prefentation , ou autre dif- 
pofîtion defdits Seigneurs Rois ; ou autres, 
tant Ecclefiaftiques que lais , ou qui au- 
ront obtenu provifion du Pape de quelques 
autres bénéfices , fitués dans l’obeilfance 
de Pun defdits Seigneurs Rois , par le 
confentement & permilfion duquel ils en 
auront joui pendant la guerre , demeure- 
ront en pofiTelïïon & jouïfiànce , leur vie 
durant , comme bien & deuément pour- 
- vus , fans que toutefois on entende défaire 
aucun préjudice pour l’avenir aux dioits des 
légitimés collations , qui en jouiront & en 
uferont comme ils avoient accoutumé avant 
la guerre, 

. V 3 XXV. Tous 
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i <“>78. XXV. Tous Prélats , Abbez , Prieurs 
17 Sept ^ autres Ecclefiaftiques , qui ont été nom- 
' * mezà leurs bénéfices ou pourvus d’iccux pat 
lefdits Seigneurs Rois avant la guerre , & 
pendant icelle i & auxquels leurs Majeftez 
écoient en poffeffion dte pourvoir ou nommer 
avant la rupture entre les deux Couronnes , 
feront continuez en la poffeffion & jouïffan- 
ce defdics bénéfices , fans pouvoir y être trou- 
blez pour quelque caufe ou prétexte que ce 
foit , comme auffi- en la libre jouïfliancede 
tous les biens , qui fe trouveront en avoir 
dépendu d’ancienneté, & auxdroitsde con- 
férer les bénéfices , qui en dépendent , ert 
quelques lieux que lefdits biens & bénéfices fe 
trouvent fituez j Pourvû toutesfois que lefi* 
dits bénéfices foient remplis de perlbnn#s i 

capables & qui ayent? les qualités requîtes , 
félon les reglemensqui étoient obtervés avant 
la guerre , & fans qu’on puifie à l^avenir de 
part & d’autre envoyer des Adminiftrateurs 
pour régir lefdits bénéfices , & jouir des 
fruits, lefquets ne pourront être perceus que 
par les Titulaires , qui en auront été légiti- 
mement pourvûs , comme auffi tous lieux 
qui ont ci- devant reconnu la J urifdiétion des 
rrelats , Abbez , Prieurs en quelque part 
qu’ils foient fituez , la devront auffi recon- 
noître à l’avenir , pourvu qu’il apparoiflfc 
que leur droit eft établi d’ancienneté , enco- 
re que lefdits lieux fe trouvaffent dans l’é- 
tenduê de la Domination du parti contrai- - j 
re, ou dependans de quelques Châtellenies, 
ou Bailliages appartenans audit parti con- 
traire. 

XXVI. Il a été convenu 3 accordé, & de-. 
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cîaré qu’on n’entend rien révoquer duTrai- r( ^ g- 
té des Pyrénées j à l’exception de ce quire- . 
garde le Portugal, avec lequel le Roi Ca-^ r ' 
tholique eft à prefent en Paix , non plus que 
du Traité d’Aix-la-Chapelle ; qu’entant 
qu’il en aura été autrement difpofé en celui-ci> 
par la ceffion des Places fufdites i fans que 
les Parties ayent aquis aucun nouveau droit, 
ou puilfent recevoir aucun préjudice fur leurs 
prêterions relpeétives , en toutes les cho- 
ies dont il n’efr point fait mention expreflê 
par le prefent Traité. Et en confequence 
tout ce qui a été ftipulé par ledit Traité des 
Pyrénées > touchant les interets de Monfieur 
le Duc de Savoye , & la Dot de la. Veuvo 
Sereniffime Intente Catherine fera obfervé» 
fans que cette expreffion particulière puifle . 
nuire ny préjudicier à la ftipularion genera- 
le faite dans le prefent Article de l’execu- 
tion defdits Traitez des Pyrénées , & d’Aix- 
la-Chapelle. 

XXVII. Quoi que leurs Majeftrez Très- 
Chrétienne & Catholique contribuent tous 
leurs foins, pour le rétabliflement de la Paix 
Generale » & que le bon acheminement d’un 
armiftice general leur doive faire efperer, qu’il 
fera fuivi d’une prompte conclufîon de tout 
ce qui doit afleurer le repos de toute la 
Chrétienté , neanmoins comme ledit Sei- 
gneur Roi Très-Chrétien a infifté que ledit 
Seigneur Roi Catholique s’oblige de ne pou- 
voir affifter aucun des Princes , qui font pre- 
fèntement en Guerre , contre la France & 
fes Alliez T fa Majefté Catholique a promis , 

& promet de demeurer dans une exadle Neu- 
tralité pendant le cours de cette Guerre • 
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j 6 7 g fans pouvoir aflifter , directement , ny jrr- 
j-^^direftement, Tes Alliez j contre la France &r 
' * fes Alliez. 

XXVIII. Et comme leurs MM.T rès- 
Chretienne & Catholique reconnoifl'ent les 
puifians offices , que le Roi de la G. B. a 
contribués inceflamment , par fes bons con- 
feils & avertiffemens aufalut& au repos pu- 
blic j II a été convenu de part & d’autre, 
que ladite Majefté Britannique , avec fes Ro- 
yaumes foit comprife nommément dans le 
préfenc Traité de la meilleure forme quefai- 
. re fe peut. 

XXIX. En cette Paix , Alliance & Ami- 
tié de la part de S. M.. Très-Chrétienne, 
entre le Roi de Suede avec le Duc de Hol- 
ftein , l’Evêque de Strasbourg, & le Prince 
Guillaume de Furftenberg, comme intereffez 
en cettte guerre , feront auffi compris , fi 
compris y veulent être , ceux qui ne s’étant 
.pas voulu engager , ou déclarer dans la pre- 
fente guerre » feront nommez dans fix Mois 
après l’échange des Ratifications. 

XXX. Et de la part de S. M. Catholi- 
que feront pareillement compris j fi com- 
pris y veulent être * ceux qui ne s’étant pas 
voulu engager , ou déclarer dans la p refente 
guerre , feront nommez dans fix Mois après 
l’échange des Ratifications; & tous autres, 
qui après la fin de ladite guerre, feront auffi 
nommez parfadite Majefté Catholique. 

XXXI. Lefdits Seigneurs Rois Très- 
Chrêtien & Catholique confentent , que tous 
Potentats & Princes, qui voudront bien en- 
trer dans un pareil engagement , puiffent don- 
ner à leurs Majeftés leurs promeffes, & obli- 
ge 
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gâtions de Garantie de l’exeurion detouc le r g- ? g < 
contenu au prèfent Traité. ï h \ V' 

XXXII. Et pour plus grande feureré 1 ' ^ • 
de ce Traité de Paix & de tous les Points & 

Articles y contenus» fera ledit prefent Trai- 
té publié, vérifié , & enregitré en la Coin: 
du Parlement de Paris» & en tous autres Par- 
lemens du Royaume de France , & Cham- 
bre des Comptes dudit Paris; comme fembla- 
blement ledit Traité fera publié , vérifié,, 
enregitré, tant au Grand Coofeil, & autres 
Confcils & Chambres des Comptes dudit 
Seigneur Roi Catholique aux Pais* Bas, 
qu’aux autres Confeils des Couronnes de Caf- 
tille, & d’Arragon, le tout fuivant&enla 
forme contenuë au Traité des Pirenées de 
l’Année 1659. defquelles Publication , & 
enregitrement feront baillées des expéditions 
départ &r d’autre , dans trois Mois après la 
publication du préfent Traité. - 
■ Lefquels points & articles ci-deffus nom- 
mez , enfemble le contenu enchaeuu d’icenx 
ont été traitez , accordez , paflez & ftipu- 
lez , entre les fufdirs Ambafîadeurs Extra- 
ordinaires & Plénipotentiaires defdits Sei- 
gneurs Rois Très-Chrétien & Catholique, 
aux noms de leuîs Maîtres j Lefquels Plé- 
nipotentiaires en vertu de leurs pouvoirs» 
dont les Copies feront inférées au bas du 
prefent Traité , ont promis & promettent, 
fous , l’obligation de tous & chacuns les biens 
& Etats » prefens & avenir des Rois leurs 
Maîtres , qu’ils feront inviolablement obfer- 
vez& accomplis, & de leur faire ratifier pu- 
rement & Amplement , fans y rien ajourer ; 

& d’en faire les Ratifications par lettres au- 

V 5 wu- 
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1678. teutiqnes & fèlléçs > ou tout le prefent Trai- 
uScpt ^ra i n ^ er ^ de moc à autre , dans fix fe- 
' v maines , à commencer du jour & date du 
prefent Traité,. & plûtôt fifairefe peut. En 
outre ont promis. & promettent lefdits Plé- 
nipotentiaires auxdits noms , que lefdites 
Lettres de Ratifications ayans été fournies , 
ledit Seigneur Roi Très-Chrétien , le pM-. 
tôt qu’il fe peut & en la prefence de telle 
pecfemte ou personnes , qu'il plairaiaudir Sei- 
gneur Roi Catholique de députer ». jurera* 
folemneUemeot for la. Croix , l J E«angile» 
Canons de la Méfié , & fur fon. honneur» 
d'obferver & accomplie pleinement » réelle- 
ment & de bonne fby cous les Axticles’du con- 
tenu au prefençTrajcéi Ec le femblable fera 
fait aufli te plutôt qu’ilferapoflible , par ledit 
Seigneur Roi' Catholique:, en prefencedetdle 
petfonne ou Peafonnes ,qu’ilip]aira audit Sei* 
gneur Roi Très-Chrétien de députer. En: 
témoignage desquelles chofes lefdits Pléni- 
potentiaires ont fouferit. le prefent Traité de 
leurs noms &. fait appofejrle cachet de leurs 
armes. Fait à Nimegue ce dix-i'epciéme Sep- 
tembre 16.78. 

1 r 

( L. S. ); Lê M ARESGH Ai d’ ESTRADES. 

. (L. S.)j C. QLBERT.. 

(L.S.j D*. Mbsmæs d* Avaux. 

(iL.S.) P ABLO SpINOLA. DqR I A. 

(L.jS,) C.ONDE DB R EN A Z U 2 A > M AR- 
GUES DE LA FuEiNTB. 

(L.S.)' Jean Ba.bt.iste Christin» 
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P A IX, 

Conclu entre Léopold Empereur des Ro- 
mains , Cr- Louis XlV. Roi de Fran- 
ce. A Nimegue le y Février 1679. 

A U nom de la Très- Sainte & indivifî- 
ble Trinité. 

Soit notoire à tous & à chacun à qui 
il appartient , oy à qui il pourra en 
quelque façon appartenir : Que comme pen- 
dant le cours de la guerre qui s’eft meuë 
depuis quelques années entre le Sereniffime- 
& très-Puiflànt Prince & Seigneur , Léo- 
pold Elû Empereur des Romains , toûjours 
Auguftc 3 Roi de Germanie , Hongria, Bo- 
hême , Dalmatie , Croatie , Sclavonie , 
Archiduc d’Autriche , Duc de Bourgogne, 
de Brabant, Styrie , Carinthie , Carniole,- 
Marquis de Moravie , Duc de Luxembourg, 
de la haute & baffe Silefîe , de Wirtemberg. 
& de Tecke , Prince de Suabe , Comte de 
Habsbourg , Marquis du S. Empire Ro- 
main , Seigneur de Burgovie , de la haute 
& baffe Luface , de la Marche d’Efclavo- 
nie , du Port Naon & des Salines , &c. 
d’une part , & le Sereniffime & très-Puif- 
’fant Prince & Seigneur Louis XIV , Roi 
très-Chrctien de France & de Navarre , de 
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1679 . l’autre part , leurs Sacrées Majeftez Impe- 
5 Pevr. ria } e & «très- Chrétienne n’ayant rien foa- 
haité plus ardemment que de pouvoir par 
le rétablifl'ement d’une Paix ferme & iné- 
branlable arrêter la defolation de tant de 
Provinces, & l’effufion de tant defang.Chrê- 
tien , il eft enfin arrivé par un effet de la 
bonté Divine , fécondée des efforts du Sere- 
niffime isr très-Puiflant Prince & Seigneur 
Charles II. Roi de # la Grande Bretagne . qui 
dans ces tems fâcheux où tout le Chriftianif- 
me étoit en trouble ayant été reconnu & 

. accepté pour Médiateur p r toutes les Par- 
ties intereffces , n’a . celle d’employer fes 
Confeils & fes Offices pour le repos public 
& la Paix generale » par où il s’eft aquis une 
gloire immortelle j leurfdites S. S. M.M. 

Irnp. & très-Chrêtienne , ont confenti qu’il 
le fit une Aflemblëe generale pour traiter de 
la Paix en cette'Ville deNimegue ; les Am- 
baffadeurs Extraordinaires & Plénipotentiai- 
res duëment établis de part & d’autre com- 
paioilfah^/donc audit lieu ,• fçavoir de la part 
*ie fa*IYlajefté Impériale le Reverendiffime , 

& 'jés' très-Illuftres & très-Excellens Sei- 
gneurs , Jean Eyêque de Gurk , Prince du 
Saint Empire , Confeiller d’Etat de fa Ma- 
. jefté Impériale, leSeigneur François Ulric, 

• ^ * Comte du Saint Empire , de Kinsky , de 
Chinits, & Ttttau, Seigneur deKlumetz, 

T Confeiller d’Etat de fa Majefté Impériale j 

Gentilhomme de fa Chambre j Lieutenant , 

& Prefident des Appellations du Royaume 
‘de Boheme j Ét le Seigneur Théodore Al- 
thet Henry de Stratman, Confeiller de fa Ma- 
jeflé Impériale dans fon Confeil Impérial 

• Auti- ÿ 
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Aulique : Et de la part du Roi Très-Chrê- 167$. 
tien , les trcs-llluftres & très-Excellens Sei- ^' e vt\ 
gneurs, Godefroy, Comte d’Eftrades , Ma- 
réchal de France, Chevalier des Ordres dit 
Roi, Viceroy de P Amérique > Gouverneur 
des Ville & Citadelle de Dunkerque & Pla- 
ces en dependanres ; Le Seigneur Charles 
Colbert , Chevalier , Marquis de Croifly , 
Confeiller ordinaire du Confeil d’Etat du 
Roi j Et le Seigneur Jean Antoine de Mê- 
mes , Chevalier , Comte d’Avaux , aufli 
Confeiller du Roi en fes Confeils, & parles 
foins & l’eruremife des très-Illuftres & très- 
Excellens Seigneurs » Laurens Hyde , E- 
cuyer , le Seigneur Guillaume Temple Ba- 
ronet > & le Seigneur Leolin Jenkins Che- 
valier , A mbafladeurs Extraordinaires & Plé- 
nipotentiaires de fa Majefté Britannique , 
lefquels depuis l’Année 1675. jufqu’à pre- 
fent fe font aquitez du devoir de leur Mé- 
diation avec une diligence très-exafte , & un 
efprit tout à fait desinrerelfé > à la gloire de 
Dieu & au bien de la Republique Chrétienne. 

Après avoir imploré l’afliftance Divine , & 
èu une communication réciproque des Pleins- 
pouvoirs dont les Copies font inférées de mot 
à mot à la fin de ce Traité i On eft tombé 
d’accord des conditions réciproques de Paix 
& d ’ Amitié en la teneur qui s’eniuic. 

Art: I. 

Qu’il y ait une Paix Chrétienne , Uni- 
verfelle , & une Amitié perpétuelle , vraye 
& fincere , encre fa Majefté Impériale & 
fa Majefté Royale Très - Chrétienne , & 
leurs Heritiers & Succelfeurs , Royaumes & 
Provinces, comme aufli entre tous & chacun 
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des Alliez de ladite Majefté Impériale fe 
principalement entre les Electeurs, Princes, 
& Etats de l’Empire , 8 c leurs Heritiers & 
Succefienrs d’une part , & tous& chacun des 
Alliez de Sadite Majefté Très-Chrétienne 
qui font compris dans ceprefent Traité, & 
leurs Heritiers & Succefleurs de l’autre part. 
Que cette Paix & Amitié s’obferve& fe cul- 
tive avec une telle fincerité , que chaque 
partie cache de procurer Putilité , l’honneur 
& l’avantage de l’autre. Qu’il y ait de part 
& d’autre un perpétuel oubli & Amniftieou 
pardon de tour ce qui a été fait depuis le 
commencement de ces troubles, en quelque 
maniera & en quelque lieu que les hoftilités 
fe foient exercées » de forte que ny pour au- 
cune de ces chofes , ny fous aucun autre pré- 
texté quecefoit, on ne fafle dorénavant l’un 
à l’autre , ny ne fouflfre faire aucun tort > 
directement ny indirectement , ny fous cou- 
leur de droit , ny par voye de fait , ny au 
dedans ny hors de l’étendue de l’Empire , 
nonobitant tous paétes contraires faits aupa- 
ravant , mais que toutes les injures qu’o» a 
receuës de part& d’autre en paroles, écrits, 
a&ions , hoftilitez » dommages , & depen- 
fes , fans aucun égard aux perfonnes & aux 
chofes , foient entièrement abolies , de ma- 
niéré que tout ce que l’unpourroit demander 
fe prétendre fur l’autre de ce côté-là foie 
entièrement oublié. 

I F. Et comme le Traité de Paix conclu 
& ligné à Munfteren Weftphalie le 24 Octo- 
bre en l’année 1648. doit faire le fondement 
inébranlable de cette Amitié réciproque & 
tranquillité publique, ledit Traité fera réta- 
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bly dans tous & chacun de Tes points en fon I( ^ 7 q, 
ancienne vigueur , & demeurera à l’avenir - ^ 
dans fa pleine & entière force , & obferva- ^ 
tion , de la même maniéré que s’il étoic in- 
féré de mot à mot àl’I nftrumem de la prefen- 
te Faix j à l’exception toutefois des points 
auxquels il eft exprefiement dérogé par ce pre- 
fent Traité. 

I ïl. Et comme fa S. R. M. Très-Chrê- 
tienne avoir aquis par ledit Traité de Mun~ 
fier le droit de protection fur la Fortereflède 
Philipsbourg avec le droit perpétuel d’y te- 
nir garnifon , & que ladite Forterefle a été 
prife par les armes de l’Empereur , comme 
la Ville & Citadelle de Fribourg ont été 
conquifes d’ailleurs par les Armes de Fran* 
ce , leurs S*S, M. M. Impériale & très-Chrê- 
tienne font convenues fur ces deux Places en la 
maniéré fuivance. 

I V. Sa S. R- M, très-Chrêtienne , tant 
pour elle que pour fes Heritiers 8c Succef- 
îeurs , renonce 8c cede à perpétuité à fa 
S. M. Impériale & à fes Heritiers & Suc- 
cefleurs tous droits de protection , de perpé- 
tuelle garnifon*, & generalementtous autres 
qui lui étoient aquis, en vertu dudit Traité 
de Munfter, fur ladite ForterelTe de Philips* 
bourg , fans fe referver > ny à fes Heritiers 
& Succeffeurs, ny à la Couronne de France 
fous quelque titre Qu> prétexte que ce puiflfe 
être aucuns droits ny pretènfions fur làditeFor- 
terefle, ny fur aucun des Forts qui y font joints 
foitaudeçà , foit au delà du Rhin » nonob- 
llant tontes loix > conltiturions , lîaturs , & 
autres Arêtes contraires , à tous 8c chacun 
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1679. defquelsileft.expreflement dérogé par lepre- 
SFevr. fent Traité. 

V. Et réciproquement fa S. Majefté Im- 
périale tant pour elle que pour fes Heritiers 
& Succefleurs , & pour toute la Maifon 
d’Autriche , renonce &: ccde à perpétuité à 
& S. K. M. Très- Chrétienne , fes Heri- 
tiers, & Succefleurs, la Ville & Château de 
Fribourg, avec les trois Villages qui en dé- 
pendent , fçavoir Lehn , Mezhaufen , & 
Kirchzart , & leur Banlieue , dans la même 
maniéré qu’ils appartiennent à la communau- 
té dudit Fribourg , en toute propriété , 
Souveraineté , droit de patronage , & gene- 
raJement tout ce qui pouvoir appartenir à ladi- 
te Majeflé Impériale , fans s’y refcrvcr , ny 
à fes Heritiers & Succefleurs ny au Saine 
Empire aucun droit ny pretenfion , fous 
quelque titre ou pretexre quccepuifle être; 
'nonobflant toutes Lôix , conftitutions , fta- 
tuts , & autres chofes contraires , auxquelles 
ileft exprflement dérogé par le prefent Trai- 
té : fans préjudice toutefois des Privilèges 
& immunitez qui ont été accordés cy-devanc 
à ladite Ville par la Maifon d’Autriche , 
ny du droit Diocefain, & de tous les autres 
revenus on droits que l’Evêque & l’Eglife de 
Confiance y peuvent avoir. 

VI. Que fa S. R. M. Très-Chrêtienneait 

le paflage libre de Brifac à Fribourg, mais 
fans caufer aucun dommage , par le Territoi- 
re de fa S M. Imp. & de l'Empire , parle ^ 

chemin ordinaire appelle vulgairement Land - 

firas , par lequel fadite S. M. T. C. puifle 
faire pafler fes troupes , Convois > & autres 
ehofçs neceflfaires à la garnifon de Fribourg, 

tant, \ 
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tant > & aufii fouvent qu’il fera befoin , fans 
que qui que ce foit , puiffe y apporter aucun ep^ 
empêchement ny obftacle. 5 

. VII. Qu’on ne puiffe mettre aucuns im- 
pôts , péages ny droits de paffage foit an- 
ciens ou nouveaux fur les Convois qui paffe- 
ront par ledit chemin de Brifac à Fribourg, 

& qui feront neceffaires à la garnifon de la- 
dite Ville de Fribourg. On eft auffi conve- 
nu que tout ce > que la gatnifon & les habi- ' 
tans dudit Fribourg tireront de tout le Bis- 
gaw pour leur fubftance , fera à l’avenir , 
comme il étoit cy devant , exempt de toutes 
fortes d’Impots j & que les Marchandées 
& autres chofes gencralement quelconques 
qui y feront tranfportées > ne foieut pas plus 
furchargées d’impofitions & de droits , que 
fi elles pafioient en des lieux qui fuflent fujets 
à S. M. Imp. ou que lefdites impofitions foient . 
telles que les propres fujets de fa S. M. Imp. 
pourroient payer. 

VIII. 'Qu’il fera nommé des Commif- 
faires de part & d’autre dans une année à 
compter du jour des Ratifications , pour 
regler & convenir enfemble de quelles det- 
tes légitimes la Ville de Fribourg peut être 
chargée. 

IX. Sa S R. M. T. C. donnera ordre 
qu’on rende de bonne foy & fans aucun re- 
tardement tous les Adtes & Documens delà 
Chancellerie , du Confeïl fouverain & de 
la Chambre , de quelque nature qu’ils puif- 
fent être , qui fe font trouvez dans la Ville 
& Chateau de Fribourg, & dans les Maifons 
des Confeillers & autres Officiers , qui les 
^voient en garde > & par tout ailleurs. Que 

fi 
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fi ces Mémoires & Documens font des A&es 


-r, publics : & qu’ils concernent rant ladite 
* 1 * Ville de Fribourg, que les trois Villages qui 

en dépendent, les fufdits Commiflaires con- 
viendront du lieu où ils devront être gar- 
dez , à condition qu’on en donnera des co- 

E ies autentiques toutes les fois qu’il en fera 
efoin. 

X. Qu’il foit permis non feulement au Cha- 
pitre de Bàle , ainfi qu’à tous & un chacun 
des Membres dit Confeil Souverain , & de 
l’Univerfité de Fribourg , mais même à tous 
Bourgeois 8 c habicans de quelque condition 

S it’ils foient . qui voudront fe retirer de la- 
ite Ville , d’aller s’habituer par roue où ils 
voudront , & d’y tranfporrer avec eux leurs 
biens meubles dans l’efpace d’une Année , à 
compter du jour de la ratification du prefent 
Traité , fans qu’il leur foie fait aucun tort 
ny empêchement , ny qu’ils foient chargez 
d’aucuns Impôts : qu'ils pùiffent auffi ven- 
dre , ou retenir , ou adminiftrer par eux- 
mêmes , ou par autruy leurs biens immeu- 
bles j & que la même faculté de retenir , 
adminiftrer , ou aliéner foit auffi accordée à 
tous ceux qui ont des biens , revenus, ou droits 
dans la Ville de Fribourg , ou dans les trois 
Villages qui en dépendent. 

XI. ba S. M. Très-Chrétienne confent 
toutefois de rendre à fadite S. M. Imp. la- 
dite Ville 8 c Château de Fribourg avec les 
trois Villages qui en dépendent , pourvu qu’on 
puifle convenir d’un équivalent qui foit à la 
fatisfà&ion de fa S. R. M. T. C. 

XII. Comme Monfieur le Duc de Lor- 
raine s’eft joint à fa S. M. Imp. dans cette 
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guerre , & qu’il a voulu être compris dans Y 6jg. 
Je prefent Traité » on eft convenu qu’il fera - 
rétabli tant pour lui que pour fes Heritiers* 

& Succefleurs dans la pleine & paifîble pof- 
feflion de tous les Etats , lieux & biens , que 
fon Oncle le Duc Charles poflfcdoit l’an mille 
fix cens feptante , lors qu’ils forent conquis 

f »ar les Armes du Roi Très Chrétien : à 
'exception néanmoins des changemens 
qui feront expliquez dans les Articles fui- 
vans. 

X 1 1 1. Que la Ville de Nancy & fa Ban- 
lieue nommée vulgairement Finage demeure 
à perpétuité unie & incorporée à la Couron* 
ne de France , enforte que fa S. M. Très- 
Chrêtienne & les Heritiers & Succelfeurs la 
pofledent en tous, droits de fuperiorité , Sou- 
veraineté > & propriété.. Et pour cet effet 
ledit Sieur J}u.c de Lorraine , tant pour lui 
que pour fes Heritiers & Succefleurs renon- 
ce , cede & tranfporte à perpétuité & fans 
aucune referve au Roi Très-Chrétien & à 
fes Heritiers & Succefleurs > tous droits de 
propriété , & de Souveraineté , toutes les 
prérogatives & prééminences qui ont appar- 
tenu ou dû appartenir audit Sieur Duc dans 
ladite Ville de Nancy , nonobftant toutes 
loix , coutumes, ftatuts , conftitutions, & 
conventions contraires , auxquelles , & aux 
claufes dérogatoires il eft exprefîement dérogé 
par le prefent Traité. 

XIV. Et afin qu’il y ait une communi- 
cation d’autant plus libre entre la Ville de 
Nancy & les. Pais fujets à la Couronne de 
France , & que le paflage des troupes Fran- 
çoifes foit plus facile , on nommera des 
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xiïjq CommiflTaires tant de la part du Roy Très- 
< Fcvr Chrétien, que de celle dudit Sieur Duc, lef- 
5 ' quels conviendront enfemble des chemins , 

qui comprendront en largeur une demi lieue 
de Lorraine chacun, le premier defquels s’é • 
tendra de S. Didier à Nancy , le fécond de 
Nancy en Alface , le troifléme de Nancy à 
Vefou en Franche Comté, & le quatrième 
de Nancy à Metz. En forte toutefois que ces 
chemins ne foient marquez que fur le pied de 
ceux qui furent cedez au Roy Très-Chré- 
tien par le Duc Charles l’an 1661. 

XV. Tousles Lieux; Bourgs, Villages, 
& Terres , & leurs Dépendances qui fe trou- 
veront compris dans l'étendue de cette de- 
mi-lieue en largeur, appartiendront à Sa Sa- 
crée Royale Majefté Très-Chrétienne en tous 
droits de Supériorité , Souveraineté , & Pro- 
priété , dont ont joui ci-devant ledit Sei- 
gneur Duc & fes Prédecefleurs, en forte tou- 
tefois que fila banlieue , ou dépendances def- 
dits lieux s’étendoient au de-là de cette de- 
mi-lieue, & des bornes que les Commiflài- 
res auront pofées, tout ce qui fera au de-là 
de ladite étendue appartiendra comme ci- de- 
vant audit Sieur Duc , & à fes Heritiers & 
Succefleurs en tous droits de Souveraineté, 
Supériorité , & Propriété. 

XVI. Que la Ville & Prévôté deLong- 
wic avec fes Appartenances & Dépendances 
demeure à perpétuité au Seigneur Roy Très- 
Chrétien , fes Heritiers & Succefleurs , en 
toute Supériorité, Souveraineté & Proprié- 
té , fans que ledit Sieur Duc & fes Heritiers 
& Succefleurs puiflent y prétendre à l'ave- 
nir aucun droit ; mais en échange de ladite 
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Ville & Prévôté , fa Sacrée Majefté Très- 1679 
Chrétienne en cedera une autre audit Duc, cp e y/' 
dans l’un des trois Evêchez qui fera de pa- 1 * 
reille valeur & d’égale étendue , de laquelle 
les fufdits Commiflaires conviendront de 
bonne foy r & ledit Sieur Duc ,s & fes Heri- 
tiers & Succefleurs jouiront à perpétuité en 
toute Supériorité , Souveraineté , & Pro- 
priété de ladite Prévôté , qui lui aura ainfi 
été cedée & tranfportée par le Roy Très- 
Chêtien. > 

XVII. Réciproquement fa Sacrée Ma- 
jefté Très- Chrétienne tant pour foy que pour 
la Couronne de France , cede audit Duc & 
à fes Heritiers & Succefleurs en Compenfa- 
tion de ladite Ville de Nancy la Supériori- 
té, Souveraineté , & Propriété de la Ville 
de Toul, & de fes Fauxbourgs, & généra- 
lement tous autres droits , fpecialement de 
Patronage , & toutes prérogatives & préémi- 
nences , qui appartenoient ou dévoient ap- 
partenir à la Couronne de France fur ladite 
Ville de Toul, fes Fauxbourgs , & Banlieue 
nommée vulgairement Finage , en forte que 
ledit Duc& fes Heritiers, & Succeffeursen 
jouiflent pleinement & fans aucune referve» 
non-obftant toutes loix^, coutumes, ftaturs, 
conftitutions , & conventions contraires, 
auxquelles & aux claufes dérogatoires le Roi 
Très-Chrétien a expreflement dérogé par 4 le ; 

- préfent Traité. • . Vi 

. X VIII. Que fi neanmoins la Banlieue de , • 

la Ville de Toul étoit de moindre étendue ■ g 
ou da moindre valeur que celle de Nancy , 
ledit Duc fera recompenfé du furplus , en 
forte que les Baolieuës de l’une & de l’autre 
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de ces Villes foicnt de même étendue , &d’é- 
79' gale valeur. 

5Fevr. XIX. Le Roy Très-Chrétien renonce- 
ra, comme par le prefent Traité il renonce, 
& cede à perpétuité pour luy & pour fcs 
Heritiers & Succefleurs, & remet entre les 
mains de fa Sainteté le droit de nomme; ou 
prefenter à l’Evêché de Toul , tel qu’il lui 
avoir été accordé par le Pape Clement IX. 
en forte qu’il fera libre à l’avenir audit Duc 
d’avoir recours au S Siégé pour l’obtenir. 

XX. On eft de plus convenu qu’il ne fera 
point permis audit Duc d’apporter aucun 
changement aux Provifions des Bénéfices , qui 
ont été Conférez par fa Sacrée Ma jefté Très- 
Chrétienne jufqu’au jour du prefent Traité 
& que lesperfonnes qui en font pourvues de 
meureront dans la paifible pofleflion defdit 
Bénéfices , en forte que ledit Duc ne puiff 
en aucune façon les troubler ou leur appor 
ter aucun empêchement , ny les dépoüiller 
de la pofleflion defdites Bénéfices. 

XXL Il a été de plus arrêté que tous les 
Procès, Sentences» & Jagemens donnez par 
le Confeil , Juges , & autres Officiers de fa 
Sacrée Royale Majcfté Très-Chrêtienne,dans 
toutes les Difputes & Avions qui auront 
été terminées tant entre les fujets dudit Du- 
ché de Lorraine & de Bar , que tous autres , 
pendant tout le temsque lefdits Etats ont été 
fous la puiflance du Seigneur Roy Très- 
Chrêtien , auront lieu , & fortiront un plein 
& entier effet , rout de même que fi le Roi 
Très-Chrétien étoit demeuré Seigneur & 
Poflefleur defdits Etats , en forte qu’il ne foit 
point permis de révoquer lefdi tes Sentences , 
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les annullet , ou en retarder , ou en empê- i 6 jq. 
cher l’execution. Pourront cependant les ç f 
Parties félon l’ordre & la difpofition dcs^ 

Loix en venir à une revifion d’Aâes , lefdi- 
tes Sentences demeurant cependant en leur 
force & vigueur. 

XXII. Tous les Titres & Documens qui 
étaient dans les Archives & Trefor de Nan- 
cy , & dans l’une & l’autre Chambre des 
Comptes > ou autres lieux, & qui en ont été 
tirez feront incefîatnment rendus audit Sieur 
Duc. 

XXIII. Sa Sacrée Majefté Impériale 
confent que le Prince François Egon Evêque 
de Strasbourg , fon Frere le Prince Guillau- 
me Egon de F urftemberg , avec leur Neveu 
le Prince Antoine Egon de Furftemberg, 
leurs Officiers & Mimftres foient pleinement 
rétablis dans le même état, & dans leur ré- 
putation , Dignitez , Droits , Voix , Séan- 
ces j Bénéfices , Offices , Fie£s , Arriere- 
fiefs > biens allodiaux , & revenus qui ont 
été fequeftrez , & generalement dans tous 
les biens dont ils ont joui , ou dont ils ont 
eu droit de jouir, avant qu’ils en euflènt été 
dépouillez à l’occafion de la prefente guer- 
re , non-obftant & fans avoir égard à tous 
A&es, Traitez, & Decrets contraires, qui 
font à cet égard annuliez. Et auffi ledit 
Prince Guillaume Egon fera remis en liberté 
auffi -tôt après l’échange des Ratifications. 

Que tout ce qui peut avoir été fait par le 
Chapitre de Strasbourg, & par tous autres . 
qui ont adminiftré les biens ou Bénéfices def- 
dirs Evêque & Prince , & tout ce qui peut 
avoir été dit , fait, ou écrit contre eux par 

leurs 
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1(^79. * eurs di ts Officiers, foie mis dans un éternel . 
ïFtivr > & qu’on ne puiffe fous quelque pre- 
' 1 ' texte que ce puiffe être, les inquiéter ny at- 
taquer en aucune façon. 

XXIV. Que tous Sujets & Vaffaux tant * 
Ecclefiafliques que Séculiers de l’une & de 
l’autre part foient rétablis dans leurs hon- 
neurs, Dignitez, & Bénéfices dont ils jouïf- 
foient avant le commencement de la guerre, 
comme auffidans tous & chacuns leurs biens, 
meubles & immeubles , revenus mobiliaires 
& qui peuvent fe racheter , qui ont étécon- 
fifquez & pris à l’occafion de la prefente 
guerre , enfemble dans tous les droits > allions, 

& fucceffions , qui pourroient leur être échus 
durant la guerre; en forte toutefois qu’on ne 
puiffe rien demandeur , depuis la confifcation 
jufqu’au jour de l’échange des Ratifications , 
à raifon des fruits & revenus , ny de ce qui 
peut avoir été perceu defdits biens , meubles , 
revenus & bénéfices. Que la même chofe 
s’obferve à l’égard des dettes , effets, mar- 
chandifes , & meubles qui ont étéconfifquez 
avant ledit tems , en forte qu’aucun créan- 
cier de dettes particulières , ny aucun dépo- 
fitaire de fcmblables effets & marchandifes , 
leurs Heritiers » ou ayant caufe , ne puiflent 
jamais en pourfuivre ou prétendre la reftitu- 
tion. Toutes les fufdites reflitutions s’éten- 
dront en general & dans la même forme fuf- 
dite à tous ceux qfli auront embraffé le Par- 
ti contraire» & par confequent chacun d’eux 
en vertu de ce prefent T raité r 'entrera dans les 
bonnes grâces de fon Prince > ainfi que dans 
fes biens , tels qu’ils peuvent être , dans le 
tems de la oonclufion & fignature du prefent i 
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Traité. Et que toutes ces chofes fôient ainfî 
exécutées ,non-obftant toutes donations , con- c£ evv . 
fifcations , commiflîons , Sentences Interio- ' 
cutoires & Definitives, & données par con- 
tumace , les Parties abfentes & non ouies : 
toutes lesquelles Sentences & chofes jugées 
feront nulles , & confiderées comme fi elles 
n’avoient point été jugées , ny prononcées; 
reliant une pleine & entière liberté à tous & 
un chacun de l’une , & de l’autre part de 
retourner dans fa Patrie , d’où ils peuvent 
être venus ; & de pouvoir ou jouir eux mê- 
mes defdits biens, meubles, & revenus , ou 
d’aller s’habituer ailleurs par toutou ils vou- 
dront , fans qu’il leur foit fait aucune vio- 
lence j mais qu’au contraire au cas qu’ils 
veuillent s’habituer ailleurs, il leur foit per- 
mis de faire adminiftrer leurs biens & reve- 
nus , & d’en jouir par des Procureurs non 
fufpe&s : laquelle liberté toutefois n’aura 
point lieu à l’égard des bénéfices ; qui de- 
mandent refidence , & qui devront être dé- 
fervis perfonellement. 

XXV. Que le Traité fait & concla ce 
# jourd’huy entre Sa Sacrée Majefté Impériale , 

& le Roy & Royaume de Suede, tant pour 
lui que pour le Duc de Gottorp > foit fenfé 
être compris dans celuy-cy , & qu’il ait la 
même force & vigueur que s’il y étoit infé- 
ré de mot à mot, en forte que l’un & l’au- 
tre , tant leprefent Traité que celuy de l’Em- 
pereur & du Roi de Suede , ne foient reputez 
qu’un fbul & même Traité. 

XXVI. Et comme le repos & la tranquî- 
lité publique demandent que la guerre qui 
dure entre Sa Sacrée Majefté Très Chrêtjen- 
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ne , & le Roi & Royaume de Suede , & le 
Roi de Dannemarc , l’EleCteur de Brande- 
bourg, l’Evêque de Munfter, & les Princes 
de la Maifonde Lunebourg, l’Evêque d’Of- 
nabruk , & les Ducs de Zell , & de Wolfen- 
buttel foit promptement terminée > Sa Sa- 
crée Majefté Impériale ne s’entremettra pas 
moins auprès defdits Princes > que Sa Sacrée 
Royale Majefté Très-Chrétienne auprès du 
Roi de Suede, pour obtenir par leurs puiffans 
offices , que la Paix puiffe auffi être bientôt 
conclue entre les fufdites Puifiànces » & que 
pour cet effet elles conviennent promptement 
d’une furfeance d’armes convenable & capa- 
ble de procurer la Paix. Mais fî contre toute 
efperance , ces offices n’avoient pas le fuccès 
qu’on en peut attendre , Sa Sacré Majefté 1 
Impériale , les Electeurs , Princes , & Etats 
de l’Empire compris dans cette Paix promet- 
tent, que letems de furfeance d’armes étant 
expiré ils n’aideront en aucune façon , ny fous 
quelque pretexte que ce foit , ny directement 
ny indirectement les Ennemis de la Suede. 

Qu’ils n 'apporteront aucun obltacle à la F ran- 
ce ny à la Suede pendant toute cette guerre: 
qu’ils ne permettront point que les Troupes 
des Ennemis de la France , ou de la Suede 
prennent dans l’ Empire aucuns quartiers d’hi- 
ver ou d’êté hors de leurs propres Etats & 
Territoires. Sa Sacrée Royale Majefté Très- 
Chrêtienne pourra auiïi dans cette veuë tenir 
garnifon dans les Places fuivanres de l’Em- 
pire , fçavoir, dans Châtelet, Huÿs , Ver- 
viers , Àix la Chapelle , Duren , Linnick, 

Nuys & Sons , fans que les garnifons qui y 
feront puiffent être dommageables aux Sei- 
gneurs { 
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gneurs & Habitans de ces Places , mais 
qu’elles foient entretenues auxdépens du Roi 
Ïrès-Chrêtien : dans lefquelles il ne fera pas 
permis de faire de nouvelles Fortifications, 
nnon qu’autant qu’elles feront neceflaires pour 
la feureté defdites garnifons , & qu’elles ne 
pourront donner aucun jufte fujet de foup- 
çon. Le Roi Très-Chretien nepoûrra rete- 
nir lefdites Places, tant a raifon desdépenfes 
qu’il pourra y avoir faites , que fous aucun 
pretexre que ce puifle être i mais il les éva- 
cuera, & rendra à ceux fur qui il lésa prî- 
fes , auflî tôt que la Paix pour les Provinces 
fituées dans l’Empire aura été conclue & ra- 
tifiée entre les fufdites Parties , ou que l’on 
aura trouvé d’un commun confentemcnt des 
moyens convenables pour la rétablir. Et 
réciproquement Sa Sacrée Royale Majefté 
Très- Ch retienne promet de n’aflifter en au- 
cune façon , ny fous quelque pretexte que ce 
puifle être j ny dire&ement ny indire&ement , 
les ennemis prefens de l’Empereur & de l’Em- 
pire. Çfc* 1 foit auflî libre à l’Empereur & à 
l’Empire de joindre leurs Offices, leurs Con- 
feils & leurs foins avec le Roi Très-Chrê- 
tien, pour faire en forte que cette guerre foit 
afloupie au plûtôt d’un commun confente- 
ment. 

XXVII. Que conformement à la Paix 
de Munftcr , confirmée dans tous.fes points 
par l’Article fécond du prefent Traité , tous 
les lieux de part & d’autre foient reftituez & 
évacuez de bonne foy. Pour lequel effet fe- 
ront nommés des Commiflaires , dans le tems 
que ce prefent Traité fera ratifié de part & 

XV d’au- 
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d’autre } lefquels feront faire ladite reftitu- 
tion & évacuation fans aucun delay dans 
l’efpace d’un mois ajjres l’échange des Ra- 
tifications. Non compris pourtant dans 
cette reRitiitiôh generale les Places mar- 
quées dans l’Article précédent , defquel- 
les il a été autrement difpofé pour un 
tems. . . 

XX V III. Comme il y a depuis long : 
tems conteftation touchant la Forterefle 2 >t 
Duché de Bouillon entre les Ducs de ce 
nom , & l’Evêque & Grince de Liege , on 
eft convenu que le Duc de Bouillon démeu- 
ranc dans l’attuelle poflTeflion ou il eft , ce \ 

different foit terminé à l’amiable * ou par 
des Arbitres qui feront choifis par les Par r 
ties trois Mois après la Ratification du pre- * 

fent Traité , fans que fur ce fujet on en puif- 
jfe venir à aucune voyé de fait. 

XXIX. Qu’auffi-tôt que le prefent trai- 
té aura été ligné par les Ambafladeurs Ex- 
traordinaires & Plénipotentiaires, toutes les 
hoftilités ceffent : & s’il arrivoit quatorze 
jours après la Ratification du prefent Trai- 
té , qu’on en vint à quelque vpye de fait 
qui apportât quelque altération ou change- 
ment , la réparation en fera faite au plu- 
tôt , & les chofes remifes en leur premier 
état. 

XXX. La levée des contributions dans 
les Provinces, Pais & Lieux où elles ont 
été établies avant la fignature du prefent 
Traité , fe continuera de part & d’autrejuf- 
qu’à l’échange des Ratifications : & fi alors 
ri en eft encore dû quelque chofe , ce qui 

reftera 1 
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refterafera payé dans l’efpacede quatre mois jg 
après l’échange des Ratifications , en for- ^ 7 . * 
t* toutefois qu’après cet échange , le paye- 5 77 * 
ment n’en foit point exigé par voye defaiç 
des Communautés , qui s’obligeront par des 
cautions bonnes & valables à payer les fom- 
mes qui feront dues dans telle Ville dont on 
conviendra. . 7 

XXXL Quoiqu'il attiré allez amplement 
déclaré par P Article i, du prefént Traité^ 
que je T.raité de Munfter eft confirmé en tout 
&. chacun defes points, on eft toutefois ; e } x;- 
preïTément cq'nyç^u que tout .ce^qüi a'ç.tç 
arrêté dans ïéqit Traité dé Munfter touchanp 
t’affaire du IVÏor^fçrxat demeurera à Paveniç 
dans toute fa force & vigueur 5 Si prïbçipalej- 
ment ce qui y a,été açcpi^é .concernant-le ^>oi- 
gneurDucdébav.bye.,.. . ' . ■ . v 

'XXX II/ Et : pommes Sa Sacrée Majefté 
Impériale , & Sf Çacfqe' Royale^ Majefte 
Tres-Cjirêtienne ‘recorinoiffent entièrement 
les offices & les foins que le Sereniffime Roi 
de la Grande Bretagne a continuellement em- 


ployé pour proê'uçen/Ia^aix & le repos pu : 
bliçt, elles ont confenn. , que IqqitSeigneuç 
R01.& fés Royaumes 'foient çomprîs dans le 
prefent Traité, ^nia meilleure formel manie- 
te que faire fepô^rq;',," J-j [' ■'. < 
XXXI 1 L Que ceuiç qui feront nommez de 
part & d’autre d’un commun confentemenç 
avant l’échange des Ratifications ou fî*vmoi$ 

' ' Y 1»' / 1 _ „ •jM, 


XXXI y . L’Empereur & le Roi T rès- 
Chrêtien confentent que tous Roys , Prin- 
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jg’- ces , & Républiques puiflent donner leur 
j/ Garantie à Sadite Sacrée Majefté Impériale, 
* m *& à Sa Sacrée Royale Majefté Très-Chré- 
tienne pour l’execution de toutes & chacune 
deschofes qui font contenues dans le prefent 
Traité. 

XXXV. . Les Ambafladeurs Extraordi- 
naires & Plénipotentiaires promettent refpe- 
divement, que le prefent Traité fera ratifié 
par l’Empereur & le Roi Très-Chrétien, dans 
la forme dont on eft réciproquement conve- 
nu , & d’en fournir infailliblement leS Ratifi- 
cations, &enfa,ire l’échange dansPefpace de 
huit Semaines à compter du jour de la figna- 
ture du prefent Traité , & plûtôt même fi faire 
fe peut. 

XXXVI. Et comme Sa Sacrée Majefté 
Impériale a été duëment requife par les Ele- 
deurs, Princes & Etatç de l’Empire, en ver» 
tu d’une rcfolution de la Diére , en date du 2, 
Mai de l’an 1 <577. féellée du fçeau de la Chan- 
cellerie de Maydnce , & qui a été donnée aux 
Ambafladeurs de France , à ce que les Am- 
bafladeurs de Sa Majefté Impériale priflent foin 
dans cette Aflemblée des intérêts defdits Ele-' 
deurs , Princes, & Etats de PEmpire ; les 
fufdits Ambafladeurs de l’Empereur & d« 
Roi Très Chrétien auxdits noms pour une 
plus grande force & vigueur de toutes & cha- 
cune des chofcscontenuêsau prefent Traité, 
l’ontfigné de leurs mains , & y ont appçfé les 
Cachets de leurs Armes, & ont promis d’éif 
fournir les Ratifications dans la forme dont 
on eft convenu , & le tems cy-deflus - marqué, 
fans s'arrêter aux contradictions ou protefta- 
‘ tions. 
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tions, que le Directoire de l’Empire Romain I( ç 
pourroic faire contre le prefent Traités lef- 
quelles ne feront point receuês , & n’auront ‘ 
aucun lieu. 

Fait à Nimegue le y Février 3 1 <579. 

(L.S.) JEAN Evêque & Prince deGurc^ 

(L.S.)FR ANCOIS ü DALRlCCoratede 
Kinsky. 

(L.S.) T. A. HENRY STRAATMAN, 

(L.S.j LE MARECHAL D’ESTRADES. 

(L.S.) COLBERT. 
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P A I X , 

Conclu entre Louis XIV. Roi de France , 

' Cr Frédéric Guillaume El e fleur de 
Brandebourg. A St. Germain en laje 
le 19. Juin 1679. 

A U Nom de Dieu le Créateur & de 
la très-Sainte Trinité. Soit no- 
toire à tous y que le très- Haut, très- 
Excellent j & très- Puiflànt Prince 
Louis XIV. par la grâce de Dieu , Roi de 
France & de Navarre* n’a rien fouhaité da- 
vantage , que de voir la tranquillité generale 
rétablie après les longues & fanglantes divi- 
sons dont l’Europe a été agitée j fa Majefté 
a vu avec peine 1 que les derniers Traités , 
qui ont été lignés à Nimegue , particulière- 
ment avec l’Empereur & l’Empire n’ayent 
pu éteindre le feu de la guerre dans le Nord,, 
& qu’elle ait été neceffitée de faire encore 
agir Tes armes contre l’Ele&eur de Brande- 
bourg j mais parce qu’au milieu même de 
ces oerniers troubles elle a confervé beau- 
coup d’eftime pour ce Prince , & une difpo- 
lition fïncere à le recevoir dans fa première 
Alliance » toutes les fois qu’il fe mettroit 
en état d’y rentrer ; Elle a receu avec beau- 
coup de plaifirks témoignages qu’il lui a fait 
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porter par le Sr. Meinders fon ÇçnXeiller & 
jyiiniftre d’Etat. & fon Envoyé extraordinaire 
vers fa Majefte , du defir extrême qu’il au- 
rait, de j-eprencke. auprès d’elle paf la Paix i 
la même place qu’il a eüé cÿ-deyant dans le 
nombre 4e fes- Alliez.» .& de l’obligerde lui 
rendre à l’avenir la même «initié dont elle 
Ipirà donne autrefois tape .de marques : 8f 
cqmme fa Majefté n’a nul intérêt à démêler 
ayeç S A. Electorale de Brandebourg Vqui 
ne lui (bit commua avec le très, -Haut * très- 
Excellent & très-PuiÏÏànt Prince Charles par 
la grâce de Dieu Roi de Suede , & que 
fadite Alteffe Electorale lui a fait témoigner , 
qu’elle étoit dans le deflein de faire une fincere 
&folide Paix avec ledit Roi , fa Majeftéç 
|>ien voulq tant pour elle , que pouf le Roi 
de Suede entrer dans la difeuffion du prefent 
Traité de Paix» & pourcefujet éllea.com- 
mis le Sr. Arnauld Chevalier , Seigneur de 
Pomponne > Çonfeiller dans tous (es Con- 
seils , & Secrétaire d’Etat & des Comman- 
demens de fa Majèfté, pour traiter & négo- 
cier avec le Sr. Meinders, lefquèls àprèsl’é- 
çhange de leurs Pléinpouvoirs , dont les co- 
pies font inférées cÿ-après, font convenus des 
Articles fuivans. 

I. Il y aura à l’avenir une bonne, ferme tk 
durable Paix & Amitié entre le Roi Très- 
Chrêtien , le Roi de Suede & l’ElcCteur de 
Brandebourg, leurs SuccelTeurs, Royaumes.» 
fais , Etats & Sujets, avec une entière & réci- 
proque liberté de commerce tant par Terre, 
que par Mer & autres Eaux. . „ - 

II. Il y aura de même une amnütie 81 
perpétuel oubli de ce qui s’eft paffé de paat 
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■t6 7 q & d’autre à l’occaficn de la guerre » mêthe^ 
* J.'l’é gard des fujcts qui auroient fuiviles difte- 
um rens Partis. 1 ’ L r [ “[ [L : '\ 1 [ ? r 

' III. Toures hoftilitês' cetteront entrë’Ies 
Parties dans le rems de dix jours au pllis'Vard 
apres la'figriatu'fé du preférit Traité oü'plû** 
toÉ , fi la notification en peut être faite aux 
Çensraux quîcofamendenties Arméesde'pàrt 
& d’autre ", ;fans toutefois que lefdites At A 
mêe$ ayenc à fd retirer des rais qu’elles oc- 
cupe rit , &; dans Usuels 1 ’ éUesrpourrohfVi^è 
& fubfifïer jufquesà l’échangé des ratifications 
du prefent Traité. 1 ?. 

I V,. Et comme les Traités de Weftphalie 
doivent' toujours être regardés comme le 
fondenient le plus folide & îe plus attenté de 
Ja Paix & de la tranquillité de l’Empire > 
&que Sa, IVlajctté Très-Chrétienne : s’ett dçf 
claree dans tout le tems même durant le cours 
de la guerre , que fon intention étoit de lés 
maintenir daus toute leur forte; que le Roi 
de Suede s’eft expliqué delà même maniéré, 
& que TEle&eur de Brandebourg témoi- 
gne d’être dans le même fentiment j il eft 
exprettcmerit ftipulé par cet Article , que les 
füfdits Traités J dfe Munfter & d’Ofnabrug , 
conclus-en l’an 164 demeureront dan s tou- 
te leur" forcé & vigueur , &* feront; ,fen r 
fés répétés dans le prefent Traité , comme 
s’ils y étoienc inférés de mot à mot ; à 
l'exception toutefois dés changement , qui 
poufroient y être apportes par les Articles 
füivarfs.^' i ’ fl1 " : • * . 

V. X’Ele&eurdc Brandebourg promet par 
îe prefent. Traité dé remettre entre les mains 
du Roi de Suede tout ce qu’il a occupé par 
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fcs armes dans la Pomeranie, nommément la 
Ville deStralfond &de Stettin, & generale- 
mènt tout ce qu’il pofTede preienrement des 
Terres & Etats , qui ont été cédés dans 
l’Empire à la Couronne de Suede par le Trai- 
té de Weftphalie , fans en rien referver ny re- 
tenir. . 

: VI. Mais parce qu’il a été jugé neceflaire 
pour entretenir le bon voifinage , & pour em- 
pêcher à l’avenir les differens , ' qui naiflent 
d’ordinaire entre les Princes par le trop grand 
mélange de leurs Terres & Etats , de donner 
de nouvelles limites à la Pomeranie , qui ap- 
partient à la Couronne de Suede j & à la Po- 
meranie qui eft fous la Domination de S. A, 
Electorale de Brandebourg , il en a été difpofé 
en la maniéré fuivante. 

VIF. Toutes les Terres pofledées par la 
Couronne de Suede au delà delà riviere d’O- 
der , foit qu’elles lui eulfeot été cedées par 
les Traités de Weftphalie , foit qu’elles lui 
euflenr été adjugées parleRecès ou Traité de 
Stettin de l’année 1653. appartiendront do- 
rénavant à l’EleCteur de Brandebourg en toute 
Souveraineté , à l’exception feulement des 
Villes de Dam & de Golnau > & leurs dépen- 
dances , qui ont été fpecifiées nommément 
dans lefdits Traités de Weftphalie. 

VIII. Mais parce que la Ville de Golnau 
& fes dependences fe trouvent comme encla- 
vées dans les terres qui doivent demeurer à 
l’Eleéteur de Brandebourg , & qu’il ainfifté 

S u’elle lui fut cedéè avec le refte du Pays au 
elà de l’Oder , il a été convenu & accor- 
dé j que ladite Ville de Golnau & fes dépen- 
dances lui feront Jaiflees en engagement par 

X 6 le 
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^ fc Roi & la Couronne de Suede pour. le prix 
& la fomme de «fa mille Ecus , payables à 
19 lui» j a volonté du Roi de Suede avec condition, 
exprefle , que toutes les fois , que ledit Roi 
de Suede lui fera payer ladite fomme de 50 
mille Ecus, ledit Electeur fera tenu & obligé 
de lui remettre ladite Ville de Golnau & fes 


dépendances j mais que dans tout le tems, que 
durera ledit engagement , il en jouira en la mê* 
me maniéré quedetoutce, qui lui eft cédé pa(r 
le prefent Traité* 

IX. Et comme par le fufdit Traité ou Re- 
cès de Stettin de l’année 165$. l’EleCteur de 
Brandebourg fut obligé de partager avec le 
Roi & la Couronne de Suede les Droits de 
péages , qui fe lèvent dans le Port de Col- 
berg , & autres Ports & Havres de la Po- 
méranie au delà de l’Oder , qui demeuroit 
fous la Domination de S. A. Electorale de 
Brandebourg , il a été accordé que le Roi 
& la Couronne de Suede renoncent par le 
prefent Traité à tout droit de partage des 
péages , qu’ils pouvoient avoir en Commun 
avec l'EleCteur de Brandebourg , fuivant le 
Recès ou Traité de Stettin dans les Ports ou 
Havres de la partie de laPomeranie, qui eft 
demeurée fuivant les Traités de Weftphalis • 
audit Electeur. 

3 Ç- En vertu des Articles précedens le Roi 
de Suede tant pour lui que pour fes Hoirs j 
Succefleurs , & ayans caüfe renonce , cedc 
quitte & tranfpoçte perpétuellement & à toû* 
jours par le prefent Traité de Paix à l’ Ele- 
cteur de Brandebourg fes Hoirs , Succefleurs, 
& ayans caufe tous les Droits » Rentes , 
Revenus , JurifctfCiions 8c Prérogatives de 

qu§l- 


Digitized by Google 



de St. Germain en laje. 493 
quelque nom & de quelque nature , qu’ils ^ 4 
puiflent être » qu’il a eu , & qu’il peut 1 
prétendre tant en vertu des Traités de Weft. 2 9 Iutn 
phalie , que par des conventions, tranfa&ions 
& eeffions , particulièrement par le Traité 
ou Recès de btettin de Tannée 1653. furies 
Lieux ,, Villes , Terres , Forets & Do- 
maines , fitués au delà de la Riviere d’Oder , . 

& partage des droits des péages dans les Ports- 
& Havres de la Pomeranie Ele&orale , à 
l’exception feulement de la Ville de Dam& 
de fes dépendances , & de celle de Golnau 
& fes dépendances , conformement toutefois - 
à la difpofition , qui en a été faite par l’Ar- 
ticle 8. du prefent Traité fans Refervation j 
Exception , Reftri&ion ou Rétention quel- 
conque : & ce nonobftant toutes Loix , 
Contrats , Conventions , Tranfaétions , 
Ceflions & Inveftitures paflees & futures* 
coutumes , & Conftitutions au contraire , 
auquelles & aux claufes Dérogatoires des- 
Dérogatoires il eft expreflèment dérogé par 
le prefent Traité, excluant à perpétuité tou-, 
tes exceptions , fous quelques .Droits , Ti- 
tres» Claufes ou Prétextes quelles puiflent être 
fonde'es. 

XI. Confent aufli le Roi de Suede que 
lts hommes, Vaflàux& Sujets defdits Lieux, 

Villes & Pays , cédés par le prefent Traité 
audit Ele&eur de Brandebourg , foient 8c 
demeurent quittes & abfous des à prefent , 

& pour toujours des foy & hommage , fer- 
vice & ferment de fidélités qu’ils pourroient 
lui avoir fait y tous lefdits Sujets & Vaf- 
faux demeurant à l’avenir fous la Souverai- 
neté de l’Ele&eur de Brandebourg ; mais 
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r< ^ dans !a propriété & pofleflion de leurs biens 

7 - tant de ceux? qui leur auraient été donnés , 

9 tUH vendus , ou aliénés par le Roi & Couronne 
de Suede avant la Déclaration de Ja prefente 
guerre , que de ceux qu’ils auroient aquis 
ou qui leur appartiendraient de leurs propres 
tant meubles qu’immeubles , rentes viage^ 
res & à rachat , failles & occupées tant à 
l’occafion de la guerre , que pour avoir fuivr 
Je parti contraire , enfemble de leurs droits » 
adions & fucceflions à eux fur venu ës r mê- 
me depuis la guerre commencée , fans tou- 
tefois pouvoir rien demander , ny prétendre 
des fruits & revenus, prefens & écheus dès 
le'faifîflement defdits biens jufques au jour 
de l’échange de la Ratification du Roi de 
Suede , ny (emblablement des dettes & effets 
& meubles , qui auroient été confifquez avant 
ledit jour à caufe de la guerre prefente- , en 
forte qu’aucun créancier de telles dettes, ny 
aucun depofitaire, proprietaire, &leurshe- 
ritiers ou ayans caufe en puiffent faire pour- 
fuivre , ny en prétendre reftitution , recou- 
vrement ou équivalent. _ 4 

XII. La Riviere d’Oder, fuivant ladif- 
pofition des Traités de Weftphalie, demeu- 
rera toûjours en fouveraineté au Roi & à la 
Couronne de Suede , & il ne fera pas libre au- 
dit Ele&eur de Brandebourg d’eriger aucune 
Forterefle, ou de fortifier aucune Place dans 
l’étendue du Pais , qui lui eft cédé par le * 

. prefent Traité. 

- XIII. Aufii-tôt aprèsquel’échange des 
Ratifications de Sa Majefté Très-Chrétienne 
aura été fait avec celle de TElefteur de 
Brandebourg , Sa Majefté fera retirer fon 
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Armée des Pais & Places des Duché de Cle- 
ves v Principauté de Minden , Comtez de 
-Marçk & Ravensberg, &*le toutes autres ter- 
're$ dudit Ele&eur , qu’elle aurait occupées 
à l’exceptiomteutefois d’un corps de mille 
Chevaux qu’elle conferuera dans ledit Pais, 
&: des Places de Wefel & Lipftat , qu’elle 
retiendra jufques à Tentiere execution du 
■prêtent Traité avec le Roi de Suede, après 
laquelle , & lors que ledit Roi aura été réta- 
bli dans les Pais & Places , qui lui doivent 
êtfe remis , elle retirera entièrement lès trou- 
pes des Places & Pais de l’EIeéleur de Bran- 
debourg î mais durant qu’Elles y demeure- 
ront les habitans des Villes de Wefel & Lip- 
ftat continueront à fournir aux garnirons les 
mêmes logemens & urenfîles portez par lç 
Traité de Sânthen & les habitans des lieux 
où lefdits mille Chevaux feront logez, leur 
fourniront les mêmes utenfîles & le fourage; 

X IV. Mais comme le Roi de Suede rr*a 
point prcfentement de troupes dans l’Empi- 
re , Sc qu’il ne pourrait peut-être y en faire 
palier dans le tems, porté par l’échange des 
Ratifications dù prefent Traité , pour re- 
prendre en fou nom la pofleffion des Places 
& Païsjr qui lui doivent être remis par l’E- 
kéteur de Brandebourg, il a été convenu, & 
ftipulé qu’auffi L tôt après ledit échange eutre 
k Roi de Suede & l’Elefleur de Brandebourg, 
kdit Electeur retirera fes troupes de tout le 
Plat-païs, qui doit revenir par ce Traité ati 
Roy dé Suede ; mais qu’il taillera les garni- 
rons' neceffaires dans les places qui lui doi- 
vent être remifesi fçavoir , deux mille hom- 
mes au plus dans Stralfund, & milieu douze 

cens 
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x ^ cens hommes dans Stettin , & ainfî â propor- 
tion dansjes autres Places^ lefquelles il con- 
? «/» fervera contre i tous ceux., dont elles pour- 
raient être attaquées,, ,jufques à ce que le 
Roi de Suede ait envoyé des Troupes , pour 
prendre poffeffion defdites Places >. Icfquelles 
lai feront làiflefes alors par celles de l’Elec- 
teur., qui fe retireront dans fes Etats, 1 .... 

XV. Il fera loifible toutefois audit Elec- 
teur de Brandebourgs, de retirer auparavant 
defdites Places tout le Canon, & les Muni* 
tions de guerre , qu’il y auroit fait conduire 
depuis qu’il s’en eft rendu Maître, ylaiflànt 
toutefois l'Artillerie & Munitions de guerJ 
re , qui ont appartenu à la Couronne dô: 
Suede, & qui s’y trouveront le jour delà fi- 
gpaturedu prefent Traité de Paix. 

XVI. Comme S* A. Electorale de Bran- 
debourg a fait de grandes inftances à fa, Ma- 
jefté Très-Chrétienne de vouloir bien ter? 
miner en même tems là guerre qu’elle a avec 
le Roi de Dannemarc, duquel ladite Al teflè 
Electorale feroit étroitement alliée , ..ledit 
Roi de Dannemarc ayant - déjà fait connoî- 
treledefîr, qu’il a de r’entper dans l’ancien- 
ne Amitié & Alliance qu^il.a eue çy-deyant 
avec la France , Sa Majefté déclaré , qu’Él-' 
le feroit bien-aife que cette Paix fe puifle 
faire au plûtôt à des conditions juftes & rai- 
fpnnables , pour le bien & repos general de 
la Chrétienté: j pourveu qu’elle fe faffe en 
même tems avec la Suede , fans laquelle le 
Roi ne fe trouve pas en état de la conclure ^ 
cependant ledit Electeur s’oblige , de ne. 
donner aucun fecours directement ou indirec- 
tement au Roi de Dannemarc , s’il demeu-, 

roit 
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roit encore en guerre contre la France & la 
Suede , & promet de rappeller fes Troupes, 
s’il en avoit quelques unes dans le fervicc ' 
dudirRoideDannemarc. . \ 

XVII. S.M. T. C. s’oblige de procurer l’a- 
grément du Roi de Suede fur ce prefent Trai- 
té & fur tout ce qui y eft contenu, & d’en 
obtenir la Ratification dudit Roi de Suede 
en bonne & deuë forme dans letemsdetrois 
Mois» à compter du Jour de la fignature ou 
plutôt fi faire fe peut > jufques à ce que cette 
Ratification foit délivrée entre les mains de 
S. A. E. Elle ne fera point obligée de ren*. 
dre la Fomeranie Suedoife , dequoy fadite 
Majefté T. C. demeure garante , de même 
que de tout ce > qui a été accordé à S. A. 
Electorale en vigueur du prêtent Traité. 

XVIII. Les Ratifications de fa Majefté 
Très-Chrétienne avec celle dudit Electeur 
de Brandebourg feront échangées dans un 
Mois » ou plutôt fi faire fe peut , &: celles 
du Roi de Suede avec ledit Electeur feront 
échangées dans le terme de trois Mois , ou 
plûtôt fi faire fe peut. En Foy de quoy 
nous fousfignés en vertu de nos Pleinpou- 
yoirs refpeCtifs avons figné ces Prefen- 
tes. , & y fait appofer les cachets de nos 
Armes. 

Fait à St. Germain en Laye ce 29 jour de? 
Juin 1679. 

Arnao^d. -F. S. Mei nders*’ 

* • ' . . 

(L.S.r : (CS.) 

A *> 
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j 9 /J» '• ArtlcUs fiftrex.: 

O Utce les Articles contenus au Traité cos- 
clu & ligné ce jourd’hui de la part de 
Sa Majefté Très-Chrêtienne,& de Son Aïtefle 
Electorale de Brandebourg, on eft encore con- 
venu de ce qui fuit. 

Comme l’intention de fa Majefté Très- 
Chrêtienne eft de faire celfer entièrement tous 
les differens , qui pourroient donner lieu à 
de nouveaux fujets de divifion & de guerre 
entre les Princes de l’Empire , & que Sa 
Majefté T. C. s’eft obligée par le Traité 
ligné à Zell» le ç. Février de la prefente an- 
née avec les Princes de la Maifon de Bruns- 
wick & Lunebourg , de les aflîfter dans la 
garantie qu’ils ont à donner aux Ducs de 
Mecklenbourg & Saxe Lauenbourg , l’Evê- 
que de Lubeck , les Comtes de Lippe & de 
Schwartzenbourg , & les Villes de Hambourg 
& de Lubeck à l’égard des préreniions, qu’a 
ou pourroit avoir contre lefdits Princes & 

Etats l’Ele&eur de Brandebourg , fous pré- 
texte de certaines aliénations obtenues pen- 
dant la guerre ; Sa Majefté 1 fans déroger à 
ladite obligation, mais fçaehant que l’inten- 
tion de l’ Electeur de Brandebourg eft d’ac- 
commoder cette affaire à l’amiable ,employera 
fes foins & fes offices pour la terminer en- 
tre les Parties , par toutes voyesjuftes& rai- 
fonnablcs. 

Ce prefent Article feparé aura pareille for- 
ce & vigueur , que s’il étoit inféré dans le 
corps dudit Traité principal pàlfé ce jour- 

d’huy , i 
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d’huy , & la Ratification en fera fournie en 
même tems. ' 


29 lui» 


JPait à St. Germain en Laye , le 29 jour 
de Juin.1679. 


Arnauld. F.S. Meinders. 
(L.S.) (L.S.) 

Second Article feparé 


P Our donner une marque encore plus par- 
ticuliere du defir , qu’a Sa Maiefté de 
faciliter une Paix , qui doit contribuer au 
rétabliflement d’un Roi fon allié dans fes 
Etats , & faire connoître à l’Eleéteur de 
Brandebourg le plaifir , avec lequel Elle le 
voit rentrer dans Ton ancienne Alliance avec 
Elle , Sa Majefté veut bien , par un pur 
effet de fes bonnes intentions pour le bien de 
la Paix , promettre de faire payer audit Sei- 
gneur Electeur dans le terme de deux ans » 
/ la fomme de 300 mille Ecuspour le dédom- 
mager en quelque forte des fraix & des dé- 
penfes > qu’il a faites durant le cours de cette 
guerre, lefquels 300 mille Ecus feront payés 
par Termes égaux de trois mois en trois 
mois juiques, a l’entier payement de ladite 
fomme » à la fin defdites deux années > Sc 
commencera le premier payement trois mois 
après l’échange des Ratifications. 

- • • ... * 

' Fait à St. Germain en Laye le îpjfuin ifyfù 

• 1 J- lu,. . 

Arnauld. - F.S. Meinders.' 
(L.S.) . . : • (L.S. ) 
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TRAIT E’ 

1 ■ . D E • 

V A I X y 

\ t l ‘ / 

Conclu entre T-œnis XflT- Roi de France , 
Cr les Seigneurs Etats Generaux des 
. Provinces- Unies des Pats-B^s., A Rys~ 
- wicfy le zq. Septembre. 169 y. 

# ' . * . ' . * ' • • • • r t 

U nom de Dieu , 8c de la très-S&inte 
Trinité. Atous prefcps &,à venir foit 
notoire * que pendiarit-le coursde la plus 
fanglante Guerre , dont l’Europe ; ait 
été affligée depuis long-tems » il a plu à la 
Divine providence de préparer à la Chrétien- 
té la fin de fes maux , en confervant un ardent 
defir de la Paix dans le cœur de très Haut , 
très - Excellent , & très- Puiflant Prince 
Louis XIV. par la grâce de Dieu Roi 
Très Chrétien de France & de Navarre,* Sa 
Majefté Très-Cbrêtienne, n’ayant d’ailleurs 
en veüeque de la rendre folide & perpétuelle 
par l’équité de fes Conditions ; & les Sei- 
gneurs Etats Generaux des Provinces- Unies 
des Pais-Bas » fouhaitans' de concourir de 
bonne foi, & autant qu’il eft en eux » auré- 
tablifiement de la tranquillité publique , & 
de Teotrer dans l’ancienne amitié & affeÔion 
Je Sa Majefté Très-Chrétienne» ontconfen- 
tl en premier! iieii. à reconnoître pour cet ef- 
fet la Médiation de très- Haut , très* Excel- 
lent , 


Digitized by Googl< 


de Ryswickz '501 

lent » & très-Puiffant Prince Charles XI. I( jg 
de glorieufe mémoire, par la Grâce de Dieu ç 7 
Roi de Suede , des Gots & des Vandales ; e 
mais une mort précipitée ayant traverfé l’ef- 
perance que toute l’Europe avoir jüftemenr 
conceüe de l’heureux effet de Tes Conféils •, 

& de fes bons offices : Sa Majefté Très-* 
Chrétienne , & léfditsSeigneurs États Gene- 
raux , perfiftans dahs la Réfolution d’arrêter 
au plutôt l’effulion tietàttt de fang Chrétien , 
onteflimé ne poüvoir'mièux faire que de con- 
tinuer de reconnoître en la même -qualité le 
très-Haut, rrès-Excellèrtr , & rrès-Puiffailt 
"Prince Charles XII. Roi de Suede, 

Ton Fiis , & fon Succeffeur , qui de fa part a 
continué auffi les mêmes foins pour l’avance- 
ment de la Paix entre Sa Majefté Très-Chré- 
tienne , & lefdits Seigneurs Etats Generaux , 
dans les Conférences qui fe font tenues pour 
cet effet au Château de Ryswick , dans la 
Province de Hollande , entre les Ambaffadeurs 
Extraordinaires & Plénipotentiaires nommés 
de part & d’autre i fçavoir de la part de Sa 
Majefté Très-Chrétienne le Sieur Nicolas Ah- 
gujte de Harîay , Chevalier , Seigneur de 
Bonneuil , Comte de Celi , Confeiller or- 
dinaire de Sa Majefté en fon Confeil d’Etat; 
le Sieur Louis Verjus , Chevalier , Comte de 
Crecy , Confeiller ordinaire du Roi en fon 
Confeil d’Etat , Marquis de ïreon , Baron 
de Couvay , Seigneur du Boulay , les deux 
Eglifes > de Fortifie, du Menillet, & autres 
Lieux j & le Sieur Fr an fois de Callieres , 
Chevalier, Seigneur de Callieres » de la Ro- 
che Chellay , & de Gigny j & de la part des 
Seigneurs États Generaux, les Sieurs Antoine 

Hein- 
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7 < a - Heinfius , Confeiller Penfîonaire des Etats 
ç ^’de Hollande & de Weil-Frife , Garde du 
Grand Seau , & Sur- Intendant des- Fiefs de 
la même Province ; Everbard de IVeede , 
Seigneur de Weede , Dykvelt , Rateles, & 
autres Lieux , Seigneur Foncier de la Ville 
d’Oudewater , Doyen &: Efcolatre du Cha- 

Ç itre Impérial de Ste. Marie à Utrecht , 

'refident des Etats de ladite- Province } & 
Guillaume de Harett , Grietman du Bilt , 

Député de la part de la Noblefle aux Etats 
deFrife, & Curateur de l’Univerfitéde Fra- 
neker , Députés en leur aflemblée de la part 
des Etats de Hollande , d’Utrecht & deFri- 
fe ; lefquels après avoir imploré l’aflïftance 
divine , & s’être communiqués refpeétive- 
ment leurs Pleins-Pouvoirs , dont les copies 
feront inlcrées de mot à mot à la fin du pre- 
fent Traité* & en avoir deücment fait l’é- 
change par l’intervention & l’entremife du 
Sieur Baron de Lillieroot » AmbafTadeur 
Extraordinaire , & Plénipotentiaire du Roi 
de Suede , qui s’eft aquité de la fonction de 
Médiateur , avec toute la prudence , toute la 
capacité , & toute l’équité neceflaires j ils 
feroient convenus à la gloire de Dieu , & pour 
le bien de la Chrétienté des conditions» dont 
la teneur s’enfuit. 

I. 

I L y anra à l’avenir entre Sa Majefté rrès- 
Chrêtienne , & fes Succcfleurs Rois de 
France & de Navarre , & fes Royaumes , 
d’une part, & les Seigneurs Etats Generaux 
des Provinces-Unies du Pays- Bas > d’autre » 
une Paix bonne , ferme , fidele & inviola- 
ble , & céderont enfuite & feront delaiffés 

tous 1 
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tous a/ftes d’hoftilité , de quelque façon qu’ils r gg- 
foient, entre ledit Seigneur Roi, lefdits, 

Seigneurs Etats Generaux , tant par Mer &: * 

autres eaux , que par Terre , en tous leurs 
Royaumes, Pais, Terres , Provinces & Sei- 
gneuries, & pour tous leurs Sujets & Habi- 
tans de quelque qualité ou condition qu’ils 
foyent , fans exception des Lieux ou des 
Perfonnes. 

II. Il y.aqra un oubli & amniftie genera- 
le de tout ce qui a été commis de part & 
d’autre à l’occafîon de la derniere Guerre, 
foie par ceux qui étant nés Su jets de la Fran- 
ce, & engagés au fervicedu Roi Très-Chré- 
tien , par les emplois & biens qu’ils poffo- 
doient dans l’étendue de la France, fonten- 
trés & demeurés au fervice des Seigneurs 
Etats Generaux des Provinces Unies, ou par 
ceux qui étant nés fujets defdits Seigneurs 
Etats Generaux , ou engagçs à leur fervice 
par les emplois & biens qu’ils pofledoient 
dans l’étendue des Provinces Unies , font 
entrés ou démeurés au fervice de Sa Majefté 
Très-Chrétienne , & les fufdites Perfonnes 
de quelque qualité & condition qu’elles fo- 
yent , fans nul excepter , pourront rentrer, 

. rentreront, & feront effectivement laides & 
rétablis en la poffeffion & jouifîance paifible 
de tous leurs biens, honneurs, dignités , pri- 
vilèges , franchifes , droits , exemptions , 
conltitutions & libertés , fans pouvoir être 
recherchés , troublés ni inquiétés en gene- 
ral , ni en particulier , pour quelque caufe 
ou pretexte que ce Toit , pour raifon de ce 
qui s’eft pafîé depuis la naiflance de ladite 
guerre , & en cenlequence d» prefent Traité ; 

& après 
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1697 & après qu’il aura été ratifié tant par Sa 
ZoSeùt Très-Chrétienne 1 que par lefdits 

** Seigneurs Etats Generaux , leur fera permis 
à tous & à chacun en particulier j fans avoir 
befoin de Lettres d’abolition & de pardon, 
de retourner en perfonne dans leurs Maifons, 
en la joutflfance de leurs Terres, & de tous 
leurs autres biens, ou d’en difpofer de telle 
maniéré que bon leur femblera. 

1 1 1. Et fi quelques prifes fe font de part 
& d’autre dans la Mer Baltique , ou celle du 
Nord depuis Ter-Neufe jufqu’au bout de la 
Manche dans Tefpacede quatre femaines , ou 
du bout de ladite Manche jnfqu’au Cap de 
St. Vincent dans l’efpace de fix femaines, 
& delà dans la Mer Mediterranée &jufqu*à 
•la Ligne dans l’efpace de dix femaines , & 
au delà de la Ligne & en tous les autresen- 
droits du Monde dans l’efpace de huit mois , 
à compter du jour que fe fera la Publication 
de la Paix à Paris & à la Haye , lefdites 
prifes & les dommages qui fe feront de part 
ou d’autre après le terme prefix» feront por- 
tés en compte > & tout ce qui aura été pris 
fera rendu avec compenfation de tous les 
dommages qui en feront provenus. 

I V. Il y aura de plus entre ledit Seigneur 
Roi , & lefdits Seigneurs Etats Generaux , 
leurs Sujets & Habitans réciproquement , 
une fîncere , ferme & perpétuelle amitié & 
bonne correfpondance , tant par Mer que 
par Terre, en tout & partout, tant dedans 
eue dehors l’Europe, fans fe reflfentirdesof- 
fenfes ou dommages , qu’ils ont receus tant 
par le palfé qu’à l’occafion defdites Guerres. 

V. Et en vertu de cette amitié & cor- 

ref- 
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refpondance , tant fa Majefté que les Sei- 
gneurs Etats Generaux procureront & avan- 
ceront fidellement le bien & la profperité 
l ? un de l’autre , par tout fupport , aide, 
confeil & affiftances réelles en toutes occa- 
sions & en tous tems j & ne confentiront à 
l ? avenir à aucuns Traités ou Négociations . 
qui pourroyent apporter du dommage à l’un 
ou à l’autre, mais les rompront & en don- 
neront les avis réciproquement avec foin & 
lïncerité auffi-tôt qu’ils en auront connoif- 
fance. 

Y I' ^ eux ^ ur lesquels quelques biens ont 
été faifîs & confifqués à l’occalion de ladite 
Guerre, leurs Héritiers ou ayant caufe, de 
quelque condition ou Religion qu’ils puif- 
fent être , jouiront d’iceux biens & en pren- 
dront la pofleffion de leur autorité privée , 
& en vertu du prefent Traité fans qu’il leur 
foit befoin d’avoir recours à la Juftice , no- 
nobftant toutes incorporations au Fifc , en- 
gagemens , dons en faits , fentences prépa- 
ratoires ou définitives données par defaut & 
contumace en l’abfence des parties , & icelles 
non ouïes , Traités , Accords & Tranfadions , 
quelques renonciations qui ayent été mifes 
es dites tranfattions pour exclurre de partie 
defdits biens ceux à qui ils doivent apparte- 
nir, & tous & chacuns biens & droits, qui 
conformement au prefent Traité feront refti- 
tués , ou doivent être reftitués réciproque- 
ment aux premiers proprietaires, leurs hoirs 
ou ayant caufe , pourront être vendus par 
lefdits proprietaires , fans, qu’il foit beloin 
d’impetrer pour ce confentement particulier ; 
& enluite les proprietaires des rentes qui de 

Y la 
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la part des Fifcs feront conftituées en lieu des 
lobipt biens» vendus , comme auifi des rentes & 
avions , étant à la charge des Fifcs refpeéti- 
vement , pourront difpofer de la propriété 
d’icelles par rente ou autrement, comme de 
leurs autres propres biens. 

VII. Et comme le Marquifat de Bergen 
op Zoom , avec tous les Droits & Revenus 
qui en dépendent , & generalement toutes 
les Terres & biens appartenans à Monfieurle 
Comte d’Auvergne, Collonel General delà 
Cavallerie Légère de France , & qui font 
fous le pouvoir defdits Seigneurs Etats Gene- 
raux des Provinces Unies , ont été faifis Sc 
confifqués à l’occafion de la Guerre j à la- 
quelle le prefent Traité doit mettre une heu- 

reufe fin % il a été accordé que ledit Sieur | 

Comte d’Auvergne fera remis dans la poflef- 
fion dudit Marquifat de Bergen op Zoom , fes 
appartenances & dépendances , comme auffi 
dans fes droits , avions , Privilèges , ufan- 
ces & prérogatives , dont il jouifioit lors de 
la déclaration de la Guerre. 

VIII. Tous les Païs -, Villes , Places, 

Terres , Forts, Iles & Seigneuries , tant au 
dedans qu’au dehors de l’Europe , qui pou- 
roient avoir été pris & occupés depuis la 
commencement de la prefeate Guerre, feront 
reftitués de part & d’autre au même état , 
qu’ils étoient pour les Fortifications lors de 
la prife ; & quant aux autres Edifices , dans 
Pétar qu’ils fe trouveront, fans qu’on puillè 
y . rjen détruire ny détériorer , fansauffi qu’on 
pnifle prétendre aucun dédomagement pour 
ce qui auroit pu être démoli j & nommé- 
ment le Fort & habitation de Pontichéry 

fera j 
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fera rendu aux conditions fufdites à la Com- I(5 - 
pagnie des Indes Orientales établie en Fran- ? 
ce. Et quant à l'Artillerie qui a .été ame- ^ 
née par la Compagnie des Indes Orienta- 
les des Provinces- Unies , elle lui demeure- 
ra ainfi que les munitions de Guerre & de 
bouche , Efclaves & tous les autres effets , 
pour en dilpofer comme il lui plaira ; com- 
me aufli des Terres , Droits & Privilèges 
qu’elle a aquis tant du Prince que des Habi- 
tans du Pais. . . ■ 

I X. Tous Prifonniers de Guerre feront de- 
livrésdeparc & d’autre fans diftinélion ou re- 
ferve& fans payer aucune rançon. 

X. La levée des Contributions ceflera de 

part & d’autre du jour de l’échange des rati- 
fications du prefent Traité de Paix, & aucuns 
arrerages defdites Contributions demandées 
&■ accordées ne pourront être exigés ; mais 
toutes les pretenfions } qui pourroienc relier 
fur ce fuiet , fous quelque titre ou pretexte 
que ce foit, feront entièrement annéantiesde 
part & d’autre. Comme aufli cefleront à l’é- 
change defdites Ratifications du prefent Trai- 
té toutes les Contributions de part & d’autre 
à l’égard des Pais des Rois TrèsChrêtiçn ôd 
Catholique. . ... 

X I. Pour affermir d’autant plus & faire 
fubfîfter ce Traité , on eft de plus convenu 
entre fa Majefl:é& les Seigneurs Etats Gens* 
raux , qu’étant fatisfait à ce Traité , ilfe 
fera, comme fe fait par cettui-cy , une re- 
nonciation tant generale que particulière, fur 
toutes forces de pretenfions , tant du tems 
pafle , que du prefent , quelles qu’elle6 
t>uiflent être , que l’un parti pourroit in- 
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T .^97 tenter contre l’autre » pour ôter à Pave- 
ç^’nir toutes les occadons que l’on pourroic 
^fufciter & faire parvenir à de nouvelles dif- 
fendons. 

XII. Les voyesdela Juftice ordinaire fe- 
ront ouvertes , & le cours en fera libre réci- 
proquement , & les fujets de part & d’autre 
pourront faire valoir leurs droits , allions 
& prétendons fuivant les loix & les ftatuts 
de chaque Pays , & y obtenir les uns contre 
les autres fans diflin&ion toute la fatisfattion 
qui leur pourra légitimement appartenir , 
& s’il y a eu des Lettres de reprefailles ac- 
cordées de part ou d’autre , foit devant ou 
après la Déclaration delà derniere Guerre , el- 
les demeureront révoquées & annullées fauf , 
aux parties , en faveur defquelles elles auroient 
été accordées , à fe pourvoir par les voy es or- 
dinaires de la Juftice. 

XIII. Si par inadvertence ou autrement il 
furvenoit quelque inobfervation ou inconvé- 
nient au prefent Traité de la part de fadite 
Majefté ou defdits Seigneurs Etats Generaux 
& leurs Succefleurs , cette Paix & Alliance 
ne laiffera pas de fubfifter en toute fa force i 
fans que pour cela on en vienne à la rupture 
de l’amitié, & de la bonne correfpondance. 
Mais on reparera promptement lefdites con- 
traventions j & déliés procèdent delà faute 
de quelques particuliers fujets, ils en feront 
feuls punis & châtiés. 

- XI V. Et pour mieux aflurer à l’avenir le 
Commerce & l’amitié entre les fujets dudit 
Seigneur Roi , & ceux defdits Seigneurs Etats 
;Generaux des Provinces-Unies des Païs-Bas> 
•il a été accordé & convenu. , . qu’arrivant c.y- 

après 
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après quelque interruption d’amitié ou rup- x ^ 
ture entre la Couronne de France & lefdits ^ . 
Seigneurs Etats defditesProvinces-Unies (ce 
qu’à Dieu ne plaife ) il fera toûjours donné 
neuf mois de tems après ladite rupture aux 
fujets de part & d’autre pour fe retirer avec 
leurs effets & les tranfporter où bon leur 
femblera. Ce qu’il leur fera permis de faire , 
comme aufli de vendre ou tranfporter leurs 
biens & meubles en toute liberté, fans qu’on 
leur puiffe donner aucun empêchement , ny 
procéder pendant ledit tems de neuf mois à au- 
cune faifiede leurs effets , moins encore à l'ar- 
rêt de leurs perfonnes. 

XV. Le Traité de Paix entre le Roi Très*- 
Chrétien , & le feu Eleéteur de Brande- 
bourg, fait à St. Germain en Laye , le 29. 
juin , i<î79 • •> fera rétabli entre fa Majefté 
Très-Chrétienne , &fon Alteffe Electorale 
de Brandebourg d’à prefent, en tous fes points 
& Articlès. 

* XVI. Comme il importe à la tranquillité 
publique , que la Paix conclue entre Sa 
Majefté Très-Chrétienne , & fon Alteffe 
Royale le Duc de Savoye , le 9. Août 
1595. foie exactement obfervée , il a 
été convenu de la confirmer par ce prefent 
Traité. 

XV IL Et comme üa Majefté & les Sei- 
gneurs Etats Generaux j reconnoiffent les 
puiflàns offices que le Roi de Suede a con- 
tribués inceffamment par fes bons Confeils , 

& avertiffemens au falut & au repos public , 
il a été convenu de part & d’autre , que 
fadite Majefté Suedoife avec fes Royau- 

Y 1 . mes 
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j £ 97 mes foît comprife nommément dans le pre- 
traité en la meilleure forme que faire 
^ fe peur, 

XVIII. En ce prefent Traité de Paix 
& d’Alliance , feront compris de la part 
dudit Seigneur Roi Très- Chrétien , tous 
ceux qui feront nommés avant l’échange des 
ratifications , & dans Pefpace de lïx mois , 
après qu’elles auront été échangées. 

XIX. Et de la parc des Seigneurs Etats 
Generaux, le Roi de laGrandc Bretagne) & * 

le Roi d'Efpagne , & tous leurs autres Aj^- 
liés , qui dans le tems de fix ffmaines , à 
compter depuis l’échange des ratifications , 
fe déclareront d’accepter la Paix > comme 
auffi les treize louables Cantons des Ligues 
Suiffes , & leurs Alliés & Confédérés , 

& particulièrement en la meilleure forme 
& maniéré , que faire fe peut » les Répu- 
bliques ) & Cantons Evangéliques , Zurig , 
Berne, Glaris, Baie, Schafhaufe & Appen- 
•zel , avec tous leurs Alliés & Confédé- 
rés , nommément la Republique de Gene- 
ve , & fes dépendances, la ville & Comté 
de Neufchàtel , les Villes de St. Galles , 
Milhaufe & Bienne •, item les Ligues Grifes 
& dépendances , les Villes de Bremen, & 
de Embde, & de plus tous Roys, Princes 
& Etats , Villes & perfonnes particulières , 
à qui les Seigneurs Etats Generaux , fur la re- 
quifition qui leur en fera faite accorderont d’y 
fitre compris. 

. X X. Ledit Seigneur Roi , & lefdits Sei- 
gneurs Etats Generaux , confentent que le Roi 
de Suede , comme Médiateur > & tous autres 
Potentats & Princes , qui voudront bien 

en-.. 
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entrer en un pareil engagement > puiflentdon- j 
ner à fa Majefté, & aiixdits Seigneurs Etats zo ^ c p t 
Generaux leurs promefles & obligations de 
garantie de l’execution de tout le contenu 
au prefent Traité. ... 

XXI. Le prefent T raité fera ratifié & 
approuvé par le Seigneur Roi , & les Seigneurs 
Etats Generaux , & les Lettres de Ratification 
feront délivrées dans le terme de trois fcmai- 
nes , ou plûtôt fi faire fe peut , à compter du ■ 
jour delafignature.: 

XXI I. Et pour plus grande feureté de 
ce Traité de Paix ». & de tous les Points 
& Articles y contenus » fera ledit prefent 
Traité publié , vérifié , & enregitré en la 
Cour du Parlement de Paris , & de tous 
autres Parlemens du Royaume de France , 

& Chambre des Comptes dudit Paris , 
comme auffi femblablement ledit Traité fe- 
ra publié , vérifié > enregitré , par lefdits 
Seigneurs Etats Generaux, dans les Cours & 
autres Places , là où l’on a accoutumé de faire 
les publications , vérifications & enregitre- 
mens. . . 

En foi de quoi nous Ambafladeurs de fadite 
Majefté , & des Seigneurs Etats Generaux , en 
vertu de nos Pouvoirs refpe&ifs , avons és dits 
noms figné ces prefentes de nos Seings ordi- 
naires j & à icelles fait appofer les Cachets de 
nos Armes. A Ryfwick en Hollande le ao. 
Septembre, 1697. Etoit figné, 

(L. S) N. Lillieroot. *. j 

( L.S)iV. A.deHarlay Bonneuil. ( L.S )A.HeinJîas 
(L. S. ) Verjus de Crecy. [ L.S.) E. de Weede . 

(L, S.) De Callieres, (L.S.) V/. van Har en . 
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u4) ticle feparé. 


O Utre ce cjui a été conclu & arrêté par-. 

le Traité de Paix , fait entre les Am- 
bafladeurs Extraordinaires & Plénipotentiai- 
res du Roi Très-Chrétien , & ceux des 
Seigneurs Etats Generaux des Provinces- 
Unies ce jourd’huy 20. Septembre 1697., 
il a été encore convenu par ce prefent Ar- 
ticle feparé, qui aura la même force & ver- 
ru , que s'il étoit inféré de mot à mot dans 
le fufdit Traité , que Sa Majefté Très- 
Chrétienne accordera , comme elle accor- 
de par ce prefent Article s à l’Empereur , 
&: à l’Empire jufqu’au premier de Novem- 
bre prochain , pour acceprer les conditions 
de paix , propofées en dernier lieu par Sa* 
dite Majefté Très-Chrétienne » fuivant fa 
déclaration du premier- jour • du préfent 
mois de Septembre , fi Sa Majefté Impé- 
riale & l’Empire n’en peuvent autrement 
convenir avec Sadite Majefté Très-Chrê- 
tienne -, & en cas , que dans ledit tems , 
l’Empereur & l’Empire n’acceptent point 
lefdites conditions , ou n'en conviennent 
pas autrement avec Sadite Majefté TrèS- 
Chrêtienne , ledit Traité de Paix fortira 
fon plein & entier effet , & fera exécuté 
fuivant fa forme & teneur , fans pouvoir y 
contrevenir pas lefdits Seigneurs Etats Ge- 
neraux , fous quelque pretexte que ce puiffe 
être dire&ement ou indirectement. 

En foi dequoi nous Ambafladeurs de Sa- 
dite Majefté &. des Seigneurs Ecats Gene- 
x . . taux 3 
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raux , en vertu de nos pouvoirs refpeétifs 
avons es dits noms figné cet Article feparé ç . * 
de. nos feings ordinaires-, & y avons fait ' " 
appofer les Cachets de nos Armes, àRys- 
wick en Hollande le vingtième jour du mois 
de Septembre 1697. 

Etoit ligné , 

( LS . ) N. A.dcHarlayBotmeuil . ( LS. ) A.Heynfius 
( L. S. ) Verjus de Crecy. ( L . S. ) E.de [Veede. 

(L.S .) De CaUieres. (L 4 S.) W. van Haven, 
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T 597. 

«s* TRAITE’ 

• ' lî • » 

D E 

COMMERC E. 

T>e Navigation & de Marine , en- 
tre Louis XIV. Roi de France , £ 7 “ les 
Seigneurs Etats Generaux des Provinces 
Unies des Pais- B as. Fait À RyÇwick^le 

20 Septembre 1697. 

L E Traité de Paix , qui a été conclu ce 
jourd’hui , entre le Roi Très- Chré- 
tien , & les Seigneurs Etats Generaux 
des Provinces- Unies , faifant ceffer tous 
les fu jets de mécontentement , qui avoient* 
altéré pendant quelques tems l’aflTeélion ,.que 
fa Majefté a roûjours eue pour leur bien & 
leur profperité , fuivant l’éxemple des Rois 
fes Predeceflfeurs , & lefdits Seigneurs Etats 
Generaux rentrant aufli dans la même paf-~ 
fion, qu’ils ont ci devant témoigné pour la 
grandeur de la France , & dans les fenti- 
mens d’une fincere réconnoifîance pour les 
^obligations & les avantages confiderables , 
qu’ils en ont ci-devant reçus > fa Majefté ne 
veut rien omettre de ce qui la peut affermir, 
& lefdits Etats Generaux , ne fouhaitant pas . 
moins de la perpétuer > ont eftimé qu’il n’y 
en avoir point de meilleur & de plus afturé 
moyen , que d’établir une libre & parfaite 

cor- 
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correfpondance entre les Sujets de part & 1^97. 
d’autre , & pour cet effet régler leurs inte- ^oSeùt 
râcs particuliers en fait de Commerce » Na- * 
vigation & Marine , par desLoix & Conven- 
tions les plus propres à prévenir tous lesin- 
conveniens , qui pourraient affaiblir la bonne 
correfpondance : fadite Majefté fatisfaifant au 
defîr defdtts Etats Généraux- auroit ordonné 
le Siéur Nicolas A ugufte dé Harlay, Cheva- 
liét f Seigneur dé Bonneuil , Comte de Cely , 
Confeiller ordinaire de fa Majellé en fon 
Confeil d’Etat 5 leSieur Louis Verjus , Che- 
valier , Comte de Crècy , Confeiller ordi- • 
naire du Roi en fon Confeil d’Etat , Mar- 
quis de Treon, Baron de Gouvay , Seigneur 
de Boulay , les deux Eglifes , de Fort-Ille,. 
du Menillet, &c. le Sieur François; de Cal- 
lieres , Chevalier , Seigneur de Caillerez de 
la Roche Chellay , &deGigny, fesAmbaf- 
fadeurs Extraordinaires & Plénipotentiaires <■ 
à l’Affemblée de la Négociation de la Paix, 

& lefdits Seigneurs Etats Generaux , les Sieurs 
Antoine Heinfius , Confeiller Penfionaire 
des Etats de ; Hollande & de Weft-Frife , . 

Garde du Grand Seau , & Sur-Intendant des 
Fiefs ; Everhard de Weede , Seigneur de 
Weede, Dijckvelt, Rateles , &c. Seigneur 
Foncier de la Ville d’Oudewater , Doyen 
& Efcolatre du Chapitre Impérial de Sainte 
Marie à Utrecht , Dijckgrave de la Riviere 
le Rhin , dans la Province d’LJtrecht Pré-- 
ficlent des Etats de ladite Province , & Guil- 
laume de Haren , Grietman du Bile , Dé- 
puté de la part de la Noblelfe aux Etats de 
Frife , & Curateur de PUniverfïté de Fra- • 
neker , Députez en leur Aflemblée de la 

Y 6 part . 
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ï 69 - part des Etats de Hollande , d’Utrecht 8c 

zoSept^~ Frife » con férer & convenir en vertu 
y de leurs Pouvoirs refpe&ivement produits , 

6 dont Copie eft ci-defl'us tranfcrite , d’un 
Traité de Commerce & Navigation en la 
maniéré qui s’enfuit. 

I. Les Sujets de fa Majefté & des Sei- 
gneurs Etats Generaux des Provincess- Unies 
du Pays-Bas, jouiront réciproquement de la 
même liberté au fait du Commerce & de la 
Navigation , dont ils ont joiii de tout tems 
devant cette Guerre par tous les Royaumes > 
Etats & Provinces de l’une & de l’autre part. 
. IJ. Et ainfi n’exerceront plus à l’avenir 
aucunes fortes d’hoftilitez ni de violence les 
uns contre les autres , tant fur la Mer que 
fur la Terre , ou dans les Rivières , Rades 
& eaux Douces, fous quelque nom & pré- 
texte que ce foit ; & aufll ne pourront les 
Sujets de la Majefté prendre aucunes Com- 
miffions pour des Armemens particuliers, 
ou Lettres de repréfailles des Princes 8c 
Etats , Ennemis defdits Sieurs Etats Gene- 
raux, & moins les troubler ni endommager 
d’aucune forte, en vçrtu de telles Commif- 
fîons ou Lettres de Repréfailles , ni même 
aller en courfe avec elles j fous peine d’être 
pourfuivjs & châtiez comme Pirates ; cequi 
fera réciproquement obfervé par les Sujets 
des Provinces Unies à l’égard des Sujets de 
fa. Majefté i 8c. feront à cette fin toutes & 
quantes fois que cela fera requis de part & 
d’autre dans les Terres de l’obeiflance de 
fadite Majefté & dans les Provinces-Unies 
publiées & renouvellées defenfes tt-ès-expref- 
fes 8c trts-precifes , de fe fervir en aucune 
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maniéré de telles Commiffions ou Lettres { $ QT 
de Reprefailles , fous la peine fufmention- % ' T ' 

née , qui fera executée féverement contre les 2 ” 
contrevenansj outre la reftitution entière j à 
laquelle ils feront tenus envers ceux, aux* 
quels ils auront caufé aucun dommage. 

III Et pour obvier d’autant plus à tou9 
inconvénient j qui. pourroient furvenir pat 
les prifes , faites par inadvertence , ou au- 
trement , & principalement dans les? lieux 
éloignez , il a été convenu & accordé , que * 
fi quelques prifes fç.font de part ou d’autre 
dans la Mer Baltique , ou dans celle du Nord , 
depuis Ter-Neufe en Norvegue , jufques.au 
bout de la Manche dans l’efpace de quarre 
femaines, ou du bout de ladite Manche juf- 
qu’au Cap de Saint Vincent dans l’efpâce de 
fix femaines , & delà dans la Mer Mediter- 
ranée & jufqu’à la Ligne dans l’efpace de 
dix femaines > & au delà de la Ligne & en 
tous les autres endroits du Monde dans l’efi* 
pace de huit mois, à compter depuis la Pu- 
blication de la préfente j lefdites prifes & les 
dommages, qui fe feront de part ou d’autre» 
après les termes prefix j feront portez en 
compte , & tout ce qui aura été pris , fera 
rendu avec compenfation de tous, les domma«* 
ges , qui en feront provenus. 

I Toutes Lettresde marque, & de Re- 
prefailles qui pourroient avoir été ci-devant 
accordées j pour quelque caufe que ce foit» 
font déclarées nulles ; & n’en- pourra être 
ci après données par l’un defdits Alliez , au 
préjudice des Sujets de l’autre j fi ce n’eft 
feulement en cas de manifèfte déni de Jufti- 
ce, lequel ne pourra pas êtrt tçuu pour ve-s 
’ Y 7 rifié. 


Digitized by Google 


5 i 8 Traité de Commerce 

j 69- rifié, lî la requête de celui qui demande lef- 
ZoSept ^i tcs Reprefailles n’eft communiquée au Mi- 
y niftre, qui fe trouvera fur les Lieux dé la part 
de l’Etat, contre les Sujets duquel elles doi- 
vent être données, afin que dans le terme de 
quatre mois, ouplûtôt, s’il fe peut , il puiflè 
s’informer du contraire , ou^ procurer Pac- 
compliffementde Juftice-qui fera dû. 

V. Ne pourront auffi les particuliers Su- 
jets de fa Majefté être misen adion ou arrêt 
en leurs Perfonnes Si Bietls , pour aucune 
chofe que fa Majefté peut devoir , ni les par- 
ticuliers Sujets defdits Seigneurs Etats Ge- 
neraux pour les dettes publiques defdits 
Etats. • - - • • ; 

VI’. Lès Sujets & HabitanS des Pays de 
l’obeiflance de fà Majefté , & defdits Sei- 
gneurs Etats Generaux vivront , converfe- 
ront , & fréquenteront les uns avec les autres , . 
en toute bonne Amitié & correfpondance ; 
Si jouiront entre eux de la liberté de Com- 
merce & Navigation dans l’Europe , en tou- 
tes les limites des Pays de l’un & de l’autre, 
de toutes fortes de Marchandées & Denrées , 
dont le Commerce» & le tranfport n’eft dé- 
fendu généralement & univerfellement à tous 
tant Sujets qu’étrangers par les Loix & Or- 
donnances des Etats de l’un & de l’autre. 

VIL Et pour cet effet i, les Sujets de fa . 
Majefté & ceux defdits Seigneurs Etats Ge- 
neraux pourront franchement , & librement 
fréquenter avec leurs Marchandées & Navi 
res , les Pays , Terres , Villes , Ports , Pla- 
ces & Rivières de l’un & de l’autre Etat, 
y porter & vendre à toutes Perfonnes in- 
diftirt&ement > acheter, trafiquer & tranf-- 
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porter toutes fortes de Marchandées donc _ 
Centrée ou fortiey & tranfport, ne fera dé 
fendu à tous Sujets de fâ Majefté , & defdits 2 ^ 

Seigneurs Etats Generaux ; fans que cette li- • 
berté réciproque puilfe êiTe defendue , limi- 
tée ou reftraintc , par aufcun Privilège , Oc- 
troi ou aucune conceffion particulière î &fans 
qu’il foit permis à l’un ou à l’auve de con- 
céder , ou de faire à leurs Sujets des Immu- 
nitez . Bénéfices , dons gratuits ou autres 
avantages r ; pair defifus ceux de l’autre ou à 
leur préjudice; & fans que lefdits Sujets de 
part & d’autre foyenc tenus de payer plus 
grands, ou autres Droits , Charges , Gabel- 
les ou Impofitions quelconques fur leurs Per- 
fonnes» Biens, Denrées, Navires ou Frets 
d’iceux diredfement- ou indirectement, fous 
quelques noms» titre ou prétexteque fepuif- 
fe être , que ceux qui feronc payez par les 
propres & naturels Sujets de l’un & de 
l'autre. 

VIII, Les Sujets des Etats Generaux ne 
pourront être traitez autrement ou plus mal » 
dans les Droits de connetablie d’ancrage, du 
Sol parifis & toutes autres charges & impo- 
fitions de quelque nom qu’elles puilfcnt être . 
apellées , foit fous le titre du Droit étranger 
ou autrement, fans aucune referve ou excep- 
tion , que les Sujets mêmes de fa Majefté 
Très-Chrétienne , qui ne feront pas Bour- 
geois dans les lieux , où lefdits Droits fe 
lèvent. ’ - i . 

. I X. Qu’à l’égard du Commerce du Le«i 
vant en France, & de vint pour cent qui fis 
lève à cette occafion , les Sujets des Etats 
Generaux des Proviûces-Unies jouiront au fil 

ÛC-, 
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i 6 q 7 delà même liberté & franchife, que les Su- 1 
jets du Roi Très-Chrétien j tellement qu’il 
^ fera permis auxdits Sujets des Etats Gene- 
raux de porter des Marchandées du Levant , 
à Marfeille & autres ■ Places permifes en 
France , tant par leurs propres Vaifleaux > 
que dans des Vaiffeaux François , & que 
ni dans l’qji ni l’autre cas leldits Sujets des 
Etats Generaux ne feront afliijettis audit 
vint pour cent , finon dans les cas;, où les 
François y font Sujets , portant des Mar- 
chandées dans leurs propres Vaifleaux à 
Marfeille , ou autres Places permifes , & 
qu’en ceci ne pourra fe faire aucun chan- 
gement au préjudice des Sujets defdits Etats 
Generaux. 

X. Il fera permis aux Sujets des Seigneurs 
Etats Generaux d’apporter , faire entrer & 
débiter en. France .& dans les Pays conquis, 
librement & fans aucun empêchement du 
Harang falé , fans diftinétion , & fans être 
Sujets au rempacquement & ce nonobftant 
tous Edits , Déclarations & Arrêts du Con- 
feii à ce contraires , & nommément ceux 
des 15. Juillet , & quatorzième Sept, mil fix 
cent quatre vint fept , portant défenfes d’ap- 
porter ni faire entrer dans les Ports de Fran- 
ce ou Places conquifes du Harang autrement 
qu’en vracq & falé du Sel de Broüage ; &» 

3 ,ui ordonnent que ledit Harang fera aporté 
ans les Ports de Mer en vracq dans des 
Barils, dont les dix-huit compoferont douze 
de Harang pacqué , lefquels Arrêts demeu- 
reront révoquez & annuliez. 

XI.. L’on dépêchera réciproquement à la 
Douane ou aux bureaux « tant en France 
, qu’aux 
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qu’aux Pays des Etats Generaux également 
& fans aucune diftinftion les Sujets de l’une 
& de l’autre Nation auffi-tôt qu’il fera pof- 
fible , fans leur caufer aucun empêchement ni 
retardement , quel qu’il puiffe être. 

XII. L’on fera un nouveau Tarif com- 
mun & fuivant la convenance réciproque , 
dans le tems de trois mois , & cependant le 
Tarif de l’an 1667* fera exécuté par provi- 
fion, &encas> qu’on ne convienne pas dans 
ledit tems dudit Tarif nouveau > le Tarif de 
l’an 1664. aura lieu pour l’avenir. 

XIII. Les Navires de Guerre de l’un& 
de l’autre trouveront toû jours les Rades , 
Rivières , Ports & Havres libres & ouverts 
pour entrer , fortir , & demeurera l’ancre -, 
tant qu’il leur fera néceflaire fans pouvoir être 
vifitez; à la charge néanmoins d’en ufer avec 
difcretion , & de ne donner aucun fuiet de ja- 
loufie, par un trop long & affeété féjour , ni 
autrement , aux Gouverneurs defdi tes -Places 
& Ports , auxquels les Capitaines defdits 
Navires feront favoir la caufç de leur arrivée 
& de leur féjour. 

XIV. Les Navires de Guerre de fa Majefté 
& defdits Seigneurs Etats Generaux & ceux 
de leurs Sujets qui auront été armez en Guer- 
re , pourront en toute liberté. conduire les 
prifes , qu’ils auront faites fur leurs Enner 
mis , où bon leur femblera » fans être obli- 
gez à aucuns droits -, foit des Sieurs Amiraux 
ou de l’Amirauté , ou d’aucuns d’autres , 
fans qu’auffi lefdits Navires ou lefdites prifes 
entrans dans les Havres, ou Ports de fa Ma- 
jefté ou defdits Seigneurs Etats Généraux , 
puiffent être arrêtées ou faifies , ni que les 
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j6ç 7 Officiers des lieux puiffent prendre connoif- 
loSefft & nce ^ defdites prifes , lesquelles 

^pourront forrir & être conduites franche- 
ment & en route liberté aux lieux portez par 
lesCommiflions, dont les Capitaines defdits 
Navires de Guerre feront obligez de faire ap- 
paroir : & au contraire ne fera donné azileni 
retraite dans leurs Ports ou Havres à ceux 
qui auront fait des prifes fur les Sujets de fa 
Majefté ou defdits Seigneurs Etats Generaux: 
mais y étans entrez par néceflitéde tempête ou 
péril de la Mer , on les fera forcir le plutôt 
qu’il fera poflible. 

X V. Les Sujets defdits Seigneurs Erats 
Generaux ne feront point repurez Aubains en 
France , & ainfi feront exemts de la Loi 
d’ Aubaine , & pourront difpofer de leurs 
biens par Teftament , Donation ou autre- 
ment: & leurs Heritiers r Sujets defdits Erais^ 
demeuràns tant en France, qu’arlleurs, re- 
cueillir leurs fucceffions mêmes ab intefiato 
encore qu’ils n’ayént obtenu aucunes Lettres 
de Naturalité , fansque l’effet de cette concef- 
fion leur puiffe être contefté', ou empêehé , 
fous prétexte de quelque Droit ou prérogative 
des Provinces , Villes , ou Perfonnes privées: 
pourront pareillement fans lefdites Lettres de 
Naturalité s’-établir en toute liberté lés Sujets 
defdits Seigneurs Etats en toutes les Villes du 
Royaume , pour y faire leur Commerce & 
Trafic , fans pourtant y pouvoir aquerir 
aucun droit de Boorgeoife, fi ce rt’eft qu’ils 
eulfent obtenu Lettres de Naturalité de fa 
Majefté en bonne forme * & feront générale- 
ment traitez ceux des Provinces -Unies en 
tout & par tout autantfavorablement , que les 

Su- 
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Sujets propres & Naturels de Ta Majefté , & l ^ Q7 
particulièrement ne pourront être compris • 

aux taxes , oui pourront être faites’ fur les 20 ^” 
Etrangers , & fera tout le contenu au pré- 
fent Article obfervé au regard des Sujets du 
Roi dans les Pays de l’obéilfance defdits Sei- 
gneur Etats. 

XVI. Les Navires , chargez de l’un des 
Alliez, paflans devant les côtes de l’autre, & 
relàchans dans les Rades ou Ports , par 
tempête ou autrement , ne feront contraints 
d’y décharger ou débiter leurs Marchandi- 
fes , ou partie d’icelles , ni tenus d’y payer 
aucuns Droits , linon lors qu’ils y décharge- 
ront des Marchandifes volontairement 8c de. 
leur gré. 

XVII. Les Maîtres de Navires , leurs 


Pilotes , Officiers & Soldats , Matelots & 
autres gensde Mer, les Navires mêmes , ni» 
les denrées & Marchandifes dont ils feront 
chargez, ne pourront être fai fis , ni arrêtez, 
en vertu d’aucun ordre général ou particulier 
de qui que ce foit , ou pour quelque caufe ou 
occalion qu’il puHTeêtre, non pas même fous 

f >récexte de la confervation , & défenfe de 
'Etat r & généralement rien ne pourra être 
pris aux Sujets de part 8c d’autre , que du 
confentemçnt de ceux , à qui il apartien- 
dra , & en payant les chofes , qu’on déli- 
rera d’eux » en quoi toutefois n’eft en- 
tendu de comprendre les failles 8c arrêts 
faits par ordre & autorité de la Juftice , 
8c par les voyes ordinaires r & pour loya- 
les dettes , Contrats ou autres caufes lé- 
gitimes, pour raifon defquelles il fera pro- 
cédé. 
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cédé par voye de droit, félon la forme de U 
etit Jiidice*. 

” X V 1 1 1. Tous les Sujets & Habitans de 
France & des Provinces Unies pourront en 
toute feureté & liberté naviger avec leurs 
Vaiffeaux , & trafiquer avec leurs Marchan- 
dées , fansdiftin&ion de qui puiffent être les 

• / • h * 11 - * * * « 


propriétaires d’icellês , de leurs Ports , 
Royaumes & Provinces , & auffi des Ports 
& Royaumes des autres Etats ou Princes , 
vers les Places de ceux qui font déjà Ennemis 
déclarez » tant delà France, que des Pro- 
vinces Unies ou de l’un des deux , ou qui 
pourroient le devenir: comme auffi les mê- 
mes Sujets & Habitans pourront avec la 
même fureté liberté naviger avec leurs 
Vaiffeaux & Trafiquer avec leurs Marchandi- 
fes fans diftin&ion de qui puiffent être lés 
Propriétaires d’icelles > des lieux , Ports & 
Rades de ceux qui font Ennemis de l’un & de 
l’autre defdites parties , ou de l’un des deux 
en particulier fans contradiction ou détonr- 
bier , de qui que ce foit , non feulement à 
droiture defdites Places Ennemies vers un 
lieu neutre , mais auffi d’une place En- 
nemie à l’autre , foit qu’elles fe trou- 
vent fituées fous la JurifdiCtion d’un mê- 
me Souverain , foit qu’elles le foyent fous 
des divers. 

XIX. Ce tranfport & ce trafic s’étendra à 
toutes fortes de Marchandifes , à l’exception 
dé celles de contrebande. 

X X. En ce genre dé Marchandifes de 
Contrebande s’entend feulement être com- 
pris toutes fortes d’Armes à feu , & autres 
aflbrtifTemens d’icelles , comme Canons , 

Mouf. 
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IMoufquets , Mortiers , Pétards , Bombes , r^ Q _ 
Grenades , Saucifles , Cercles-poiffez , Af- çj/ 
’futs , Fourchettes , Bandolieres , Poudre , ** 

Meche , Salpêtre, Balles, Piques, Epées, 
Morions, Cafques, Cuiraffes, Hallebardes, 
Javelines , Chevaux , Selles de Cheval , 

F ourreaux de Piftolets , Baudriers & au- 
tres aflortimens fervans à l’ufage de la 
Guerre. 

XXI. Ne feront compris dans ce genre 
de Marchandifes de Contrebande les Fro- 
mens , Bleds & autres Grains , Legumes , 

Huiles , Vins , Sel , ni généralement tout 
ce qui apartient à la nourriture & fuftentation 
delà Vie, mais demeureront libres , comme 
autres Marchandifes & denrées , non com- 
pris en l’Article précédent , & en fera le 
tranfport permis , mêmes aux lieux ennemis 
defdits Seigneurs Etats , fauf aux Villes & 

Places affiegées , bloquées ou inverties. 

XXII. Pour l’exécution de ce que def- 
fus , il a été accordé qu’elle fe fera en la 
maniéré fuivante. Que les Navires & Bar- 
ques avec les Marchandifes des Sujets de fa 
Majefté , étant entrez en quelque Havre def- 
dits Seigneurs Etats, & voulans delà paffer 
à ceux defdits Ennemis , feront obligez feu- 
lement de montrer aux Officiers des Havres 
defdits Seigneurs Etats , d’où ils partiront, 
leurs Pafleports , contenans la fpecification 
de la charge de leurs Navires , atteftez & 
marquez du Seel & Seing ordinaires & re- 
connus des Officiers de l’Amirauté des lieux , 
d’où ils feront prémierement partis , avec la 
déclaration du lieu , où ils feront deftinez , 

le tout en forme ordinaire & accoutumée , * 

t ..... . . \ 

apres 
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après ladite exhibition de leurs Paffeports 

ioSeù't en ^ ormc ^ u ^i te * ne pourront être in- 
^ quietez ni recherchez , détenus ni retardez 
en leurs voyages , fous quelque prétexte que 
ce foit. 

X X I! I. Il en fera ufé de même à l’égard 
des Navires & Barques Françoifes , qui iront 
•dans quelques Rades des Terres de l’obéif- 
fance defdits Seigneurs Etats 5 fans vouloir 
entrer dans les Havres , ou y entrans , fans 
toutefois vouloir débarquer & rompre leurs 
charges , lefquels ne pourront être obligez 
de rendre compte de leur Cargaifon , qu’au 
cas qu’il y eut foupçon qu’ils portaffent aux 
Ennemis defdits Seigneurs Etats des Mar- 
chandifes de Contrebande , comme il a t té 
dit ci-de(ïus. 

XXIV. Et audit cas de foupçon apparent 
lefdits Sujets feront obligez de montrer dans 
les Ports leurs Paffeports en la forme ci-ddfus 
fpecifiée. 

XXV. Que s’ils étoient entrez dedans 
les Rades , ou étoient rencontrez en pleine 
Mer par quelques Navires defdits Seigneurs 
Etats, ou d’Armateurs particuliers , leurs 
Sujets, lefdits Naviresdes Piovinces- Unies, 
pour éviter tout defordre , n’approcheront 
pas plus près des François que de la portée 
du Canon , & pourront envoyer leur petite 
Barque ou Chaloupe au bord desNaviiesou 
Barques Françoifes , & faire entrer dedans 
deux ou trois hommes feulement , à qui fe- 
ront montrez les Paffeports & Lettres de 
Mer par le Maître ou Patron des Navires 
François , en la maniéré cy-deflus fpecifiée, 
félon le Formulaire dcfdi tes Lettres de Mer, 

qui 
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qui fera inféré à la fin de ce Traité , par l ^ Q7 
lefquels Paffeports & Lettres de Mer , il puif- -nScùt 
feapparoïr non feulement de fa charge , mais* ** 
auffi du lieu de la demeure & réfidence , tant 
du Maître & Patron , que du Navire même, 
afin que par ces deux moyens , on puiffe con- 
noître , s’ils portent des Marchandées de 
Contrebande , & qu’il apparoifiè fuffifam- 
ment , -tant de la qualité dudit Navire , que 
de fon Maître & Patron , auxquels Paffeports 
& Lettres de Merfe devra donner entière foi 
& creance , & afin que l’on enconnoid'e mieux 
la validité, & qu’eiles ne piaffent en aucune 
maniéré être falsifiées & contrefaites, feront 
donnez certaines marques & contrefeings de 
fadite Majeflé&r defdits Seigneurs Etats Ge- 
neraux. , 

XXVI. Et en cas que dans lefdits Vaif- 
feaux & Barques Françoifès - , defhnées vers 
les Havres des Ennemis defdits Seigneurs * 
Etats , fe trouvent par les moyens fufdits 
quelques Marchandées & Denrées de celles, 
qui font ci-deflus déclarées de Contrebande 
ÔZ défendues , elles feront déchargées , dé- 
noncées & cpnfifquées pardevam les Juges de 
F Amirauté des Provinces- Unies ou autres 
comparera > fans que pour cela le Navire & 

Barque , ou autres Biens j Marcha ndifes & 
denrées libres & pertnifes , retrouvées au mê- 
me Navire * p niée nt être en aucune façon fai- 
lles ni confifquées. - - 

XXVII. Il a été en outre accordé & 
convenu , que tout ce qui fe trouvera chargé 
par les Sujets de fe Majefté en un Navire des 
Ennemis defdits Seigneurs Etats , bien que 
ce ne fut Marchandées de Contrebande , fera 

con- 
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t 597. confifqué avec tout ce qui fe trouvera audit 
•20 Sept ïï a y, irc » fa ^ exception ni referve * mais 
r d ailleurs auffi fera libre & affranchi tout ce 
qui fera & fe trouvera dans les Navires apar- 
tenans aux Sujets du Roi Très- Chrétien / en- 
core que la charge ou partie d’icelle fut aux 
Ennemis defdits Seigneurs Etats , fauf les 
Marchandées de Contrebande, au regard def- 
quelles on fe réglera félon ce qui a été dé- 
posé aux Articles précédera.; & pouréclair- 
ciflement plus particulier de cet Article il eft 
accordé & convenu de plus, que les cas arri- 
vons toutes les deux parties, ou bien l’une 

d icelles , fuflent engagez en Guerre , les 
biens appartenans aux Sujets de l’autre par- 
tie , & chargez dans les Navires de ceux 
qui font devenus Ennemis de tous lesdeux, 
ou de l’une des parties , ne pourront être 
confifquez aucunement , à raifon ou fous 
prétexte de cet embarquement dans le Na- 
vire Ennemi j & cela s’obfervera non feu- 
lement quand lefdites denrées y auront été 
chargées devant la Déclaration de la Guer- 
re : mais même , quand cela fera fait après 
ladite Déclaration , pourvû que ç’ait été 
dans les tems & les termes quis’enfuivenr* 

* à favoir G elles ont été chargées dans la’ 
mer Baltique , ou dans celle du Nord de- 
puis Ter-Neufe en Norvegue , jufques au 
bouc de là Manche dans Pefpace de quatre 
Semaines , ou au bout de.ladite Manche , 
jufques au Cap Saint Vincent,, dans l’ef- 
pace de fïx Semaines , & delà dans la Mer 
Mediterranée , & jufques à la Ligne dans 
1 efpace de dix Semaines , & au delà de la 
Ligne » 5 c en tous les autres éndroits du 

Monde 
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Monde dans l’efpace de huit mois, à compter 1 g- 
depuis la Publication de la prefente : tellement ç 
que les Marchandées & biens des Sujets 8c 
Habitans chargez en ces Navires Ennemis , 
ne pourront être confifqués aucunement , 
durant les termes & dans les étendues fuf- 
nommëes à raifon du Navire qui eft Ennemij 
ains feront reftituez aux Propriétaires fans 
aucun delai , fi ce n’eft qu’ils ayent été 
chargés après l’expiration defdits termes ; 

& pourtant il ne fera nullement permis de 
tranfporter vers les Ports Ennemis telles 
Marchandifes de Contrebande , que l’on 
pourrait trouver chargées en un tel Navire 
Ennemi, quoi qu’elles fu fient rendues par 
la fufdite raifon. Et comme il a été réglé ' 
cy-defïus , qu’un Navire libre affranchira les 
Denrées y chargées * il a été en outre ac- 
cordé & convenu , que cette liberté s’étendra 
aufli aux Perfonnes, qui fe trouveront en un 
Navire libre , à tel effet , que quoi qu’ils 
fufTent Ennemis de l’une & de l’autre des 
parties , ou de l’une d’icelles , pourtant fc 
trouvans dans le Navire libre , n’en pourront 
être tirés , fi ce n’eft qu’ils fufTent gens de • 
Guerre , & effectivement au fervice defdits 
Ennemis. 

X X V 1 1 1. Tous les Sujets & Habitans 
defdites Provinces - Unies jouiront récipro- 
quement des mêmes droits , libertez & 
exemptions en leurs Trafics & Commerce 
dans les Ports , Rades , Mers, 8c Etats de 
fadite Majefté , ce qui vient d’être dit, que 
les Sujets, de fa Majefté joüiront en ceux 
defdits Seigneurs Etats , & en haute Mer , 
fe devant entendre que l’égalité fera recipio- 

z q ue 
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7< jg_ que en toute maniéré départ & d’autre j & 
,-^’même en cas que cy apres lefdits Seigneurs 
^tuffent en Paix , Amitié & Neutrali- 
té avec aucuns Rois , Princes & Etats 
qui devinffent Ennemis de ladite Majelté, 
chacune des deux parties devant ufer réci- 
proquement des mêmes conditions & re- 
ftriftions exprimées aux Articles du pré- 
sent Traité , qui regarde le Trafic & le 
Commerce. , . 

X X I X. Et pqur aflurer davantage les 
Sujets defdits Seigneurs Etats qu’il ne leur 
fera fait aucune violence par lefdits Vaiffeaux 
de Guerre > fera fait defenfe à tous Capitaines 
des Vaiffeaux du Roi, & autres Sujets de fa 
Majefté de ne les molefter ni endommager 
en aucune chofe que ce foit , fur peine d’être 
tenus en leurs Perfonnes & biens des domma- 
ges & intérêts foufferts & à fouffrir jufques à 
la deüe reftitution & réparation. 

XXX. Et pour cette caufe feront doréna- 
vant les Capitaines & Armateurs obligez 
chacun d’eux , avant leur parlement , de 
bailler caution bonne .& folvable par devant 
‘ les Juges competens de lafommc de quinze 
mille livres Tournois , pour répondre cha- 
cun d’eux folidairement 5 des malverfations, 
qu’ils pourroient commettre en leurs cour- 
ts ; & pour les contraventions de leurs Ca- 
pitaines & Officiers au préfent Traité & aux 
Ordonnances & Edits de fa Majefté qui fe- 
ront publiez en vertu & en conformité de la 
difpofîtion d’icelui , à peine de déchéance & 
nullité defdites Commiffions & congez * ce qui 
fera pareillement pratiqué par les Sujets defdits 
Seigneurs Etats Generaux. 

XXXT, S’il 
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XXXI. S’il arrivoit qu’aucun defdits 1697. 
Capitaines François fit prife d’un Vaiffeau ^oScpt 
chargé defdites Marchandifes de Contre- r 
bande , comme dit eft , ne pourront lefdits 
Capitaines faire ouvrir ni rompre les Cof- 
fres , Mâles, Baies , Bougettes , Tonneaux 
& autres Caiffes, ou les tranfporter , vendre 
ou échanger , ou autrement aliéner qu’elles 
n’ayentétédefcenduës enterre en la préfence 
des Juges de l’Amirauté & après Inventaire 
par eux fait defdites Marchandifes trouvées 
dans lefdits Vaiffeaux , fi ce n’eft que lefdites 
Marchandifes de Contrebande ne faifant qu’u- 
ne partie de la charge, le Maître ou Patron 
du Navire trouvât bon & agréât de livrer 
lefdites Marchandifes de Contrebande audit 
Capitaine & de pourfuivre fon Voyage ; 
auquel cas , ledit Maître ou Patron ne pourra 
nullement être empêché de pourfuivre la route 
& le deffein de fon Voyage. 

XX X 1 1 . Sa Majefté voulant que les Sujets 
defdits Seigneurs Etats Generaux foyent trai- 
tez dans tout le Pais de fon obéiffance aufli 
favorablement, que Tes propres Sujets, don- 
nera tous les ordres néceffaires pour faire que 
les jugemens & arrêts , qui feront rendus fur 
les prifes , qui auront e'té faites en Mer, 
foyent donnez avec toute juftice & équité , 
par Perfonnes non fufpe&es ni interefiees au 
fait , dont fera queftion : & donnera fa Ma- 
jefté des ordres précis & efficaces , afin que 
tous les arrêts , jugemens & ordres de Juftice ( 
déjà donnez & à donner , foyent promp- 
tement & deüement executez , félon leurs 
formes, 

Z 2 XXXIII. Et 
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j XXXIII. Et lors que les AmbafTadeurs 

..defdits Seigneurs Etats Generaux ou quel- 
J ^ que autre de leurs Miniftres publics , qui 
feront à la Cour de fa Majefté > feront 
plainte defdits jugemens , qui auront été 
rendus , fa Majefté fera revoir lefdits ju- 
gemens en fon Confeil , pour examiné lï 
les ordres & précautions contenues au pré- 
fent Traité , auront été fuivies & obfer- 
vées, & pour y faire pouvoir, félon la rai- 
fon , ce qui fera fait dans le tems de trois 
mois au plus; & néanmoins avant le prémier 
jugement ni après icelui , pendant la revifion, 
les biens & effets » qui feront reclamez, ne 
pourront être vendus, ni déchargez fi ce n’eft 
du confentsment des parties intereffées pour 
éviter le déperiffement defdites Marchan- 
difes. 

XXXIV. Quand procès fera mû en 
prémiere & fécondé inttance contre ceux 
qui auront fait des prifes en Mer , & les 
Intéreffez en icelles , & que lefdits Inté- 
reffez viendront à obtenir un jugement ou 
arrêt favorable t ledit jugement ou arrêt 
aura fon exécution fous caution , nonob- 
ftant l’appel de celui , qui aura fait la 
prife , mais non au contraire , & ce qui 
eft dit au préfent Article & aux précédent, 
pour faire rendre bonne & briéve jufti- 
ce aux Sujets des Provinces- Unies , fur les 
prife; faites en Mer , par les Sujets de 
fa Majefté , fera entendu & pratiqué par 
les Seigneurs Etats Generaux , à l’égard des 
prifes faites par leurs Sujets fur ceux de fa 
Majefté. 

XXXV. Sa 
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XXXV. Sa Majefté & les Seigneurs 
Etats Generaux pourront en tout tems faire i0 s r ,,j 
conftruire ou' fretter dans les Pays l’un de 
l’autre tel nombre de Navires , foit pour la 
Guerre ou pour le Commerce , que bon leur 
femblera , comme auffi acheter telle quan- 
tité de Munitions de Guerre , qu’ils auront 
befoin , & employèrent leur autorité , à ce 
que lefdits marchez de Navires & achats de 
Munitions fe faflent de bonne foi & à prix 
raifonnable , fans que fa Majefté ni les Sei- 
gneurs Etats Generaux puiflent donner la 
même permiffion auxdits Ennemis de l’un & 
de l’autre , en cas que lefdits Ennemis fuf- 
fent attaquans ouagrefleurs. 

XXXV I. Arrivant que des Navires dè 
Guerre ou des Marchands échoüeni par tem- 
pête ou autre accident aux Côtes de l’un ou 
de l’autre Allié , lefdits Navires, Apparaux, 

Biens & Marchandifes , & ce qui fera fau- 
ve , ou le prouvenant , fi lefdites chofes étant 
periflables ont été vendues , le tout étant 
réclamé par' des Proprietaires ou autres, 
ayant charge 5 e pouvoir d’eux, dans l’an & 
jour, fera reftitué fans forme de procès, en 
payant feulement les frais raifonnables , & 
ce qui fera réglé entre lefdits Alliez pour le 
droit de fauvement; & en cas de contraven- 
tion au prefent Article , fa Majefté & lef- 
dits Seigneurs Etats Generaux promettent • 

d’employer efficacement leur autorité , pour 
faire châtier avec toute la feverité poffible 
ceux de leurs Sujets, qui fe trouveront cou- 
pables des inhumanitez , qui ont été quel- 
quefois commifes à leur grand regret en de 
fcmblables rencontres. 

Z 3 XXXVII. Sa 
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j69? m XXXVII. SaMajefté & lefdits Sei- 
, jScpt g neurs Etats Generaux ne recevront & ne 
^ iouffriront , que leurs Sujets reçoivent dans 
nul des Pays de leur obeiffance aucuns Pira- 
tes & Forbans quels qu’ils puiflent être ; mais 
ils les feront pourfuivre & punir & chalTer 
de leurs Ports , & les Navires depredez > 
comme les biens pris par lefdits Pirates & 
Forbans , qui fe trouveront en être , feront 
incontinent & fans forme de procès reftituez 
franchement au? Proprietaires , qui les re- 
clameront. 

XXXVIII. Les Habitans & Sujets de 
côté & d’autre pourront par tout dans les 
Terres de robciflance dudit Seigneur Roi & 
defdits Seigneurs Etats Generaux fefairefer- 
vir de tels Avocats , Procureurs , Notaires 
& Solliciteurs , que bon leur femblera , à 
quoi auffi ils feront commis par les Juges 
ordinaires, quand il fera befoin» & que lef- 
dits Juges en feront requis , & fera permis 
aufdits Sujets & Habitans de part & d’au*, 
tre , de tenir dans les lieux , où ils feront 
leur demeure , les Livres de leur Trafic & 
Correfpondance , en la Langue que bon leur 
femblera , fans que pour ce fujet ils puiffent 
être inquiétez ni recherchez. 

XXXIX. A l’avenir aucuns Confuls ne 
feront admis de part & d’autre , & fi l’on 
jugeoir à propos d’envoyer des Refidens, 
Agens, Commiflairesou autres , ils ne pour- 
ront établir leur demeure , que dans les lieux 
, de la Refidence ordinaire de la Cour. 

X L. Sa Majefté & lefdits Seigneurs Etats 
Generaux ne permettront point , qu’aucun 
Vailîeau de Guerre, ni autre, équipé pour la 

Com- 
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Commiflïon & pour le fervice d’aucun Prin 
ce, Republique ou Ville , que ce Toit, vien- 
ne faire aucune prife dans les Ports, Havres 
ou aucunes Rivières, qui leur appartiennent, 
fur les Sajets de l’un ou de l’autre , & en 
cas que cela arrive , fadite Majefté & lefdics 
Seigneurs Etats Generaux enployeront letfr 
autorité & leur force y pour en faire la refti- 
tution ou réparation raifonnablement. 

X L I. S’il furvenoit par inadvertence ou 
autrement quelques inobfervations ou con- 
traventions au pfefent Traité de la part de 
fadite Majefté , ou defdits Seigneurs Etats 
Generaux, & leurs Succeffeurs, il ne laifle- 
ra pas de fubfifter en toute fa force * fans 
que pour cela on en vienne à la rupture de 
la Confédération, Amitié & bonne Corref- 
pondance , mais on reparera promptement 
Jefdites contraventions , &fielles procèdent 
de la faute de quelques particuliers Sujets , 
ils en feront feuls punis & châtiez. 

X L 1 1. Et pour mieux affùrer à l’avenir 
le Commerce & l’Amitié entre les Sujets 
dudit Seigneur Roi &ceux defdits Seigneurs 
Etats Generaux des Provinces- Unies des 
^ Pays-Bas , il a été accordé & convenu * 

S u’arrivant ci-après quelque interruption 
’amitié ou rupture entre la Couronne de 
France , & lefdits Seigneurs États defdites 
Provinces- Unies fce qu’à Dieu ne plaife) 
il fera toujours donné neuf mois de tems 
après ladite rupture aux Sujets de part &: 
d’autre , pour fe retirer avec leurs effets, & 
les tranfporter où bon leur femblera- Ce 

3 ui leur fera permis de faire , comme aufli 
e vendre ou tranfporter leurs Biens & Meu- 
Z 4 blés 
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blés en toute liberté, fans qu’on puiflé leur 
SJ' donner aucun empêchement , ni procéder 
l ’P pendant ledit tems de neuf mois à aucunes 
îaifies de leurs effets, moins encore à l’arrêt 
de leurs Perfonnes. , j 

X L 1 1 i. L’on préviendra de part & d’au- 
tre , autant qu’il fera poffible , tout ce qui 
pourrait en aucune maniéré empêcher direc- 
tement ou indirectement l’execution du pre- 
fent Traité , & fpecialement de l’Article 
feptiéme , & on s’oblige , aux moindres 
plaintes , qui fe feront de quelques contra- 
ventions, de les faire inceflàmment reparer. 

. XLIV. Le prefent Traité de Commer- 
ce , Navigation & Marine durera vint cinq 
ans à commencer du jour de la fignature , 
& les Ratifications en feront données en 
bonne forme, & échangées de part 8c d’au- 
tre dans l’efpace de trois femaines , à comp- 
ter du jour de la fîgnaiure > ou plutôt , fi 
faire fe peut. • - 

XLV. Et pour plus grande fureté de ce 
Traité de Commerce & de tous les points 
8c Articles y contenus , fera ledit prefent 
Traité publié , vérifié & enregitré en la 
Cour du Parlement de Paris» & en tous au- 
tres Parlemens du Royaume de France» & 
Chambre des Comptes dudit Paris : comme 
aulfi femblableinent ledit Traité fera, publié, 
vérifié & enregîtré par lefdits Seigneurs 
Etats Generaux dans les Cours & autres 
Places , là où on a accoutumé de faire les 
publications , vérifications & enregitre- 
mens. ' 

• . I • 1 # 
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1 697 - 

Formulaire des Pajfeports O" Lettres qui fe loSept 
doivent donner dans l y Amirauté de Fran- 
ce , aux Navires O" Barques , qui en for- 
tiront Juivant V Article du préfent Traité. 

L O u i s Comte de Thouloufe , Amiral de 
France , à tous ceux qui ces prelenres 
Lettres verront. Salut: Sçavoir faifons , 
que nous avons donné congé & per million à 
Maître & Condu&eur du Navire, nom- 
mé de la Ville de du 

port de _ Tonneaux, ou envi- 

ron étant de préfent au Porc & Havre de 
de s’en aller à chargé de 

après que vifitation aura été faite de fon Na- 
vire avant que partir fera ferment devantles 
Officiers qui exercent la jurifdiéiion descau- 
fes Maritimes , comme ledit Vaifleau ap- 
partenant à un ou plufieurs des Sujets de fa 
Majefté , dont il fera mis A£tc au bas des 
préfentes; comme auffi de garder , de faire 
garder par ceux de fon Equipage les Ordon- 
nances & Règlement de la Mar. ne, & met- 
tre au Greffe , le Roole ligné & vérifié , 
contenant les noms & furnoms , la nai fian- 
ce & demeure des Hommes de fon Equipa- 
ge, & de tous ceux qui s’embarqueront ; lef- 
quels il ne pourra embarquer fans le lu & 
permiffion des Officiers de la Marine, &en 
chacun Port ou Havre où il entrera avec 
fon Navire , fera apparoir aux Officiers & 

Juges de la Marine du prefentcongé; & leur 
fera fidele rapport de ce qui fera fiit&r palfé 
durant fon voyage ; & portera les Pavillons , 

Z y Ar- 
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160*7. Armes &enfeignes du Roi, & les nôtres, du- 
2 q sépt rant ^ on , v °yage. En témoin de quoi nous 
" avons fait appofer nôtre Seing & le Séel de 
nos Armes , à ces préfentes j & icelles fait 
contrefigner par nôtre Secrétaire de la Ma- 
rine à jour de mille fix cens 

Signé , Loüis , Comte de Thou- 
loufe. Et plus bas, par 

Formulaire de P a fie contenant le ferment. 

'VJ'Ous . de P Amirauté de 

JJN certifions que 

Maître du Navire nommé au Pafieport ci-def- 
fus a prêté le ferment mentionné en icelui. 
Fait à le jour de mille 

fix cens 

Autre Formulaire des Lettres , qui Je doi- 
vent donner par les Filles Cr Ports de 
Mer des Provinces -Unies , aux Navi- 
res Cr Barques qui en fortiront fuivant 
P Article fufdit . 

A Ux Séréniffimes , très-Illuftres , très- 
Puiflfans , Honorables & Prudens Sei- 
gneurs Empereurs , Rois , Républiques , 
Princes, Ducs, Comtes , Barons , Sei- 
gneurs, Bourguemaîtres, Ecbevins , Con- 
seillers, Juges, Officiers, Jufticiers & Re- 
gens de toutes bonnes Villes & Places, tant 
Eccléfiaftiques que Séculiers , lefquels ces 
préfentes verront ou liront ; nous Bourgue- 
maîtres & Regens de la Ville de 
favoir faifons que 

Maî- 
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Maître du Navire , comparant 1 g g _ 

devant nous, adeclaré de ferment folemnel que 2Q Sept 
le N avire nommé grand environ z * 

laftes j fur lequel maintenant 
il eft le Maître , apartient aux inhabitans des 
. Provinces- U ni es 5 ainfi Dieu le vouloir ai- 
der i & comme volontiers nous verrions le- 
dit Maître de Navire aidé dans fes juftesaf* 
faires » nous vous requérons tous en general 
& en particulier , où le fufdit Maître avec 
fon Navire & Denrées arrivera , qu’il leur 
plaife de recevoir benignement & traiter 
deüement , le fouffrant fur les Droits ac- 
coûtumez des péages & frais , dans , par 
& auprès de vos Ports , Rivières & Domai- 
nes, le laiflant naviger , pafler , fréquenter 
& négocier là où il trouvera à propos , ce 
que volontiers nous reconnoîtrons î en té- 
moin de quoi , nous y avons fait appofer le 
Seau de nôtre Ville. 

En foi dequoi nous AmbafTadeurs fufdits 
de fa Majefté& desSeigneurs Etats Generaux, 
en vertu de nos pouvoirs refpe&ifs , avons 
efdits noms ligné ces préfentes de nos feings 
ordinaires , & à icelles fait appofer les Ca- 
chets de nos Armes. A Ryfwick le 20. jour 
du mois de Septembre mil nx cent quatre vint 
dix fept. 

Etoit fignê , 

N. A. de Harlay Bonneuil. A. Heinsius ' 

(L. S.) (L.S.) 

Verjus de Crecy. E. de Weede. 

(L.S.) (L.S.) 

De Callieres. W. van Haren. 

(L.S.) . (L.S.) 

Z <s Ar- 
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1697. 

20 Sept 


Traité de Commerce 
Article feparé. 


O CJcre ce qui a été conclu & arrêté par 
le Traité de Commerce , fait entre les 
Ambalfadeurs de fa Majefté Très-Chrêtien- 
ne , & ceux des Seigneurs Etats Generaux 
des Provincer-Unies, ce jourd’hui vingtième 
Septembre mille fix cens quatre vint dix fept, 
il a été encore convenu par ce préfent Arti- 
cle féparé , qui aura la même force & vertu» 
que s’il étoit inféré de mot à mot dans le 
fufdit Traire , que l’impofition de cinquante 
fols par Tonneau établie en France fur les 
Navires des Etrangers cefifera entièrement à 
l’avenir , à 1 égard des Navires des Sujets des 
Etats Generaux des Provinces-Unies , 8c ne 

{ jourra déformais être rétablie , en forte que 
es Navires des Sujets defdits Seigneurs Etats 
Generaux feront déchargez de ladite Taxe * 
foit que lefdits Navires aillent droit en Fran- 
ce des Pays ou Terres defdits Seigneurs Etats 
Generaux , ou de quelque autre endroit que 
ce puiffe être , foit chargez ou à vuide , foit 
auffi qu’ils foyent chargez pour décharger 
dans une ou plufieurs Places de France» ou 
bien qu’étant deftinez pour prendre charge 
aux lieux où ils auroient deflfein d’aller , 8c 
n’y en trouvant pas > ils aillent en d’autres 
pour en avoir , foit auffi que lefdits Navires 
des Sujets des Seigneurs Etats Généraux 
fortent des Ports de France , pour s’en re- 
tourner chez Eux j ou pour aller ailleurs » 
en quelques lieux que ce puiffe être, chargez 
ou vuides , foit même qu’ils àyent pris leurs 
charges dans une ou plufieurs Places , puis 


1 
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qu’il a été convenu que ni dans lefdits cas, - 
ni dans aucun autre qui pourroit arriver, les 1 ^ 7 - 
Navires des Sujets defdits Seigneurs Etats 
Generaux ne feront pas fujets à ladite impo- 
fition , mais qu’ils en feront & demeureront 
exernts tant en venant defdits Ports de France 
qu’en y allant, excepté feulement au cas fui- 
\ant , favoir , quand lefdits Navires pren- 
dront. des Marchandifes en France > & qu’ils 
les tranfporteront d’un Port de France , 
en un autre Port de France , pour les y 
décharger auquel cas feulement & nulle- 
ment eu aucun autre les Sujets defdits Sei- 
gneurs Etats Generaux feront obligez de 
payer ledit Droit comme les autres Etran- 
gers. Le préfent Article féparé fera ratifié & 
enregîrré de même que le Traité de Com- 
merce. 

En foi dequoi nous Ambafladeurs de fa- 
dite Majefté & des Seigneurs Etats Gene- 
raux , en vertu de nos pouvoirs refpe&ifs , 
avons efdits noms fîgne cet Article feparé 
de nos feings ordinaires , & y avons faitap- 
pofer les Cachets de nos Armes ; à Ryf- 
wick en Hollande le vingtième jour du mois 
de Septembre mille iix cens quatre vint dix 
iept. 

Etait Jîgné , 


K. A. de Harlay Bonneuil. A. Heinsius. 


(L. s;v 

Verjus de Crecy. 

(L. S.) 

Di C ALLIER ns. 

(L.s.) 


(L.S) 

E. DE Weede. 
(L. S.) 

\V. VAN HaREN. 

(L.S.) 
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Traité de Paix 


losïft TRAITE’ 

D E 

PAIX, 

Conclu entre Guillaume fIT. Roy d’Angle- 
terre Cr Louis Xiy. Roy de France. 

A Ryswickje 10. Septembre 1697. 

A Tous ceux en général & à chacun en 
particulier , qui font interefTez , ou 
qui le pourront être en quelque façon 
que ce foit. On fait à (avoir , que 
lâ Guerre s’étant malheureufement allumée 
entre le Séréniffime & trèspuiflànt Prince 
Guillaume Troifiéme , par la grâce de Dieu 
Roi de la Grande Bretagne » d’une part , 

& le Séréniffime & très-puiflant Prince 
.Louis Quatorzième , auffi par la grâce de 
Dieu Roi Très-Chrétien de France & de 
Navarre , d’autre j les affaires ont été enfin 
réduites à ce point par la permiffion & la 
bonté divine , que l’on a conçii de part & 
d’autre la penfée de faire la Paix , & leurf- 
dites Majeftez Britannique & Très - Chré- 
tienne animées d’un même zélé, pour arrêter 
au plutôt l’effufion du fang Chrétien , & 
pour le prompt rétabliflement de la tran- 
quillité publique, ont unanimement confen- 
ti : en premier lieu, à reconnoître pour cet ' 
effet la Médiation du Séréniffime & très- 
puiflant Prince de glorieufe mémoire, Char- 
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les Onfiéme , par la grâce de Dieu Roi de t 6 97 
Sue'de , des Goths & des Vandales ; mais rQ ç et) ^ 
une mort précipitée , ayant traverfé l’efpe- ” 
rance que toute l’Europe avoir juftement 
conçue de l’heureux effet de fes confeils & 
de fes bons offices , leurfdites Majeftez ont 
eftimé ne pouvoir mieux faire , que de con- 
tinuer de reconnoître en la même qualité le 
Séréniffime & très-puiffant Prince Charles 
Doufiéme > Roi de Suède, fon Fils & fon 
Succefieur , qui de fa part a continué auffi 
les mêmes foins pour l’avancement de la 
Paix entre leurfdites Majefte/. Britannique 
& Très-Chrétienne , dans les Conférences • 
qui fe font tenues pour cet effet au Château 
de Ryfwick , dans la Province de Hollande, 
entre les Ambaffadeurs Extraordinaires & 
Plénipotentiaires nommez de part & d’au- 
tre ; favoir de la part de fa Majefté Britan- 
nique , le Sieur Thomas Comte de Pembrok 
& de Montgommery , Baron d’Herbert & 
de Cardif , Garde du Seau Privé d’Angle- 
terre , Confeiller ordinaire du Roi en fon 
Confeil d’Etat , & l’un des Jufticiers d’An- 
gleterre î le Sieur Edward Vicomte de Vil- 
liers & de Darford , Baron de Hoo, Che- 
valier Maréchal d’Angleterre , & l’un des, 
Jufticiers d’irjande; le Sieur Robert Lexing- 
ton Baron d’Eeverham , Gentilhomme delà 
Chambre du Roi j & le Sieur Jofeph Wil- 
liamfon , Chevalier Confeiller ordinaire de 
fadite Majefté en fon Confeil d’Etat , & 

Garde des Archives de l’Etat. Et de la part 
de fa Majeflé Très-Chrétienne , le Sieur 
Nicolas Augufte de Harlay , Chevalier Sei- 
gneur de Bonneuil , Comte de Cely > & 

Con- 


Digitized by Google 



544 Traité de P ai \ 

Confeiller ordinaire du Roi en Ton Confeil 
IO «” ’ d’Etat j le Sieur Loüis Verjus , Chevalier 
zobept ç omte c r ecy , Confeiller ordinaire du 
Roi en fon Confeil d’Etat , Marquis de 
Treon , Baron de Couvay , Seigneur du 
Boulay , & les deux Eglifes , de Fort Ile, 
du Menillet & autres Lieux j & le Sieur 
François de Callieres , Chevalier Seigneur 
de Callieres , de la Rochechellay & de Gi- 
gni , lefquels après avoir imploré l’affiftance 
divine , & s’ëtre communiqué refpeftive- 
ment leurs plein-pouvoirs » dont les Copies 
feront inférées de mot à mot , à la fin du 
préfent Traité , & en avoir duèment fait 
l’échange par l’intervention & l’entremife du 
Sieur Nicolas Baron de Lillieroot , Am- 
bafladeur Extraordinaire & Plénipotentiaire 
de fa Majefté le Roi de Suède , qui s’eft 
aquitté de la fonélion de Médiateur avec 
toute la prudence , toute la capacité , & 
toute l’équité néceffaire , ils feroient conve- 
nus à la gloire du Saint Nom de Dieu , & pour 
le bien de la Chrétienté des Conditions, dont 
la teneur s’enfuit. 

- I. Il y aura une Paix univerfelle& perpé- 
tuelle „ une vraye&fincere amitié, entre le. 
Séréniffime & très-puiffant Prince Guillau- 
me troiziéme , Roi de la Grande Bretagne , 
& le Séréniffime & très puiflant Prince 
Louis quatorzième Roi Très-Chrétien, leurs 
Héritiers & Succefleurs , leurs Royaumes , 
Etats & Sujets, & cette Paix fera inviola- 
blement obfervée entr’eux fi réligieufement 
& fincérement , qu’ils feront mutuellement 
tout ce qui pourra contribuer au bien , à 
l’Üonneur & à l’avantage l’un de l’autre , vi- 
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vans en tout comme bons voifins & avec une 
telle confiance & fi réciproque , que cette 
amitié foie de jour en jour fidellement culti- 
ve'e i affermie & augmentée. 

II. Toutes inimitiez, hoftilitez , guerres 
& difeordes , entre ledit Seigneur Roi de la 
Grande Bretagne , & le Roi Très-Chrétien ; 
& pareillement entre leurs Sujets , céderont 
& demeureront éteintes & abolies, en forte 
qu’ils éviteront foigneufement à l’avenir, de 
- fe faire de part ni d’autre aucun tort , injure 
ou préjudice , & qu’ils s’abftiendront de s’at- 
taquer , piller , troubler ou inquiéter , en 
quelque maniéré que ce foit , par Terre par 
Mer , ou autres Eaux, dans tous les endroits 
du Monde > & particulièrement dans toute 
1 ’étenduè des Royaumes > Terres & Seigneur 
ries de l’obéiflànce defdits Seigneurs Rois , 
fans aucune exception. 

III. Tous les torts, dommages , injures 
Sc offenfes , que lefdits Seigneurs Rois & 
leurs Sujets auront fouffert ou reçu les 
uns des autres , pendant cette guerre , fe^ 
ront abfolument oubliez , & leurs Majeftez 
& leurs Sujets pour quelque caufe & occa- 
sion que ce puiflè être , ne fe feront défor- 
mais , ni ne commanderont , ou ne fouf- 
friront qu’il foit réciproquement fait de 
part ni d’autre , aucun aéte d’hoftilité , ou 
d’inimitié , trouble ou préjudice , de quel- 
que nature & maniéré que ce puifle être r 
par autrui ou par foi -même , en public ou 
en fecret , directement ou indirectement , 
par voye de fait , ou fous prétexte de ju* 
ftice. * 

IV. Et comme l’intention du Roi Très- 

Chrê- 
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j £ç_ Chrétien a toûjours été de rendre la Paifc 
d’ferme & folide, fa Majefté s’engage & promet 
^ pour Elle , & pour fes Succefleurs Rois de 
France , de ne troubler ni inquiéter en quel- 
que façon que ce foit , le Roi de la Grande 
Bretagne dans la poffeffion des Royaumes 
Pays, Etats , Terres ‘ou Gouvernemens , 
dont fa Majefté Britannique jouit préfente- 
ment , donnant pour cet effet fa parole Roya- 
le , de n’aflifter directement ou indirecte- 
ment , aucun des Ennemis du Roi de la Gran- 
de Bretagne , de ne favorifer en quelque ma- 
niéré que ce foie, les cabales, menées fecre- 
tes , & rebellions , qui pourraient furvenir 
en Angleterre , & par confequent de n’aider 
fans aucune exception ni referve , d’ Armes , 
de Munitions, Vivres , Vaiffeaux, Argent, 
ou d’autre chofe , par Mer ou par Terre , 
perfonne qui que ce puiffe être , qui préten- 
drait troubler ledit Roi de la Grande Breta- 
gne, danslapaifible poffeffion defdits Royau- 
mes , Pays , Etats , Terres ou Gouverne-* 
mens , fous quelque prétexte que ce foit ; 
comme auffi le Roi de la Grande Breta- 
gne promet & s’engage de fon côté même 
inviol ablement , pouf foi & fes Succef- 
feurs , Rois de la Grande Bretagne , à l’é- 
gard du Roi Très— Chrétien , fes Royau- 
mes, Pays , Etats , & Terres de fonobéïf- 
fance réciprôquement , fans aucune exception 
ni referve. 

•V. La Navigation & le Commerce feront 
libres entre les Sujets defdits Seigneurs Rois, 
de même qu’ils l’ont toûjours été en temsde 
Paix & avant la Déclaration de la derniere 
Guerre , enforte que lefdits Sujets puiffent 

réci- 
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réciproquement aller & venir avec leurs Mar- j^q 7 , 
chandifes dans les Royaumes , Provinces , 

Villes de Commerce ; Ports & Rivières , ^ 

defdits Seigneurs Rois , y demeurer & négo- 
cier , fans être troublez ni inquiétez , & y 
jouir & ufer de toutes les libériez , immunitez 
& privilèges , qui y font établis par les Traitez 
folemnels, ou accordez par les anciennes cou- 
tumes des lieux. 

V I. Les voyes de la juftice ordinaire feront 
ouvertes , & le cour s en fera libre réciproque- 
ment dans tous les Royaumes , Terres & 
Seigneuries de l’obéïffance des deux Sei- 
gneurs Rois , & leurs Sujets , de part & 
d’autre , y pourront faire valoir leurs Droits , 
a&ions & prétendons fuivant les Loix & les 
Statuts de chaque Pays , & y obtenir les 
uns contre les autres fans diftinâion , toute 
la fatisfa&îon qui leur pourra légitimement 
apartenir. 

VIL Ledit Seigneur Roi Très-Chrétien 
fera remettre au Seigneur Roi de la Grande 
Bretagne tous les Pays > Iles , Forterefles . 

& Colonies > en quelque lieu du Monde 
qu’elles foient dtuées , que les Anglois pofle- 
doient avant que la pré fente guerre fut dé- 
clarée î & pareillement ledit Seigneur Roi 
de la Grande Bretagne reftituera audit Roi 
Très-Chrétien tous les Pays , lies, Forte- 
refles & Colonies , en quelque partie du 
Monde qu’elles foient dtuées , que les Fran- 
çois pofledoient avant la Déclaration de la 
préfente Guerre j & cette reftitution fe fera 
de part & d’autre dans l’efpace de flx mois 
QU plûtot même > s’il eft poflible : & pour 
• cet effet auffi-tôt après l’échange des Rati- 
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j 607 fi ca ” ons prefenc Traité , lefdits Sef- 
d t> g neurs B°is donneront réciproquement « 
ou feront donner & délivrer aux Commif- 
faires , qu’ils députeront de part & d’autre, 
pour les recevoir en leur nom, tousaéïesde 
eeflïon , ordres & mandemens neceffaires, 
& en fi bonne & due forme , que ladite 
reflitntion foit effeélivemcnt & entièrement 
executée. 

VIH. On efl convenu qu’il fera nommé 
de part & d’autre des Commiffaires , pour 
l’examen & jugement des droits & préten- 
fions réciproques , que chacun defdits Sei- 
gneurs Rois peut avoir fur les Places & Lieux 
de la Bayede Hudfon , que les François ont 
pris pendant la dernîere Paix , & qui ont 
été repris par les Anglois depuis la prefenre 
Guerre , & doivent erre remis au pouvoir 
de fa Majefié Très Chrétienne en vertu de 
l’Article precedent. Comme auffi que la 
Capitulation accordée par les Anglois au 
Commandant du Fort de Bourbon , lors de 
la derniere prife qu’ils en ont faite le cin- 
quième de Septembre 1696. fera executée 
félon fa forme & teneur , les effets dont y 
efl fait mention inceffamment rendus & ref- 
tituez , le Commandant & autres pris dans 
ledit Fort , inceffamment remis en liberté, 
fi fait n’a été , & les conteftations qui pour- 
roient relier pour raifons de l’exécution de 
ladite Capitulation , enfemble de l’eftimation 
de ceux defdits effets qui ne fe trouveront 
plus en nature feront jugées & décidées par 
lefdits Commiffaires , qui auront pareille- 
ment pouvoir de traiter pour le reglement 
des limites & confins des Pays cedezou ref- 
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tiruez de part & d’autre , par ledit Article 
precedent, & des échanges qui pourront s’y 20 slû« 
trouver être à faire pour la convenance com- ^ 
mune > tant de fo Majefté Britannique que 
de fa Majefte Très-Chrétienne : & à cet ef- 
fet lefdits Commiffaires qui feront nommez 
de part & d’autre, auffi-tôt après la Ratifi- 
cation du prefent Traité , s’affemblcront à 
Londres dans trois mois à compter du jour 
de ladite Ratification , & feront tenus de 
terminer entièrement toutes lefdites difficul- 
tez dans fix mois du jour de leur première 
Conférence , après quoi les points & Arti- 
cles dont ils feront demeurez d’accord , fe- 
ront approuvez par ledit Seigneur Roi de la 
Grande Bretagne & par ledit Seigneur Roi 
Très-Chrétien, pour avoir enfuite la même 
force & vigueur , & être exécutés de la mê- 
me maniéré que s’ils étoient contenus & in- 
férez de mot à mot dans le prefent Traité. 

IX. Toutes Lettres tant de Reprefailles 
que de marque & contremarque , qui ont 
été délivrées jufqu’à prefent , pour quelque 
caufe & occafion que ce puifleêtre, demeu- 
reront & feront réputées nulles , inutiles 
fans effet, & à l’avenir aucun des deux Sei- 
gneurs Rois n’en délivrera de femblables 
contre les Sujets de l’autre , s’il n’apparoit 
auparavant d’un déni de juffice manifefte , 
ce qui ne pourra être tenu pour confiant , à 
moins que la requête de celui qui deman- 
dera les Lettres de Reprefailles , n’ait été 
rapportée ou reprefentéeau Miniftreou Am- 
bafladeur , qui fera dans le Pays de la part 
du Roi , contre les fujets duquel on pour- 
iuiYra lefdites Lettres a afin que dansl’efpa- 

ce 
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ygoy ce de quatre mois il puifle s’éclaircir du 
contraire, ou faire en forte que le defendeur 
” fatisfafle inceflamment le demandeur, & s’il 
ne fe trouve fur le lieu aucun Miniftre ou 
Ambaffadeur du Roi contre les Sujets du- 
quel on demandera lefdites Lettres , l’on ne 
les expédiera encore qu’après quatre mois ex- 
pirez , à compter du jour que la requête de 
celui qui demandera lefdites Lettres aura 
été prefentée au Roi , contre les fujets du- 
quel on les demandera , ou à fon Confeil 
privé. 

X. Et pour prévenir & retrancher tous 
les fujets de plaintes , conteftations ou pro- 
cès qui pourroient naître à l’occalïon de la 
reftitution prétendue des Vaiffeaux,Marchan- 
difes , ou autres effets de même nature , qui 
feroient pris & enlevez ci-après de part & 
d’autre, depuis le prefent Traité de Paix 
conclu & figné , mais avant qu’il eut pû 
être connu & publié fur les Côtes ou dans 
les Pays les plus éloignez , on eft convenu » 
que tous Navires, Marchandées & autre^' 
effets femblables , qui depuis la fignature du 
prefent Traité pourront être pris & enlevez , 
de part & d’autre, demeureront fans aucu- 
ne obligation de recompenfe à ceux , qui 
s’en feront faifis dans les Mers Britanniques 
& Septentrionales, pendant l’efpace de iz. 
jours , immédiatement après la signature & 
Publication dudit Traité , & dans l’efpace 
de fix femaines pour les prifes faites depuis 
lefdites Mers Britanniques & Septentriona- 
les , jufques au Cap de Saint Vincent , & 
depuis ou ay delà de ce Cap jufques à la 
Ligne tant dans l’Océan que dans la Mer 

Me- 
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Mediterranée:, ou ailleurs , dans l’efpace de Y ^ Q7 
dix femaines , & enfin dans l’efpace de fix 
mois au delà de la Ligne , & dans tous les 2 ^ 

endroits du Monde , fans aucune exception > 
ni autre ou plus particulière diftinéhon de 
tems ou de lieu. 

X I. Que s’il arrivoit par hazard ,*inad- 
vertence ; ou autre caufe quelle au’elle puifïe 
être , qu’aucun des Sujets de l’un defdits 
Seigneurs Rois , fit ou entreprit quelaue 
chofe par Terre , par Mer , ou fur les Ri- 
vières , en quelque lieu du Monde que ce 
foit, qui pût contrevenir au prefent Traité, 

& en empêcher l’entiere execution , ou de 
quelqu'un de fes Articles en particulier , la 
Paix & bonne correfpondance rétablie entre 
lefdits Seigneurs Rois ne fera pas troublée , 

; ni fenfée interrompue à cette occafion , & 
elle demeurera toûjours au contraire en fon 
entière & première force & vigueur , mais 
feulement celui defdits fujets qui l’aura trou- 
blée répondra de fon fait particulier, & en 
fera puni conformement aux Loix & fui- 
vant les Régies établies parle droit des gens. 

XII. Et s’il arrivoit auffi , ce qu’à Dieu 
ne plaife , que les mefintelligences & ini- 
mitiez éteintes par cette Paix , fe renouvel- 
laffent entre le Roi de la Grande Bretagne 
& le Roi Très-Chrétien > & qu’ils en vinf- 
fent à une guerre ouverte , tous les Vaif- 
feaux, Marchandifes , & tous les effets mo- 
biliaires des Sujets de l’un des deux Rois y 
qui fe trouveront engagez dans 'les Ports & 

Lieux de la domination de l’autre , n’y fe- 
ront point confifquez , ni en aucune façon 
endommagez , mais l’on donnera aux Sujets 

defn 
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iàçf. defdits Seigneurs Rois le terme de fix moi 
20 s e pt entiers à compter du jour de la rupture , 
pendant lefquels ils pourront, fans qu’il leur 
foit donné aucun trouble ni empêchement , 
enlever ou tranfporter , où bon leur femble- 
ra, leurs biens de la nature ci-dcflus expri- 
mée & tous leurs autres effets. 

XIII. Quant à la Principauté d’Orange , 
& autres Terres & Seigneuries quiapartien- 
nent au Seigneur Roi de la Grande Breta- 
gne, P Article feparé du Traite de Nimegue 
conclu le io. du mois d’Août de l’année 
itf^S. entre & Majelté Trcs-Chrêtienne & 
les Seigneurs Etats Generaux des Provinces- 
Unies, fera entièrement exécuté félon fa for- 
me & teneur , & en confequence , toutes 
innovations & changemens qui retrouveront 
y avoir été faits depuis , & au prjudice du- 
dit Traité, de quelque efpece'qu’ils foient, 
feront reparez fans aucune exception , & tous 
les Arrêts , Edits , ou autres Adtes pofte- 
rieurs , & qui pourroient y être contraires 
de quelque maniéré que ce foit > demeure- 
ront nuis & de nul effet , fans qu’à l’avenir 
il fe puifle rien faire de femblable à cet 
égard , en forte que l’on rendra au Seigneur 
Roi de la Grande Bretagne tous lefdits biens 3 
au même état & en la manière > en laquel- 
le il les poffedoit & en joüiffoit avant qu’il 
en eut été depoffedé , pendant la guerre qui 
a été terminée par la Paix de Nimegue , ou 
qu’il devoit les poffeder & en jouir aux ter- 
mes & en vertu dudit Traité : & pour d’au- 
tant plus prévenir & terminer fans retour 
toutes les difficultez > troubles, prérenfions , 
& procès , nez & à naître à l’occafion def- 
dits biens , lefdits Seigneurs Rois nomme- 
_ ront 
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ont des Commiflaires de part & d’autre, & 
leur donneront pouvoir de décider ou accor- Z0Jl .p ( 
der entièrement touslefditsdifférens, comme 
auflî de régler & liquider fuivantles Déclara- 
tions qui leur en feront remifes , la reftitu- 
tion que fa Majefté Très Chrétienne convient 
de faire avec tous les intérêts qui feront lé- 
gitimement dus à fa Majefté Britannique, des 
revenus, profits , droits & avantages , tant 
de la Principauté d’Orange , que des autres 
biens ; Terres & Seigneuries, appartenan- 
tes à fa Majefté Britannique , dans les’ Pays 
de la domination de fa Majefté Très- Chré- 
tienne» jufques à concurrence de ce , donc 
on juftifiera que les ordres & l’autorité de fa 
Majefté Très -Chrétienne aura empêché fa 
Majefté Britannique d’en joüir depuis la Con- 
clufion du Traité de Nimégue , jufques à la 
Déclaration de la préfente Guerre. 

XIV. Le Traité de Paix entre le Roi Très- 
Chrétien , & le feu Electeur de Brandebourg, 
fait à Saint Germain en Laye , le 29. Juin 
1679. ^ era rétabli entre fa Majefté Très- 
Chrétienne , & fon Altefle Ele&orale de 
Brandebourg d’à prefent, en tous fes points 
& Articles. 

X V. Comme il importe à la tranqui- 
lité publique , que la Paix conclue entre fa 
Majefté Très Chrétienne , & fon Altefle 
Royale le Duc de Savoye , le 9. Août 
KS96. foit exa&ement obfervée , il a été 
convenu de la confirmer par ce préfent 
. Traité. 

XVI. Seront compris dans le préfent 
Traité de Paix , ceux qui avant l’échange 
des Ratifications , qui en feront fournies , 
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ou dans l’efpace de fix mois après , feront: 
nommez à cet effet de part & d’autre , & 
dont on conviendra réciproquement ; & ce- 
pendant comme le Séréniflime & très-puif- 
fant Prince Guillaume troifiéme Roi de la 
Grande Bretagne , & le Séréniflime & très- 
puiiïant Prince Louis quatorzième Roi 
Très-Chrétien , réconnoiflent avec gratitu- 
de les offices finceres , & le zélé continuel du 
Séréniflime & très-puiflant Prince Charles 
Douzième Roi de Suède, qui avec l’afliltance 
divine a fi fort avancé le falutaire ouvrage du 
préfent Traité de Paix, & l’a enfin conduit 
par fa Médiation au plus heureux fuccez 
qu’on en pouvoit fouhaiter , de part & d’au- 
tre } leurfdites Majeftez pour lui témoigner 
une pareille affe&ion , ont arrêté & réfolu , 
d’un commun confentement , que fa Sa- 
crée & Royale Majefté de Suède , fera com- 
prife dans le préfent Traité de Paix , en la 
meilleure forme qu’il fe peut , pour tous 
fes Royaumes , Seigneuries & Provinces , 
& pour tous les droits qui lui peuvent ap- 
partenir. 

XVII. Enfin les Ratifications folemnel- 
les du préfent Traité expédiées en bonne 2 c 
due forme, feront rapportées & échangées 
de part & d’autre dans le terme de trois fe- 
maines, ou plutôt s’il eft poflîble, à comp- 
ter du jour que ledit T raité aura été figne 
au Château de Ryfwick, dans la Province de 
Hollande : & en foi de tous chacuns des 
points ci-deffus expliquez & pour leur don- 
ner d’autant plus de force , & une pleine & 
entière autorité, nous Ambafladeurs Extra- 
ordinaires & Pléniootcntiaires conjointe- 
ment 
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ment avec l’Ambaflàdeur Extraordinaire & 
Médiateur , avons (igné le préfent Traité & 
y avons appofé les Cachets de nos Armes. 
Fait à Ryfwick en Hollande j le 20. Sep- 
tembre I697. 


1697. 
20 Sept 


(L.S.) Lil lie root. 

(L.S ) Pembroke. (L.S .)dcHarlay Botitieuil, 
(L.S.) Villers . (L. S.) Verjus de Crecy. 

(L.S )J . William j on. (L.S.) De Cailler es. 


Article feparé. 


O Utre ce qui a été conclu & arrêté par le 
Traité ae Paix, fait entre les Ambafla- 
deurs Extraordinaires & Plénipotentiaires du 
Roi de la Grande Bretagne, & ceux du Roi 
Très-Chrétien rie jourd’hui 20. Septembre 
16 97. Il a été encore convenu par ce pré- 
fent Article féparé , qui aura la même force 
& vertu , que s’il étoit inféré de mot à mot 
dans le fufdit Traité , que fa Majefté Très- 
Chrêtienne accordera comme Elle accorde 
par ce préfent Article , à l’Empereur & à 
l’Empire jufqu’au premier de Novembre 
prochain , pour accepter les Conditions de 
Paix propofées en dernier lieu par faditc 
Majefté Très-Chrétienne , fuivant fa Dé- 
claration du premier jour du préfent mois 
de Septembre 3 fi fa Majefté Impériale 8c 
T Empire n’en peuvent autrement convenir 
avec fadite Majefté Très-Chrétienne. Et 
en cas que dans ledit tems l’Empereur & 
l’Empire n’acceptent point lefdites Condi- 
tions , ou n’en conviennent pas autrement 
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\6q7 avec f a£ ^ te Majefté Très-Chrétienne , ledit 
Traité de Paix fortira fon plein & entier ef- 
fet , & fera exécuté fuivant fa forme & te- 
neur , fans pouvoir y contrevenir par le Roi 
delà Grande Bretagne fous quelque prétexte 
que ce puifle être , directement ou indirecte- 
ment. En foi dequoi nous Ambafladeurs de 
fadite Majefté Britannique , en vertu de nos 
pouvoirs refpeCtifs avons cfdits noms figné 
cet Article fcparé de nôs feings ordinaires , & 
y avons fait appofer les Cachets de nos Ar- 
mes : à Ryfwick en Hollande le 20. jour du 
mois de Septembre mil fix cens quatre vint dix 
fept. 

. « > 

(L. S.) Lillier OOT. 

\M i I ' ... . I V. ... . 

( L. S, ) Petnbroke. ( L. S. ) De Harlay Botmeuif, 
{L. S.) Vil l ers: ( L: S. ) Verjus de Crecy, 

( L. S. J /. Williamfon. (L. S ) De Callieres. 
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P A I X , 


Conclu entre Louis XIV. Roi de France , 
Cr Charles IL Roy d’Efpagnc. A Ryf- 
wick^le 20. Septembre 1 697. 

A U nom de Dieu & la Très-Sainte Tri- 
nité à tous préfens & à venir , foie 
notoire que pendant le Cours de la 
plus fanglanre Guerre , donc l’Eu- 
rope ait été affligée depuis long-tems , il a 
plù à la divine providence de préparer à la 
Chrétienté, la fin de Tes maux , en conferr 
vantun ardent defir de la Paix dans les cœurs 
de très- haut , très-excellent & très-puiflant 
Prince Louis quatorzième , par la grâce de 
Dieu Roi Très-Chrétien de France & de 
Navarre de très-haut, très- excellent 
& très-puiflant Prince Charles Second , Roi 
Catholique des Efpagnes ; lefquels feuhai- 
tans également de concourir de bonne foi, 
& autant qu’il eft en eux, au rétablifleinenc 
de la tranquilité publique , & n’ayant d’ail- 
leurs en veuë que de la rendre folide & per- 
pétuelle ? par l’équité de fes conditions j 
leurfditçs Majellez ont unanimement confen- 
ti en premier lieu à reconnoître pour cet 
effet la Médiation de très haut , très-excel- 
lent & très-puiflant Prince de glorieufe mé- 
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ques , Confeiller du Roi en Ton Confeil r /r 0 - 
Royal & Suprême de Caftille ; & le Sieur 20 $w 
Louis Alexandre de Scockarc , Comte de z ^ 
Tirimont , Baron de Gaesbeke , Confeiller 
du Confeil Suprême d’Etat des Pays-Bas à / 
Madrid r de ceux d’Etat , & privé dans les 
mêmes Pays. Lefquels après avoir implo- 
ré l’afliftance divine , & s’être communiqué 
refpe&ivement leurs Pleins - pouvoirs dont 
les copies feront inférées de mot à mot à 
la fin au préfent Traité , & en avoir deüe- 
ment fait l’échange par l’intervention & 
l’entremife du Sieur Nicolas Baron de Lil- 
lieroot , Ambafîàdeur Extraordinaire & 
Plénipotentiaire de fa Majefté le Roi de 
Suède > qui s’eft aquité de fa fonction de Mé- 
diateur avec toute la prudence , toute la capa- 
cité >& toute l’équité néceflaire, ils feroient 
convenus à la gloire de Dieu & pour le bien 
delà Chrétienté des conditions dont la teneur 
s’enfuit. 

I. Il eft convenu & accordé qu’à l’avenir il 
y aura bonne , ferme & durable Paix , Con- 
fédération & perpétuelle Alliance & Amitié 
entre les Rois Très-Chrétien & Catholique, 
leurs Enfans nez & à naître , leurs Hoirs, 
Succeffeurs & Héritiers , leurs Royaumes , 

Etats , Pays » & Sujets i qu’ils s’entraime- 
ront comme bons Frères , procurant de tout 
leur pouvoir le bien , l’honneur & la répu- 
tation l’un de l’antre , évitant de bonne foi , 

& autanc qu’il leur fera poflible , ce qui' 
pourroit leur caufer réciproquement quelque 
dommage. 

I I . En conféquence de cette Paix & bon- 
ne union , tous Aél es d’hoftilitez ccfleronc 
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, _ entre lefdits Seigneurs Rois , leurs Sujets Sz 
1 97 - Vaflaux par Terre , & généralement en tous 
zobept ]j £lix j a (3 uerre f e fVjj t p ar i es a rmes de 

leurs Majeftez , tant entre leurs Armées 
qu’entre les Garnirons de leurs Places , & 
s’il y étoit contrevenu par la prife d’une , 
ou plufieurs Places foit par attaque , par 
furprife ou pat intelligence » & même s’il 
fe faifoit des prifonniers ou' qu’il fe commit 
d’autres aCtes d’hoftilitépar hazardou autre- 
ment la contravention fera réparée de part 
& d’autre de bonne foi , fans retardement 
ni difficulté , reftituant fans aucune dimi- 
nution ce qui aura été occupé, & délivrant 
les prifonniers fans rançon ni payement de 
dépenfe. 

III. Tous fujets d’inimitié ou de melïn- 
telligence demeureront éteints & abolis pour 
jamais. Il y aura de part & d’autre un ou- 
bli & une amniftie perpétuelle de tout ce qui 
, s’eft fait pendant la préfente Guerre , ou à 
fon occafion , farts qu’on puifle à l’avenir , 
fous aucun prétexte , directement ni indire- 
ctement en faire aucune recherche , parvoye 
de juftice ou autrement , fous quelque pré- 
texte que ce foit , & leurfdites Majeftez ni 
leurs Sujets , Serviteurs & Adhérens n’en 
pourront témoigner de reflentiment ni en 
prétendre aucune forte de réparation. 

I V. Seront remifes & laiflêes en la pof- 
feffion Domaine & Souveraineté de fa Ma- 
jefté Catholique , les Places de Gironne , 
Rofes & Belver en l’état , qu’elles ont été 
prîfes avec l’Artillerie , qui s’y eft trouvée 
dans le même tems , & toutes les autres 
Villes > Places , Forts , Lieux & Cha- 

telle- 
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tcllenies généralement quelconques , qui ont 
été occupez pendant cette Guerre j par les 
armes de fa Majefté Très-Chrétienne , & 
depuis le Traité de Nimégue , dansla Prin- 
cipauté de Catalogne j ou ailleurs en Efpa> 
gne , leurs appartenances , dépendances & 
annexes feront remifes en l’état auquel ils Te 
trouvent à préfent , fans en rien retenir , 
referver , affoiblir ni détériorer. Sera aufii 
remife de même au pouvoir , domaine & 
fouveraineté de fa Majefté Catholique , la 
Ville de Barcelone, Fort, & Fortifications en 
dépendans avec toute l’Artillerie , en l’état 
auquel le tout s’eft trouvé au jour de la pri- 
fe , avec toutes appartenances , dépendan- 
ces & annexes. 

V. La Ville & Fortercfie de Luxem- 
bourg , en l’état auquel elle fe trouve pré* 
fentement , fans y rien démolir, changer , 
diminuer, affoiblir, ou détériorer des Ou- 
vrages , Forts & Fortifications d’icelle » 
avec l’Artillerie qui s’y eft trouvée au tems 
de laprife : enfemble la Province & Duché 
de Luxembourg , & Comté de Chini en 
toutes leurs confiftances , & tout ce qu’ils 
comprennent avec leurs appartenances , dé- 
pendances & annexes , feront rendus 8 c re- 
mis au pouvoir , Souveraineté , Domaine 
& poffcffion du Roi Catholique ; de bonne 
foi „ pour en joüir par ledit Seigueur Roi 
Catholique, tout ainfi qu’il a fait ou pû faire 
lors& ayant le Traité de Nimégue, fans en 
rien retenir ni referver fi ce n’eft ce qui en a été 
cédé à fa iYlajefté Très-Chrétienne , par le 
précèdent Traité de Paix. ' 

VI. La Fortereffe de Charleroi fera pa- 
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1 697. re, U? ment remife au pouvoir & fous la Sou- 
ZoStfi't vera ^ net ^ ^c & Majefté Catholique avec fa 
^ dépendance en l’état auquel elle eft à préfent 
fans y rien rompre , démolir , afFoiblir ou 
détériorer, de même que l’Artillerie, qui y 
étoit Jorfqu’ellea été prife. 

VII. Sera remife aufii à la fouveraineté , 
Domaine , & poffeflion de fa Majefté Cat- 
holique la Ville de Mons Capitale de la Pro- 
vince de Hainaut avec fes Ouvrages & For- 
tifications dans l’état auquel elles fe trouvent 
à préfent » fans y rien rompre, démolir, af- 
faiblir , ou détériorer • enfemble l’Artille- 
rie qui s’y eft trouvée au tems de la prife , 
&la Banlieuë & Prévôté , appartenances, 
& dépendances de la même Ville en toute 
fa confiftance j ainlï que le Roi Catholique 
en a joui , ou pû jouir lors & avant ledit 
Traité de même que la Ville d’Ath dans 
l’état où elle étoit au tems de fa derniere pri- 
fe , fans y rien rompre, démolir, afFoiblir ni 
détériorer de fes Ouvrages avec l’Artillerie 

S ui s’y eft trouvée audit jour , enfemble la 
ianlieüe, Châtellenie, appartenances, dé- 
pendances , & annexes , de ladite Ville , 
comme elles ont été cedées par le Traité de 
Nimégue , à la referve des lieux ci-après j fa- 
voir , le Bourg d’Anthoin , Vaux , Guarrahi -, 
Ramecroix, Bethôme , Conftantin , le fief 
de Paradis , lefdits derniers étant des encla- 
vemens de Tournaifis , & ledit fief de Para- 
dis, entant qu’il contribue avec le Villagede 
Kain, Havines, Mêles, Mourcourt ,Kain, 
le Mont de Saint Audebert dit de la Trinité , 
Fontenoy , Maubray , Hernies , Caluelle , 
&Viers, avec leurs paroiflfes , appartenan- 
ces 
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ccs & dépendances fans en rien referver ref- 1697- 
teront en la pofteflîon & Souveraineté de fa zoSept 
Majefté Très-Chrétienne , la Province de 
Hainaut demeurant au furplus à la Souverai- 
neté de fa Majefté Catholique , fans préju- 
dice neanmoins de ce qui a été cédé à fa 
Majefté Très-Chrétienne, par lesprecedens 
Traitez. 

VIII. Sera remife au pouvoir , Domai- 
ne , Souveraineté & pofteflîon de fa Majefté 
Catholique la Ville de Courtray, dans l’é- 
tat prefent avec l’Artillerie , qui s’y eft 
trouvée au temsde la derniere prife ; enfem- 
ble la Châtellenie de ladite Ville apparte- 
nances, dépendances, & annexes conforme- 
ment au Traité de Nimegue. 

IX. Ledit Seigneur Roi Très-Chrétien 
fera aufli reftituer à fa Majefté Catholique 
toutes les Villes , Places , Forts , Châteaux >. 

& Poftes, quefes Armées ont ou pourroienc 
avoir occupez jufqu’au jour de la Paix , & 
même depuis icelle , en quelque lieu du Mon- 
de qu’elles foient fituées , comme pareille- 
ment fadite Majefté Catholique , fera refti- 
tuer à fa Majefté Très-Chrétienne toutes les 
Places, Forts, Châteaux, & Poftes quefes 
Armées pourroient avoir occupez durant 
cette Guerre , jufqu’au jour de la Publica- „ 
tion de la Paix; & en quelques lieux qu’ils 
foient fituez. 

X. Tous les Lieux, Villes , Bourgs , Pla- 
ces , & Villages , que le Roi Très-Chré- 
tien a occupez & réunis depuis le Traité de 
Nimegue dans les Provinces de Luxembourg , 
Namur, Brabant , Flandres , Hainaut , &r 
autres Provinces du Pays-Bas, félon la lifte - 
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!^g 7 defdices réunions produite de la part de fa 
2o 5wMajefté Catholique dans les Ades de cette 
^ Négociation , & dont Copie fera annexée 
au prefent Traité , demeureront à fa Majefté 
Catholique abfolument & à toujours , à la 
referve des Sx. Villes, Bourgs , Lieux, & 
Villages contenus dans la lifte d’exception , 
qui en a été auffi fournie de la part de fa 
Majelté Très-Chrétienne , & qui font par 
elle prétendus , pour raifon des dépendan- 
ces des Villes de Charlemont , Maubeuge , 
& autres cedées à fa Majefté Très Chrétien- 
ne, par les Traitez d’Aix la Chapelle & de 
Nimegue, à l’cgard defquels82. Lieux fttf- 
diis feulement dont la lifte fera pareillement 
annexée au prefent Traité , on eft demeuré 
d’accord qu’il fera nommé inceflament après 
la (ignature du prefent Traité des Commif- 
faires de part & d’autre , tant pour regler 
auquel des deux Rois lefdits 82. Villes , 
Bourgs , Lieux , ou Villages , ou aucun d’i- 
ceux devront demeurer & appartenir , que 
pour convenir des échanges à faire pour des 
Lieux , & Villages enclavez dans les Pays 
de la Domination de l’un & de l’autre , & 
en cas que lefdits Commiflaires ne puftent 
demeurer d’accord entr’eux , leurs Majeftez 
Très-Chrétienne & Catholique en remet- 
tront la derniere décifion au jugement des 
Seigneurs Etats Généraux des Provinces- 
Unies, que lefdits SeigneursRois ont récipro- 
quement confenti de prendre pour Arbitres , 
fans préjudice néanmoins aux Ambafladeurs 
& Plénipotentiaires defdits Seigneurs Rois 
Très-Chrétien & Catholique , d'en convenir 
autremcntentr’eux à l’amiable, & même avant 

la 
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la Ratification du prêtent Traité, s’il eft pofli- 1697. 
ble , moyennant quoi toutes difficultez tant à 20 Sept 
l’égard defdites réunions que des limites j & 
dépendances, demeureront de part & d’autre 
entièrement aflToupies & terminées : enconfe- 
quence cefièront toutes pourfuites , fenten- 
ces , réparations , incorporations , Commîtes, 
decretemens , Confifcations, Reunions , Dé- 
clarations, Reglemens, Edits & tous Ailes 
généralement quelconques donnez au nom 
6 e de la part de fa Majefté Très - Chrétienne 
pour raifon defdites réunions , foit par le 
Parlement ou Chambre établie à Mets, foit 
par tous autres Tribunaux de Juftice , Inten- 
dant , Commîtes , ou délégations contre fa 
Majefté Catholique & tes Sujets > & feront 
révoqués & annullés à toûjours , comme 
s’ils n’avoient jamais été : & au furplus la 
généralité defdites Provinces , demeurera à 
fa Alajefté Catholique à la referve de tou- 
tes les Villes > Places & Lieux cedez à fa 
Majefté Très-Chrétienne , par les préce- 
dens Trairez , avec les appartenances & 
dépendances. 

XI. Toutes les Places, Villes, Bourgs, 

Lieux & Villages , circonftances , dépen- 
dances & annexes ci-deftus remis & cedez 
par fa Majefté Très-Chrétienne , fans en rien 
referver ni retenir , rentreront en la pofteftion 
de fa Majefté Catholique pour en jouir par 
elle & de toutes les prérogatives , avanta- 
ges , profits & revenus , qui en dépendent , 
avec la même étendue, & aux mêmes droits 
de propriété » Domaine & Souveraineté 
qu’elle en joüiftoit avant la derniere Guer- 
re, lors , & avant le Traité d’Aix la Cha- 
A a 7 pelle 


Digitized by Google 



i6p7- 
10 Sept 


<^66 Traite de Paix 

pelle & de Nimegue , & tout ainlî qu’elle 

en a pu ou dû jouir. 

XII. La reftitution defdites Places fe fera 
de la part dudit Seigneur Roi Très-Chrè- 
tien réellemenr , & de bonne foi , fans re- 
tardement ni difficulté pour quelque caufe 
& occafion que ce fait à celui ou à ceux qui 
feront à ce Députez par ledit Seigneur Roi 
Catholique , immédiatement après la Ra- 
tification du prefent Traité , fans rien dé- 
molir , affoiblir , diminuer ou endommager 
en aucune forte dans lefdites Villes , & fans 
que l’on puiffe prétendre ni demander aucun 
rembourfement pour les Fortifications, édi- 
fices publics & bâtimens faits auxdites Pla- 
ces , ni pour le payement , de ce qui pour- 
rait être dû aux Soldats & gens de guerre , 
qui s’y trouveront lorsdelareftitution. 

XIII. Le Roi Très-Chrétien fera reti- 
rer de toutes lefdites Places qu’il remet au 
Roi Catholique toute l’Artillerie quefadite 
Majefté a fait apporter dans lefdites Villes > 
depuis qu’elles ontétéprifes , toutes les Pou- 
dres, Boulets, Armes , Vivres, & autres 
Munitions qui s’y trouveront , lors qu’elles 
feront remifes à faditeMajefté Catholique; 
& ceux que le Roi Très Chrétien aura com- 
mis pour cet effet , pourront fe fervir pendant 
deux mois des Chariots & des Bâteaux du 
Pays : ils auront le paflage libre tant par 
Eau que par Terre pour faire emporter lefdi- 
tes Munitions dans les Places de fa Majefté 
Très-Chrétienne , les plus voifînes. Les 
Gouverneurs, Commandans , Officiers , & 
Magiftrats des Places & Pays ainfi reftituez 
feront donner toutes les facilitez qui dépen- 
dront 
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dront d’eux pour la voiture & conduite def- 
dites Artillerie & Munitions ; pourront auffi 
les Officiers , Soldats , & Gens de Guerre , 
qui fortiront defdites Places , en retirer & 
emporter les biens meubles à eux apparte- 
nans, fans qu’il leur foit loifible d’exiger au- 
cune chofe des habitans defdites Places , & 
du plat Pays , ni d’endommager les mai- 
fons , ni d’emporter aucune; chofe appatenan- 
teaux habitans. 

XIV. Les prifonniers de quelque nature 
&■ condition qu’ils puifient être , feront mis 
en liberté de part & d’autre , & fans ran- 

• çon , auffi- tôt après l’échange des Ratifica- 
tions , en payant leur depenfe , & ce qu’ils 
pourroient d’ailleurs légitimement devoir. 
Et fi quelques-uns avoientété mis aux Galè- 
res de leiys dites Majeftez , à l’occafion & 
par le malheur defdites Guerres feulement, 
ils feront promptement délivrez & nus en 
liberté , fans aucun retardement ni difficul- 
té , pour quelque caufe & occafion que ce 
foit , & fans qu’on leur jpuifle demander en 
ce cas aucune chofe pour leur rançon , ou 
pour leurdepenfe. 

XV. Par le moyen de cette Paix & étroi- 
te Amitié les Sujets des deux Cotez , quels 
qu’ils foient, pourront en gardant les Loix, 
Ufages, & Coûtumes du Pays , aller, ve- 
nir , demeurer , trafiquer & retourner au 
Pays l’un de l’autre comme bons marchands* 
& ainfi que bon leur femblera. > tant par 
Terre que par Mer & autres Eaux , traiter 
& négocier enfemble y & feront foûtenus & 
défendus les Sujets au Pays l’un de l’autre, 
comme propres Sujets, en payant raifonna- 
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1 607. blement les droits en tous lieux accoûtu- 
2 dScpt mez 5 ^ autres q 11 * P ar lendits Rois ou leurs 
^ S uccefleurs feront impofez. 

XVI. Tous les Papiers > I ettres , Do- 
cumens concernans les Pays, Terres & Sei- 
gneuries qui feront cedez & reftituez auxdirs 
Seigneurs Rois par le prefent Traité de Paix 
feront fournis & délivrez de bonne foi de 

f >art & d’autre dans trois mois , après que 
es ratifications du prefent Traité auront été 
échangées en quelques lieux que lefdits Pa- 
piers & Documens fe puiflent trouver , mê- 
me ceux qui auront été enlevez de la Cita- 
delle de Gand & de la chambre des comptes 
de Lille. 

XVII. Les contributions établies , ou 
demandées de part& d’autre, Reprefailles , 
envois deFourage, Grains, Bois , Beftiaux , 
Utencilcs , & autres efpéces d’impofitions 
fur le Pays de l’un & de l’autre Souverain , 
cefleront auffi-tôt après la Ratification du 
. prefent Traité, & tous les arrérages ou par- 
ties qui en peuvent être dus ne pourront 
être réciproquement exigez , à quelque titre 
& fous quelque pretexte que ce foit. 

XVIII. Tous les Sujets de part & d’au- 
tre: Ecclefiaftiques & Séculiers , Corps , Com- 
munautez , Univerfitez & Colleges feront 
rétablis tant en la joüiflance des honneurs, 
dignitez & Bénéfices dont ils étoient pour- 
vûs avant la Guerre, qu’en celle de tous& 
chacun leurs droits , biens meubles & im- 
meubles j rente à rachat dont les Capitaux 
demeurent en exiftence, & les rentes viagè- 
res faifies & occupées depuis ledit tems , 
tant à l’occafion de la Guerre , que pour 

avoir 
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avoir fuivi le parti contraire , enfemblc de 
leurs droits , avions & fucceffions à eux 
furvenuës, même depuis la Guerre commen- 
cée 3 fans toutefois pouvoir rien demander 
ni prétendre des fruits & revenus perçus & 
échus pendant cette Guerre » dès le faififle- 
ment defdits biens immeubles , rentes & 
Bénéfices jufqu’au jour de la Publication du 
prefent Traité. 

XIX. Ne pourront femblablement rien 
demander ni prétendre des dettes, effets, & 
meubles qui auront été confifquez avant le- 
dit jour , fans que jamais les Créanciers de 
telles dettes, & Dépofitaires de tels effets & 
leurs héritiers ou ayant caufe en puiffent fai- 
re pourfuite ni en prétendre recouvrement , 
iefquels rétabliffemens , en la forme avant 
dite, s'entendront en faveur de ceux qui au- 
ront fuivi le parti contraire , en forte qu’ils 
rentreront par le moyen du prefent Traité, 
en la grac-e de leur Roi & Prince Souve- 
rain, comme auffi dans leurs biens tels qu’ils 
fe trouvet ont exiftans à la conclufîon & fi- 
gnatuie du prefent Traité. 

XX. Et fe fera ledit rétabliffement des 
Sujets de part & d’autre , félon le contenu 
des Articles 21. & 2 1. du Traité de Ni- 
megue , nonobftant toutes Donations , Con- 
cédions , Déclarations , Confifcations , Corn- 
mifes , Sentences Préparatoires & Definiti- 
ves , données par contumace en l’abfence 
des parties & icelles non oüies , lefquelles 
fentences & leurs jugemens , demeureront 
milles & de nul effet & comme non, données 
&r prononcées , avec liberté pleine & entiè- 
re auxdites parties de revenir dans les Pays, 

d’où 
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_ d’où elles fe font retirées ci-devant , pour 
, o .. joûir en perfonne de leurs biens & meu- 
e " blés , rentes & revenus , ou d’établir leurs 
demeures hors defdits Pays, en tel lieu que 
bon leur femblera , leur en demeurant le 
choix & élection. fans qu’on puifle ufer contre 
eux d’aucune contrainte , pour ce regard j & 
en cas qu’ils aiment mieux demeurer ail- 
leurs , ils pourront députer ou commettre 
telles perfonnes non fufpe&es que bon leur 
femblera > pour le gouvernement & joüif- 
fance de leurs biens , rentes & revenus j 
mais non au regard des Bénéfices requérant 
refidence qui devront être perfonellementad* 
miniftrez & fervis. 

XXI. Les Articles 24. & a?, dudit 
Traité de Nimegue , concernant les Béné- 
fices feront execute z, & enconfequenceceux 
qui ont été pourvûs de Bénéfices par celui 
des deux Rois , qui au teins de la Collation 
pofledoit les Villes & Pays oùlefdits Béné- 
fices font fituez , feront maintenus en la pof- 
feflîon & jouifïance defdits Bénéfices. 

XXII. Les Sujets de part & d’autre au- 
ront la liberté <, & entière faculté de pou- 
voir vendre , changer , aliéner > ou autre- 
ment difpofer , tant par Afte d’entre vifs 
que de derniere volonté > des biens & ef- 
fets meubles & immeubles , qu’ils ont ou 
auront fituez fous la domination de l’autre 
fouverain » & chacun les y pourra acheter , 
fujet ou non fujet, fans que pour cette ven- 
te, ou achat aucun ait befoin d’oétroi, per- 
miffion ou autre Atte quelconque que. ce 
prefent Traité. 

XXIII. 
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XXIII. Comme il y a des rentes affe&ées j _ 
fur la généralité de quelques Provinces dont. £,*1 
une partie eft poffedée par fa Majefté Très- 
Chrétienne , & l’autre par le Roi Catho- 
lique , il eft convenu & accordé que cha- 
cun payera fa quote part , & feront nom- 
mez des Commiftaires pour regler la por- 
tion que chacun defdits Seigneurs Rois en de- 
vra payer. 

XXIV. Les rentes légitimement établies, 
ou deües fur les Domaines par les précedens 
Traitez & du payement defquelles il apparoî- 
tra dans les comptes rendus aux Chambres 
des Comptes par les receveurs de leurs Ma- 
jeftez Très-Cnrêtienne & Catholique avant 
lefdites ceffions , feront payées par leurfdi- 
tes Majeftez aux Créanciers defdites rentes , 
de quelque domination qu’ils puiflent être , 
François, Efpagnols ou d’autre Nation fans 
diftinétion. 

XXV. Et comme par le préfent Traité 
il fe fait une Paix bonne & ferme tant par Mer 
que par Terre entre lefdits Seigneurs Rois, 
en tous leurs Royaumes , Pays , Terres , 
Provinces, & Seigneuries, & que toute ho- 
ftiHté doit ceflèr à l’avenir, ileft ftipuléqùeft 
quelques prifes fefont de part ou d’autre dans 
la Mer Baltique , ou dans celle du Nord , 
depuis Terneuze en Norvegue jufqu’au bout 
de la Manche dans l’efpace de quatre femai- 
nes i au bout de ladite Manche , jufqu’au Cap 
de Saint Vincent dans l’efpace de fix femaines; 

& de là dans la Mer Méditerranée & jufqu’à 
la Ligne dans l’efpace de dix femaines ; au de 
là de la Ligne & en tous les autres endroits du 
Monde dans l’efpace de huit mois, à compter 
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t <ç 97 du jour que fe fera la Publication du préfent 
, Q c . . T raité , lefdites prifes qui fe feront de part & 
d’autre après le terme prefix feront rendues 
avec récompenfe de tous les dommages quTen 
feront provenus. 

XX VI. Il y aura en cas de rupture , ce qu’à 
Dieu ne plaife, un terme de fîx mois pour don- 
ner moyen aux Sujets de part & d’autre de re- 
tirer , & tranfporter leurs effets & perfonnes 
où bon leur femblera -, & il leur fera permis de 
le faire en toute liberté , fans qu’on leur en 
puiffe donner aucun empêchement ni procéder 
pendant ledit tems à aucune faille defdits ef- 
fets , & moins encore à l’arrçt de leurs per- 
fonnes. 

XXVII. Les Troupes de part & d’autre, 
fe retireront auffi-tôt après la Ratification du 
préfent Traité fur les Terres & Pays de leurs 
propres Souverains, & dans les Places, & 
lieux qui doivent réciproquement demeurer 
appartenir à leurs Majeuez, après ou fui- 
vant le préfent Traité, fans pouvoir relier , 
fous quelque prétexte que ce foit , ' dans les 
Pays de l’autre Souverain, ni dans les lieux 
qui lui doivent pareillement ci-après demeu- 
rer ou appartenir , & il y aura auffi-tot 
après la hgnature de ce meme Traité cef- 
fation d’armes , & d’hollilitez et> tous en- 
droits de la domination defdits Seigneurs 
Rois, tant par Mer & autres Eaux que par 
Terre. 

- XXVIII. Il a été auflî accordé que la 
perception des droits > dont ledit Seigneur 
Roi Très-Chrétien eften pofièffion , fur tous 
les Pays qu’il remet ou reftitué audit Seigneur 
Roi Catholique fera continuée jufqu’au jour 

de 
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delà reftitut'on aéluelle des Places , dont I( j Q _ 
lefdits Pays font dépendans , & que ce qui en 
refteradû, lors de ladite reftiiurion, fera payé z e " 
de bonne foi , à ceux qui en ont pris les fer- 
►- mes; commeauffi que dam lemêmetemsles 

propriétaires des bois confii'quezdans les dé- 
pendances des Places , qui doivent êtreremi- 
fesàfa Majefté Catholique, rentreront en la 
pofleffion de leurs biens , & de tous les bois 
qui fe trouveront fur le lieu : bien entendu 
que du jour de la (îgnature du préfent Traité, 
toutes les coupes de bois défieront de part & 
d’autre. 

XXIX. Le Traité de Nimégue, & les 
précédens feront exécute^ félon leur forme & 
teneur, éxcepté dans les points & Articles, 
ou il y aura été ci-devant dérogé, ou fait en 
dernier lieu quelque changement par le préfent 

i Traité. 

XXX. Toutes les procedures faites & les 
jugemens rendus entre particuliers par les 
juges , & autres Officiers de fa Majefté 
Très- Chrétienne établis tant dans les Villes 
& Places dont elle a joui en vertu du Trai- 
té d’ Aix la Chapelle , & qu’elle a cédé depuis 
à fa Majefté Catholique, que dans celles qui 
appartiennent au Roi Très Chrétien en ver- 
tu du Traité de Nimégue, ou dont il a été en 
pofieflïon depuis ledit Traité , & pareille- 
ment les Arrêtsdu Parlement de Tournai ren- 
dus pour raifon des différens , & procès pour- 

* fuivis par les habit-ans dcfdites Villes & de 

| leurs dépendances 1 durant le tems tju’elles 

ont été fous l’obéifîance de fa Majefté Très- 
Chrêtienne , auront lieu & fortiront leur 
plein & entier effet , comme fi ledit Seigneur 
k Roi 
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Roi demeuroit Seigneur & PofTefleurdefdites 
ZoSefif Ailles & Pays > & ne pourront être lefdirs 
* Jugemens & Arrêts révoquez en doute & an- 
nuliez, ni leur exécution autrement retardée 
ou empêchée : bien fera- 1 il loifible aux 
parties de fe pouvoir par revifion de la Caufe , 
& félon l’ordre & la difpofltion des Loix , & 
des Ordonnances , demeurant cependant les 
Jugemens en leur force & vertu, fans préju- 
dice de ce qui eftftipulé à cet égard dans T Arti- 
cle 21. du fufdit Traité de Nimégue. 

XXXI. La Ville & le Château de Dî- 
nant feront remis par fa Majefté Très Chré- 
tienne à l’Evêque & Prince de Liège en l’état 
qu’ils étoient lorlqu’ils ont été occupez par 
les armes de fa Majefté. 

XXXII. Sa Majefté Très -Chrétienne 
ayant témoigné fouhaiter que l’Ile de Pon- 
za qui eft dans la Mer Méditerranée foit 
remife au pouvoir de Moniteur le Duc de 
Parme , fa Majefté Catholique en conlî- 
deration des offices de fa Majefté Très- 
Chrêtienne a bien voulu déclarer qu’elle fe- 
ra retirer les Gens de Guerre qu’elle y peut 
avoir , & remettre cette Ile au pouvoir & 
poflelfion de Moniteur le Duc de Par- 
me, aulfi-tôt apres la Ratification du préfent 
Traité. 

XXXIII. Comme il importe à la tranqui- 
lité publique que la Paix conclue à Turin 
le 29. d’Aout 169$. entre fa Majefté Très- 
Chrêtienne , & fon Airelle Royale de Sa- 
voye , foit aulfi exactement obfervée , il a 
été trouvé bon de la confirmer & compren- 
dre dans le préfent Traité, &dans tousfes 
points, tels qu’ils font contenus dans la Co- 
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pic fignée & féellée par les Plénipoten- 
tiaires de Savoye , & qui fera jointe au 
préfent Traité , pour la manutention du- 
quel Traité & du préfent leurfdites Ma- 
jeftez donnenc à fon Altefie Royale leur 
garantie. 

XXXIV. Leurfdites Majeftez recon- 
noiflans les offices » & les foins que le 
Séreniffiæe Roi de Suède a continuelle- 


1697. 
20 Sept 


ment employez pour le rétabliflerr.ent de 
la Paix font convenues que fa Majefté Sué- 
doife, fcs Royaumes & Etats feront nom- 
mément compris dans le préfent Traité , 
en la meilleure forme & maniéré que faire 
fe peut. 

XXXV. En cette Paix , Alliance , & 
Amitié, feront compris tous ceux qui feront 
nommez de part & d’autre, d’un commun 
confentement , avant l’échange des Ratifica- 
tions, dansl’efpacedefîx mois après qu’elles 
auront été échangées. 

XXXV I. Lefdits Seigneurs Rois Très- 
Chrêtien & Catholique , confentent que fa 
Majefté Suédoife en qualité de Médiateur » 
& tous autres Rois > Princes & Républiques 
qui voudront entrer dans un pareil engage- 
ment, puiflent donner à leurs Majeftez leurs 
promefles & obligations de garantie , pour 
l’exécution de tout ce qui eft contenu au pré- 
fent Traité. 


XXXVII. Et pour plus grande fureté de 
ce Traité de Paix & de tous fes points & 
Articles y contenus , fera le préfent Traité 
publié j vérifié & enregîtré tant au Grand 
Confeil & autres Confeils , & Chambre des 


Comptes dudit Seigneur Roi Catholique aux 

Pays- 
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J 697. Pays-Bas , qu’aux autres Confeils des Cou- 
zoSept ronncs deCaitille & d’Arragon, le toutfui- 
* vant & en la forme contenue au Traité de 
Nimégue > de l’année 1678. comme fem- 
blablemenc ledit Tiaité fera publié, ve'ïfié 
& enregitré en la Cour du Parlement de 
Paris , &: en tous autres Parlerons du 

Royaume de France & Chambre des Comp- 
tes dudit Paris : desquelles Publications & 
enregirremens feront remifes & délivrées des 
expéditions départ & d’autre , dans l’efpace 
de trois moisaprèsla Publication du prêtent 
Traité. 

XXXVTII. Lesquels points & Articles 
ci-deflus énoncez , enfemble le contenu en 
chacun d’iceux , ont été Traitez , accor- 
dez , paflez & ftipulcz , entre les fufdits 
Ambatîadeurs Extraordinaires & Plénipo- 
tentiaires defdits Seigneurs Rois Très-Chré- 
tien & Catholique , au nom de leurs Ma- 
jetiez , lefquels Plénipotentiaires en vertu 
de leur pouvoir , dont les Copies feront 
inférées au bas du prêtent Traiteront pro- 
mis , & promettent fousl’obligatiôndetous 
& chacuns les biens , & Etats , préfens , 
& avenir des Rois leurs Maîtres qu’ils fe- 
ront inviolablement obfervez , & accom- 
plis , & de les faire ratifier purement , & 
Amplement fans y rien ajouter , & d’en 
fournir les Ratifications par Lettres autcn- 
tiqu,es , & fellées où tout le préfent Traité 
fera inféré de mot à autre , dans fix femai- 
nes à commencer du jour & datte dupre- 
fent Traité , & plutôt fi faire fepeut. En 
outre ont promis & promettent lefdits Plé- 
nipotentiaires aufdits noms que lefdites Let- 
tres 
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très de Ratifications ayant été fournies, le- i^g 7 
dit Seigneur Roi Très- Chrétien , le plutôt 10 $ e J e 
qu’il pourra , en prefence de telle perfonne , 
ou perfonnesqu’il plaira audit Seigneur Roi 
Catholique députer , jurera folemnellement 
fur la Croix , l’Evangile , Canons de la 
MefiTe , & fur fon honneur d’obferver & ac- 
complir pleinement & réellement & dé 
bonne foi , tous les Articles du contenu aui 
préfent Traité, & le Lmblable ferafaitaufll 
le plutôt qu’il fera pofïible , pariedit Sei- 
gneur Roi Catholique en préfence dé telle 
perfonne, ou perfonnes , qu’il plaira audit 
Seigneur Roi Très- Chrétien députer. En 
témoignage defquelles chofes lefdits Pléni-- 
potentiaires ontfoufcrit le préfent Traité de 
leurs noms, & fait appofer le cachet de leurs 
armes. Fait à Ryfwick en Hollande , le 
vingtième Septembre feize cent quatre vint 
&fept. Ainfi ligné fur l’original. 

(L. S) N. LiUicroot. 

De Harlay Botweuil. Don Francifco Bernardo 
(L.S.) (L.S) déQuiros, 

Verjus de Crecy. El Comte deTMmont, ' 

(L.S.) ■ (L.Sv) > > * ■' v ! 

(L.S.) De Cailler es* 

uirticle Cep are- ' 

O Utre ce qui a été conclu & arrêté par 
le Traité de Paix , fait entre les Am- 
bafTadeurs Extraordinaires & Plénipoten- 
tiaires du Seigneur Roi Catholique &■ ceux 
du Roi Très-Chrêcien aujourd’hui 20. de 
Septembre KS97. On eft encore convenu par 
. Bb le 
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le préfent Article féparé , qui aura la meme 
..-(('fora & vertu , que s’il étoit infère mot a 
d * mot dans ledit Traité j que fa Majefté Très- 
Çhr etienne accordera , comme elle accorde 
parce préfent Article , à l’Empereur & à 
l’Empire jufqu’au premier du mois de No- 
vembre prochain , pour accepter les condi- 
tions de Paix propofées en dernier lieu par 
fa Majefté Très-Chrétienne fuivant fa décla-? 
ration du premier jour du préfent mois de Sep- 
tembre, ii fa Majefté Impériale & l’Empir-e 
nepouvoient en convenir d’une autre maniéré 
avec fa Majefté Très-Chrétienne. Et au cas 
que dans ledit tems ils n’acceptent point les 
conditions fufdites ou n’en conviennent pas 
autrement avec fa Majefté Très-Chrétienne, 
ledit Traité de Paix fortirafon plein & en- 
tier, effet , 8 ç fera exécuté félon fa forme 
& teneur , fans qu’il puifle y être contreve^ 
nu par ledit Seigneur Roi Catholique, fous 
quelque prétexte que cefoit, directement ou 
indirectement. 

- * , ^ *% • « 

En foi dequoi nous Ambafïadeursde fa Ma- 
jefté Ttès-Chrêtienne & , de. fa Majefté Ca- 
tholique , en ve^-tu dy nos pouvoirs refpeCtifs, 
avons efdits noms ligné cet Article feparéde 
nos feings ordinaires & y avons fait appofer le 
Cachetée nos Armes: au Château de Ryf- 
wick dans la Province de Hollande le vintié- 
me Septembre 169 7. 

(L.S ,) LilUero&t. 

De Harlay Bonne uil. Don Francffco Bernat'. 

(T*. S.) ; (L.S .) dode QuiroSé 

Verjus <de Crecy . El Contt e de Tir j mont . 

(L.S) , (L.S.) 

(L.S.) DcCaillieres , 4 TRAI- 


Di< 


579 


TRAITE 3 


1 697- 
30 Off . 


D E 

PAIX, 


Conclu entre Léopold Empereur , Cr l’Em* 
pire d’une part , Louis XIl^. Roi de 
France d’autre: À Rpfwick^le 30 . Ochs* 
bre 1697. 

A Unomdela trèsfainte Trinité Amen, 
A tous & un chacun foir notoire ; 
qu’une cruelle guerre, accompagnée 
de l’effufion de beaucoup de fang 
Chrétien , & de la défolation de plufieurs 
Provinces, s’étant faite depuis quelques an- 
nées entre letrès-Séréniffime&très-puiffanc 
Prince & Seigneur, le Seigneur Léopold élu 
Empereur des Romains, toujours .Augufte* 
Roi de Germanie , de Hongrie , de Bohême , 
de Dalmatie, de Croatie} & d’Efclavonie j 
Archiduc d’Autriche , Duc de Bourgogne» 
de Brabant , de Stirie , de Carinthie , de 
Carniole j Marquis de Moravie ; Duc de 
Luxembourg, de la Haute & de la Baffe Si* 
léfie, de Wurtemberg &’ de Teck j Prince 
deSuabej Comte de Habsbourg, deTyroi, 
de Ky bourg , & de Goricie 5 Marquis du 
Saint Empire Romain , deBurgow, &de la 
Haute & Baffe Luface, Seigneur de la Mar* 

B b 2 che 
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che Efclavone , de Port-Naon , & de Sa- 
Qu'Uns, &c. & le Saint Empire Romain d’une 
* ‘part; & le Séréniflime & très- puiflant Prin- 
ce & Seigneur , le Seigneur Loüis XIV. 
Roi très-Chrêtien de France & de Navar- 
re j d’autre. Et fa Majefté Impériale & 
fa Majefté très-Chrêtienne s’érant apliquez 
férieufement à terminer au plutôt ces maux, 
qui s’augmentoient tons les jours à la rui- 
ne du Cnriftianifme , par la bonté divine 
& par les foins du Séréniflime & très-puif- 
fant Prince & Seigneur Charles XI. Roi de 
Suède , des Goths > & des Vandales , 
Grand Prince de Finlande , Duc de Scanie , 
d’Efthonie , de Livonie , de Carelie , de 
Brême , de Ferden , de Stettin , de Pomé- 
ranie , de Caflubie , & de Vandalie , Prin- 
ce de Ruguen Seigneur d’Ingrie , & de 
Wifmar j Comte Palatin du Rhin , Duc 
de Bavière , de Juliers , de Cléves , & de 
Bergues , d’Illuftrc mémoire , qui dès les 
commencemens de ces mouvemens , ne cef- 
fa de folliciter puiflàmment les Princes Chré- 
tiens à la paix ; & enfuite ayant été reçu 
pour Méditeur Univerfel , ue cefla de tra- 
vailler glorieufement jufques à fa mort à la 
procurer au plutôt , ayant établi pour cet 
effet des conférences dans le Palais de Ryf- 
wick en Hollande : & après fa mort , le 
Séréniflime & puiflant Prince & Seigneur, 
le Seigneur Charles XII- Roi de Suède , 
des Goths , & des Vandales , Grand Prin- 
ce de Finlande , Duc de Scanie . d’Eftho- 
nie , de Livonie , de Carelie , de Brême , 
de Ferden j de Stettin , de Pomeranie , 
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de Caflubie , & de Vandalie , Prince de 
Ruguen , Seigneur d’Ingrie , & de Wif- 
mar , Comte Palatin du Rhin , Duc de 3° 
Bavière , de Juliers , de Cléves , & de 
Bergues , ayant hérité du Roi fon Père le 
même emprelfement pour procurer la trao- 
quilité publique , & les Traitez ayant été 
amenez à leur perfe&ion > dans lefdites Con- 
férences j les Ambalfadeurs & Plénipoten- 
tiaires établis légitimement de part & d’au- 
tre s’étant trouvez pour cet effet audit lieu : 
favoir de la part de fa Majefté Impériale les 
très-Illuftres & très-excellens Seigneurs , le 
Sr, Dominique André de Kaunitz , Comte 
du S- E Romain j Seigneur Héréditaire 
d’Aufterliz , d’Hungarifchbrod , de Mah- 
rifchprufs > & d’Orzechan le Grand » Che- 
valier de la Toifon d’Or , Confeiller d’E- 
tat intime de fa facréc Majefté Impériale , 
Chambellan , & Vice-Chancelier du Saint 
Empire i le Sieur Henri Jean de Stratman 
& de Peurbach Comte du Saint Empire 
Romain * Seigneur d’Orth > de Schmi- ' 
ding , de Spatenbrun , 3c de Carlsbcrg , 
Confeiller Impérial Aulique 1 & Chambel- 
lan de fa facrée Majelté Impériale : 3c le 
Sieur Jean Frédéric libre 3c noble Baron de 
Seilern , Confeiller Impérial Aulique de fa 
facrée Majefté Impériale , & l’un des Com- 
miffaires Plénipotentiaires dans les Diètes 
Impériales : & de la part de fa facrée Ma- 
jeflé très- Chrétienne , les très illuftres 3c 
très-excellens Seigneurs , le Sieur Nicolas 
Augufte de Harlay» Chevalier , Seigneur de 
Bonneüil , Comte de Cely , Confeiller ordi- 
B b 3 naire 


Digitized by Google 



582 Traite de Paix 

naire du Roi en fonConfeil d’Etat j le Sieur 
L ’L°üi s Verjus , Chevalier Confeiller ordi- 
5 ’ naire du Roi en fonConfeil d’Etat , Com- 

te de Crecy , Marquis de Fréon , Baron 
de Couvay , Seigneur de Boulay , les deux 
Eglifes , de Fort-Ile , & autres lieux : & 
Sieur François de Calliéres , Seigneur de 
Calliéres , de la Rochechellay , & de Gi* 
gny , par la médiation & l’entremife de 
très-illuflres & rrès-excellens Seigneurs , 
le Sieur Charles Bonde , Comte de Bior- 
nno , Seigneur d*Hefleby , de Tyres , de 
Toftaholm , de Graflleen , de Guftavus- 
berg 3 & de Rezitza , Confeiller de fa Ma* 
jefté le Roi de Suède & Préfîdent du Su- 
prême Sénat de Dorpat en Livonie , & du 
Sieur Nicolas libre Baron de Lillieroot > 
Secrétaire d’Etat de fa Majeflé le Roi des 
Suède -, & Ambafladeur Extraordinaire près 
de leurs H, Puiflànoes les Etats Généraux de 
Provinces Unies \ tous deux Ambaffadeurs 
Extraordinaires & Plénipotentiaires ‘i pour 
' Eétabliflement de la Paix Générale , qui fe 
four aquitez de la Charge de Médiateurs , 
avec intégrité , avec attachement , & avec 
prudence. Préfens , aprouvans j & confen- 
tens les Plénipotentiaires des Ete&eürs , 
Princes , & Etats députez du Saint Empire 
Romain , après l’invocation du Saint nom de 
Dieu , & l’échange de leurs Pleinpouvoïrs 
fait dans les formes, ils font convenus pour 
la gloire du Saint nom de Dieu , & le bien 
de la République Chrétienne , des condi-, 
rions de paix & de concorde dont la teneur 
s’-enfuir, 

: « J, Il 
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I. Il y aura une paix Chrétienne , Uni- 1 (<ç Ç)7 ; 
verfelle, & Perpétuelle, & unevraye ami- 
tié entre fa facree Majefté Impériale & Tes * 
fuccefleurs , tout le faint Empire Romain , 

& les Royaumes & Etats héréditaires , leurs 
ValTaux &Tujets d’une part , & fa Majefté 
Très-Chrétienne, & fes fuccefleurs , Vaf- 
faux , & fujets d’autre ; elle fera entrete- 
nue fincerement & de bonne foi , en forte 
que l’un n’entreprenne aucune chofe fous 
quelque pretexte que ce foit à la ruine ou au 
préjudice de l’autre ; &: ne prête aucun fe- 
cours fous quelque nom que ce foit , à ceux 
qui voudroient l’entreprendre , ou qui en 
quelque manière , voudroient faire quelque 
dommage; qu’il ne recevra , protégera , ou 
aidera , en quelque forte que cela Te puifle 
ou doive faire les fujets rebelles ou dcfo- 
beïflans de l’autre Parti : mais au contraire 
les deux Partis procureront ferieufementl’u- 
rilité, l’honneur , & l’avantage réciproque- 
ment l’un de l’autre, nonobftant toutes pro- 
mefles, traitez, ou alliances contraires faits 
ou à faire en quelque forte que ce foit , les- 
quels tous font abolis parle prefent Traité. 

II. Il y aura de part & d’autre une Am- 
niftie & un oubli perpétuel de toutes les 
hoftilitez réciproquement commifes , en quel- 
que lieu ou maniéré , que ce foit ; en forte 
. que fous caufe ou pretexte d’icelles, ou pour 
quelque autre raifon , l’un ne puifle point 
témoigner à l’autre aucun reflentiment , ni 
fufeiter aucune fâcherie dire&ement ou indi- 
reélement , par voye de juftice ou de fait, 
en quelque lteu que ce piaffe être , ni per- 
mettre, qu’il en foit témoigné, ou fnfcitéf 
< B b 4 mais 
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■j ^07 ma ^ s toutes & chacunes injures & violences 

oüâ P ar P ar0 ^ e > P ar ^ cr * c > ou de ^ a ’ c » f ans au- 

*cun égard aux perfonnes ou chofes , font fi 

entièrement & fi pleinement abolies , que 
tout ce que l’un peut prétendre contre l’au- 
tre à ce fujet , fera mis 8c enfeveli dans un 
perpétuel oubli. Jouiront de l’effet & béné- 
fice de la prefente Amniftie tous & chacuns 
les ValTaux & fujets d’une & d’autre part; 
en forte qu’il ne puifle tourner au préjudice 
8c defavantage d’aucun d’iceux d’avoir fui- 
vi tel ou tel parti ; mais qu’il foit entière- 
ment rétabli , quant à fes honneurs & biens» 
en l’état auquel il étoit immédiatement avant 
la guerre ; refervé néanmoins ce qui a été 
fpecialement réglé dans les articles fuivans > 
à l’égard des Bénéfices Ëccléfiaftiques , des 
biens meubles , & des revenus. 

III. Les Traitez de Wefiphalie & de Ni- 
meguc font confiderez comme la bafe & le 
fondement du prefent Traité; & en confe- 
quence , immédiatement après l’échange des 
ratifications , lefdits Traitez feront entière- 
ment exécutez à l’égard du fpirituel & du 
lemporel; & feront obfervez in violablement 
à l’avenir, fi ce n’eft entant qu’il yferaex- 
preffement dérogé par le prefent Traité. 

I V. Seront rendus en particulier à fa Ma- 
jefté Impériale & à 1 Empire , à fes Etats & 
Membres , tous les lieux & droits fituez 
hors de l’Alface , qui ont été occupez par 
fa Majeftë Très-Chrétienne , tant durancla 
préfente guerre par voye de fait , que par 
voye d’Unions & Réunions, ou qui ont été 
exprimez dans la Lifte des Réunions pro- 
duite par les Ambaffadeurs de France , caf- 

fanc 
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fant pour cet eftet tous les Décrets . Arrêts , jfiçy. 
& Déclarations Pairs &r publiez fur ce fujet g# 
par les Chambres de Mets & de Befançon , * 

& par le Confeil de Brifac : & toutes cho- 
fes feront mifes dans l’état où elles étoient , 
avant lefdites prifes, unions, ou réunions, 
fans qu’à l’avenir les PofTeffeurs defdirs lieux 
foient plus troublez ou inquiétez j la Reli- 
gion Catholique Romaine néanmoins de- 
meurant dans lefdits lieux ainlî rétablis dans 
l’état auquel elle eft à préfent. 

V. Et bien que par ces régies générales 
on puifîe facilement juger , qui font ceux 
qui doivent être rétablis , & comment & 
jufques où ils le doivent être , néanmoins 
fur l’inftance de quelques uns , & pour des 
raifons particulières, il a été jugé à propos 
de faire une mention particulière fur quel- 
ques fujets , en forte néanmoins , que ceux 
qui ne feront pas expreflèment nommez, ne 
puiflent être tenus pour omis ; mais jôuif- 
fent absolument du même droit , que les nom- 
mez , & foient mis dans le même rang. 

VI. Nommément le Seigneur Ele&eur de 
Treves & Evêque de Spire fera remis en pof- 
feflion de la ville de Trêves, en l’état qu’el- 
le eft à préfent, fans en rien démolir ou dé- 
tériorer , tant des édifices publics , que par- 
ticuliers; avec l’Artillerie qui y étoitlorsde 
la dernière mife enpofleffion. Pareillement 
tout ce qui a été réglé dans l’Article I V. 
précédent , au fujet dés lieux occupez , des 
Unions & Réunions , doit être fenfé répé- 
té en particulier en faveur des Eglifes de 
Trêves & de Spire. 

VII. L’Ele&eur de Brandebourg jouira 

B b 5 pa- 
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q 69 j. pareillement de rous les avantages delapré- 
7o0#' fente Faix, & y fera compris avec tous fes 
'Erats , poffeflions , fujet's , & droits , & 
fpécialeinent ceux , qui lui apartiennent en 
vertu du Traité du 29. de Juin , de l’an 
1079. de même que s’ils étoient ici fpéci- 
üez chacun en particulier. 

VIII. Tons les Etats occupez par le 
Roi Très-Chrétien, feront rendus à l’Elec- 
teur Palatin, foie qu’ils lui appartiennent en 
particulier, foit qu'il les pofiede eu commun 
avec d’autres , quels qu’ils puififentêtre; & 
fpécialement la Ville & la Préfecture de 
Germersheim , & les Préfectures & Soupré- 
feôures y comprifes , avec toutes les forte-, 
reffus., citez, Villes, Villages , hameaux , 
fonds, fiefs, & droits, félon qu’ils ont été 
rendus par la Paix de Wetlphalie , avec tous 
les Documens & ACtes enlevez des Archi- 
ves, de laChancelerie, de la Cour des Fiefs, 
de la Chambre des Comptes , des Préfec- 
tures , & autres Offices Palatines , aucun 
Heu , effet , droit , ou document excepté. 
Et quant aux droits & prétentions de Mada- 
me la Duchefle d’Orléans, il eft convenu, 
•que la fufdite reftirution étant préalablement 
fake , l’affaire fera jugée en forme de Com- 
promis par fa Majefté Impériale & par fa 
Majefté Très^Chrêtienne comme Arbitres, 
-ce qui fera décidé félon les loix & confti- 
•tmions Impériales. Que s’ils ne convien- 
nent pas dans leur fentiment , l’affaire fera 
•deferée au Pape , 3 pour en juger , comme 
'Surarbitre. On ne laiflèrapas néanmoins ce- 
' pendant de tâcher de procurer un accord 
-'amiable entre les Parties. Et jufques à cc 

que 
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que ladite affaire foit terminée , ledit Sei- \ 6 <)j. 
gneur Ele&eur donnera toutes les années à ■ioàtJ. 
ladite Duché (Te d’Orléans la fomme de deux 5 
cens mille livres tournois > ou de cent mille 
florins du Rhin , tn forte & à cette condi- 
tion , ainfi qu’il e(l porté par un article par- 
ticulier , de même force & vigueur , que le 
préfent Traité) que le droit des deux Par- 
ties , comme auffi celui de l’Empire , de- 
meurera dans fon entier , tant à l’égard du 
poflèlfoire ) que du pétitoire. 

I X. Sera rendu au Roi de Suède , en 
qualité de Comte Palatin du Rhin , de Com- 
te de Sponheim & de Veldents > fon ancien 
Duché des Deux ponts libre & dans fon 
entier, avec toutes fes appartenances & dé- 
pendances , & les droits dont les Comtes 
Palatins & Ducs des deux Ponts Prédécef- 
feurs de fa Maiefté Suédoife , ont joui , ou 
pu joüir , conformement, à la Paix de Weft- 
phalie, en forte que tout ce que la Couron- 
ne de France a prétendu jufques ici fur ce 
Duché en tout ou en partie , fous quelque 
titre que ce foit , & qu’elle a occupé , re- 
vienne de plein droit à Sa Majefté Suédoife 
& à fes Héritiers Comtes Palatins du Rhin. 

Seront renJus pareillement tous les A êtes & 
Documens » concernant ledit Duché, avec 
l’artillerie, qui y étoit du tems que la Fran- 
ce s’en empara , & toutes les autres chofes 
dont il eft convenu dans les Articles pré- 
cedens au fujet des'Reftitutions. 

X. Quant à la Principauté de Veldents , 

& à ce que le Défunt Prince Léopold Louis 
Comte Palatin du Rhin a poffedé en vertu 
de ladite Principauté ou de celle de Lau- 
Bb 6 trecj 
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trec, il fera rendu conformement à l’Article 

IV. & à la lifte exhibée par les Ambafla- 

deurs de France, fauf les droits de chacun 

des Prétenians tant à l’égard du pofielfoire» 

quedupétitoire. 

XI. Seront rendues au Ptince François 
Loüis Palatin Grand Maître de l’OrdreTeu- 
tonique & Evêque de Wormes , entièrement 
toutes le Commanderies prifes par la France 
audit Ordre , &: qui lui ont été aflignées, 
ou qu’il a pofledéts anciennement , avec les 
lieux , revenus , & droits , & joüira ledit 
Ordre en vertu deldites Commanderies & 
biens fituez fous la domination de France , 
tant à l’égard de la Collation, que de l’Ad- 
ininill ration , des mêmes ufages , privilè- 
ges, & exemtions, dont il a joui ci-devant , 
félon fes Status & loix , & dont l’Ordre de 
S. Jean de Jerufalem a accoutumé de jouir. 
Aura aufli lieu à l’égard de l’Evêché de Wor- 
mes & des autres Eglifes dudit Prince, tout 
ce qui a été arrêté par le préfent Traité, à 
l’égard des reftitutions des lieux & des con- 
tributions ou autrement. 

, XII* Seront rendus à l’Eledeur de Colo- 
gne, en qualité d’Evêque & Princede Liè- 
ge , le Château & la Ville de Dinant , en 
l’état qu’ils étoient lorfque la France s’en 
empara , avec tous les droits & dépendan- 
ces, & toute l’Artillerie & Documens, qui 
s’y trouvèrent pour lors. Aurefte, tout ce 
qui a été réglé dans l’Article IV. à l’égard 
de ce qui a été pris , des Union* & Réu- 
nions , fera fenfé répété en particulier , en 
faveur des Eglifes de Cologne & de Liège. 

.XIII. La Maifon de Winembcrg , 8 c 

fpécia- 
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fpécialement le Duc George , fera rétabli [( ^ 
pour lui & fes Succefteurseu égard à la Prin- 
cipauté & Comté de Monbelliard, dans les*° 1 * 
mêmes état, droits , prérogatives , & fpé- 
cialement dans la même dépendance immé- 
diate de l’Empire Romain , dont il a joui 
ci-devant, & dont jouiiïent ou doivent joûir 
les autres Princes de l’Empire, caftant pour 
cet effet toute reconnoiflance en qualité de 
Vaftal faite à la Couronne de France en I6$l.. 

Et jouiront déformais lefdits Princes libre- 
ment de tous les revenus qui dépendent de 
ladite Principauté & Comté, tant feculiers , 
qu’Eccléfiaftiques, dont ils jouïfloient avant 
la Paix de Nimegue, de même que des Fiefs, 
qui ont été ouverts en leur faveur,- ou qu’ils 
ont accordez à d’autres , du tems de la dé- 
tention delà France. Excepté le Vilagede 
Baldenheim avec fes appartenances , que le 
Roi Très-Chrétien a donné au Commandeur 
de Cbamlay Meftre de Camp Général de fes 
Armées , laquelle donation doit fubfifter, 
en forte neanmoins qu’il en foit fait homa- 
ge audit Duc de Wirtemberg & à fes Suc- 
ccfleurs, comme au Seigneur direft, & qu’il 
foit obligé de lui en demander Y Inveftiture : - 
feront pareillement rétablis lefdits Princes 
dans la pleine & libre pofleftion tant de leurs 
fiefs poffedezen Bourgogne , de Clereval & de 
Paftavant , que des Seigneuries de Granges , 
d’Herricourt , de Blamont , de Châtelart, 

& de Clermont , & autres fituées dans le 
Comté de Bourgogne & dans la Principau- 
té de Monbelliard , avec tous leurs droits 
& revenus , entièrement de la même maniè- 
re , qu’ils les ont poftedez avant la Paix de 

B b 7 Ni- 
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r Nimegue, aboliflant pleinement tout ce qui 
l6 97 a été fait & prétendu au contraire , fous 
3 °^. quelque titre, en quelque teins, &dequel- ( 

que maniéré, que ce puifle être. 

XIV. jouira pareillement la Famille des 
Marqu ; s de Bade de tout le droit & bmefice 
de la préfente Paix, & par confequent aufli 
de celle de Weftphalie & de Nimegue , & 
particuliérement des Articles 4. Si 51. de ce 
préfent Traité. 

X V. Les Princes & Comtes de Naffau , 
de Hanaw , & de Leiningue , & tous les au- 
tres E r ats du faint Empire Romain , qui doi- 
vent être rétablis par l’Article IV. de ce 
Traité & autres , feront pareillement réta- 
blis dap$, tous & chacuns leurs Etats , dans 
les rentes & revenus, qui en dépendent, & 
dans tous les autres droits & bénéfices , de f 

quelque nature , qu’ils foient. 

X V I. Et parce que pour mieux affermir 
la préfente Paix , îl a été jugé à propos de 
faire échangé çà & là de quelque Pays î fa 
Majefté Impériale & l’Empire cedent à fa 
Majefté Très Chrétienne &: aux Rois fes Suc- 
cefleurs la Ville dè Strasbourg & tout ce qui 
en dépend à la gauche du Rhin , avec tout 
droit , propriété , & fouveraineté, qui ont 
appartenu ou pouvoient appartenir , à la- 
dite Majefté Impériale & à l’Empire Ro- 
main jufques à préfent , Sc les tranfportent 
tous & un chacun à fa Majefté Très-Chrê- J, 

tienne & à fes Succefleurs, en forte que la- 
dite Ville avec toutes fes appartenances & 
dépendances lunées à la gauche du Rhin, 
fans en rien excepter , avec toute juridic- 
tion , fupçriorité , & fouveraineté dès à pre- 

fent 
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fern & à perpétuité apartiendront au Roi l( < or 
Très-Chrétien & à Tes Succefleurs, &' font «oufi 
unis & incorporez à la Couronne de Fran- • -* 

ce , fans aucune contradiélion de la parc de 
l’Empereur, de l’Empire, ou de qui que ce 
foie : & pour plus grande confirmation de 
ladite cefïion & aliénation l’Empereur & 
l’Empire dérogent expreflemenr en vertu de ’ 
la préfente tranfaélion , aux Décrets , Con- 
fiitutions, ftatuçs, & coütumes de l’Empire 
Romain , même confirmées par ferment, ou 
qui pourroient être confirmées à l’avenir,' & 
particuliérement à la Capitulation Impéria- 
le , entant qu’elle défend toute forte d’a- 
liénation des biens & droits de l’Empire, aux- 
quelles toutes ils renoncent expreflèment , 
libérant ladite Ville, & tous fes Magiftrats , 
Officiers , Citoyens ». & fujets de tous les 
liens & fermens , par lequels ils avoient été 
obligez aux Empereurs & à l’Empire, &Ia 
laiflant en liberté de prêter ferment de fu- 
jettion » d’obeiffance & de fidelité au Roi 
Très- Chrétien & à fes Succefleurs ; & en 
mettant le Roi Très-Chrétien en la pleine 
& jufte propriété , pofieffion , & fouverai- 
neté , renonçant dès à préfent & à perpétui- 
té à tous droits & prétenfions fur icelle ; & 
voulant pour cet effet » que ladite Ville de 
Strasbourg foie effacée de la Matricule de 
l’Empire, > 

XVli. 11 fera néanmoins libre à tous & 
un chacun les Habitans de ladite Ville &de 
fes dépendances, de quelque condition qu’iR 
foient , qui en voudront fortir , de s’aller éta- 
blir aillemsou ils voudront, & où ils pour-; 
l'ont tranfporcer leurs biensmeublesfansau- 

cun 
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- cun empêchement, diminution ou exaftion , 
97- durant une année après la ratification de la 
3°^è?. p a i x t & durant l’efpace de cinq ans , en 
exécutant les conditions, qu’on a accoutumé 
d’executer d’ancienneté dans ledit Pays en de 
femblables cas j & pourront vendre leurs 
biens immeubles , ou les retenir , & les régir 
eux mêmes ouïes faire régir par d’autres j le 
même pouvoir de retenir & de régir leurs 
biens immeubles foi même ou de les faire ré- 
gir par d’autres appartiendra à tous autres 
Membres ou fujets de l’Empire médiats on 
immédiats, qui auront des biens , revenus, 
dettes , allions , ou droits dans lad te Ville , 
& dans fes dépendances , foit "qu’ils ayent 
été confifquez durant ou avant la guerre & 
donnez à d’autres, lefquels doivent être ren- 
dus par la préfenre Convention , de quelque 
nature qu’ils foient , & en quelque endroit 
qu’ils foient fituez ; fauf auflï la Jùrifdi&ion 
Bcclefiaftique à ceux auquels elle a appartenu 
d’ancienneté, fans qu’il foit jamais permis de 
s’y oprofer ou d’en empêcher l’exercice. 

XVIII. Pareillement auflï fa Majefté 
Très-Chrétienne de foncôté rendra, trente 
jours après la Ratification du prefent Trai- 
té, à Sa Majefié Impériale & à l’Empire, 
avec tous fes droits & dépendances , le Fort 
de Keyl confliruit par fa Majefté Très Chré- 
tienne à la droite du Rhin , en fon entier 
& fans en rien démolir. Et quant au Fort 
de la Pille & autres conflruits dans les Iles 
du Rhin , ils feront entièrement rafez dans 
un mois , ou plutôt , fi faire fe peut , aux 
dépens du Roi Très- Chrétien , fans qu’ils 
puiffent être rétablis ci après par l’un ou 

par 
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par l’autre parti. Et quant à la Navigation 
& autre ufage du Fleuve, il fera libre & ou- . qV 
vert aux fujets des deux Partis » & à tous * 
autres qui voudront pafler par là , naviger 
ou transporter leurs marchandifes ; fans que 
l’un ou l’autre puiftè rien entreprendre là ou 
ailleurs, pour détourner ledit fleuve, &en 
rendre , en quelque forte le cours , la navi- 
gation ou autre ufage plus difficile j moins 
encore fera-t-il permis d’ériger de nouveaux 
droits , impôts , ou péages , ou d’augmen- 
ter les anciens s d’obliger les bateaux d’a- 
border à une rive plûtôt qu’à l’autre, d’yex- 
pofer leurs charges , ou marchandifes , ou d’y 
en recevoir $ mais tout cela fera toûjours laifte 
à la liberté d’un chacun. 

XIX- Sa Majefté très Chrétienne cède 
pareillement à fa Majefté Impériale & à la 
Séréniffime Maifon d’Autriche la Ville & 
Forterefle de Fribourg , de même que le 
Fort de S. Pierre , & le Fort appellé de 
/’ Etoile , & tous les autres Forts nouvelle- 
ment conftruits ou reparez là ou ailleurs dans 
la Forêt Noire ou danslereftedu Brisgaw, 
le tout en l’état auquel il eft préfentement , 
fans rien démolir ou détériorer , avec lesvila- 
ges de Lehen , Metzhauzen , & Kirch- 
zarth , £: avec tous leurs droits , comme 
ils ont été cedez à fa Majefté très*Chrêtienne 
par la Paix de Nimégue , ou poftedez & 
exercez par elle , avec les archives & toutes 
Ecritures ou Documens écrits , qui y furent 
trouvez , lorsque fadite Majefté s’en mit en 
pofteffion , foit qu’ils foient encore fur les 
lieux , foit qu’ils ayent été tranfportez ail- 
leurs : fauf & refervé le droit diocéfain , & 

autres 
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T /r 0 - autres droits & revenus de P Evêchc de Con- 
• o^.ftance. 

* XX. Semblablement S. M. très-Chrê- 

tienne cede 8e tranfporte à fa Majefté Im- 
périale la Ville de Brifac entièrement > dans 
l’état où elle eft à préfent , avec les gre- 
niers , arfenaux , fortifications , rempars , 
murailles , tours , & autres édifices publics 
& particuliers , & toutes les dépendances fi- 
tuées à la droite du Rhin > laiftant au Roi 
rrès-Chrêtien celles qui font à la gauche, & 
cntr’autres le Fort appelle le Mortier. Mais 
la ville appellée neuve fituéeà la gauche du- 
dit fleuve , avec le pont , & le Fort bâti 
dam Pile du Rhin , feront entièrement dé- 
molis & rafez , pour n’érre plus rebâtis dé- 
formas par l’une ou par Pautre Partie. Du 
te'àt , la même liberté de fe retirer de Bri- 
fac ailleurs, dont on eft convenu à l’égard de 
la Ville de Strasbourg, doit être fenféc ré- 
pétée ici de mot à mot. 

XXL Lefdits lieux , Villes , châteaux, 

8e forterefles avec toutes leurs jurifdiitions , 
apartenances , & dépendances cedez à fa Ma- , 

jette Impériale par fa Majefté très-Chrêtien- 
ne , feront rendus & délivrez fans aucune 
referve ou exception , 8e fans en rien rete- 
nir , de bonne foi , & fans aucun retarde- 
ment , empêchement ou prétexte , à ceux , 
qui après la ratification du prefent Traité , 
feront établis & députez fpéçialement pour 'i 

cela par fa Majefté Impériale, 8e en auront 
fait aparoir aux Internons > Gouverneurs , 
ou Officiers François des lieux qui doivent 
être rendus 5 çn forte que lefdites Villes , 
Citadelles , Forts , & lieux , avec tous leurs 

pri- 
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privilège? , utilitez > revenus , & émolu- 
mgns , & autres chofes quelconques y com- 
prifes retournent fous la jurifdi&ion , pofl'ef- 
fion aduelle , & abfoluë puiflance & Sou- 
veraineté de fa Majefté Impériale & de la 
Maifon d’Autriche , & y demeurent à per- 
pétuité , ainfî qu’ils lui ont aparrenu autre- 
fois , & ont été poffedez jufques ici par fa 
Majefté très-Chrêtienne j fans que la Cou- 
ronne de France retienne ou fe referve aucun 
droit ou prétenfion fur les lieux fufdits , & 
leur jurifdiétion. On n’exigera rien non plus 
pour les frais & dépens employez aux for- 
tifications , ou autres édifices publics ou 
particuliers : la pleine & entière reftitution 
ne pourra être différée * pour quelque caufe 
que ce foit 5 qu’elle ne fe faffe trente jours 
après la ratification du préfent Traité , en- 
forte que les Garnifons Françoifesenfortent 
entièrement , fans caufer aucune fâcherie , 
perte » ou peine aux Citoyens & Habitans , 
ou autres quelconques fujets de la Maifon 
d’Autriche , fousprétextededettesoude pré- 
tenfions quelconques. Il ne fera pas non plus 
permis aux Troupes Françoifes , dedemeurer 
plus long tems dans les lieux qui doivent être 
rendus ou autres quelconques , qui n’apar- 
tiennent pas à fa Majefté très-Chrêtienne , 
d’y établir des quartiers d’hiver » ou quelque 
féjour , mais feront obligées de fe retirer 
inceffamment fur les terres apartenant à la 
Couronne de France. 

XXII. Sera femblablement rendu à fa 
Majelié Impériale & au S. Empire Romain 
Philisbourg en fon entier 3 avec les fortifi- 
cations 


161)7. 
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l6ç)j' cations qui y font jointes , & qui .font à la 
- 0 otf. ^ ro ’ te du Rhin , & toute l’artillerie qui y 
i ' étoit lors que la France s’en empara la der- 
nière fois : refervé en tout le droit de l’E- 
vêché de Spire ; au fujet duquel l’Article 
qaatriéme du Traité de Paix de Nimégue » 
eft fenfé être répété ici expreflément. Mais 
le Fort, qui a été conflruit à la gauche du 
Rhin , & le pont qui fut fait par les ordres 
du Roi très- Chrétien après la prife , feront 
démolis. 

X X II I. Le Roi très-Chrêtien aura foiri 
de faire rafer à fes dépens les Fortifications 
confiantes vis-à-vis de Huninguefur la droi- 
te & dans Pile du Rhin , en rendant le 
fonds & les Edifices à la Famille de Bade. 
Le Pont confiant en cet endroit fur le Khin 
fera aufli démoli. 

XXIV. On détruira pareillement le 
Fort , qui a été bâti à la droire du Rhin > 
vis à vis de la Fortereffe nommée le Fort 
Loüis, ledit Fort & l’Ile demeurant au pou- 
voir du Roi très-Chrêtien ; & quant au ter- 
rain du Fort démoli , il fera rendu avec les 
Maifons au Marquis de Bade. On détruira 
aufli cette partie du Pont, qui va dudit Fort 
à Pile, fans qu’elle puifle déformais êtrere- 
rablie par aucun des Partis 

XXV. Le Roi très Chrétien fera aufli 
démolir les Fortifications ajoutées après la 
Paix de Nimégue'au Château de Trarbach, 
& la Fortereffe de Montroyal fur la Mo- 

‘ felle . fans qu’aucun puifle les rétablir ci- 
après ; biffant néanmoins en fon premier 
état la Fortereffe de Trarbach , pour être 

en- 
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entièrement rendue avec la Ville & Tes ap- , 
partenances à fes premiers PoflTefleurs. 1 97- 

XXVI. On démolira pareillement les For- 3°0é?. 
tifications ajoutées par le Roi très- Chrétien 
à laForterefle de Kirnburg j après laquelle 
démolition , ladite FortereflTe avec la Ville 
de Kirn laiflée en Ton entier , de même que 
les autres biens apartenans au Prince de Salm 
&àfe$ Confins les Rheingraves & les Vild- 
graves , & autres chofes leur feront rendues , 
pour être poflfedées de la même maniéré & 
avec le même droit, qu ils les pofledoient 
avant que d’en être dépouillez, &dontoneft 
convenu par le préfent T raité. 

XX V 1 1. Seront démolies de même les 
.nouvelles Fortifications ajoutées par le Roi 
très Chrétien à la FortereflTe d’Ebernbourg, 
laquelle fera enfuite rendue aux Barons de 
Sickinguen , avec les autres biens leur apar- 
tenans, qui leur doivent être rendus par les 
deux Partis. 

XXVIII. Monfieur le Duc de Lorraine 
ayant été uni dans cette guerre avec fa Ma- 
jefté Impériale , & ayant voulu être com- 
pris dans le préfent Traité , il fera rétabli 
pour foi & fesHéritiers& Succeflfeurs dans 
la libre & pleine poflfeflïon des Etats , Lieux , 

& biens , que le Duc Charles Ion On- 
cle Paternel pofledoit en mille fix cens 
foixante & dix , lorfque le Roi très- Chré- 
tien s’en empara , excepté néanmoins les 
changemens expliquez dans les Articles fui- 
vans. 

XXIX. Sa Majefté très -Chrétienne ren- 
dra particuliérement audit Sieur Duc l’an- 
cûnne & la nouvelle Ville de Nancy , avec 

toutes 
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1697. toutes l" es a P artenances • & l’artillerie» qui 
\o(Jiï ^ uc trouv ^ e dans l’ancienne Ville lors de l'a 
' prife , à certe condition néanmoins , que 
tous les remparts & battions de l’ancienne 
Ville demeurant en leur entier , avec les 
portes de la nouvelle , les rempars & ba- 
ttions de celle ci , de même que toutes les 
fortifications extérieures de l’une & de l’au- 
tre > feront entièrement rafées aux dépens 
de fa Majefté très-Chrêtienne » pour n’ê- 
tre plus rétablies à l’avenir } fi ce n’eftque 
ledit Sieur Duc & fes fuccefleurs pour- 
ront fermer lorfqu’ils voudront la nouvelle 
Ville d’une fimple muraille , féche & fans I 
flanc. 

XXX. Sa Majefté très-Chrêtienne fera 
auiG évacuer le Château de Bitfch , avec 
toutes fes apartenances , comme aufîi le Châ- 
teau de Hombourg , en faifant rafer au- 
paravant les Fortifications , pour n’être 

plus rétablies » en forte néanmoins que , 
Iefdits Châteaux & les Villes qui y font 
jointes , n’en recevront aucun ^domma- 
ge ; mais demeureront totalement en leur 
entier. 

XXXI. Servira , au refte » audit Sieur 
Duc , tout ce qui a été ordonné ci-deflus 
dans l’Article IV. au fujet des Unions & 
Réunions , comme s’il étoit répété ici mot , 
pour mot, enquelquelieu ou de quelquema- 
niére , quelefdites Unions & Réunions ayent 

été faites &: ordonnées. t • ( 

XXXI 1 . Sa Majefté très-Chrêtienne fe 
rcferve la Forterefie de Sar - Loüis avec une 
demi lieue à la ronde » qui fera marquée & 
terminée par les CpmmifTaires de fadite J 

Ma- ? 
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Majefté & ceux de Lorraine , pour les^g- 
polleder à perpétuité en toute Souverai- lQ nft 
neté. * 

X X X 1 1 1. La Ville & la PréfeClure de 
Longwi , enfemble fes appartenances & 
dépendances avec toute fuperiorité , Souve- 
raineté , & propriété demeurera aufli à tou- 
jours en la puiflance dudit Roi très-Chrêtien 
& de fes Héritiers & Succeiïcurs , fans que 
ledit Duc> fes Héritiers & Succefleurs , y 
puiffent déformais prétendre aucun droit , 
mais en échange de ladite Ville & PréfeClu* 
re , fadite Majefté très Chrétienne cédera 
une autre Préfecture audit Sieur Duc dans l’un 
des trois Evêchez , de la même étendue & va- 
leur, de laquelle conviendront de bonne foi 
lefdits Commiflaires. Et ladite Préfecture 
ainficedée, & tranfportée par le Roi très- 
Chrêtien audit Duc , tant ledit Duc que fes 
Héritiers & SucceiTeurs en joüiront à perpé- 
tuité , avec tous droits de fuperiorité, de Sou- 
veraineté , &de propriété. 

XXXIV. Le paflage fera toujours ou- 
vert par les Etats dudit Duc , fans aucun 
obftacle ou empêchement , aux Troupes de 
fa Majefté très-Chrêtienne » qui iront ou 
reviendront des frontières ; à condition 
néanmoins qu’on en donnera toujours avis 
auparavant & à tems , que le Soldat qui 
pafiera ne s’écartera point , mais fuivra le 
chemin ordinaire & le plus cônrt , & con- 
tinuera duëment fon chemin fans retarde- 
ment ; ne fera aucune violence & n’aporter 
ra aucun dommage aux lieux & aux fujets 
du Duc , & payera argent comptant les vi- 
vres & les autres chofes nécçflaires , qui lui 

feront 
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ifigy feront délivrées par les Commiftaires de 
- 0 Qtf Lorraine ,aboliflant réciproquement, & fai- 
* * fant retourner en la puiffance du Duc, fans 

aucune exception , les chemins & lieux , que 
fa Majefté Très-Chrétienne s’étoit réfervez 
par la Paix de Nimégue. 

XXXV. Les Bénéfices Eccléfiaftiques 
conférez jufques au jour du préfent. Traité 
par fa Majefté Très-Chrétienne , demeure- • 
ront en la joüiflance de ceux , qui les pof- 
fédent à préfent, & qui les ont obtenus de 
fa Majefté Très- Chrétienne , fans qu’ils en 
puiffent être inquiétez. 

XXXVI. lia été , deplusréfolu, que 
tous les Procès , fentences , & décrets ren- 
dus par le Confeil , les Juges , & autres 
Officiers de fa Majefté Tiès Chrétienne , 
fur les différcns & aélions , qui ont été ter- 
minées , tant entre les fujets des Duchez de 
Lorraine & de Bar, qu’autres , dutemsquc 
le Roi très Chrétien a pofledé ces Etats > 
auront lieu & fortiront leur plein & entier 
effet , tout de même que fi fadite Majefté 
très -Chrétienne eut demeuré en pofleflïon 
defdits Etats j fans qu’il foit permis de révo- 
quer en doute la validité defdires fentences 
& décrets, de les cafter , ou d’en retarder 
ou empêcher l’exécution. Il fera néan- 
moins permis aux Parties de redeman- 
der la revilïon de ce qui aura été fait , fé- 
lon l’ordre & la difpofition des loix & 
des confticutions , les fentences demeurant 
néanmoins cependant en leur force & vi- 
gueur. 

XXXVII. Seront rendues audit S. Duc, 
après la ratification du préfent Traité , les 

Ar- 
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Archives & Documensliteraires ; quiétoient ✓ 
dans le Tréfor des Archives de Nancy & de 1 fJL 
Bar, & dans l’une & l’aucre Chambre des 3°^" 
Comptes, ou autres lieux, & qui en ont été 
enlevez. . • ' . . 

XXXVIII. Pourra ledit Duc, immédia- 
tement après la ratification de la Paix , en- 
voyer des Commiflairesaux Duchezde Lor- 
raine & de Bar , pour veiller fur fes affaires > 
adminiftrer la jultice, avoir foin des impôts, 
falines, & autres droits , difpofer des Trai- 
tés publics , & faire toutes les autres cho- 
fes necéfTaires afin que dans le même tems 
ledit fleur Duc puiffe entrer pleinement ei* 
pofleffion du Gouvernement. 

: XXXlX. A l’égard des impôts ou péa- 
ges » & de l’exemtion dans le tranfport du 
fel ou du bois foit par terre ou par. eau, on 
obfervera l’érat ou la coutume de l’année 
I670. fans permettre aucune innovation. 

X L. l’Ancien ufage & liberté de Com- 
merce entre la Lorraine & les Evêchez de 
Mets , Toul , & Verdun , fubfiftera , & -fe- 
ra déformais exactement obfervé à l’avan- 
tage des deux Partis. ■ # ï.->' ‘ 

XLI. Seront de même obfervez dans 
leur ancienne force. & vigueur, fans y rien 
changer 1, les Concordats paffez entre les Rois 
# Très-Chr êtiens & les Ducs de Lorraine. : 

X L 1 1. Pourront ledit Duc & fes Frères , 
après la reftitution, poorfuivre par la voye 
ordinaire , le droit , qu’ils prétendent leur 
apar tenir, en. diverfes caufes y nonobftant les 
feotences rendues en leur abfence , & fans 
avoir été oiiis. •. .c . -• - 

X L 1 1 1. Dans les chofes , dont on n’efl 
■ : : Ce . pas 
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îoOfi. pas convenu ici exprellement du contraire , 
ou autrement , on obfervera aufli à l’égard 
du S. Duc & de fes Etats &fujets, ce qui 
a été accordé par. le préfent Traité > & fpé- 
cialemcnt dans l’Article , qui commence , 
* Tous lesVaf} aux èr Jujets d' une part & d'au- 
tre , dans celui qui commence , t D« que 
le préjent Traité de Paix aura été , & celui 
qui commence » § Et afin que les fujets de 
part & d'autre puijjent au plutôt jouir , de 
même que s’ils avoient été ici fpécialement 
exprimez. . r • 

XLIV. Moniteur le Cardinal de Fur- 
ftemberg fera rétabli dans tous les droits , 
biens feodeaux & allodiaux, bénéfices .hon- 
neurs , & prérogatives , qui appartiennent 
aux Princes & Membres du S. Empire Ro- 
main:, tant à l’égard de l’Evêché de Stras- 
bourg à la droite du Rhin , que de fon Ab- 
baye de Stavelo , & autres , & joilira avec 
fes Coufins & Parens qui ont fuivi fon par- 
ti , & fes Domelliques , d’une pleine am- 
niftie-& afifurance de tout ce qui a été fait 
& die > & de tout ce qui a été décerné con-' 
tre lui ou contr’eux ; fans, qüe lui , & fes 
héritiers > fes Coufins, •. Parens , &.Domê- 
iliques ,'puifient être jamais tirez , en caufe' 
par les Seigneurs Electeurs de Cologne & de 
Bavière, par leurs héritiers ou autres quel- 
conques à caufede l’héritage du défunt Elec« 
üeur Maximilien Henri ; & réciproquement , 
le S.CàrdinaJj & fes Coufins ou Parens & 
Domeftiques., ou d’iceux ayant caufe , ne 
pourront rien demander en quelque manière 
que ce foit , dédits Seigneurs Electeurs ou 

I au- 
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autres, dudit héritage, des legs qui leur ont 
été laiflez, ou des chofes à eux données, de- 
meurant entièrement éteint tout droit, pré- 
tenfion ou adion , petfonelle ou réelle. Joui- 
ront de la même Amniftie & fureté , & fe 
ferviront entièrement du même droit , ceux 
des Chanoines de Cologne , qui ont fuivi le 
parti dudit Cardinal, & qui ont été privez 
de leurs Canonicats & Bénéfices , & feront 
rétablis dans tous les droits des Chanoines , 
des Bénéfices , & dignitez , & dans le me- 
me rang du Chapitre de l’Eglife Cathédrale 
& des Eglifes Collégiales , où ils étoient 
avant leur dépofition. En forte néanmoins, 
que les revenus demeurant au pouvoir de ceux 
qui les poflédent préfentement , ceux-ci joüif- 
fent, de même que ceux qui feront rétâblis, 
des titres & fondions communes defdites 
dignitez & bénéfices , le premier rang néan- 
moins étant déféré à ceux qui feront rétablis j 
& après la mort, ou la réfignation volontai- 
re de ceux qui font en poiïefiTion ; les feuls 
qui font rétablis jouiront entièrement defdi- 
tes dignitez & revenus , & cependant châ- 
cun d’eux, félon l’ordre, qu’ils ont entr’eux, 
obtiendra les nouvelles prébendes, quivien- 
drontà vaquer. Et l’on ne doute point que 
cela ne foie aprouvé par les Ecclefiaftiques 
fufdits , que ce reglement concerne. Les hé- 
ritiers pareillement des Chanoines qui ayant 
étéprivezde leurs dignitez font morts durant 
la guerre , & dont les biens , revenus , & 
droits ont été mis en fequeftreou confifquez » 
jouiront pleinement pour les recouvrer du bé- 
néfice de l’article, qui commence, * Tous les 
Ce z Vafi 
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J l5o7. Vaffàux & fajets d'une part & d'antre , avec 
20 n<? cette c ^ au ^ e ex P re ^ e & particulière, que les 
i 0 'legs pieux faits par les défunts, feront payez 
fans retardement felorf leur difpofïtion , des 
revenus par eux afligncz. 

X L V. Seront aufli fpécialement compris 
dans l’Amniftie les Landgraves de Hefle 
Reinfels , & feront rétablis , à l’égard de la 
ForterefledeReinfels, & tout le Comté In- 
ferieur de Catzenelobogue , avec tous droits 
& dépendances , dans le même état , auquel 
étoit le Landgrave Erneft leur Pere , avant le 
commencement de cette guerre , fauf néan- 
moins en toutes chofes les droits appartenans 
à Moniteur le Landgravede Hefle-Caflel. 

. X L V I. Tous Tes Vaflaux & Sujets d’une 
& d’autre part, Eccléfiaftiques & Séculiers , 
les Corps , les Univerfitez , & les Coléges » 
feront rétablis dans les honneurs , dignitez& 
bénéfices , dont ils joüifïoienc avant la guer- 
re , de même que dans tous les droits , biens , 
meubles, & immeubles, rentes & revenus, _ 
même ceux qui fe peuvent racheter , ou qui ' 
font à vie , pourvû que le Capital n’en foit 
pas éteint , qui ont été occupez ou retenus 
durant & àl’occafîon de cette guerre, avec 
tous les droits, a&ions, & fucceffions, qui 
leur font échues durant ladite guerre ; en 
forte néanmoins qu’ils ne pourront rien re- 
demander à l’occalîon des fruits ou reve- 
nus perçus , ou des perchons ^edées , après 
la prife ou détention , jufques au jour de 
fa ratification du prefent Traité. Sembla- 
blement ne pourront plus être redemandées 
les dettes, marchandifes , & meubles, con- 
fifquées durant, & à l’occafîon de la guer- 
re. 
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re, ou converties en d’autres ufages par au- 1697 
torité publique 3 ni par confequent les Cré- „ r/ 
anciers defdites dettes , ou les proprietaires * 
defdites tnarchandifes, ou meubles, ou leurs 
héritiers, ou d’eux ayant caufe , ne pourront 
jamais les pourfuivre, ni en prétendre refti- 
tution ou fatisfa&ion. Lefdites reftitutions 
détendront auffi à ceux qui ont fuivi un Parti 
contraire , <^ui pour cet effet ont été fufpe&s, 

& à qui ont été ôtez après la Paix de Nimé- 
gue, leursbiens, revenus, ou droits, pour 
avoir habité ailleurs , ou n’avoir pas prêté 
hommage , ou pour autres caufes ou pré- 
textes femblables ,* lefquels par conféquent , 
en vertu de cette paix , rentreront en la 
faveur de leur Prince, & dans leurs anciens 
droits & biens auelconques , tels qu’ils font 
dans le temsde la condufion & fignature de 
ce Traité. Et tout ce qui eft dit dans cet 
article, fera exécuté immédiatement après 
]a ratification de la Paix , nonobflant toutes 
donations , conce fiions , aliénations , dé- 
clarations, confifcations, fautes, dépenfes, 
méliorations , fentences interlocutoires & 
définitives , rendues par contumace , les 
Parties abfentes non oüies , lefquelles fen- 
tences & jugemens feront nuis, & confidé- 
rez , comme s’ils n’avoient .point été faits 
& prononcez 3 eux tous demeurant entière- 
ment libres de retourner dans leur Patiie , 
de rentrer dans leur fdits biens, & d’en jouir, 
de même aue de leurs rentes & revenus * 
ou d’aller fejourner & établir leur domicile 
ailleurs où ils jugeront à propos , & tels 
qu’ils voudront choifir » fans aucune violen- 
ce ni contrainte. Et en tel cas , il leur fera 
Ce 3 per- 
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1607 P erm i s de faire adminiftrer leurs biens & 
’'oOtf revenus P ar procureurs non fufpeéls , &d’en 
* ’ jouir ; excepté néanmoins les Bénéfices Ec- 

cléfiaftiques , qui requièrent la réfidence j 
lefquels feront adminiftrez & régis perfon* 
nellement. Enfin il fera libre à tous les fujers 
d’une & d’autre part de vendre , échanger , 
aliéner, & tranfporter , ou de dlfpofer au- 
trement entre vifs ou par teftament de leurs 
biens meubles & immeubles , rentes & re- 
venus > qu’ils poffédcnt dans les Erats d’un 
autre fouvcrain j en forte que quelconque 
fujet ou étranger puifle les acheter ou aquerir, 
fans avoir befoin d’autre permiffion du Sou- 
verain > que celle qui eft contenue dans le pré- 
fent Article. 

X L V 1 1 . Si quelques Bénéfices Eccléfia- 
ftiques médiats ou immédiats ont été durant 
cette guerre conférez par l’un des Partis dans 
les terres ou lieux qui lui étoient alors fu jets» 
à des perfonnes capables , félon la réglé de 
leur première inftitution , & ftatuts légitimes 
généraux ou particuliers faits fur ce fujet, ou 
par quelque autre difpofition canonique faite 
par le Pape; lefdits Bénéfices Eccléfiaftiques 
feront laiflez aux préfens pofleffeurs , de 
même que les Bénéfices Eccléfiaftiques , con- 
férez de cette, maniéré avant cette guerre , 
dans les lieux , qui doivent être rendus par la 
préfente Paix : en forte qu’aucun ne les 
puiflè ou doive déformais troubler ou empê- 
cher , dans la pofleflion & légitime admmi- 
ftration d'iceux , ni dans la perception des 
fruits > ni être à leur occafion , ou par quel- 
que autre raifon paflee ou préfente , apellez 
ou citez en juftice , ou en quelque autre 
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forte inquiétez ou moleftcz à ce fu/et -, à I( j 
condition néanmoins qu’ils s’aquittenr de pZ. 
ce à quoi ils font tenus , en vertu defdits * 
Bénéfices. • • • ... ' : 

X L V I Iï. Comme il importe à la tran-, 
quilité publique, que la paix conclue- a Tu- 
rin le 29. Août 1696. entrera Majefté très- 
Chrêtienne & fon Altefle le Duc deSavoye 
foit exactement obfervée , il a aufli été 
trouvé bon de la confirmer & comprendre 
dans le préfent Traité , pour être de même 
valeur & fubfifter à toujours. Sont confir- 
mez en particulier -, & fenfez être ici répé- 
tez, mot pour mot , les points qui ont été 
reglez en faveur de la Mailonde Savoyedans 
les Trairez de Weftphaüe & de Nimégue ré- 
tablis ci-deflus : en forte néanmoins , que 
la reftitution de Pigncrol & de fes dépendan- 
ces , qui a été faice > ne puifife en aucune façon 
diminuer ou altérer 1 l’obligation à laquelle 
s’eft engagée , fa Majefté très .Chrétienne de 
payer au Duc de Mantoüe la fomme de qua- 
tre cens quatre vints quatorze mille écus > à 
la décharge du Duc de Savoye; comme il eft 
plus amplement expliqué dans le Traité de 
Paix de Weftphaüe. Et afin que ceci foie 
plus pleinement & plus» fortement confirmé, 
tous & chacuns les Princes , quiont part à la 
paix générale , promettent au Duc de Savoye, 

& recevront réciproquement de lui, lespro- 
mefles & garanties , qu’ils ftipulent entr’eux, 
pour une plus ferme afliirance. 

X L I X. On n’entend pas , au refte , que 
.par la reftitution quelconque des lieux, per- 
sonnes , biens, ou droits faiteou à faire par 
la France , il foit aquis aucun nouveau droit 
Ce 4 ' 1 à 
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à ceux qui font ou feront ainfi rétablis. Mais 
fi d’autres ont quelques prétenfions entr’eux , 
elles feront propofiées, examinées, & déci- 
dées en lieu convenable, après ladite reftitu- 
tion faite ; laquelle pour cette caufe ne doit 
être en aucune façon différée. 

L. Dès que le préfent Traité de Paix aura 
été ligné & féelle, parles S. Ambafladeurs 
Extraordinaires & Plénipotentiaires j ceffe- 
ront toutes hoftilitez & violences de quelque 
nature qu’elles foient , toutes démolitions 
d’édifices , tousdégats de vignes & de forêts, 
&t©ute coupe d’arbres : & immédiatement 
après l’échange des Ratifications feront re- 
tirées de part & d’autre toutes les Troupes 
des lieux non fortifiez apartenans à l’autre 
Parti. Et quant aux lieux fortifiez , qui doi- 
vent être rendus par le préfent traité , ils fe- 
ront remis dans trente jours après la ratifica- 
tion de la paix, ou plutôt, fifairefepeut, à 
ceux qui font nommez dans les articles prê- 
cédens, ou, s’il ne font pas exprimez nom- 
mément , à ceux qui les poiïedoient immé- 
diatement avant leur prife , fans aucune dé- 
molition de fortifications , ou d’édifices, 
publics ou particuliers , & fans aucune dé- 
térioration de l’état auquel ils font préfen- 
tement , fans rien exiger pour aucune aépenfe 
faite dans lefdits lieux ou à leur occafion , & 
fans que les Soldats puiffent rien exiger à cette 
occanon > ou pour quelque autre caufe que ce 
foit , ou lien cmportér des effets apartenans 
aux habitans , ou de ce qui y doit être laiffé 
conformément à ce Traité. Et quant à la 
démolition quelconque des chofes qui doi- 
vent être démolies , & dont il eft convenu 
»* • ci* 
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ci-defius, elle fera entièrement faite , àl’é- 1^07. 
gard des moins confidérables dans un mois, 

à l'égard des plus confidérables dans deux * \ * 

mois , fi faire fe peut, & fans qu’il en coûte- 
rien à l’autre partie , & fans lui caufer aucune 
fâcherie : feront auffi rendues de bonne foi 
immédiatement après l’échange des ratifica- 
tions» toutes les Archives &documens lité- 
raires , tant ceux qui apartiennent aux lieux 

Î ui doivent être rendus & cedez à fa Majefté 
mpériale » à l'Empire , & à fes Etats & 
Membres, que ceux qui ont été tranfportez 
de la Chambre & ville de Spire & des autres 
lieux de l’Empire 5 quoi qu’il n’enaic pasété 
fait mention particulière dans le préfent 
Traité. Les priionniers faits à l’occafion de 
la guerre feront auffi remis départ & d’autre 
en pleine liberté, fans aucune rançon , & en 
particulier ceux qui ont été condamnez aux 
Galères » ou à d’autres ouvrages publics. . : 

,.LI. Et afin que les fuiers de part & d’autre 
puiflent au plutôt joûir de l’entier bénéfice 
de cette Paix , il a été convenu , que toutes 
contributions d’argent, de grains, de vin., 
de four âge , de bétail , ou autres , quoi quç 
déjà impofées aux fujets de l’autre parti j 
& qu’elles ayent été établies par convention., 
de même que cous fouragemens. de. quelque 
nature qu’ils foient fur k jurifdijltionl’unde 
l’autre cefleronc entièrement du jour de lara* 
tifi cation , & ce qui fera dû de refie de fem* 
blables contributions , impofitions , ou 
exaltions . fera & demeurera entièrement 
aboli, pareillement les otages livrez ouetn* 
menez durant cette guerre , pour quelque cau- 
fequecefoit. feront rendus, renvoyez li- 

Ce 5 bres 
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bre? dans leur Patrie , fans aucun retardement 

1 ^97* 8c fans être obligez à rien payer. 

3 o Oâ. LII. Sera pareillement rétabli dès la fî- 
gnature de cette paix , le commerce défendu 
durant la guerre entre les fujetsdeSaMajefté 
Impériale & de l’Empire, & ceux de Sa Ma- 
jefté Très- Chrétienne & du Royaume de 
France, avec la même liberté qu’avant la 
guerre , & jouiront tous & un chacun , & 
ïpécialement les Citoyens & Habitans des 
Villes Hanféatîques , de toute forte de fu- 
reté par mer & par terre , de leurs anciens 
droits» immunitez, privilèges, & avanta- 
ges obtenus par des traitez folennels, ou par 
l’ancienne coutume ; renvoyant à faire 
un Traité plus particulier fur ce fujet après 
la Paix. 

LUI. Tout ce dont il eft convenu par ce 
Traité fera ferme & inviolable à perpétuité, 
8c fera obfervé & exécuté , nonobstant tout ce 
qui pourroit être cru , allégué , ou imaginé 
au contraire , lequel demeure entièrement 
«affé& aboli, encore qu’il fut tel , qu’on en 
eutdû faire une mention plus particulière & 
plus ample , ou que la caffation & abrogation 
femble devoir être confiderée comme nulle & 
invalide. 

L I V. Pourront chacune des Parties con- 
trariantes confirmer cette préfente Paix & 
fon obfervation par des alliances , des forti- 
fications furleur propre terrain , hormis dans 
les lieux fpécialement exceptez ci deffus, lef- 
quelles ils pourront bâtir ou agrandir ; y 
mettre des Garnifons , & employer les autres 
moyens, qu’ils jugeront néceffairespour leur 
défenfç. Il fera pareillement permis tant à 
.< T < ' ' tous 
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tous les Rois, Princes , & Républiques en 
général ; qu’au Roi de Suède en Particulier 
comme Médiateur , d’en donner leur garan- 
tie à Sa Majefté Impériale & à l’Empire , & 
à Sa Majefté Très-Chrétienne , de même 
qu’en vertu de la Paix de Weftphalie, - 
L V. Et comme Sa Majefté Impériale & 
l’Empire , & Sa Majefté Très-Chrétienne 
reconnoiflent avec des fentimens de gratitu- 
de les foins continuels & bons offices , que Sa 
Majefté Suédoife a employez pour rétablir la 
tranquilité publique , les deux Partis font 
convenus , que Sa Majefté Suédoifc , avec 
fes Royaumes & Etats feront nommément 
compris dans le prefent Traité , en la meilleu- 
re forme & manière que faire fe peut. 

L V I. Sont auffi compris dans le' préfent 
T raité de la part de Sa Majefté Impériale & de 
l’Empire , outre les Membres de l’Empire 
déjà nommez > les autres Eleéleurs , Prin- 
ces , Etats » & Membres de l’Empire , & 
entr’eux fpécialement l’Evêque & l’Evêché 
de Bâle , avec tous Ces Etats , Privilèges > & 
droits : item les treize CantonsSuiffies avec 
leurs Alliez , nommément avec la Républi- 
que & Cité de Genève & fes dépendances, U 
Ville & Comté de Neuchâtel , les Villes de 
Saint Gai, deMulhaufen, &deBienne, les 
trois Ligues Grifes , les fept Juriftiiélions ou 
Dizaines du Vallais , & l’Abbé de S. Gai. 

L V 1 1, De la part de Sa Majefté Très- 
Chrêtienne font femblablement compris les 
' treize Cantons Suiftes & leurs Alliez > & 
nommément la République du Vallais. • 

L V 1 1 1. Seront auffi compris dans le prê- 
tent Traité, tous ceux qui feront nommes 

C c 6 d’un 
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d’un commun confentement d’une & d’autre 
xoOâ, P art » avant Inchangé des Ratifications, ou 
* ' dans l’efpace de fix mois apres. 

L1X. Promettent les Ambafladeurs de 
SaMajeflé Impériale & du Roi Très-Chré- 
tien , enfemble les Plénipotentiaires des Etats 
députez de l’Empire défaire ratifier la préfen- 
te paixainfi conclue par l’Empereur , l’Em- 
pire , & le Roi Très-Chrétien en la forme 
dont on eft ici réciproquement convenu , & 
de faire J’échange des lettres de Ratification 
en ce même lieu , dans l’efpace de fix femai- 
pesà compter du préfent jour , ou plutôt , fi 
fairefepeut. 

XX. En foi & confirmation de quoi les 
Ambafladeurs Extraordinaires & Plénipoten- 
tiaires tant Impériaux, que du Roi très- 
Chrêtien , enfemble les Plénipotentiaires des 
Ele&eurs , & des Députe? des Etats de l 'Em- 
pire à cet effet ont fou ffigné le préfent Traité 
dç leurspropres mains, & yontappoféleurs 
féaux. Fait au Palais de Ryfwik en Hollande, 
le trentième Odobre de l’année mille fix cens 
, quatre, vints dix fepc. 

- 1. j . ■ . f- r ■ , • • • • r i " •. = • : 

D. A, C. de Kaunitz, De Harlay Bonne u il. 

e .» <.* (L« S,) XS*) 

Hfffr. C. de Straatmcnï Verjus de Creeyl 

■-> - (In S.) 1 - , ■ (L.S.) 

J. F- L. B. de Seilem^ De Cailler es. 
i . (L. S.) ( ; , . . fL.S.) '/ 

Au nom de l’Eleéleur Au nom de l’Eleûeuf 
de Mayence. de Bavière. ; 

L : .%■/: / : r V J 

tT >."ï " ' î"Jî/i '/ ’ .'t . .(biiji) ; 
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(L.S.) M. FridericJBaron De Prieimeyer 3 Am- I ^97- 
de Schonborn , bajfadeur Extraor - J o0c7 , 

ba (fadeur. dm aire & P/eni- 

>' potentiaire. 

(L.S.) Ignace AntoineOtten , (L.S) 

Plénipotentiaire . 

(L.S.) George Guillaume Moll , Plénipoten- 
tiaire. 

• i „••• • , *f 1 

Au nom de la Maifon d’Autriche. 

(L.S) Iran fois Rodolphe de Halden L. Ba - 
’■ ron de Trazbcrg 3 &c. 


Au nom du Grand Maître de l’Ordre Teu- 
tonique. 

(L.S.) Charles B. de Loë , Chevalier de V Ordre 
Teu tonique. 

Au nom du Prince Evêque de Wurtsbourg. 

(L.S.) Jean Conrard Philippe Ignace de 
Taflungen. 

Au nom de l’Eleveur de Trêves, com- 
me Evêque de Spire. . ,* •> - , 

(L.S.) Jean Henri de Koyfersfetd , Plénipo- 
tentiaire. 

Au nom du Prince & Evêque de Confiance. 

'(L. S.) Fridericde Dùrheim. '' ' * 

* V * ’ 1 * ’* " ’ ' * 4 ‘ ' V ' • • . '* 

Au nom de l’Evêque Prince d’Hil4csheim.’ 

(L.S,) Charles PaulZimmerman , Chancelier 
' Ce 7 de 
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de fon Altejfe , Conjeiller du Confeil fe- 
crett & Plénipotentiaire. 

Au nom de l’Eleéteur de Cologne en quali- 
té d’ Evêque & Prince de Liège. 


(L. S.) JeanConrard Norff Député Plénipo- 
tentiaire. 

Au nom de l’Evêque & Prince de Mnnfter. 

(L.S) Ferdinand L. B. de Plettenbergde Lenhau- 
Jen , refpeâlivemcnt Doyen & Capit. 
de PEglife Cathédrale de Paderb. de 
Mttnjl. & de Hildef. 

‘ ‘ " ' ■*) 

Au nom de l’Eleveur Palatin , comme 
Duc de Neubourg. 

(L.S.) Jean HenriHetterman , Plénipotentiaire . 

Au nom du Duc de Wurtemberg. 

(L.S.) Jean George Noble de Kulpis Chevalier 
du S. Empire Romain > Conjeiller (P E- 
tat intime » & Direfieur du ConJ'eil. 

' ' >v t . J ' 

(L.S.) Antoine Gunter de Hejpen Confeiüer 
dans le Conjeil fuprême & Plénipo- 
tentiaire du Sérenijfime Duc. 

Au nom du Prince de Bade - Bade 

(L.S .) Charles Ferdinand L. B. de Pletters- 
dorfl. Rêfervé POrdre alternatif. 

. . . . r 

Au nom du Colégç Abbatial de Suabe. 

' v-r • (LS) 
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(L.S.) Jofeph Antoine Eufébe de Halden de 1 ^7- 
Neidtberg L. B t de Autenriedt } Plé- 1°^^' 
nipotentiaire. 

Au nom des Comtes du Banc de Vétéravîc» 

(L.S.) Charles Otton Comte de Soltns % 

(L.S.) F. C. de Eclolsbeim Confeiller de Hanatv 
& Plénipotentiaire. 

Au nom de la Ville libre & Impériale de 
Cologne. 

(L. S.) Herman Jofepb Bullingen Bourgue- 
Maître & Plénipotentiaire . 

Au nom de la Ville d’ Ausbourg. 

(L.S.) JeanCbrifiopble de Dirbeim Plénipo- 
tentiaire . 

Au nom de la Ville Impériale de Francfort* 

(LS.) Jean Jaques Muller Plénipotentiaire . 

(L. S) Jean Melcbior Lucius Leâleur en Droit 
Civil & Canon , Bourguemaitre & 

. Plénipotentiaire . 

• .*> .... t 

Article feparé • 

• r 

P Our plus grande explication de l’Article 
huitième du Traite de Paix aujourd’hui 
ligné , lequel Article commence , Tous Jet 
Etats occupez par le Roi Très-Cbrêtien feront 
rendus à l’Ele fleur Palatin , il a été trouvé à 

pro- - 
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, propos de réfoudre ici de plus , qu’on ob* 
1097. f ervera cet ordre dans la proportion des 
loOfi. prétendons & droits de Madame la Duchef* 
fe d’Orléans contre le S- Electeur Palatin. 
Quand les Arbitres feront convenus dans le 
tems fixé pour la Ratification de la Paix , 
d’un lieu pour s’aflembler , ce lieu fera fi- 
gnifié aux deux Parties. Les Députez delà 
part des Arbitres y feront envoyez dans l’ef- 
pace de deux mois, à compter dès queleS. 
Ele&eur Palatin , aura entièrement été ré- 
tabli i conformement à l’Article ci-delfus 
allégué. Dans le mois fuivant ladite Dame 
Ducheffe produira au même lieu l’entière 
explication de fes prétendons ou demandes 
contre le S. Eleéïeur, laquelle lui fera com- 
muniquée dans la huitaine fuivante. Seront 
expliquées dans Pefpace de quatre mois en- 
fuivans , & délivrées aux Députez des Sei- 
gneurs Arbitres, qui marqueront le jour que 
les quatre mois commenceront à courir, les 
raifons & fondemens des deux Parties > dont 
feront délivrées quatre copies \ favoir une 
pour chacun des Arbitres > une troidéme 
pour être jointe aux A&es communs de l’Ar- 
bitrage , & une quatrième pour être réci- 
proquement çommuniqueé dans la huitaine à 
chaque partie. On répondra femblablement , 
& feront données dans le même jour quatre 
copies de la réponfe de chaque Partie,a ux En* 
voyez des Seigneurs Arbitres , laquelle fera 
derechef communiquée dans la huitaine aux 
Parties réciproquement. Dans les quatre 
mois fuivans l’inltruftion de l’affaire de part 
& d 'autre fera terminée , les Parties décla- 
reront vouloir fe Toumettre à la fentence 
, des 


Digitized by Googl 



de r Empereur de Ryfwick- 6 i 7 

des Arbitres j & cette conclusion de l’inftruc- I 5g» 
tion & foumiffion fera communiquée aux . 
Parties , afin qu’elles en ayent connoiflànce , * 

& les A&es feront contrerollez en préfence 
des Procureurs defdites Parties. Enfuiteles 
Arbitres & leurs Députez , qui auront prê- 
té ferment , ayant vu & examiné le droit 
des Parties pendant l’efpace de fix mois en- 
fuivans , prononceront publiquement leur 
fentence dans le lieu de la Conférence , con- 
formement aux loix & conftitutions de l’Em- 
pire. Que fi elle fe trouve conforme elle 
fera entièrement executée. Que fi les Arbi- 
tres ou leurs Députez different dans leurfen- 
timent * les Aéles communs de l’Arbitrage 
feront tranfportez à Rome aux frais com- 
muns des Parties , dans l’efpace de deux mois 
à commencer du jour de la fentence rendue , 

& livrez au Pape comme Surarbitre , pour 
donner l’affaire à examiner dans l’efpace d’au- 
tres deux mois à des Députez , non fufpeéls 
aux Parties , & lefquels prêteront le fer- 
ment , & ceux-ci , fur les procedures déjà 
faites , & fans qu’il foit loihble aux Parties 
de faire aucune nouvelle déduttion de leurs 
droits 3 prononceront dans l’efpace de fix 
mois enfuivans, & comme il a été dit , con- 
formement aux Loix & Conftitutions de 
l’Empire une dernière fentence définitive, 
qui ne pourra point être annullée , mais que 
les Seigneurs Arbitres feront exécuter fans 
aucun retardement ni contradi&ion. Que fi 
l’une des Parties tarde de propofer, d’ex- 
pliquer , & de prouver fes précenfions & 
droits dans le tems requis , il fera néan- 

moins 
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I( j 9 _ moins loifible à l’autre Partie d’expliquer & 

- 0 Qft de déduire Tes droits , dans le terme mar- 
* -’.qué » qui ne pourra jamais être allongé; 

.& aux Arbitres & Surarbitre de procéder 
de la manière , qui vient d’être expliquée > 
de prononcer & exécuter leur fentence>‘ 
félon les Actes produits & prouvez. 

. Nouobftant cette Procedure > les Parties 
elles-mêmes , & les Seigneurs Arbitres de 
leur côté ne laifleront de tenter, une voye 
amiable d’accommodement., & n'oublie- 
ront rien de ce qui pourra contribuer à, ter- 
miner cette affaire amiablement Comme 
on eft aufli convenu dans l’Article du Trai- 
té de Paix ci-deflus allégué , que jufqu’à 
ce que ce different foie terminé, le S. Elec- 
teur Palatin payera annuellement à Mada- 
me la Duchefle d’Orléans la . fomme de 
deux cens mille livres tournois , ou de cent 
mille florins du Rhin , on eft convenu en 
particulier à l’égard dudit payement , pour 
je tems auquel il doit commencer ; qu’il 
commencera feulement , après que , félon 
le contenu dudit Article , les Etats & 
lieux , qui y font fpecifiez , auront été entiè- 
rement rendus audit Electeur. Et afin que 
Madame la Duchefle d’Orléans puifle être 
d’autant plus affinée du payement de ladite 
fomme ; M. l’Eleéleur nommera avant la 
Ratification de la Paix , un nombre fuffi- 
fant de Rentiers ou Receveurs de la Préfec- 
ture de Germersheim & d’autres lieux du 
Palatinat , qui fe chargeront de payer ladi- 
te fomme à ladite Dame Duchefle , ou à 
ceux qui auront charge de fa part , toutes 

les 

' • l 
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les années à Landaw, faroir la moitié tous I ^. < 
les fïx mois > lefquels s’ils ne fatisfont pas, 1Q Qfi 
pourront être contrains au payement , par * 
la voye de la juftice ordinaire» ou fi la nécef- 
fité le requiert par exécution militaire de la 
part du Roi Très-Chrétien. Du refte , ce 
payement fe fera à cette condition ; que ce 
qui aura été payé , en vertu de cette obli- 
gation annuelle , à Madame la Duchefle 
d’Orléans , durant la difcuffion du Procès 
devant les Arbitres , fera en compensation 
& à compte de ce que lefdits Arbitres pour- 
ront lui adjuger , en cas qu’ils lui adjugent 
quelque choie : que s’ils ne lui adjugeoient 
rien , ou moins que ladite fomme , elle fera 
reftituée ; & cette compenfation ou reftitu- 
tion , de même que le fond du Procès fera ré- 
glée par la fentence des Arbitres. Que fi 
Madame la DuchelTe d’Orléans ne fatisfait 
pas à , 1 a forme du Compromis , foit dans 
l’explication de fes prétenfions > foit dans 
l’inftruélion du Procès , foit dans la répon- 
fe à ce qui fera produit par l’Eleéleur Pala- 
tin , ou qu’elle tarde , le cours dudit paye- 
ment annuel fera interrompu feulement pen- 
dant ce tems-là , le Procès allant toujours fon 
train , félon la forme du Compromis. Fait au 
Palais de Ryfwik le 30, Octobre, 1 *97. 

D. A . C. de Kaunitz. De Harlay Bcnneuil. 

(L.S.) (L.S.) 

Heur, C. deStraatvian. Verjus de Crecy. 

(L.S.) (L.S.) 

J. F. L . B . de Seilem, De Callieres. 

(L.S.) _ (L.S ) 

Au 
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«5nZ ^u nom l’Eleâeur Au nom de l’Eledleur 
qouet. de Mayence. de Bavière. 

( L.S.) M.Frideric Baron (L.S)*fe Prielmcyer i 
de Scbonborn , Am - Ambaffadeur Ex- 

bajj'adeur , traordinaire & 

. Plénipotentiaire . 

. (L.S.) Ignace Antoine Otten , 
Plénipotentiaire- 

(L.S.) George Guillaume Moll, Plénipotentiaire, 

Au nom de la Maifon d’Autriche. 

(L. S.) François Rodolphe de HaldcnL, Baron 
de Trazberg , &ç. 

Au nom du Grand Maître de l'Ordre 
Teutonique. 

(L.SJ Charles B, de Lo'è > Chevalier de l'Or- 
dre Teutonique, 

Au nom du Prince Evêque de Würtsbo îrg. 

(L, S.) Jean Conrard Philippe Ignace de Ta- 
ftungen. 

Au nom del’Ele&eur de Trêves » comme 
Evêque de Spire. 

(L. S.) Jean Henri de Keyjèrsfeld Plénipoten- 
tiaire, 

Au nom du Prince & Evêque de Confiance. 

(L.S.) Frideric de Diirheim. 

Au nom de l’Evêque Prince d’Hildesheim. 

(L. S.) Char» 
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(L.S) Charles Paul Zimmerman , Chancelier 1 ^97- 
de fon Altefte , Confeiller duConfeilJ'ecret , 

& Plénipotentiaire . 

Au nom de l’ Electeur de Cologne en qualité 
d’Evêque & Prince de Liège. 

(L.S.) Jean Çinrard Norff Député Plénipo- 
tentiaire. 

Au nom de l’Evêque & Prince de Munfter. 

(L. S. ) Ferdinand L. B • de Plcttenherg de Len- 
hauj'en , refpeâîivement Doyen & Capit, 
de V EglifeCathedrale de Paderb . de Mun- 
fter & de Hildef. 

Au nom de l’Eleéteur Palatin , comme 
DucdeNeubouig. 

( L. S.)Jean Henri Hetterman , Plénipotentiaire 
Au nom du Prince de Bade Bade. 


{L.S.) Charles Ferdinand L. B. de Pletterfdorjf 
Refervé POrdre alternatif. 

Au nom du Coiége Abbatial de Suabe. 

(L.S.) Jofeph Antoine Eufehius de Halden de 
Neidberg L. Baron de Autenriedt > Plé- 
nipotentiaire. 

Au nom de la Ville libre & Impériale 
de Cologne. , 

(L.S.) Herman Jofeph BüUingen > Bourgue » 
maître & Plénipotentiaire. 

Au nom delà Ville Impériale d’Ausbourg.* 
(L.S.) Jean Cbriftopble à Dicrbeim Plénipo- 
tentiaire. TRAITE 
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TRAITE’ 

Conclu entre le Roy de la grande Bretagne 9 1 

le Roy Très-Chrétien , Cr les Seigneurs 

Etats Generaux des Provinces-Unies des 

Pais- Bas , touchant le /. Partage de la 

Monarchie d’Efpagne. A la Haye ce 

li.OMreiôoS. ’ J 

« * 

S Oit notoire à tous qui ces prefentes ver- 
ront, que le Sereniffime&très-puiflant 
Prince Guillaume III. par la grâce de 
Dieu , Roi de la grande Bretagne , & I 

le Sereniflime , 8c très-puifîant Prince h 

Louis XIV. auffi par la grâce de Dieu Roi 
Très Chrétien , de France & de Navarre, 

& les Seigneurs Etats Generaux des Provin- 
ces* Unies des Pais Bas, n’ayant rien de pi us 
à cœur, que de fortifier par de nouvelles 
liaifons la bonne intelligence rétablie entre 
fa Majefté de la grande Bretagne , fa Ma- 
jefté Très-Chrétienne , & lefdits Seigneurs 
Etats Generaux , par le dernier Traité con- 
clu àRyfwik, & de prévenir par des mefurcs 
prifes à tems les evenemens , qui pourraient 
exciter de nouvelles guerres dans l’Europe , 
ont donné pour cet effet leurs plein-pouvoirs, 
pour convenir d’un nouveau Traité, fçavoir 
ladite JWajefté Britannique, aux Sieurs Guil- 
laume de Bentink , Comte de Portland , 

Chevalier de l’ordre de la jaretierey Confeil- 
1er au privé Confeil du Roi de la grande Bre- 
tagne , fon premier Gentilhomme de la 

Cham* 
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Chambre, & General de fa Cavalerie ; Et 
Jofeph Williamfon , Chevalier aufli Con- ,.r\# 
feiller au privé Confeil dudit Roi , & Garde 
de fes Archives d’Etat: Sadite Majeftétrès- * 
Chrétienne au Sieur Comte de Tallard, Lieu- 
tenant-General de fes Armées , & de fa 
Province de Dauphiné , fon Ambafladeur 
Extraordinaire en Angleterre y & lefdits 
Seigneurs Etats Generaux aux Sieurs Fran* 
çois Verbolt , Senàteur & Bourguemaitre 
delà Ville de Nimegue , Maître General 
des poftes dans le Duché de Gueldre , Com- 
té de Zutphen , 8e autres lieux , Friderik 
Baron de Rheede , Seigneur de Lier , St. 
Antoine & Berlée , 8ec. Commandeur de 
Buren > de l’ordre de la Province de Hol- ; 
lande 8e Weftfrife , Antoine Heinfius , Con- 
feiller Penfionaire , Garde du grand fceau , 

& Sur-intendant des fiefs de la même Pro- 
vince de Hollande & Weftfrife , Jean Bec- 
ker , ancien Sénateur , & Bourguemaitre de 
la Ville de Middelbourg , jean vander Does, 
Seigneur de Bergeftein , de l’ordre de la 
Province d’Utrecht , Guillaume van Hàren, 
cy^devant Grietman du Bilt » Député de la 
part de la Nobleffe aux Etats de Frife , & 
Curateur de l’univerfité de Franeker , Ar- 
nold Lencker > Bourguemaitre de la Ville 
de Deventer , 8e Jean de Drews , tous Dé- 
putez en l’Aflemblée defdits Seigneurs Etats 
Generaux , de la part de la Province de 
Gueldre de Hollande 8e Weftfrife , de Ze- 
lande , d’LJtregt , de Frife, d’Overyflel& 
de Groningue , & Ommelandes , lefquels 
en vertu defdits pouvoirs font convenus des 
articles fuivans. • - - 

I. La 
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6 2 4 I. Traité de Partage 

I. La Paix rétablie par le Traité de Ryf- 
wik entre le Sereniflime & très puiflant 
Prince Guillaume III. Roy de la Grande 
Bretagne , leSereniffime & très puiflant Prin- 
ce Louis XIV. Roy Très-Chrétien , de 
France & de Navarre , & les Seigneurs 
Etats Generaux des Provinces Unies des 
Pais- Bas » leuts heritiers & Succeffeurs , leurs 
Royaumes , Etats & Sujets fera ferme & 
confiante , & leurs Majeftez , & lefdits 
Seigneurs Etats Generaux feront réciproque- 
ment tout ce qui pourra contribuer à l’a- 
vantage , & à l’utilité de l’un & de l’autre. 

I I. Comme le principal objet , que fadi- 
te Majefié de la Grande Bretagne , & fadite 
Majefté Très-Chrétienne ,& lefdits Seigneurs 
Etats Generaux fe propofent , eft celui de 
maintenir la tranquilicé generale de l’Euro- 
pe, ils n’ont pfi voir fans douleur, que l’é- 
tat de la fanté du Roy d’Efpagne foie depuis 
quelque tems devenu fi languinant , qu’il y 
a tout lieu de craindre , que ce Prince n’ait 
plus longtems à vivre : quoi qu’ils ne puif- 
fent tourner leurs penfées du côté de cet 
événement , fans affliétion , par l'amitié fin- 
cere & véritable , qu’ilsontpour lui , ils ont 
cependant eftimé , qu’il étoit d’autant plus 
neceflaire de le prévoir» que Sa Majefté Ca- 
tholique n’ayant point d’enfâns , l’ouverru- 
re de fa fuccefîion exciteroit infailliblement 
une nouvelle guerre » fi le Roy Très-Chré- 
tien foutenoit fes pretenfîons , ou celles de 
Monfeigneur le Dauphin , fur toute la fuc- 
ceflion d’Efpagne , que l’Empereur fit auffi 
valoir fes pretenfîons , celles du Roy des 
Romains , de l'Archiduc fon fécond Fils, 
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ou de fes autres enfans j & l’EIeéteur de Ba- x 
viere , celles du Prince Electoral fon Els w 0 « 
aîné , fur ladite Succeffion. - 
III. Et comme les deux Seigneurs Rols »! 

& les Seigneurs Etats Generaux défirent fur 
toutes chofes , la confcrvatibn du repos pu-i 
blic , & d’eviter une nouvelle guerre dans 
l’Europe par un accommodement des difpu- 
tes, & des difterens,qui pburroient refulterau 
fujet de ladite Succeffion , ou par l’ombra- 
ge de trop d’Etats, reünis fous un même 
Prince } ils ont trouvé bon de prendre par 
avance des mefures necdïaires , pour préve- 
nir les malheurs , que le trifte événement de 
la mort du Roy Catholique fans enfans* 
pourrait produire. 

I V. Ainfi il a été accordé & convenu % 
qfue fi ledit cas arrivoit , le Roy Très Chré- 
tien tant en fon propre nom , qu’en celui 
de Monfeigneur le Dauphin , fesenfans, Mâi- 
les, ou Femelles , Heritiers & Succefleuri 
nés & à naître , comme auffi mondit Sei- 
gneur le Dauphin pour foi même , fes en- 
fans, Mâles & Femelles, Heritiers & Suc- 
ceflèurs, nés & à naître, fe tiendront fatis- 
faits , comme ils fe tiennent fatisfaits pat 
la prefente , que mondit Seigneur le Dauphin 
ait "pour fon partage > en toute propriété!, 
poüeffion pleniere & extinélion de toutes 
fes pretenfions fur la fucceffion d’Ëfoagne, 
pour en jouir lui , fes Heritiers & Succef- 
.feurs , nés & à naître , à perpétuité , fans 
pouvoir jamai s être troublé * par quelque pre- 
; texte que ce foit , de droit , ou de préten- 
dons* directement ou indirectement, même 
- par ceffion , appel , révolte ou autf e voyé , 


t* 
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igyg de la parc de l’Empereur, du Roy des Ro- 
l^' mains, de l’Archiduc Charles , Ton fécond 

* fils , de fes autres enfans , Mâles ou Femel- 
les , & defcendans , fes Heritiers & Succef- 
feurs, nés & à naître , ny auflî de la parc de 
l’Ele&eur de Bavière i au nom du Prince 
Electoral de Bavière , fon Fils aîné , ny 
dudit Prince Electoral , leurs enfans defcen- 
dans , Heritiers & Succefifeurs , nés & à 
naître. Les Royaumes de Naples , & de 
Sicile , les places dépendantes prefentement 
de la Monarchie d’Efpagne > fi tuées fur la 
côte de Tofcane, ou lies adjacentes, com- 
prifes fous le nom de St. Stephano , Porto 
Hercole , Orbitello , Jelamone , Porto Lon- 
gone , Piombino , en la maniéré , que les Ef- 
pagnols les tiennent prefentement , la Ville 
& le Marquifat de Final , en la maniéré pa- 
reillement que les Efpagnols les tiennent , la 
Province de Guipufcoa, nommément les Vil- 
les de Fontarabie , & St. Sebaftien, fituées 
dans cette Province , & fpecialement le port 
du paflage , qui y eft compris i avec cette 
reftriétion feulement , que s’il y a quelques 
lieux dependans de ladite Province , qui fe 
trouvent fiutés au delà des Pirenées ,ou autres 
Montagnes de Navarre , d’Alava , ou de Bif- 
caye du côté de l’Efpagne , ils relieront à l’Ef- 
pagne , & s’il y a quelques lieux pareille- 
ment dependans des Provinces foumifes à 
l’Efpagne , qui foient en deçà des Pirenées 
ou autres Montagnes de Navarre , d’Alava, 
ou de Bifcayc du côté de la Province de Gui- 
pufcoa , ils relieront à laFrance ; & les trajets 

• defdites Montagnes , & lefdites Montagnes , 

, qui fe trouvent entre ladite Province de Gui- 
pufcoa, 
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pufcoa, Navarre , Alava , & Bifcaye, àqui r ^o 8 . 
elles appartiennent, feront partagées en- T . 0 / 7 ' 
tre ,1a France & l’Efpagne , en forte qu’iL 
reftera autant defdites Montagnes, & trajets 
à la France de fon côté , qu’il en reftera à 
l’Efpagne , du fien , le tout avec les forti- 
fications , Munitions de guerre , Poudres , 
Canons , Galeres , Chiourmes , qui Ce trou- 
veront appartenir au Roy d’Efpagne , lors de 
fon décès fans enfans, & être attachées aux 
Royaumes, Places , Iles & Provinces, qui 
doivent compofer le partage de Monfeigneur 
le Dauphin j bien entendu, que les Galeres, 
Chiourmes & autres effets appartenant au 
Roy d’Efpagne & autres Etats, qui tombent 
dans le partage du Prince Electoral de Ba- 
vière lui relieront i celles qui appartiennent 
aux Rpyaumes de Naples j & de Sicile, 
devant revenir à Monfeigneur le Dauphin, 
ainfi qu’il a été dit ci-deftus : moyennant lef- 
quels Royaumes , lies, Provinces# Places , 
ledit Roy Très-Chrétien tant en ion propre 
nom, qu’en celui de Monfeigneur le Dauphin , 
fes enfans , Males ou Femelles , Heritiers & 
Succeffeurs nés & à naître , comme aulli 
mon dit Seigneur le Dauphin pour foi même , 
fes enfans , Mâles ou Femelles , Heritiers 
& Succeffeurs nés & à naître ( lequel a aulli 
donné fon pleinpouvoir pour cet effet au 
Sieur Comte de Tallard) promettent & s’en- 
gagent de renoncer lors de ladite Succeffion 
d’Ëfpagne , comme en ce cas là ils renoncent 
dès à prefent par celle-ci à tous leurs droits & 
pretenfïons fur ladite Couronne d’Efpagne, 

& fur les autres Royaumes , Iles . Etats, 

Pais ^Places, qui en dépendent prefente- 
Dd 1 ment. 
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1698. ment > & que de touc cela ils feront depê- 
H ofi\ cher des a&es folemnels dans la plus forte, 

* & la meilleure forme * qu’il fe pourra, qui 
feront délivrés au tems de la Ratification de 
.ce Traité. /-*»*'* 

V. Ladite Couronne d’Efpagne > & les 
autres Royaumes , Iles , Etats , Pais & Pla- 
ces, qui en dépendent prefentement » feront 
donnés & aflignés ( à l’exception de ce quia 
été dénoncé dans l’Article precedent-, qui 
doit compofer le partage de Monféigneur le 
Dauphin) auPrinceFilsaîné de l’Eledleur de 
Bavière en toute propriété & pofleflion ple- 
nieré en partage & extin&ion de toutes fes 
pretenfïons fur ladite Succeflton d’Efpagne, 
pour en jouir lui ,fes Heritiers & Succefleurs, 
nés & à naître , à perpétuité , fans pouvoir 
être jamais troublé , fous quelquë pretexte 
que ce foit > de droits ou de prétendons , di-’ 
re&ement ou indireélement , même parcef- 
lion, appel) révolté, ou autre voye , de la. 
part du Roy Très-Chrétien , de Monfei- 
^gneur le Dauphin, oudefesenfans, Mâlesou 
Femelles , fes defeendans Héritiers & Suc- 
cefïèur-s , nés & à naître'-,’, ni de la part de 
P Empereur, du Roy des Romains, de l’Ar- 
chiduc Charles fon fécond -fils ,‘defes au- 
tres enfans, Mâles & Femelles, & defeen- 
dans , fes Heritiers & Succefleurs, hés&à 
naître: moyennant laquelle Couronne -d’Ef- 
pagne , & les autres Royaumes > Iles , Etats , 
Pais & Places , qui en dépendent , PÉledleur 
de Bavière tant en qualité de Pere, & de lé- 
gitimé tuteur & adminiflrateur du Prince 
Eledloral fon Fils aîné , qu’au nom dudit 
Prince Eleéloral , & qu’en celui de leurs 

- - en- 
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enfans, heritiers & Succeflèurs» nés& à naî- 
tre , comme aufli ledit Prface Electoral , dès 
qu’il fera majeur , pour foi-même , fes En- 
fans . heritiers & Succeflèurs , nés & à nai- 
tre j fe tiendront fatisfaits , que ledit Prince 
Electoral ait pour fon partage la ceffion , 
faite cy deflus dans ce même article* & le- 
dit Ele&eur de Bavière , tant en qualité de 
Pere , & de légitimé tuteur & adminiftra- 
teurdu Prince Electoral fon Fils aîné , qu’au 
nom dudit Prince, &: qu’en celui de fes en- 
fans, heritiers & fuccefleurs!, nez & à naî- 
tre , renoncera lors du décès de fa Majefté 
Catholique , & ledit Prince Electoral dès 
qu’il fera majeur , à tousdroits & pretenfions 
fur la portion affignée à Monfeigneur le Dau- 
phin , & fur celle qui doit être aflignée à 
j’ Archiduc Charles dans l’article fui.vànt, & 
que de tout cela ils feront dépêcher des Aâes 
folemnels dans la plus forte, & la meilleure 
forme , qu’il fe pourra , à fçavoir l’Elefteur de 
Bavière dans la qualité cy deflus dite , lors du 
décès de fa Majefté Catholique fans enfans , & 
ledit Prince Electoral , dèsqu’ilfera majeur.. 

V I. On»exceptera toutefois encore def- 
ditesceffions & affignations le Duché de Mi- 
lan, que les deux Seigneurs Rois , 8c les Sei- 
gneurs Etats Generaux font convenus devoir 
être donné à l’Archiduc Charles d’Autriche , 
fécond Fils du Sereniflime & très-puiflant 
Prince Léopold, élu Empereur des Romains, 
en partage & extindion de toutes les preten- 
lions & droits, que ledit Empereur , le Roi 
des Romaihs , l’Archiduc Charles fon fécond- 
Fils , tous fes autres enfans mâles ou femel- 
les & defeendans , fes Succeflèurs & heri- 
Dd 5 tiers , 
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tiers, nés &r à naître» pourroient avoir fur 
T *9 S ladite fucceflion d’Efpagne , lequel Archi- 
liOft- duc aura en route propriété & pofleflion 
pleniere ledit Duché de Milan , pour lui , 
fes heritiers & Succefleurs > nés & à naître'» 
pourauflien jouir à perpétuité , fans pouvoir 
être jamais troublé fous quelque pretexte que 
ce foit , de droits & de pretenfions , directe- 
ment ou indirectement , de la part du Roi 
Très-Chrétien & de mondit Seigneur le 
Dauphin ou des Princes fes enfans & def- 
cendans , fes heritiers & Succefleurs , nés 
& à naître, ny auflidela part de l’EleCteur 
de Bavière , au nom du Prince Electoral > 
fon Fils aîné , ni dudit Prince Electoral , 
leurs enfans, defcendans , heritiers & Succef- 
feurs, nez & à naître. 

VII. Moyennant lequel Duché de Milan , 
l’Empereur aufli tant en fon propre nom , 
qu’en celui du Roi des Romains, de l’Ar- 
chiduc Charles fon fécond Fils, fes enfans, 
mâle$ ou femelles , leurs enfans , heritiers 
& Succefleurs , nez & à naitrej comme aufli 
le Roi des Romains» & l’Archiduc Charles, 
dès qu’il fera majeur , pour lui même, leurs 
enfans » heritiers & Succefleurs , nez & à 
naître , fe tiendront fatisfaits , que l’Ar- 
chiduc Charles ait en extinCiion de toutes 
leurs pretenfions fur la fucceflion d’Efpagne, la 
ceflion faite cy-deflus dudit Duchéde Milan* 
& ledit Empereur tant en fon propre nom , 

S u’encelui du Roi des Romains , del’Archi- 
uc Charles fon fécond Fils , fes enfans , 
mâles ou femelles , & les leurs , leurs heri- 
tiers & Succefleurs j comme aufli ledit Roi 
des Romains, en fon propre nom > renonce- 
ront 


Digitized by Google 



de VEfpagne. 63 i 

rom lors du décès de fa Maiefté Catholique j 
& l’Archiduc Charles > dès qu’il fera ma- 
jeur. , à tous autres droits & pretenfions fur 
ladite Couronne d’Efpagne , & furlesautres 
Koyaumes , Iles, Etats , pais & places qui 
en dépendent , qui compofent les Partages > 
& les portions , affignés cy-deflus à Mon- 
feigtieur le Dauphin , & au Prince Electoral 
de Bavière ; & que de tout cela ils feront de- 
pêcher des aftes folemnels dans la plus forte , 
& la meilleure forme , qu’il fe pourra , 
fçavoir l’Empereur, & le Roi des Romains, 
lors du décès de fa Majefté Catholique fans 
enfans , & l’Archiduc Charles , dès qu’il 
fera Majeur. 

. -VIII. Le prefent Traité fera communi- 
qué à l’Empereur , & à l’Ele&eur de Ba- 
vière , par le Roi de la grande Bretagne , 
& les Seigneurs Etats Generaux auffi-tôt 
après la fignature , & l’échange des ratifi- 
cations j & fa Majefté Impériale le Roi des 
Romains > & ledit Ele&eur feront invités de 
l’aprouver lors du décès de fa Majefté Catho- 
lique fans enfans ; & l’Archiduc Charles , 
ainfi que le Prince Electoral de Bavière dès 
qu’ils feront Majeurs. 

IX. Que fi l’Empereur, le Roi des Ro* 
mains, ou l’Elefteur de Bavière refufent d’y 
entrer , les deux Seigneurs Rois , & les Sei- 
gneurs Etats Generaux empêcheront le Prin- 
ce , Fils ou Frere de celui, qui refufera d’en- 
trer en poffeflion de ce qui lui fera affigné, 
& fa portion demeurera comme en fequeftre 
entre lesmains des Vice-Rois, Gouverneurs 
& autres Regens , qui y gouvernent de la 
part du Roi d’Efpagne , lefquelsne pourront 
Dd 4 s’en 
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i'698. s’endefaifir , que du confentement des deux 
1 1 0 fi. Seigneurs Rois , & des Seigneurs Etats Ge- 
neraux , jufques à ce qu’il aura agrée ledit 
partage , & cette Convention j Se en cas que 
monobftant cela il voulut prendre poflèffion 
de fa portion, ou de celle, qui fera affignée 
aux autres , lefdits Seigneurs Rois , & lefdits 
Seigneurs Etats Generaux > comme aufli ceux 
qui fe contenteront .de leur partage en vertu 
de cette convention , l’empecheront de toute 
leur force. • 1 

X. Le Roi d’Efpagne venant à mourir fans 
enfans & ainfi le fufdit cas arrivant , les 
deux Seigneurs Rois , & les Seigneurs Etats 
Generaux s’obligent de biffer toute la fuc- 
ceffion dans l’état, comme alors elle fe trou-, 
’vera , fans s’en failîr en tout , ou en partie , 
•dire&ementôa indireftement j mais chaque 
Trince pourra d’abord fe mettre en poffeffion 
de ce qui lui eftaffigné pour fon partage, dès. 
qu’il aura fatis fait de fa part aux articles cinq, 
hx , fept & neuvième , precedans celui-ci j 
& s’il y trouve de la difficulté les deux Sei- 
gneurs Rois , de les Seigneurs Etats Gene- 
raux feront tous leurs devoirs poffibles , afin 
que chacun foie mis en poffeffion de fa por- 
tion félon cette convention , & qu’elle puif- 
fe avoir fon entier effet, s’engageant à don- 
ner par terre * & par mer , les fecours & 
affiftances d’hommes , & de Vaifleaux ne- 
ceffaires , pour contraindre par la forceceux , 
qui s’oppoferont à ladite convention. 

X ï. Si lefdits deux Seigneurs Rois , & 

• les Seigneurs Etats Generaux , ou quelqu’un 
d’eux , font attaquez » de qui que ce fait , 
à caufe de cette convention , oq de l’execu- 
tion ) 
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tfcrn qu’on en fera , on s’affiliera mutuel- T /; 0 q 
lement l’uii l’autre , avec toutes fes foices , 

& on fe rendra garant de la ponctuelle exé- 11 
cution de ladite convention , & des renoncia- 
tions faites en confequence. 

XII. Seront admis dans le prefent Trai- 
té tous Rois & Princes & États , qui vou- 
dront y entrer , & il fera permis auxdits ' 
deux Seigneurs Rois , & aux Seigneurs Etats 
Generaux , & à chacun d’eux en particu- 
lier , de requérir & inviter tous ceux qu’ils > 
trouveront bon de requérir & inviter , lef- 
quels feront femblablement garants de l’e- 
xécution de ce Traité ,. & de la validité des -• 
renonciations p qui y font contenues. 

XIII. Et pour aflTeurer encore davanta- 
ge le repos de l’Europe , lefdits Rois , Prin- 
ces & Etats , feront non feulement garans de 
ladite execution du prefent Traité, & de la 
validité defdites renonciations , comme cy- 
delfus i mais fi quelqu’un des Princes , en 
faveur defquels les partages fônt faits , vou- 
loir dans la fuite troubler l’ordre établi par ce 
Traite, faire de nouvelles entreprifes y con- 
traires, & ai nfi s’agrandir aux dépens des au- 
tres fous quelque pretexte que ce foit , la 
même garantie du Traité fera fenfée devoir 
s’étendre auflî en ce cas , en forte que les 
^°i s » i ' Princes & Etats qui la promettent , 
feront tenqs d’enjployer leur? forces * pour 
s’oppofer auxdites entreprifes, 5^ pour main- 
tenir toutes chofes dans l’état , convenu par lef* 
dits articles." f 

XI V. Que fi quelque Prince que ce foit» 
s’ôppofe a la prife de pofleffion des partages 
•copyenus , lefdits deux Seigneurs Rois , & le* ■ 

D d s Sei- 
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1608. Seigneurs Etats Generaux feront obligez de 
1 1 Oéî s,encra y der l’ un l’ autre contre cette oppofition, 
& de l’Empêcher avec toutes fes forces, & l’on 
conviendra d’abord après la fignature du pre- 
fent Traité de la proportion , que chacun 
doit contribuer , tant par Mer , que par 
Terre. 

X V. Le prefent Traité fera ratifié & ap- 
prouvé par lefdits deux Seigneurs Rois , & 
les Seigneurs Etats Generaux , & les lettres 
de ratification feront échangées dans le ternie 
' de trois femaines , ou plutôt fi faire fe peut 
à compter du jour de la fignature. En foi 
de quoi nous avons fignéla prefenre, &mis 
le cachet de nos Armes. Fait à la Haye le 
il. Oéiobre 1698. 

Etoit figné. 

(L.S) Portland ( L.S) Tallard. ( L.S) F. Verholt 
(L. S.) Williamfon, (L.S.) F* B. de Rbeede . 

(L. S.) A. Heiujius. 

(L.S.) Job an Becker. : 

> h: (L- S .) J.vander Does. 

{L. S.) W: vanHaren. 

(L.S.) Ar: Lemker * 
(L.S.) J, deDrews. 

1 . • 1 . . . ’ • 

< En explication des articles cinq , fept & 
dix du Traité , pafféà là Haye ce jourdhuî 
on eft convenu > que quoique l’Archiduc 
Charles ne doive donner fon aéte de renon- 
ciation , que quand il fera majeur j pourvû 
que l’Empereur , & le Roi des Romains ayent 
donné les leurs , ledit Archiduc pourra en- 
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trer en pofleffion de Ton partage lors du de- T( < n o 
cès de fa Majefté Catholique , fans enfans , 
quoique Mineur: bien entendu , que ledit lxW “‘ 
Archiduc fera toujours obligé de donner fon 
Aéte de Renonciation , quand il fera majeur; 

& pareillement on eft convenu , que quoi 
que le Prince Ele&oral de Bavière foit mi- 
neur, pourvû que TEleéteur de Bavière Ton 
Pereen qualité de Pere, &de légitimé Tu- 
teur & Adminiftrareur dudit Prince ait don- 
né le lien , ledit Prince Electoral de Bavière ^ 
pourra entrer en pofleffion de fon partage , 
lors du décès de fa Majefté Catholique fans 
enfans , quoique mineur : bien entendu , 
que ledit Prince Ele&oral de Bavière fera 
toûjours obligé de donner fon Aéle de Re- 
nonciation , dès qu’il fera majeur : en foi 
dequoi Nous , qui avons ligné le Traité 
avons auffi ligné le prefent article , & mis 
le cachet de nos Armes. Fait à la Haye ce 1 1, 
Odlobre 1*98, 

’ 4 * - i •• i » i ' * , ) 4 . - ^ 

Etoit ligné, * - ’ ' : - 

(L.S) Port hnd (L.S) Tallard (L.S) h.Verbolt 
(L, S.) Williamfon. (L. S.) F, B. de Rbeede. 

' (L, S.) A. Heinjius . 

(L.S) Job an Becker, 

' .. (L.S.) J: vanderDoés; 

( L*. S. ) V/. van Haren. ‘ 

(L. S.) Ar : Lemker. 

(L.S.) J. deDrewt. 
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T A RI F 

Arreté entre la France , & la Hol - . 

lande a Paris le 29 Mai , 4T/w la Ratifi- 
cation duditTarif. Du 8 Décembre 165)9. 

L OU IS PAR LA GRACE DE DlEU 
Roy de France et de Na- 
varre : A tous ceux qui ces prefen- 
tes Lettres verront Salut. Ayant 
vû & examiné le Tarif du vingtneuf May 
dernier, contenant les Droits qui feront pa- 
yez tant aux Entrées de nôtre Royaume fur 
les Denr.ées & Marchandées du cru., pêche 8r 
fabriquédesfujetsde nos très-chers & grands 
Amis les Etats Generaux des Provinces-Unies 
des Pays- Bas i qu’aux Entrées defdites Pro- 
vinces Unies, fur les Denrées & Marchandées 
du cru & fabrique de France, fait & arrêté en 
execution de l’Article xii. du Traité de Com- 
merce conclu à Ryfwick le 20. Septembre 
J697> encre nos amerç & féaux Confeillcrs 
Secrétaires , Maifon , Couronne de France 
& de nos Finances , Jean-Baptifte dé Lagny > 
Dire&eur General du Commerce ; Jean Ré- 
my Henault , Secrétaire & Greffier du Con- 
fcil d’Etat & Privé , & Antoine Peletyer, 
tous trois CommiiTaires de nôtre part : Et 
Guillaume Nieuport , Commiflaire député 
pour cet effet de la part defdits Etats Gene- 
raux des Provinces-Unies des Pays-Bas; du-, 
quelTarif la teneur s’enfuit*. 
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TARIF arreté entre les Commijfaires du 
Roi Très ■ Chrétien C T le Commtjfaire des 4<> 

Hauts Cr Puijfans Seigneurs les Etats 
Generaux des Provinces-Unies des Pais - 
Bas y en execution del* Article XII. du 
Traité de Commerce, conclu a Ryfu/ick^ 
le 20 Septembre 1697. contenant les 
Droits qui feront payez, tant aux Entrées 
du Royaume fur les Denrées O* Marchan- 
dées du cru y pèche Cr fabrique des Su- 
jets des Etats Generaux , qu* aux Entrées 
des Provinces -Unies fur les Denrées Çr 
Marchandifes du cru. Cr fabrique de 
France. 

L ERoy Très-Chrétien 8r les Etats Ge- 
neraux des Provinces-Unies des Pays- 
Bas » délirant d’executér l’Article xn. du 
Traité de Commerce conclu à Ryfwickle 20. 
Septembre 1697* & conformement à ladifpo- 
fition de cet Article, faire un nouveau Ta- 
rif commun , fuivant la convenance récipro- 
que , auroient nommé des CommilTaires pour 
y travailler » fçavoir , de la part de Sa Maje- 
fté> Jean Baptifte de Lagny, Confeiller Se- 
crétaire du Roi , 1 & DireÛeur General du 
Commerce •, JeanRemy Henault> Confeiller 
Secrétaire du Roi , Secrétaire & Greffier du 
Confeil d’Etat & Privé j & Antoine Pele- 
tÿer , Confeiller Secrétaire du Roi : Et de la 
parc des Etats Generaux , Guillaume Nieu- 
porc , lequel fe feroic rendu pour cet effet 
dans la Ville de Paris , où lefdits Sieurs Com- 

Dd 7 mif- 
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1600 miliaires après diverfes Conférences tenues 
, n £p° ur fatisfaire à l’Article XII. dudit Traité, 
° 7 & achever de rétablir le Commerce & la 

Navigation réciproque entre les deux Na- 
tions , font convenus unanimement que les 
Efpeces comprifes dans les Articles fuivans 
ne payeront , à commencer du premier jour 
de Juillet prochain , aux Entrées du Royau- 
me , que les droits cy-après reglezau lieu de 
ceux portez par le Tarif du 18. Avril 1667. 
& par les Arrêts pofterieurs; 

S Ç A Y O I R, > 

Baleine coupée & aprêtée , le cent pefant 
payera neuf livres , cy 9-1. 

Baracans , la piece vingt-deux aunes paye- 
ra cinq livres , cy 5.1. 

Beurre d’Hollande , le cent pefant payera 
douze fols, cy „ 12. f. 

Bufles , Eflans & Cerfs paflez en Bufles , 
Collets & Coltins de Bufles , le cent pefant 
payera vingt-fix livres, cy 26. 1. 

Camelots à ondes & demy foye & de tou- 
tes autres fortes , la piece de vingt aunes paye- 
ra huit livres , cy 8.1. 

Cire blanche , le cent pefant payera onze 
livres, cy li.l. 

Cuirs de Bœuf tannez de routes fortes , la 
douzaine payera quatorze livres , cy 14. 1. 

C uirs de Variiez tannez , la douzaine paye- 
rafept livres, cy * ' 7. 1. 

Draps d’Hollande de toutes fortes & cou- 
leurs > la piece de vingt-cinq aunes payera 
cinquante-cinq livres , cy * 55. 1. 

£r 
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Et les pièces de plus grande ou moindre r g- 
longueur, à proportion. 

Fanons de baleine , le cent en nombre tant 
grands que petits du poids de trois cens livres, 
ou environ payera vingt livres , cy 20, 1* 

Fer blanc , lebaril de quatre cens cinquan- 
te feuilles doubles payera vingt livres , cy 

10. L 

Le Baril de (impies feuilles payera dix li- 
vres, cy 10.I. 

Fromages d’Hollande de toutes fortes , le 
cent pefant payera une livre dix fols , cy 

v. 1. 10. f. 

Huile & graiflè de Baleine & d’autres 
poilfons , la Barique du poids de cinq cens 
vingt livres payera fept livres dix fols , cy 

7 I. io.f. 

Morue verte ou Cabillaud falé , le Baril 
pefant trois cens livres payera cinq livres , 
cy 5.I. • 

Et les Barils pefans plus ou moins, paye- 
ront à proportion. '* •• 1 

Maquereaux , le Left de douze Barils paye- 
ra douze livres, cy. 12. 1. 

Plumes à écrire , le cent pefant payera qua- 
tre livres, cy 4.I. 

Pipes à Tabac, lagroffede douze douzai- 
nes payera cinq fols , cy. ç. f. 

Porcelaine contrefaite ou Fayence d’Hol- 
lande , le cent pefant payera dix livres , cy 

10.1 

Rubans de fil , le cent pefant payera huit 
livres, cy 8.1. 

Ratines drapées ou aprétées en drap de cinq 
quarts > ou quatre tiers de largeur , la pièce 

; • * ■ . de 
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de vingt- cinq aunes payera cinquante- cinq li- 
vres > cy 55.I. 

Et les pièces de plus grande ou de moindre 
longueur, à proportion. 

Ratines drapées de deux tiers de large , là 
piece de vingt-cinq aunespayera vingt-fept li- 
vres dix-fols, cy 27.1.10. f. 

Ratines frifées dé cinq quarts ou quatre 
tiers de largeur , la piece de v ingt-cinq aunes 
payera quarante-deux livres, cy 42. 1. 

Ratines frifées de deux tiers de largeur, la 
piece de vingt-cinq aunes payera vingc-une 
livres, cy 21. 1. 

Soyes de Porc * le cent pefant payera quatre 
livres , cy 4. 1. 

Savon vert , noir , mol & liquide , le cent 
pefant payera deux livres, cy 2-1. 

Serges deSeigneur , & Serges façon d’A- 
fcot , la piece de vingt aunes payera huit li- 
vres, cy S.t 

Serges drapées façon de Florence , Angle- 
terre & autres Pais blanches & teintes , la 
piece depuis treize iufqu’à quinze aunes paye- 
ra onze livres, cy ' ' , 5 ; -. L il-l. 

Sucre rafiné en pain ou en poudre , Candis , 
blanc & bran, le cent pefant payera vingt-deux 
livres dix fols, cy » 22.1. 10. f. 

• Toilçs d’Hollande fines & ouvrées , foip 
crues , jaunes , blanches & bifettes , tant fines, 
moyennes que grottes , la piece de quinze au- 
nes payera deux livres, cy 2.1; 

L Les Denrées & les Marchandées du 
crû despêches & delà fabrique des Sujets des 
Etats Generaux fpecifiez en la p refente con- 
vention payeront les droits cy-deyant expli- 
quez . 
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quez à toutes les Entrées du Royaume, Ter- r( e 0o 
. res & Pais de l’obéïflànce du Roi. 

IL Les Denrées & les Marchandées du 2 * 
cru, des pêches & de la fabrique des Sujets des 
Etats Generaux non comprifes dans la prefen- 
te convention, enfemble toutes les Marchan- 
dées de leur Commerce contenues dans le 
Tarif du 18. Avril 1667. ou dans les Decla* 
rations & Arrêts pofterieurs payeront pareil- 
lementà toutes les Entrées du Royaume, Ter- 
res & Pais de l’obéiflànce du Roi les Droits 
ordonnez par ledit Tarif 8c par lefdites Dé- 
clarations & Arrêts pofterieurs* 

III. Les Droits établis par la prefente 
Convention, & ceux compris dans les deux 
Articles precedens , feront également payez 
dans le tems des Foires fur les Denrées & 
Marchandées du cru, despêches , fabrique 8C 
Commerce des Provinces- U nies , tant par 
les Sujets de fa Majefté que par ceux des Erats 
Generaux : ce qui fera pareillement exécu- 
té, même à l’entrée des Ports des Villes de 
Dunkerque & de Marfeille , le tout nonob- 
ftant toutes franchifes & privilèges > fans pré- 
judice néanmoins de l’exécution de l’Article- 
neuf du Traité de Commerce deRyfwick pour 
les Marchandées de Levant. 

I V. T o u T e S les autres Denrées & Mar- 
chandées du cru , de la pêche & fabrique des 
Sujets des Etats Generaux , enfemble toutes 
les Marchandifes de leur Commerce , qui ne 
font point exprimées dans la prefente Con- 
vention , ni dans le Tarif du 18. Avril 1667 

1 tii dans les Déclaratibns fit Arrêts pofterieurs, 
•payeront aux entrées & aux Sorties les Droits 
portez par leTatif du 18. Septembre 16 <*4* 

par 
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Ttfoo P ar tout °“ *1 a cours > & dans les autres 
29 Mai P r ° v ^ nces du Royaume , les Droits ordon- . 
nez par les differens Tarifs qui y font exé- 
cutez. 

V. L E S Denrées & les Marchandées 
dont les Droits aux Sorties & aux entrées ne 
font point fixez par les Tarifs de 1664. & 
1067. par les Edits, Déclarations & Arrêts 
pofterieurs , ni par cette Convention , paye- 
ront cinq pour cent à la Sortie , & cinq ou 
dix pour cent à l’entrée , fuivant les deux 
derniers Articles mis à la fin de l’Etat des 
entrées &des Sorties qui compofent le Tarif 
de 16C4. dans les lieux où il a cours } &dans 
les autres Provinces du Royaume , fuivant 
qu’il eft réglé par les differens Tarifs qiii y font 
execurez. 

VI Les Edits, Déclarations & Arrêts 
qui fixent les Ports & les Bureaux par les- 
quels certaines Denrées & certaines Marchan- 
dées peuvententrer dans le Royaume, Ter- 
res & Pais de l’obéiffancedu Roi , à l’exclu- 
fîon de tous autres lieux &paffages , enfem- 
ble les Edits, Déclarations & Arrêts qui dé- 
fendent l’entrée dans l’étendue des Pais de 
l’obéi {Tance du Roi , de certaines Denrées & 
Marchandifes , & ceux qui défendent la Sortie 
de quelques autres , feront executez félon leur 
forme & teneur. 

VII. Comme auffi lefdits Sieurs Com- 
miffaires font convenus que les Denrées & • 
Marchandifes du cru& fabrique de France, 
Terres & Pais de l’obéïflance du Roi , cy- 
après déclarées , ne payeront , à commen- 
cer du premier jour de Juillet prochain , aux 
entrées de*%Pays , Terres & Seigneuries de 

l’o— 
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l'obéïlTance des Etats Generaux des Pro- 1699. 
vinces Unies des Pais-Bas ,. que les Droits zpMai 
cy après. 

S Ç A V O I R , 

Beurre , le cent pefant payera dix fols , 
cy > 10. f. 

Fromage, le cent pefant payera un florin 
quatre fols, cy 

Jambons , le cent pefant payera un florin 
douze fol s, cy i.fl. 12. f. 

Melaffe ou Sirop fortant du fucre, le cent 
pefant payera cinq florins , cy Ç.fl. 

Cidre & Poiré , le Tonneau compofé de 
quatre barriques , deux pipes , trois poin- 
çons ou flx tierfons , payera quatre florins, 
cy * 4- fl» 

Verres à faire vitres , le panier payera 
dix fols, cy 10. f. 

Verres à boire payeront cinq pour cent de 
leur valeur. 

Verjus , le Tonneau compofé de quatre 
barriques , deux pipes > trois poinçons ou flx 
tierfons, payera quatre florins ,. cy 4. fl. 

Vinaigre , le Tonneau compofé auffi de 
quatre barriques , deux pipes , trois poin- 
çons ou flx tierfons , payera deux florins huit 
fols, cy i.fU.f. 

Et pareillement lefdits Sieurs Commiflai- 
res font convenus que le Vif argent ne payera 
à la Sortie des Pais > Terres & Seigneuries des 
Etats Generaux pour la France , Pays , Ter- 
res & Seigneuries de Pobéïflànce du Roi, le 
cent pefant que quatre florins, cy 4. fl. 

VIII. Les Denrées & les Marchandées 

cy- 
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644 Tarif entre la France , 

cy-deflus ne payeront pour tous Droits que 
les Tommes fixées par la prefente Convention 
fur chacune efpece : Et à l'égard des Denrées 
& Marchandées du cru , fabrique & com- 
merce des Sujets du Roi, non comprifes dans 
la prefente Convention , elles payeront les 
Droits ordonnez par les Tarifs des Provinces* 
Unies des Pais- Bas , & ceux qui y font pre- 
fentement établis & en pra*èque. 

IX. Tous les Articles contenus en la 
prefente Convention , feront executez pen- 
dant le tems porré par l’Article xliv. du 
Traité de Commerce de Ryfarick, & auront 
la même force & vigueur que s’ils y étorent 
inferez, (ans au far plus- déroger audic Trai- 
té , comme auffi les Ratifications en feront 
données en bonne forme, & échangées dans 
le rems de quinze jours, à compter de ce 
jourd’hui. 

X. En foy de quoi. Nous Commiflaires 
de Sa Majefté & des Seigneurs Etats Gene- 
raux , en vertu de nos ordres & pouvoirs , 
avons ligné ces Prefentes à Paris ce 2 p. jour 
de May 1699. 

De Lagny. 

Henault. Guillaume Nîeuport* 
PeiIetyer. 

N OUS f ayant agréable ledit Tarif en 
tous les points & articles qui y font - 
contenus, avons icelui. accepté , approuvé , 
ratifié & confirmé; & par ces Prefeptes li- 
gnées de nôtre main , acceptons., approuvons , 
ratifions & confirmons : promettant en foy 
& parole de Roy , de l’accomplir > obferver 

& faire 
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& faire obferver fincerement& de bonne foy, T /r 00 
fans fouflfrir qu’il y l'oit allé directement ou s 

indirectement au contraire! pour quelque cau- 
fe & occafion que ce mufle être. En témoin 
de quoi Nous avons fait mettre nôtre Scelà 
ce , s P refentes. Donné à Verfailles le tren- 1 
tiéme jour de Juillet , Pan de grâce mil fût 
cens quatre-vingt dix-neuf, & de nôtre ré- 
gné le cinquante-feptiéme. Signé , L O U IS.> 

Et plus bas : par le Roy , Colbert. Et 



P Ar Je Tarif arrêté le vingt- neuvième May 
mil fîx cens quatre-vingt dix-neuf, en- 
tre Nous Jean Baptifte de Lagny , -Confeil- 
ler Secrétaire du Roy, & Directeur General 
du Commerce , Jean Henry Henault , Con- 
feiller Secrétaire du Roy , Secrétaire du Con- 
feil d’Etat & Privé j & Antoine Peletyer, 
aufli Confeiller Secrétaire du Roy , Com- 
miflaires nommez à cet effet de la part de 
Sa Majefté j Et Guillaume Nieuport, auffi 
Commiflaire nommé de la part des Etats 
Generaux des Prov|nces-Unies des Païs-Bas; 

Il a été convenu unanimement que les Efpe- 
ces comprifes dans les Articles qui compo- 
fent ledit Tarif , ne payeront à commencer 
du premier jour de juillet 1699. tant aux v 1 
Entrées du Royaume qu’aux Entrées defdi-î 
dites Provinces- Unies > que les Droits fpe- 
cifiez par ledit Tarif , au lieu de ceux por- 
tez par le Tarif du dix-huit Avril 1 667. Et 
par les Arrêts pofterieurs , & par PArticlè 
IX. dudit Tarif , il eft porté que les Ratifia 
Cations en feront échangées en bonne for- 
me , dans le tems de quinze jours, à comp- 
ter 
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1609 ter ‘k ce ^ u ' & Signature : Mais comme 
S Dec échange des Ratifications n’a pas été fai- 
'te dans le tems prefcrit par ledit Article, 
& qu’il n’a pu fe faire que depuis l’expira- 
tion dudit jour premier Juillet j Noufdits 
Commiflaires de Sa Majefté & defdits Etats 
Generaux , en vertu de nos Pouvoirsref- 
pedifs & fuffifans , fommes convenus que 
l’execution dudit Tarif qui devoir commen- 
cer ledit jour premier Juillet 1699- ne com- 
mencera que le premier Janvier 1700. & 
que la prefente Déclaration aura la même 
force & vertu que ledit Tarif. En témoin 
dequoy , Noufdits Commiflaires avons (igné 
la Prefente denôtremain. A Paris le feptiéme 
Décembre milfîxcens qnatre-vingt dix-neuf. 
De Lagny. 

H en a u lt. Guillaume Nieuport. 
v Peletyer.. 

DECLARATION 

D U R O I. . 

Pour l’enregitrcmcnt Cr execution du Tarif 
arrêté entre la France O" la Hollande. 

1699- T 0 UIS P A R LA GR ACE DE DlEU , 
J— <Roy de France et de Navar- 
* R e : A tous ceux qui ces prefentes Lettres 
verront , Salut. Par l’Article xi 1. du 
Traité de Commerce conclu à Ryfwickle 21. 
Septembre 1097. entre Nous & les Etats Ge- 
neraux des Provinces- Unies des Pais Bas» 
il a été arrêté qu’il fera fait un nouveau Ta- 
rif commun & fuivant la convenance réci- 
proque , en execution duquel les Commiflfai- 
res nommez par Nous & par lefdits Etats 

Gene- 
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Generaux , feraient après diverfes conferen- xtfno. 
ces convenus dudit nouveaux Tarif qu’ils au-j ^Dec, 
raient arrêté & ligné le vingt- neuvième de 
May dernier, contenant les Droits qui feront 
payez j à commencer du premier Juillet lors 
prochain , tant aux Entrées de nôtre Royau- 
me fur les Denrées & Marchandifes des Su- 
jets defdits Etats Generaux , qu’aux Entrées 
des Provinces-Unies fur les Denrées & Mar- 
chandées de France ; lequel Tarif n’a été 
ratifié par Nous & par lefdits Etats Gene- 
raux que le trente Juillet dernier* Au mo- 
yen de quoy l’échange des Ratifications n’a- 
yant pû être fait dans le tems porté par ledit 
Tarif, il a été convenu que l’execution n’en 
commencerait de part & d’autre qu’au pre- 
mier Janvier de l’année prochaine 1 700. au- 
quel effet Nous avons réfolu de revêtir ledit 
Tarifée nôtre autorité, & de le rendre pu- 
blic pour avoir lieu dans nôtre Royaume , & 
fervir de réglé aux Fermiers de nos Droits, 
leurs Commis & Prépofez , & aux Negocians 
des deux Nations. A ces Causes, de 
l’avis de nôtre Confeil quia vû ledit Tarif du 
29 . May dernier, attaché fous leContrefcel 
des Prefentes , & de nôtre certaine fcience , 
pleine puiflànce & autorité Royale , Nous 
avons dit & ordonné, difons & ordonnons, 
voulons & Nous plaît , qu’à commencer du 
premier Janvier prochain ledit Tarif du 29. 

May dernier, & les Articles y contenus foient 
executez félon leur forme & teneur dans l’é- 
tenduë de nôtre Royaume, Pais, Terres & 
Seigneuries de nôtre obeiffance. S I D o n- 
N O N S E N MANDEMENT à nos amCZ & 

feaux Confeillers les Gens tenans nôtre Cour 

des 
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<$48 Tarif entre la France , 
des Aides à Paris , que ces Prefenres , en- 
femble ledit Tarif , ils ayent à faire regi- 
trer , & le contenu en iceint garder & ob- 
ferver félon leur forme & teneur , nonob- 
ftant tous Edits > Déclarations , Arrêts & 
chofes à ce contraires , aufquels Nous avons 
dérogé & dérogeons parcefdites Prefenres; 
Car tel est nôtre plaisir. En témoin 
de quoi Nous avons fait mettre nôtre Sccl à 
cefdites Prefentes. Donné à Verfailles le 
huitième jour de Décembre l’an de grâce 
mil fix cens quatre-vingt dix neuf, & de nô- 
tre Reigne le cinquante-feptiéme. Signé > 
LOUIS. Et fur le repli , par le Roy , 
P hb l y pe aux. Et fcellé du grand Sceau 
de cire jaune. 

Regitrées en la Cour des Aides , Ouy & ce 
requérant le Procureur General du Roy , pour 
être exécutées félon leur forme & teneur , le 
S 2 . Décembre 1 699- 

Signé, De Rosset. 
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IL TRAITE’ 

I 

D E 


1700. 
25 Ma: 



P A R T A G E, 

De la Monarchie d’Efpagne , entre le Roi 
très - Chrétien , le Roi de la Grande Bre - 
, tagne,, O" les Seigneurs Etats Generaux 
des ■ Provinces - Unies des Pajs - Bas : 
Conclu à la Haye le 25 Mars iÿoo. 

U’il foie notoire à tous ceux qui ver- 
ront lesprefentes.. Que le Serenif- 
fime & très puifianc Prince Loüis 
'XIV. par la grâce de Dieu Roi de 
France &c. , le Sereniffime & très puif- 
fant Prince Guillaume III. aufli par la grâce 
de Dieu Roy de la Grande Bretagne, & les 
Seigneurs Etats Generaux des Provinces 
Unies des Pais*bas, n’ayant rien plus à cœur 
que de fortifier par de nouvelles liaifons la 
bonne intelligence rétablie entre Sa Majefté 
très- Chrétienne , Sa Majefté delà Grande 
Bretagne , & les Seigneurs Etats Generaux , 
par le dernier Traité conclu à Ryswick j & 
de prévenir', par des mefures prifesà tems, 
les évenemens qui pourroient exciter une nou- 
velle guerre dans l’Europe , ont donné pour 
cét effet leurs pouvoirs pour convenir d’uil 
nouveau Traité j fçavoir Sa Majefté très- 
Chrêtieriné aufieurCamille d’Autemj Comte 
Tallard, Lieutenant General des Armées du 
Roy en fa Province de Dauphiné Ambaf- 
fadeur Extraordinaire de France en Angle- 

E e terre. 
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j - TQ0 terre , & au Sieur Gabriel Comte de Briord , 
isM • Marquis de Seuofan , Confeiller du Roy en 
5 a ‘ tous Tes confeils , & fon Ambafladeur Ex- 
traordinaire auprès des Seigneurs Etats Ge- 
neraux des Provinces Unies des Pais -Bas; 
fa dite Majefté Britannique au Sieur Guil- 
- laume Comte de .Portland Vicomte de Ci- 
rencefter, Baron deWoodftock, Chevalier 
de l’Ordre de la Jarretière, & Confeiller du 
Roy en fon confeil Privé, & au Sieur Edoüard 
Comte de Jerfey , Vicomte de Villers, Ba- 
ron de Hoo ; Chevalier Maréchal d’Angle- 
terre , Premier Secrétaire d’Etat, & Conseil- 
ler du Roy en fon confeil Privé; & les Sei- 
gneurs Etats Generaux à Jean van Eflen 
Bourgmaître & Sénateur de la Ville de Zut- 
phen , Curateur de l’Univerfité de Har- 
dervvick; Frid. Baron de Rede St. Antoi- 
ne &c, de l’Ordre de la noblelfe de Hollan- 
de & Weftfrife ; Antoine Heinfius , Con- 
feiller Penfionnaire , Garde du Grand Seau, 
& Sur-intendant des Fiefs des mêmes Pro- 
vinces ; Guillaume de Nallau , Seigneur d’O- 
dyck « Cortgene & c. , & premier noble , 
représentant la noblçffe dans l’Aflèmblée des 
Etats de Zelande ; Evcrard de Weede Sei- 
gneur de Dyckvelt , Rateles & c. , Seigneur 
Fondataire d’Oudewacer , Scholaftre du 
Chapicre Impérial de St. Marie à Utrecht, 
Dyck graef de la Rivière du Rhin dans la 
Province d’-Utrecht , & Prefident des Etats 
de la même Province ; Guillaume van Ha- 
ren , député de là Noblefle aux Etats de Fri- 
fe, & Curateur del’Univerfïté deFraneker; 
Arnold Lcmkes Bourgmaître de la Ville de 
Deyenter ; & Jean de Hekke , Sénateur de la 

Ville 


de l’Ejpagnc. • • 6^1 

Ville de Groningue , tous Députez dans l’Af- 
femble'e des Etats Generaux , de la part des ' 7 ?' 
Etats de Gueldre ,de Hollande & de 
frife, de Zelande , Utrecht, Frife , Over- 
YlTel , Groningen & Omelande » lefquels, 
en vertu de leurs pouvoirs , font convenus des 
Articles fuivans. 

}• La paix rétablie par le Traité de Ryf- 
wick entre Sa Majefté très Chêtienne , Sa 
Majefté Britannique» & les Seigneurs Etats 
Generaux des Provinces Unies, leurs Heri- 
tiers & fuccelfeurs , leurs Royaumes, Etats & 

Sujets , fera ferme & confiante & leurs Maje- 
ues& les Etats Generaux feront réciproque- 
ment tout ce qui pourra contribuer à l’avan- 
tage & à l’Utilité de l’un & de l’autre. 

IL Comme le principal but que Sa Majefté 
très Chrétienne , Sa Majefté de la Grande 
Bretagne , & lcsdits Seigneurs Etats Geno 
*aux fe ; propofent , eft celui de maintenir la 
tranquilité generale de l’Europe , ils n’ont pu 
voir fans douleur que l’Etat de la fanté du 
Roy d’Efpagne foie depuis quelque tems ve- 
nu fî languifiant , qu’il y a tout à craindre 
de la vie de ce Prince : quoi qu’ils ne puiffent 
tourner leurs penfées du côté de ctt événe- 
ment fans afftiélion , par l’amitié fincére & 
véritable qu’ils ont pour lui , Ils ont cepen- > 
dant eftimé qu’il étoit d’autant plus neceftaire 
de prévoir que Sa Majefté Catholique n’ayant 
point d’Enfans , l’ouverture de la l'ucceffion 
exciteroit infailliblement une nouvelle guer- 
re» file Roy très Chrétien foutenoit fespre- 
tenfions & celles de Monfeigneur le Dau- 
phin ou de fes defeendans fur toute la fuc- 
ceffion d’Efpagne» & que l’Empereur voulut 

Ee a; aufti 
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T ^ no auffi faire valoir fes pretenfions , celles du 
2 cm\ ^°y ^ es Rotins , & de l’Archiduc Char- 
^ ^’les , fon fécond fils , ou de fes (autres en- 
fans, mâles ou femelles fur ladite fucceflion. 
' . III. Et comme ies deux Seigneurs Rois, 
& les Seigneurs Etats Generaux , défirent fur 
toutes chofes laconfervationdu repos public» 
& d’éviter une nouvelle guerredans l’Euro- 
pe , par un accommodement des difputcs & 
differens qui pourraient furvenirà cet effet de 
ladite fucceflion , ou par l’ombrage de trop 
d’Etats reünis fous un même Prince, ils ont 
trouvé bon de prendre par avance desmefu- 
res tieceflaires pour prévenir les malheurs que 
le trille événement de la mort du Roy Ca- 
tholique fans Enfans pourroit produire- 
I V. Pour cet effet il a été accordé & con - 
venu que fi le fufdit cas arrivoit , le Roy 
très-Chrêtien, tant en fon propre nom qu’en 
celui de Monfeign.eur le Dauphin , fes en- 
fans mâles ou femelles, Heritiers & Succef- 
feurs , nez & à naître, comme auffi mondir 
Seigneur le Dauphin , pour foi- même, fes 
Enfans, mâles ou femelles, heritiers ou fuc- 
cefleurs , nez ou à naître , fe tiendront fa- 
tisfaits > comme ils fe tiennent fatisfaits par 
le Prefent : Que Monfeigneur le Dauphin ait 
pour fon partage en toute propriété, poflef- 
fïon, pleniere extinction de toutesfes preten- 
fions fur la fucceflion d’Efpagne , pour en 
jouir lui , fes Heritiers Succeneurs , defcen- 
dans mâles ou femelles , nez & à naître à 
perpétuité , fans pouvoir jamais être troublé, 
fous quelque ptetexte que ce foit , de droit 
ou de pretenfion , directement ou indirecte- 
ment j même par Ceflion, Appel , Révol- 
té 
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te ou autre voye que ce puifle etre , de la 
part de l’Empereur , du Roi des Romains , r 7°°* 
du Sereniflime Archiduc Charles, Ton fécond z 5™ a: 
fils, des Archiduchefles, & de fes autres en- 
fans , mâles ou femelles , defcendans , fes 
Heritiers & Suçcefleurs nez & à naître : Les 
Royaumes de Naples & de Sicile en la ma- 
nière que les Efpagnols les poffedent prefen- 
temem ; Toutes les Places dépendantes de 
la Monarchie 'd’Efpagne , fituées fur la côte 
de Tofcane , & Iles adjacentes , comprifes 
fous le nom de Santo Stefano , Porto Her- 
cole , Orbitello , Talamone \ v Porto Longo- 
ne , Piombino , en la manière aufli que les 
Efpagnols les tiennent prefentement > la Ville 
& le Marquifat de Final , de la maniéré pa*- 
reillement que les Efpagnols les tiennent ; 
la Province de Guipufcoa, nommément la 
Ville de Fontarabie & de St. Sebaflien , fi- 
tuées dans cette Province , & fpecialement 
le Port du Paflage , avec ce qui y eft comprisj 
avec cette reftriction feulement , que s’il y a 
quelques lieux dependans de ladite Province 
qui fe trouvent fîtuésau de là des Pirenées, 

& autres Montagnes de Navarre, d’Alavaou 
de Bifcaye du côté d’Efpagne , ils refieront 
à l’Efpagne ; & s’il y a quelques lieux pa- 
reillement dépendans des Provinces foumifes 
à l’Efpagne , qui foient en deçà des Pirenécs 1 
ou autres Montagnes de Navarre , d’Alava / 
ou de Bifcaye, dans la Province de Guipuf- 
coa, ils relieront à la France; & les trajets 
defdites Montagnes, & lesdites Montagnes 
qui fe trouveront entre lefdites Provinces de 
Guipufcoa , Navarre , Avala & de Bifcaye , à 
qui elles apartiennent , feront partagées entre 

•f? fl 
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1 7C0 laFrance & l’Efpagnejenforte qu’il refera au- 
tant defdites Montagnes , & trajets à la Fran- 
* ‘ce defoncôré qu’il en refteraà l’Efpagnedu 
fien Le tout avecfes fortifications, muni-, 
tions de guerre & débouché, poudre, bou- 
lets , Canons , Galeres & Chiourmes qui fe 
trouveront appartenir au Roy d’Efpagne , 
lors de fon décès fans enfans , & être atta- 
chez aux Royaumes, places , Iles & Provinces 
qui doivent compoferle partage de Monfeig- 
neur le Dauphin : bien entendu que les Gale-, 
res, Chiourmes, & autres effets appartenant 
au Roi d’Efpagne par le Royaume d’Efpagne, 

& autres Etats qui tombent dans le partage* 
du Séreniflïme Archiduc , luy relieront ; cel- 
les qui appartiennent aux Royaumes de Na- 
ples & de Sicile . devant revenir à Monfei- 
gneur le Dauphin , ainfi qu’il eft dit ci-def- 
fus. De plus les Etats de Monfeigneür le 
Duc de Lorraine > affavoir les Duçhez de 
Lorraine & de Bar , ainfi que le Duc Charles * 
IV. de ce nom , les poffedoit & tels qu’ils* 
ont été rendus parle Traité de Ryfwick , fe- 
ront cedez & tranfportez à Monfeigneür le 
Dauphin , fes Enïans & Heritiers & Succef- 
feurs mâles , riez & à naître en toute proprié- 
té & poffeflion plcniere » en la place du Du- 
ché de Milan qui fera cédé & tranfportéen 
échange audit Duc de Lorraine » fes enfans 
mâles & femelles , Heritiers , defcendans , 
Succefleurs nez & à naître , en toute pro- 
priété & pleniere poffeflion j lequel ne re- 
fufera pas un parti fi avantageux. Bien en- 
tendu que le Comté de Bitche apartiendra 
à Mr. le Prince de Vaudemont , qui ren- 
trera dans la poffeflion des Terres , dont iL 
“ ^ • 

ajout*. 
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a joui ci-devant qui lui ont été, ou dû rendre I7CO 
en execution du Traité de Ryfwick. Moyen 
nant lefquels Royaumes, lies. Provinces & 
places ledit Roi très-Chrêtien , tant en fon 
propre nom qu’en celui de Monfeigneur le 
Dauphin , fcs Enfans mâles où femelles, he- 
ritiers & fuccdTeurs nez & à naître , lequel 
a auffi donné fon pleinpouvoir pour cet effet 
au Sieur Comte de Tallard , & au Sieur Com- 
te de Briord , promettent & s’engagent de 
renoncer » lors de l’ouverture de ladite fuccef- 
fion d’Efpagne, comme en ce cas ils renon- 
cent dès à>prefent parcelle-ci à tous les droits 
& pretenfions fur ladite Couronne d'Efpa- 
gne , & fur tous les autres Royaumes, Iles, 

Etats & places, qui en dépendent prefente-- 
ment , à l’exception de ce qui eft énoncé ci- 
defliis pour fon partage. Et de tout cela ils 
feront expedier des a&es folemnels dans la - 
plus forte & la meilleure forme qu’il fe pour- 
ra , qui feront délivrés au temsde l’écheancc 
de la Ratification de ce prefent Traité , au 
Roi de la Grande Bretagne & aux Seigneurs 
Etats Generaux. 

V. Toutesles Villes, places & Ports fituez 
dans les Royaumes, 8c Provinces qui doi- 
vent compofer le partage dudit Seigneur 
Dauphin , feront confervés , fans pouvoir 
être démolis. 

V I. Ladite Couronne d’Efpagne & les 
autres Royaumes, Iles, Etats, Pais & pla- 
ces que le Roi Catholique polfedeprefen re- 
ment tant dedans que dehors d’Europe , fe-- 
ront donnez & affignezau Sereniflime Archi- 
duc Charles , fécond fils de l’Empereur ( à 
l’exception de ce qui a été énoncé dans l’ A x-, 

Ee 4. ticle 
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j_ 00 ticle IV. quicompofe le partage deMonfei- 
2 cM a '. g neur le Dauphin, & du Duché de Milan en 
' ‘ conformité dudit Article IV. ) en toute pro- 

priété & poffeflfion pleniere , en partage & 
extinttion de toutes fes pretenfions fur ladite: 
fuccefîion d’Efpagne, pouren joüir lui & fes 
Heritiers , fucceffeurs > nez & à naître à per- 
pétuité , fans pouvoir jamais être troublé 
îbus quelque pretexteque cefoitde droits & 
pretenfions , directement ou indirectement î 
même par Ceflion , Appel , Révolté ou au- 
tre voye , de la part du Roi très-Chrêtien* 
de mondit Seigneur le Dauphin ou de fes 
Enfans mâles ou femelles, fes Heritiers fuc- 
ceffeurs , nez ou à naître. Moyennant la- 
quelle Couronne d’Efpagne & autres Royau- 
mes , Iles & Etats , Païs & places qui en dé- 
pendent , l’Empereur tant en fon propre nom , 
qu’en celui du Roi des Romains, du ferenif- 
hme Archiduc Charles, fon fécond fils , des 
Archiducheffes fes filles, fes enfans , leurs 
Enfans, mâles ou femelles, leurs Heritiers , 
defeendans ou fucceffeurs nez ou à naître , 
comme aufii le Roi des Romains pour lui ; & 
le Serenifiime Archiduc Charles dés qu’il 
fera Majeur pour lui-même , leurs enfans 
Heritiers & fucceffeurs , mâles ou femelles , 
nez & à naitre fe tiendront fatisfaits que le 
Serenifiime Archiduc Charles ait en extin&ion 
de toutes leurs pretenfions fur la fucceflion 
d’Efpagne , ladite ceflion faite ci-deffus. Ledit' 
Empereur tant en fon propre nom qu’en celui 
du Roi des Romains , & du Serenifiime Ar- 
chiduc Charles , fon fécond fils , des Archi- 
ducheffes lès filles , fes enfans mâles ou fe- 
melles & fes Heritiers & fucceffeurs j com- 
me 
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me aufli le Roi des Romains en Ton propre I700< 
rïorn , renonceront lors qu’ils entreront en u ' 
ce prefent Traité £: qu’ils le ratifieront , & * 
l’Archiduc Charles dès qu’il fera Majeur, à 
tous autf.es droits & pretenfions fur les 
Royaumes, lies , Etats , Pais & places (jui 
compofentle partage & les portions aflignees 
ci-deflus à Monfeigneur leDauphin&à ce- 
r lui qui alira le Duché de Milan par échange 
de ce qui fera donné à mondit Seigneur le 
Dauphin. Et que de tout cela ils feront expe- v . 
dier des A êtes folemnels dans la plus forte & la 
meilleure forme qu’il fe pourras fçavoir l’Em- 
pereur & le Roi des Romains quand ils rati- 
fieront le prefent Traité , & leSerenifiime Ar- 
chiduc dès qu’il fera Majeur , lefquels feront 
délivrez à Sa Majefié Britannique & aux Sei- 
gneurs Etats Generaux. 

VII. Immédiatement après l’échange des 
Ratifications de ce prefent Traité , il fera 
communiqué à l’Empereur, lequel fera invi- 
té d’y entrer î mais fi trois mois après à 
compter du jour de ladite communication & 
de ladite invitation , ou le jour que fadite 
Majefté Catholique viendra à mourir, fic’é- 
toit avant ledit termé de trois Mois , Sa Ma- 
jefté Impériale ou le Roi des Romains re- 
füfoient d’y entrer , & de convenir du parta- 
ge affigné au fereniflime Archiduc : les deux 
Seigneurs Rois , & les Seigneurs Etats Gene- 
raux conviendront d’un Prince , auquel ledit 
partage fera donné. Et en cas que nonohftant 
'la prefente convention ledit Sereniflîme Archi • 

' duc voulut prendre pofieflion de la porfic n qui 
lui fera écheüe , avant qu’il eut accepté le 
prefencTraité , ou de celle qui feroitaliignée * 

Ee 5 , à '■ 
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j _ 00 à Monfeigneur le Dauphin , ou à celui qui au- 
ç, v/ .ra le Duché de Milan par échange, comme 
** 'il eft dit ci deflus ; lefdits Seigneurs Rois & 
les Seigneurs Etats Generaux , en vertu de • 
cette convention l’empêcheront de toutes 
leurs forces. 

VIII. LeSereniflîme Archiduc ne pourra , 
pafferen Efpagne, ni dans le Duché de Mi- 
lan, du vivant de fa Majefté Catholique , . 
que d’un commun confentement & point au- 
trement. 

IX- Si le Sereniflime Archiduc vient à mou- 
rir fans enfans , foit avant ou après la mort 
du Roi Catholique > le partage qui lui eft 
afligné cy- deflus par l’Article VI. de ce 
Traité paflera à tel enfant de l’Empereur , 
male ou femelle , hors le Roi des Romains» 
que Sa Majefté Impériale trouvera bon de 
defigner : & en cas que Sa Majefté Impé- 
riale vint à deceder fans avoir fait ladite de-, 
(îgnation , elle pourra être faite par le Roi des 
Romains j mais le tout à condition que ledit 
partage ne pourra jamais être réuni -, ni de- 
meurer à la perfonne qui fera Empereur ou 
Roi des Romains , ou qui fera devenu l’un 
& l’autre, foit par fucceflion , Teftament, 
contrat de mariage , donation , échange , 
ceffion , Appel , Révolté ou autre voye j & 
de même le partage du Sereniflime Archiduc 
ne pourra jamais revenir ni demeurer en la 
perfonne qui fera Roi de France ni Dauphin, . N 
ou qui fera devenu l’un & l’autre , foit par 
fucceflion , Teftament , contrat de mariage, 
donation , échange, ceflîon , Appel , Révolte 
ou quelque autre voye que ce foit. 

X. Le Roi d’Efpagne venant à mourir fans , 

en- . 
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enfans, &auffile fufdit cas arrivant, lefdits 0Q 
Seigneurs Rois , & Etats Generaux , s’obli- 17 
gent de laifler toute la fucceffion dans l’é- 
tat , comme alors elle fe trouvera , fans s’en 
failîr en tout ni en partie» directement ni in- 
directement; mais chaque Princepourra d’a- 
bord fe mettre en pofTeïîion de ce qui lui eft 
affigné pour fon partage » dès qu’il aura fa- - 
listait de fa part aux Articles IV. & VI. 
precedans celui-ci , & s’il y trouve de la dif- 
ficulté » les deux Seigneurs Rois & les Sei- 
gneurs Etats Generaux feront tout leur de- 
voir poffible , afin que chacun foit mis en 
poITefllon de fa portion félon cette conven- 
tion, & qu’elle puiffe avoir fon entier effet, 
s’engageant à donner par terre & par mer le 
fecours & affiftance d’hommes & de vaiffeaux 
neceffaires pour contraindre par la force ceux 
qui s’oppoferont à ladite convention. 

XI. Si lefdits Seigneurs Rois ou les Sei- 
gneurs Etats Generaux étoient attaquez par 
qui que ce foit, à caufe de cette convention '• 
ou l’execution qu’on en fera , on s'affiliera - 
mutuellement l’un l’autre , avec toutes fes 
forces , & on fe rendra Garant de la ponClu- 
elle exécution de ladite convention, & Re- 
nonciation faite en conlequence. 

XII. Seront admis dans le prefent Traité 
tous Rois » Princes & Etats qui voudront y 
entrer , & il fera permis aux deux Seigneurs 
Rois & aux Seigneurs Etats Generaux & à 
chacun d’eux en particulier de requérir &in- 
viter ceux qu’ils trouveront bon de requérir & 
inviter dans le prefent T raité , & d’être fem- 
blablement Garants de l’execution du Traité 
&des Renonciations qui y font contenues. 

Ee'6 ' XIII. Et 
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j _ 00 Xllf. Et pour affeurer encore davantage le 
'/.repos de l’Europe lefdirs Rois , Princes & 

* Etats , feront non feulement invitez d’être 
Garants de ladite execution du prefent Trai- 
té i & de la validité defdites Renonciations 
comme cy-deffus ; Mais fi quelqu’un des 
Princes, en faveur defquels les partages font 

• faits , vouloir dans la fuite troubler l’ordre 
établi par ce Traité, faire de nouvelles en- 
treprifes à icelui contraires . & ainfi s’ag- 
gtandir aux dépens les uns des autres , fous 
quelque pretexte que ce foit ; la même Ga- 
rantie du Traité fera fenfée devoir s’étendre 
aufîi en ce cas ; enforte que les Rois, Princes 
& Etats qui la promettent , feront tenus 
d’employer leurs forces pour s’oppofer aux- 
dites entreprifes , & pour maintenir toutes 
chofes dans l’état convenu par lefdits Articles. 

XIV. Que fi quelque Prince que ce fort 
s’oppofe à la prife depoffeffion des partages 
„ convenus, lefdits Seigneurs Rois & les Etats 
Generaux feront obligez de s’entraider l’un 
l’autre contre cette oppofition , & de l’em- 
pêcher de toutes leurs forces : & l’on con- 
viendrad’abord après la fignature du prefent 
Traité delà portion que chacun doit contri* 
buer tant par Mer que par Terre. 

X V. Le prefent Traité & tous les autres 
Aftes. faits en confequencc ou qui y ont rap- 
port , & nommément les Aéles folemnels que 
fa Majefté Très-Chrétienne & Monfeigneur 
le Dauphin font obligez de donner en vertu 
de l’Article IV. ci-deffus, feront enregitreZ 
au Parlement de Paris , fuivant leur forme 
& teneur , & l’ufage ordinaire, pour avoir 
dieu aux conditions qui y font portées , dès 

que 
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que l’Empereur fera entré dans le prefent IT00 
Traité, ou au bout des trois mois qui fonr.ç^.'. 
donnez pour cet effet , s’il n’y entre pas plû- * a: 
tôt. Et pareillement fa Majefté Impériale fera 
tenue quand elle entrera dans le piefent Trai- 
té, de le faire approuver & enre-^itrer avec 
tous les Aftes folemnels, que fa Majefté Im- 
périale , le Roi des Romains , & le Serenif- 
fime Archiduc feront obligez de donner en 
vertu de l’Article VI. ci-deffus, enfonCon- 
feil d’Etat , ou ailleurs , fuivant les formes 
les plus autentiques du Pays. 

XVI. Les Ratifications des deux Seigneurs 
Rois , & des Seigneurs Etats Generaux fe- 
ront toutes trois échangées en même tems à 
Londres , dans l’efpace de trois femaines , à 
compter du jour que lefdits Seigneurs Etats 
Generaux auront ligné , & plutôt fi faire fe 
peut. Fait & figné à Londres le 13. Ma*s 
nouveau ftile 1700. & àlaHaye le2Ç. du- 
dit mois de Mars 1700. par nous Plénipo- 
tentiaires de France , d’Angleterre , & des 
Seigneurs Etats Generaux , étant convenu 
que la fignature de ce prefent Traité feferoic 
de la forte. En foi dequoi nous avons figné le 
prefent Traité de nôtre main, & faitappofer 
le Cachet de nos Armes. 

Signé, 

Tallard , Port/and , Jean van EJfen. 

Briord , & Jerj'ey F. B. van Hecde. 

A. Heinjius . ; 

, W. de N a [fau, 

Ev. de IVeede 

* , t 

W~. van Haeren 
A. Lemkes 
Van Hekkc. 
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1700. 
18 Août 


TRAITE' 

Di- E 


P A I X. 

Conclu entre Sa Majefté le Roi de Dane - 
marc £r Son Altejfe le Duc de Holfleyn- 
Gottorp , par la Médiation des Puifan C es 
Alliées Garantes Cr leurs Aitnijlres : à > 
Travendal , le 18. Août 1700* 

Au nom de la Sainte Trinité. 

S Oit notoire à un chacun que de grands 
differens étant furvenus depuis l’an > 
1 $75. entre Sa Majefté le Roi deDa- 
nemarc , & Ton Alteffe le Duc de Slefwick- * 
Holfteyn-Gottorp , qui ont été terminez par 
les Traitez de Fontainebleau en 1679 j & 
par ceux d’Altena de 1689. il en eft néan- 
moins furvenu de nouveaux à caufed’unfen- - 
timent contraire fur l’interprétation de quel- - 
ques Articles contenus dans ces derniers 
Traitez , qui ont été fuivis d’hoftilitez & 
d’une Guerre publique entre le Roi de Dane- 
marc & de Norwegue , & le Duc de Slefwik- 
Holfteyn-Gottorp , à prefent régnant &fes 
Hauts- Alliez, nonobftant les foins & les bons 
offices de S. M. I. & de L. A. E. de Saxe & 
de Brandebourg , s’entremettant dans l’af- 
faire de la Haute Médiation, de même que 
ceux des Hauts Garans du Traité d’Alte- 
na: Et comme on n’a pas manqué de conti- 
nuer - 
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mier & d’employer tous les foins & les de- - o0i 
voirs poflibles jufques à la .fin , de la part de,/.. 

S. M. I. de S. A. E. de Brandebourg, pour 1 
prévenir & arrêter à tems les fuittes d’une 
telle Guerre , & pour rétablir le repos & la 
tranquillité dans le Cercle de la Baffe-Saxe 
& les Pais voifins du Quartier du Nord j de 
même que les bons offices & les foins ex- 
traordinaires des Miniftres & des Garans 


refpeétifs, pour le rétabliflement d’une Paix 
ftable & folide avec une bonne & parfaite 
intelligence entre S* M. D. & leDucd’Hol- . 
fteyn , lefdits diflferensont été enfin accom- 
modez , & les Parties oppofantes font con- 
venues fuivant ce Traité conclu > des Ar^ 
ticles fuivans, . 


I. Tout ce qui s’eft pafle à l’égard defdits 
differens & commis de part & d’autre tant 
par Mer que par Terre, fera entièrement ou- - 
blié par cette Paix & Amniftie, d’une ma-- 

, niere qu’on n’y fongera plus, bien loin d’en 
faire quelque pretenfion contre qui que ce 
foit. Les Villes de Lubec & de Hambourg 
jouiront aufli de cette Amniftie , de même .. 
que leurs Sujets & ceux qui en dépendent , 
auxquels il ne fera jamais imputé aucune cho- 
fe ni fait le moindre tort à l’égard de ce qui 
s’eft pafle pendant ces roubles. 

I I. On confirme encore par ce Traité en- 

tre le Roi de Danemark & de Norwegue & 
tous fes fujets d’un côté, & leDucdeSles- 
wyk-Holfteyn & Pais incorporez de l’autre, 
les unions farces en t % 3 3 & itfij (à la referve 
de ce qui a été ftipulé aux Traitez du Nord 
en 1 8 & 16 do à l’égard de la Caflation 

du vaffelage & la Souveraineté obtenue^ de 

même 
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1 4 ue toUf es les Conventions & les 
Traitez jufqu'à l’An 1675- Les Paix de 
Weftfalie , du Nord , de Fontainebleau , 
d’Altena & les Recès de Glukllad, ont été 
renouvelles & confirmés par ce Traité ; à 
condition neanmoins que lefdites unions , 
comme des Alliances perpétuelles, ne feront 
expliquées que félon les paroles, & que les 
differens qui pourront à l’avenir furvenir 
entre les deux' Ducs Regens , feront termi- 
nez entr’eux à l’amiable , ou par la Média- 
tion des Puiflances que l’on choifira pour 
cet effet. 

Il I. La Commune Regence ou Com- 
munion fur les Prélats , fur la NoblefTe & 
fur quelques Villes , quiafubfifté jufqu’à pre- 
fent , fera continuée fur le même pied , & 
cela fans préjudice neanmoins des difpofï- 
' rions ftipulées dans la Paix du Nord, & en- 
fuite dans le Recès de Glukftad touchant la 
Répartition defdits Prélats & de ladite No- 
blefïe ; à condition expreffe néanmoins, qu’au- 
cun des deux Partis ne pourra difpofer de la 
moindre chofe tant en tems de Guerre qu’en 
'tems de Paix, à l’égard de ceux qui dépen- 
dent de la Régence Commune , Places ou 
Biens , fans lé confenremenc de l’autre tant 
pourl’Adminiftration delà Juftice, Ordres, 
Patentes, Executions , que pour les Quar- 
tiers , Contributions ou autres Charges de 
quelque nature qu’elles puiffent être; Et que 
tout ce. qui fera fait fans un confentement 
réciproque , fera réputé de nulle valeur. 
Et comme les Prélats & la NoblefTe de- 
meurent à prefent . comme ils ont été éta- - 
blis par la Matricule du Pais , tant dans le 

Civil * 
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Civil que dans le Spirituel, auffi à l’égard des x - 00 
Collettes fous la Jurifdittion & Régenee 
Commune , fans aucune exception ni exem- 

E tion , & qu’ils maintiendront aufli leurs 
>roits & Privilèges y Chaque Partie exer- 
cera feule la Souveraineté Ducale & les 
Droits qui en dépendent dans les Pais, Vil- 
les & Bailliages qui ont déjà été repartis ; % 
fans qu’aucun y puiflc apporter de l’empê- 
chement, fous pretextede Communion, ou 
de quelque autre nature que ce puiffe être. 

IV. Et afin de prévenir avec tant plus de 
facilité toutes les difputes & prétextes , qui 
en pourront furvenir à l’avenir, il a été con- 
clu en général, que les deux Parties en ver- ; 
tu des anciens Traitez & Obfcrvations , de- 
meureront dans une même égalité , & les 
deux Duchez jouiront de femblables Droits. 

Que Sa Majefté Danoife & fes SuccefTeurs , 
comme Ducs Régens de Slefwyfc-Holfteyn, 
ne fe pourront appropier aucune preference 
ou prérogative dans ancun Droit (à larefer- 
ve de celle de ratione Ordinis , mentionée 
cy -devant ) deflfus le Duc d’Holfteyn-Got- 
torp & fes SuccefTeurs auffi comme Ducs Ré- 
gens de Slefwyk- Holfteyn , mais qu’on le 
laiflera dans l’entiere égalité & même Droit 
entre les deux Parties. ; 

V. A l’égard de la défenfe des Pais de 
Slefwyk-Holfteyn , lors que les deux Par- 
ties pourroient être en danger d’être atta- 
quées par quelques Puifiances Etrangères, 
alors , avec raifon , elles tâcheront de l’em- 
pêcher avec leurs Forces de part & d’autre, 

& par leurs Confeils réciproques , & de 
procurer les S.ubfides neceflàires dans les Diè- 
tes- 
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j Q tes Communes, comme de coûtume. Cè«' 

„ . v pendant aucune des Parties ne fera pas obli- 
° u gée , fous prétexte de cette défenfe , de fe- 
mêler des affaires qui ne le touchent pas, & 
dans lefquelles une des parties pourroit s’ê- 
tre engagée contre l’avis & fans le confente- 
ment de l’autre. Mais même dans un tel> 
0 cas , une des Parties ne pourra pas s’attri- 
buer la moindre chofe des Collèges dès Pais 
l’un de l’autre , pour ce qui régarde l’une 
des Parties en particulier. Puis que tous les • 
Differens d’aprefent, font principalement fur- 
venus fur le Droit de porter des Armes , 
& particuliérement au fujet des Forterefl'es- 
de de ce qui en dépend , de même que des- 
explications contraires des Traitez a’Alte- 
na j on a affermi & déclaré par ce Traité- 
Que Son Alteffe & fes Succefleurs en auront, 
le pouvoir & le plein & franc Droit des Ar- 
mes , Arméniens , Alliances & Forterefl'es- 
* avec tout ce qui en dépend , de même que 
l’exercice. A quoi les Parties ont cependant 
accordé, i. Qu’aucune des deux Parties ne - 
pourra conftruire des Forterefl'es qu’à 2. lîeuës - 
de celle de l’autre. 2. Et fur tout , elles 
ne pourront rien fortifier qu’à une lieue du.. 
Territoire de l’un de l’autre , dont les Pla- 
ces Communes n’y font point comprimes. 3, 
Aucune des deux Parties ne pourra aufli con- 
ftruire des Forterefl'es qu’à une lieue du che- 
min & du paflage ordinaire de Flensbourg à 
Rensbourg , & de là à Itfchoe , à Glukftad 
& à Hambburg. 4. Et afin que l’une des 
parties necaufe point d’ombrage ni de jalou- 
fie à l’autre par l’entretien d’un trop grand 
nombre de Troupes dans les Duchez > ou par 
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de trop grofles Armées, il a été arrêté que I700 
Pune des deux parties ne pourra avoir plus l g 
de 6000. hommes» tant Cavalerie qu’infan- . 
terie dans les Duchez de Slefwik-Holfteyn 
(qui ne pourront jamais être employez pour 
opprimer l’un ou l’autre ) à moins d’une ne- 
ceffité évidente j principalement lors qu’il y 
auroit apparence d’une InvaCon étrangère , 
ou d’un danger évident » ou que Sa Majefté 
Danoife doive donner quelque affiftanceàfes 
Alliez; alors le paflage dans les-Jurifdi&ion 
des Duchez doit être libre par droit &raifon;.. 

Mais comme il pourroit arriver que Son AI- 
teffe le Duc d’Holfteyn -Gottorp ne feroit- 
point toûjours pourvue d’un tel nombre de 
Troupes , & que l’occafîon ne permet pas 
qu’Elle les tienne toûjours fur pied , Elle au- 
ra toûjours la liberté , fi elle le juge à pro- 
pos, d’en prendre de fes Alliez & Amisde 
l’Empire Romain & du Cercle de la Bafle- 
Saxe , jufqu’au nombre de 3 000. hommes , 
de les faire entrer dans les Duchez & d’y 
loger. Si elle veut auffi avoir quelque Trou- 
pes des puiflances étrangères , qui quittent 
leur ancien fervice , & qui entrent dans le 
fien fous ferment , elle pourra le faire ; Ces 
Troupes ne devant être confîderées que corn-; 
me des Troupes de Gottorp > 11 fera à la li- 
bre difpofition de Son Altefle de prendre plus 
de 3000. hommes , elle en pourra même 
prendre jufqu’audit nombre de 6000, à con- 
dition néanmoins qu’elle n’en prendra pas 
plus de 3000. hommes d’un Potentat feul. 

Enfin il a auffi été arrêté , que dans le 
pa liage des Troupes l’une des parties ne char- 
gera pas les fujets de l’autre par des quartiers , 

fi non ï 
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finon en tcms de neceffité , moyenant une" 
A a préalable requifîtion, que pour lors on accor- 
I S Aoil ^ ero j £ une nu j c Jogemenc -, à la charge 

.neanmoins de payer tout ce qui leur fera 
.fourni ; & de tenir une exadle difcipline i 
mais le lîmple paflage ne fera pas refufé , 
pourvû qu’on le demande auparavant. 

VI. Le Traité d’Altena & la reftitutiou 
des biens de Gortes-Gahe feront pleinement 
mis en execution au Duc de Holfteyn-Goc- 
torp fix fcmaines après l’échange de la Rati- 
fication i mais en tout cas le regrès demeu- 
rera in lalvo à la maifon Ducale de Holfteyn- 
IPleun. . 

VII. Son Aftefle de Holfteyn Gottorp 
ayant auffi fait reprefenter que la Ville de 
Chriftian PrysouFreederickforta caufé beau-- 
coup de dommage» & plufieursfurcharges , 
à fes Pays & dépendances , principalement 

. à la. Ville de Kiel > contre la teneur du Re- 
cès de Glukftad , St ayanr requis que cette 
Forterefle puifle être démolie, il a été pro- 
mis de la part de Sa Majefté Danoife qu’il 
- fera encore efficacement , & entièrement re- 
médié fur ce point aux plaintes de la Maifon 
de Holftein-Gottorp , & que le Recès de 
Glukftad fera au (fi pleinement obfervé en tou- 
te fon étendue tant en rems de Paix qu’en 
tems de Guerre ; que les dépendances de Got- 
rorp , & nommément la Ville de Kiel ne 
fouffrironc plus rien à l’avenir , de ladite For- 
tereftè. Puifque auffi fi contre toute attente 
en cas de contravention , & après en avoir 
requis la fatisfaôtion qu’on n’én fit point de 
réparation dans lesfix lemainesaprès Iarequi- 
fition faite. Son Altefife en vertu du confen- 

tement- 
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rement accordé , fous des conditions , dans I7QO 
le Recès de Glukiftad , touchanr cette For- 
rerefle , fe referve tous fes droits fains & 
entiers. 

, VIII. A l’égard de la convention qui a été 
faite en 1647. avec le Chapitre de Lubecde 
la part de Holfteyn-Gottorp , pour l’EleCtion 
Epifcopale , pour fix générations , S. M. Da- 
noife accorde que tout reftera félon le Recès 
de Glukftad de l’An 1667. & les promefles 
. qui y ont été faites, & qu’elle ne permettra 
pas que l’on fafîe directement ni indirecte- 
ment aucune chofe contraire à ce Recès. 

I X. Comme il a été reprefenté de la part 
de Son Altefle de Sleswyk Hôlfteyn-Got- 
torp , tant à la Haute Médiation , qu’à Sa 
Majefté Danoife & de Norwegue quelle perte 
confideràble, & quelle ruine fa maifon & fes 
Pays ont foufferc par les differens pafTez , Sa 
Majefté par amitié , & par une affeCtion de 
confanguinité confent de faire payer à Son 
Altefle de Holfteyn-Gottorp la fournie de 
260000. Richdales en bonnes & valables 
Crones Danoifes, & cela fans faute à Ham- 
bourg entre ci & la foire prochaine de Kiel , 
dans l’OCtave des $. Rois de l’année pro- 
chaine mille fept cens un , laquelle fournie 
doit être affignée dans 12. jours après la fî- 
gnature du Traité j fur la Banque de Ham- 
bourg , ou fur de bons & feurs Marchands ; 

Et il en fera donné une entière aflurance aux 
Commiflaires de fon Altefle, qui enrecom- 
penfe fe defifte de toute forte de prétendons , 
tant formées qu’à former , touchant le dé- 
do magçmcnt de cette Guerre. 

Son 


Digitized by Google 



6 ~j O Truité de Paix 

Q Son Altefle renonce de Ton côtéj i. Aux 
2 a / dépens caufez en 1697. par les Troupes du 
Itf. out 2< ^ux p r ^ tcn fi ons qu’a l a Maifon 
Ducale de Gottorp en vertu de l’égaliré , 
defquelles prétenfions il a été fait mention 
aux Traités de l’An 166 i f & dans le recès 
de Glukftad. Et 3. Ace qui a été levé dans 
la partie Ducale du Duché de la part de S. 
M. D. après le 23. de Juin 1689. en confi- 
deration dequoi S. M. D- renoncera au(Ti à 
toutes les prétenfions qu’elle pourroic for- 
mer pour les dédommagemens des frais faits 
au fu jet de cette Guerre, 

De plus , il a été accordé que tout ce qui 
pourroit avoir été exigé & levé des Domai- 
nes & Rentes des Duchez de Sleswyk Hol- 
ftein dans les pays de l’un ou de l’autre juf- 
qu’au 14. Août inclufivement , reliera à 
celui qui a profité j mais ce qui pourroit 
avoir été exigé & payé depuis le 15. Août 
inclufivement , fera reftitué de bonne foi 
dans 4 femaines. 

De même que les Contributions, exigées 
des Pays , Bailliages & Villes dé part & 
d’autre , & lefquelles ne fe trouveront pas 
avoir été effectivement payées le 14. de ce 
tfiois ï ou plûtôt , cefferont , & ne feront 
point exigées-} Pareillement les Obligations 
ou Cautions données par les Villes , pour 
les Contributions extraordinaires , qu’on a 
impofé cefferont, & feront annullées par le 
prefent j mais les Contributions déjà impo- 
sées & lignifiées aux Prélats & Nobles , fe- 
ront payées & exécutées jufques à la fin de 
, ce mois. 

X. Comme Pon a trouve , 1, Que les 

deux 
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deux Advoyeries Royales , communément 
nommées Voigteyen , Breukel & Ulfenis 1 7 °°' 
fituées dans le Bailliage de Gotrorp près de l8M * 
Sleswyk , & en fécond lieu le Village Fed- 
dnng fitue dans le Nord Ditmarfen , ont 
donne bien fouvent occafion à plufieurs dif- 
ficultés , S. M. apres en avoir été requife , a 
confenti & promis d’échanger ces Biens 
contre un.équtvalent des terres du Chapitre 
de blefwyk , ou contre d’autres , qui pour* 

' r°nt être à fa commodité & bienfeance , 
de faire trouver la proportion de ces biens 
qui s échangeront ou feront échangés fui- 
vant les Regitres de fix ans , & de vouloir 
taire régler cette affaire dans l’efpace de qua- 
tre mois. En cds auflî qu*il y eut dans les por- 
- tions Royales quelques fujets Ducals , ou des 
t)iens communément appellés * Manck-gu- 
ter, qui pourraient accommoder fa Majêflé* 

5>on Altefle pour lui complaire , admet- 
tra volontiers un pareil échange de ces 
.biens. 

XI. A ]’^8 ar ddu Bureau de la Douane . 
qui a été établi de la part du Roi, ancien- 
nement a Lyft dans le Bailliage de Tunderen 
lia été convenu , qu’on n’y exigera en' au- 
cune maniéré aucun droit des Sujets de fon 
Alteffe le|Duc de Sleswyk - Holfteyn-Got- 
torp , ni auflî des marchandées & denrées 
qui viennent dire&ement de la mer à la Vil- 
le & Bailliage de Tunderen , ni de celles quf 
vont de là en mer j mais qu’elles feront en- 
tièrement déchargées & libres de 'ces im- 
pôts , fans être ■Obligées à payer aucuns 
droits , de quelque nom & de quelque nature 
qu’il puiffe être. • . 

* Communaux . Tous 
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Tous les autres differeus & griefs qui 
I7 ? 0 / pourraient refter à vuider , feront entie- 
1 8 ‘ to,i rement levés & terminés à Hambourg , par 
les Confeillers des deux parties , qui pour 
ces effet feront députés de part & d autre , 
& cela de bonne foi , & dans 1 efpace defix 
femaines , à comper du jour que ce prefent 

Traité fera ratifié. , - _ r , • 

XII. Comme fon Alteffe de Brunfwyk; 
LunenbourgZell a fait bâtir , p^ant ces 
Troubles , une Redoute dans 1 lie de Cre- 
venhof (huée devant le Port de Hambourg , 
Elle a auflï confenti <jue ledit tort fera éva- 
cué & démoli immédiatement apr< es la Rati- 
fication de ce Traité ; Sur quoi S. M. de 
Danemarck, & de Norwegue a pareillement 
promis que la conftruélion du fufdit boit, 
ne fera jamais allégué au préjudice de qui 
que ce foit , & que celui de 1 Ile de Gie- 
venhof , non plus que des accroiffemens qw 
pourroient s’y faire ci-après , il ne fera jamais 
fait aucun trouble ni empêchement a la Na- 
vigation en maniéré quelconque. . / „ 

XIII. Sont compris dans cette Paix U 
Amniftie les Hauts Garants du Traite d Al- 
tena, leurs Succefleurs , Royaumes , Etats 
& dependans î Et tout, ce qui acte [ait SC 
commis de leur part contre l’une ou 1 autre 
des deux parties > fera oublié à perpetune, 

• fans jamais y fongeroutouchcrenmal. r 
- Sa Majefté de Danemark confent Sc pro- 
met particulièrement par la prefente , pour 
elle & fes Succefleurs , qu’à l’égard de ce 
qui s’eft patte jufqu’à préfent , , ni fous que - 
que autre pretexte que ce puifle etre » eue 

ne veut elle-même , ni parvoye de fait , rien 
» entre- 
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entreprendre contre Sa Majefté de Suède ,ou 0Q 
la Sereniflîme Maifon de Brunfwyk Lune- QJ / 
bourg, de Cell de Hanover, ni donner au - 01 
cün Confeil ou afliftance directement ni in- 
directement à leurs Ennemis adversaires j 8 c 
à ceux qui déjà ont entrepris, ou entrepren- 
dront quelque chofe dans la fuite , centre 
fadite Majefté de Suède, & conrre cesSere- 
niflimes Maifons : mais au contraire , elle 
promet nonobftant tout ce qui s’eft pafie juf- 
qu’à prefent , de vivre avec Elles , & parti- 
culièrement à l’égard de Sa Majefté Suédoi- 
se & la Couronné de Suède, félon la teneur 
des Conventions & Traitez conclus entre les 
deux Rois & Royaumes du Nord , dans une 
parfaite harmonie & bonne intelligence , 8 c 
entretenir une bonne correfpondance , ami- 
tié & voifinage : fur quoi Sa Majefté Suédoi- 
fe & la fufmentionnée Sereniflîme Maifon fc 
déclarent vouloir comporter de meme envers 
la Couronne de Danemark , & de tenir en / 
toute maniéré une parfaite amitié & cor- 
refpondance voifine avec Sa Majefté Da- 
noife. 

XIV. Sa Majefté Imperjale & les autres 
Hautes Puiflances , qui jufqu’à préfent , fe 
font aquitées de la garantie du Traité d’Al- 
tena, de même que S. M. le Roi de France 
& les Electeurs & Princes del’Empire, au- 
quels l’une ou l’autre partie pourroit avoir 
confiance, & qui feront nommez dans deux 
mois , feront invités à garantir ce T raité 8 c 
les articles feparés envers les deux parties. 

X V. L’Echange des Ratifications de ce 
Traité fe fera à Segeberg dans 7. jouts après 
la fîgnature, & plutôt s’ileftpoflible. 

Ff En 
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0 En foi & confirmation dequoi il a éré 
1 ' ' ° A ' fait deux Copies de cet Aéte qui ont été fi- 
t S Août g n çg S p ar ] es Miniftres autorifez des deux 
Parties , & fcellées de leur Cachet. Fait à 
Travendal le 1 8. Août 1 700. 


Signé , 


(L.S.) Jean 
Hugo de Lente. 

(L.S.) Christof. 
Blome. 


(L. S.) M A GNU s 
de Wedderkop. 

(L.S.) Pincier 
van Konigsteyn. 
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Clos & cachetfé dit deuxième OEîo- 
bre mil fept cens, Crie Codicille du cin- 
quième du me me mois: Faits par fa Ma- 
.. jeflé le Roi CHARLES II- Décédé 
1 le premier Novembre de ladite année » 
Traduit de F Ejpagnol imprimé à Madrid 
VanijQO. 


A U Nom de latrès-faintc Trinité Pere, 
Fils & Saint Efprit , trois Perfonnes 
diftinttes , & un feul vrai Dieu , & 
de la trèsrgterieufe Vierge Marie Me-: 
re du Fils » 8c Verbe Eternel > N ôtre Dame 
& de tous les Saints Bienheureux. 

Nous Charles per In grâce de Dieu Roi deCa- 
Jlille , de Leon , d'Arragon » de Sicile , de 
Hierufalem , de Navarre , de Grenade , de 
Tôle de , de Valence , de Galice y de Majorque, 
de Sardaigne , de Sévi lié , de Cor do rie , de 
Corfe . de Murcie , de Jaeri.fdei Algarves 
d'Algecrre , de Gibraltar , des lies Canaries , 
des Indes Orientales <£“ Occidentales , Iles <^» 
terres fermes de la mer Oceane , Archiduc 
d* Autriche , Duc de Bourgogne , de Brabant , 
de Milan, d' Athènes, & de Neitpatrie, Com- 
te (TAuJpurg , de Flandres , de Tyrol '& 
Barcelone , Seigneur de Bifcayé &• dé Mali- 
ncs , Sia &c. '-r. 

Reconnoiflant commé mortel que nousn’e 
pouvons éviter la môrt , peine à laquelle nous 
Tommes tous affujettis par le péché de nôtre 

F f 2 pre- 
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t 700 premier Pere, & nous trouvant arrêté au lie, 

‘ de la maladie dont il plaît à Dieu de nous vr- 
* * fiter , Nous faifons nôtre Teftament ayant 

le jugement fain & libre félon qu’il a plu 
au Seigneur de nous l’accorder, Ordonnons 
& déclarons par cet écrit nôtre derniere vo- 
lonté. 

Premièrement nous fupplions Jefus-Chrift 
nôtre vrai Dieu & Seigneur , Dieu & hom- 
me , que par les mérités de fa Paffion & de fon 
fang il n’entre point en compte avec nous le 
plus grand des pécheurs , que pour nous faire 
mifericordc > Sc ufer de fa clemence ; Et quoi 
que nous ayons été ingrat , que nous ne l’ayons 
pas fervi comme nous y étions obligé , ny re- 
connu fes faveurs particulières, & les grâces 
fpiiituclles & temporelles qu’il a répandues 
fur nous, enobéifîant & accomplilfant par- 
faitement fa fainte Loi , & en l’aimant com- 
me nous devons pour tant de bienfaits extra- 
ordinaires, il lui plaife néanmoins nous ac- 
corder fa grâce , afin que nous mourions en 
fa fainte Foi > & dans robéiflance de l’Eglife 
Catholique Romaine comme nous y avons 
vécu i C’cft ce que Nous proteftons , pro- 
mettons & voulons faire étant fon loyal & 
fidele fils. 

II. Etafinque jeme repente vivement de 
mes péchez , & que j’en aye une véritable 
douleur qui en foit le remede avec la vertu & la 

f race des Sacremens ^ue la mifericorde de 
)ieu a établis dans fon Eglife, Nous fupplions 
la très-fainte Vierge Marie fa mere Avocate 
despécheurs & la nôtre , qu’elle nous favori- 
fe tout le tems que nous relierons en vie , par- 
ticulièrement au départ de nôtre ame 3 de fon 

fe- 
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fecours& de fon interceffion > afin que Ton di- { 7QO 
vin Fils nous accorde fa faveur & fa grâce . Et 2 
comme nous l’avons toû jours eue pour Dame 
& pour Avocateavec toute la dévotion dont 
nous avons été capable dans nos extrêmes foi- 
bieffes , Nous efperons qu’elle Nous regarde- 
ra mifericordieufement en tout tems & fur . 
tout dans l’état preflant de la mort; félon la 
dévotion , l’affe&ion & l’attachement que 
nous avons toujours eu au fouverain & fingu- 
lier bénéfice qu’elle a reçu de la puiflantemain 
de Dieu , lors qu’il l’a prefervée de toute coul- 
pe en fa conception : Et en veuédece pieux 
miftere Nous avons fait toutes les diligences 
poflibles auprès du Siégé A poftolique pour 1 ’é- 
tabliflement de ce dogme, & fouhaitant en 
•Augmenter 1 a dévotion dans nos Royaumes 
conformément à ce qu’en a ordonné le Roi 
nôtre Pere & Seigneur , Nous avons comman- 
dé qu’il fut empreint fur nos étendarts. Et 
en cas que pendant nôtre vie Nous ne puif- 
fions en obtenir la decifion , Nous prions très 
affeélueufement les Rois nos Succeffeurs qu’ils 
en continuent les inftances faites en nôtre nom 
avec beaucoup d’empreffement jufques à ce 
qu’ils l’ayent obtenue. » Pareillement Nous 
fuppliens les bienheureux St. Michel Ar- 
change, l’Ange & les faints Anges de nôtre 
garde , & les faints Apôtres St. Pierre & 

St. Paul , St, Jaques Patron d’Ëfpagne , 

St. Charles & St. Philippe, St. Dominique, 

St. Benoit , St. François , . Ste. Terefe , 

.( de laquelle nous fortunes dpvot d’une fa- 
çon particulière ) qui font tous mes Avo- 
cats avec tous les autres de la Cour celefte, 
afin qu’il leur plaife intercéder pour Nous 
! F F 3 en- 
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envers n ^ tre ^ eu * Seigneur pour la 
r ; même fin •, Et afin qu’il nous accorde la 
grâce efficace pour nous repentir de rout nô- 
tre cœur de tous nos péchez & que nous te . 
puiflions aimer finccremenc comme il Ip 
mérité. '' ■ • ' . \ 1 

III. Nous ordonnons qu’après nôtre de 1 - 
cès , nôtre corps foie porté avec le moins dé 
pompe que nôtre dignité Royale le pourra 
permettre au Monaftere de St. Laurent lp 
Royal , afin qu’il y foitenfeveli dans le Pan- 
théon deftinéaüx corps des Seigneurs Rois 
nos PrediecéflHirs & à ceux de nos Succef- 
feuts , & que le tiôtre y foit placé dans Ton 
rartg fui vaut l’ordre que de Roy nôtre Seig- 
neur & Pere a donné pour la fepulturc des 
corps de la famille Royale quand il acheva cet 
Ouvrage. 1 r ' ' * , ' ’ 

- I V. Et pour ce qui regarde Jes fondations 
qui ont été faites pai* nos ordres dans ce Mtr- 
naftere ; & les rentes què nous 1 y avons defti- 
néesj Nous voulons & entendons que le tout 
foie exécuté & réglé de la maniéré & dans la 
forme que nous l’avons ordonné dans lefdi- 
tes fondations & dotations. 

V. Nous déclarons & ordonnons aux 

Roys nos SuccefîeurS 1 qu’ils ayent’ un foin 
tout particulier de la confervation de cé Mo- 
naftere Royal: & qu’ils l’entretiennent avec 
autant de magnificence & de grandeur que le 
Seigneur Roy Philippe II. nôtre bifayeul le 
fonda & dota.; 1 ‘/ Y, 

V I. Nous ordonnons que le jour de nôtrfe 
mort tous lés Prêtres, & Religieux du lieu 
dans lequel nous mourrons , difçht la Mef- 
fe pour nôtre Ame £ & que fur les Aiitëls 

t * * Pri- * 
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Privilégiez on dife toutes celles qui fe pour- T _ 00 
ront celebrer durant trois jours ; Et N° u s 2 q^ 
voulons de plus qu’on en dife pour nôtre ame 
jufques au nombre de cent mille autres : & 

Nôtre intention eft que celles qui parlaMi- 
fericorde de Dieu ne nous feront pas necef- 
faires foient appliquées au foulagement de 
nos Ayeuls , & autres nos Predeceffeurs > 

& en cas qu’ils n’en ayent pas befoin on les 
appliquera aux âmes du Purgatoire qui en 
auront le plus de neceflité , car c’eft Nôtre 
intention , & que les exécuteurs de Nôtre 
prefent Teftament en chargent ceux qui les 
devront dire , afin qu’ils fe conforment en- 
tièrement à Nos ordres , ils marqueront auf- 
fi la charité qu’on eh doit donner. 

VII. Et à Pégard de ce que le Roi nôtre 
Seigneur & Pere ordonna de colloquer trois 
mille ducats de rente ( qui effectivement ont 
été colloquez ) fur lafoldedes huit mille fol- 
dats que le Royaume accorda comme mi- 
neur, en cette Ville de Madrid, & fa Pro- 
vince , avec fon confenrement , pour racheter 
des captifs, marier des orphelines , & tirer 
des pauvres delà prifon ; & enfuite augmen- 
ta cette fomme jufques à fix mille ducats de 
rente par an , colloquez fur ladite folde de 
ces huit mille foldats ; 8 >c que fi on ne lés y 
trouvoit pas, on les colloquât fur les rentes 
les plus certaines & alfurées qu’on trouve - 
roit debaraffées, vacantes , ou qui vinflèntà 
vaquer après fa mort ; & que ces fix mille 
ducats de rente fufîent employez , fçavoir 
deux mille pour racheter des captifs , prefera- 
blement ceux qui auroient fervi en fes Ar- 
mées & fur fes Flotes ; & enfuite fes autres 

Ff 4 fujcts> 
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fujets, en préférant les enfans, & les fem- 
mes j & autres qui feroient en plus grand 
danger fpirituel. Deux autres mille ducats 
de rente feroient employez pour marier des 
orphelines filles des ferviteurs des maifons 
Royales; & les autres deux mille ducats re- 
ftans s’employeroient à tirer des pauvres des 
prifons , laiflant l’éleétion des perfonnes en 
tous lesdits' cas ( en ce qui ne fe trouveroit 
pas contraire à ce qui eft ordonné à l’égard 
des captifs ) à la difpofition& volonté des 
Roys fes SuccefTeurs , de fon Confelfeur , 
& de fon grand Aumônier, lefquels devoienc 
propoferles perlonnçsquien auraient le plus 
de neceflité , & en qui l’on trouverait de 
plus légitimés motifs pour jouïr de cette au- 
mône , à condition de preferer toujours les 
ferviteurs des Roys & Reines régnant , & 
qu’avant toutes cnofeson payatles dettes de 
fa Majefté. Je déclaré & c’eft ma volonté 
que ceci s’obferve» s’accomplifle & s’exécute 
de point eu point & à la lettre ainfi qu’il fe 
trouve écrit. 

V 1 1 J . Comme je reconnois que je fuis in- 
finiment redevable à Dieu nôtre Seigneur , & 
que je defire le bien fpirituel de celui qui me 
fuccedera légitimement en ces miens Royau- 
mes & Seigneuries, je le prie & l’en charge 
affe&ueufement que comme Prince Catho- 
lique , ayant egard à fes propres intérêts & 
au bien defes Royaumes , il foit fort foigneux 
delà foi, & obéilfantau SiegeApoftoliqueRo- 
main , qu’il vive & agifle dans la crainte de 
Dieu , obfervant religieufement fa fainte Loy, 
& fes Commandemens , procurant fa gloire 
Divine , l’exaltation de fon nom , la propa- 
gation 
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gation de la Foi , & l'augmentation de fon r _ nr . 
fervîce j qu’il honore l’inquifition , l’aide & 
Jâfavorife, pour les foins qu’elle a de gar- c * 
der la foi,^ chofe finecelfaire principalement 
en ce tems où tant d herefies ont la vogue : 
qu’il honore & protégé l’Etat Eclefîaftique > 
lui conferve & lui faite conferver fes exem- 
tions , & immunitez j qu’il honore & fa- 
vorife les communautez religieufes , & qu’il 
en procure avec un foin particulier la refor- 
mation alitant qu’il fera befoin : qu’il admi- 
niftreen fes Royaumes la juflice avec équité : 
qu’il aime fes Valfaux & Sujets , & leur 

f »rocure toute forte de biens & de profperitez 
es aimant d’un amour Paternel 5 ce qui lui 
attirera leur cordiale affeâion. Ce que fai- 
fant nôtre Seigneur l’affiftera d’une façon par- 
ticulière: & l’aidera à proportion de la cha- 
rité dont il ufera > furtouc je le fcharge de 
veiller avec un grand foin fur les Miniftres 
ne diffimulant point leurs defauts lors qu’ils 
manqueront de fincerité , même dans les 
plus petites chofes , parce que c’eft le plus 
grand mal qui peut arriver dans un'Gouyer- 
nement , & auffi parce que j’ay été extrê- 
mement ennemi de tels abus. 

IX. Comme la Religion Catholique Ro- 
maine s’eft obfcrvée & s’obferve , en tous 
mes Royaumes , Seigneuries, & Etats, & 
que mes Predeceffeurs de Glorieufe me- 
moire l’ont profeflee , > & maintenue , & ont 
dépenfé& engagé le Patrimoine Royal pour 
la deffenfe préférant l’honneur, & la gloire 
de Dieu , & de fa fainte Loy à tous les in- 
térêts & confiderations temporelles ; & 
comme c’cft le premier devoir des Roy s , 

, » F f 5 Nous 
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OQ> Nous P r, " ow ' ■&» chargeons nos 
^ q ‘ que pour s’ en bien aquitter.jls en -ufepe 4e & 

» ' - ' 'même maniéré : & s’il arrivok Ue ç qu; 

né plaife ) que quelqu’un de; 4e jrjés.'Succefe 
feurs vint a prpfelTèr quelque herefie 4e cel- 
les qui ont été condamnées 8c reje.ttéeS par 
nôtre fainte Mere l’Eglile Catholique Ro- 
maine , & qu’il s’éloignât & le feparat de 
cette unique & venerable Sacrée Religion ; 
Nous le tçnpns & déclarons incapable & in-» 
habjleau Gouvernement & Régné de tous lest 
dits Royaumes & Etats , ou d’aucun d’eux * 
Sc indigne de ce haut rang; Nous le privons de 
la Succeflion , de la Polfelfion & du droit 
qu’il y peut avoir , abrogeant *& dérogeant. j 
Nous, déclarons nulies toutes les loix pro- 
cW.atiops & ordonnances qui pourroient y 
foatrevepif(j & Nous Nous- conformons aux 
lpix Cftppnjqoes & aux faiuts. Conciles & 
Reglémens; Pontifiçarux , qui privent les Hf> 
rstiques & Apoftats des Seigneuries tempo* 
relies, employant (comme de fait nousena- 
ployops .en cette occafion) toute nôtre pleine 
puiflànce * certaine feience.» & autorité aveç 
tgutes ks daufes 8g expreffions neceffaires 
afin que ce qui eft icy contenu s’accompiiffei 
fp g&rdeÿls’éxecure&r ait force de loi , comme 
fi elle etoit faite & publiéeenrafièmbiéedes 
Etats» àVec les folemnitez neceflaires en cha- 
cun de nos Royaumes & Etats,; 

iX. Je prieaufii 8g charge mes Succeflêurs 
-que durant- le ;tems de leur Régné ilsgouver* 
juéfrt les chofes plutôt parla.confiderationde 
k Religion , que par des intérêts Politiques. 
Parce qu’ainfi faifant ils attireront fur eux le 
recours &c Paffiftance de Dieu nôtre Seigneur 
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lors qu’ils préféreront l’exaltation de la foy 
à leu scommoditez propres Carnousavons 
mieux aimé & trouvé plus convenable dans 
les grandes affaires qui me font arrivées de 
manquer aux raifons d’Etat , que dediffimu- 
ler le moins du monde fur les Matières qui 
regardent la Religion. 

. Xi. Nous enjoignons à tous les Succef- 
feurs de cette Couronne qu’en reconnoiflfan- 
ce & reverênee de la vénération fupreme 
que tout fideie Chrétien doit avoir poul- 
ie fouverain milteredu trés-faint Sacrement, 
& principalement nous pour la plus étroite & 
finguliere vénération que nous y avons & tou- 
te la très'Augufte Maifon d’Autriche , nous 
a von* ordonné que pour en mériter une plus 
grande faveur & pour nôtre confolation , on 
le plaçât en la Chapelle Royale dè nôtre Pa- 
lais, & qu’on contihuéde l’y cônferver tou- 
jours , ce que nous efperons de la pieté de 
nos Succeffetirs ; 8c auffi les chargeons , & 
leur ordonnons qu’on continue la folemnité 
des quarante heure* laquelle fe célébré au 
commencement dechaque mois,îafaifant avec 
:1e plus dé dévotion & de zelequ’on y puifle 
apporter} •& qU'on f continue les offices di- 
vins en ladite Chappelle ; avec les mêmes 
foins que jufques à prefent nous l’avons fait 
pratiquer , & mêmes avec plus d’exa&itude 
■s’il fe peut } ainfi nous voulons que tous les 
iMioiftres & Officiers de madite Chapelle 
Royale, delà Mufique , d’Inftrumens , 8e 
de voix, & tous les autres y qui prefentement 
s’y trouvent , 8c ceux qui leur fuçcedefont 
foient confervés , ayant affigné pour leur en- 
tretien placeurs rentes. 

Fftf XII. Si 
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1700. XII. Si Dieu par fa Mifericorde infinie 
iOâ. vouloir nous donner des enfans légitimés, 
nous déclarons pour nôtre Heritier Univer- 
fel de tous nos Royaumes , Etats & Seigneu- 
ries le fils aîné , & tous les autres qui par 
leur ordre doivent fucceder ; & au defaut des 
mâles , les filles en feront heritieres , con- 
formement aux loix de nos Royaumes > mais 
comme Dieu ne nous a pas encore accordé 
cette grâce dans le tems que nous faifons ce 
Teftament ; & comme notre premier & prin- 
cipal devoir eft de procurer le bien & l’a- 
vantage de nos fujets , faifant enforte que tous 
nos Royaumes feconfervent dans cette union 
qui leur convient , en obfervant la fidelité 
qu’ils doivent à leur Roy , & Seigneur na- 
turel, étaVit peifuadé que l'ayant toujours 
pratiquée ils fe conformeront à ce qui eft lé 
plus jufte, s’affetmiflant fur la fouveraine au- 
torité de notre prefente difpofition. 

XIII. Et reconnoiflant conformement 
auxrefultatsde plufieursconfultationsde nos 
Miniftres d’Etat & de la juftice, que larai- 
fon fur quoi on a fondé la renonciation des 
Dames Donna Anna & Donna Maria Ter efa 
Reines de France , ma Tante, & ma Sœur 
à la iucceffion de ces Royaumes a été d’évi- 
ter le danger de les unir à la Couronne de 
France} mais reconnoiflant auffi que ce mo- 
tif fondamental venant à ceffer le droit de la 
fucceffion fubfifte dans le parent le plus pro- 
che , conformement aux loix de nos Royau- 
mes , & qu’au jourd’hui ce cas fe vérifié dans 
le fécond Fils du Dauphin de France : pour 
cette raîfon nous conformant aux fufdites 
loix nous déclarons être nôtre fuccefl’eur ( en 
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cas que Dieu nous apelle à lui fans biffer j 7ÛO# 
desenfans) le Duc d’Anjou , fécond Filsdu 
Dauphin j & en cette qualité , nous l’apel- 
lons à la fucceflion de tous nos Royaumes & 
Seigneuries fans en excepter aucune partie ; 

& nous déclarons 6e ordonnons à tous nos 
fujcts & vaffaux de tous nos Royaumes & 
Seigneuries que dans le cas fufdit , fi Dieu 
nous retire fans fucceffeur légitimé , ibayent 
à le recevoir > & le reconnoître pour leur Roy 
& Seigneur naturel , & qu’on lui en donne 
auffi-tôt la poffeflion a&uelle fans aucun de- 
lai après le ferment qu’il doit faire d’obfer* 
ver les loix , immunités , & coutumes de 
nofdits Royaumes & Seigneuries ; & par- 
ce que nôtre intention eft, & qu’il eftainfi 
convenable pour la Paix delà Chrétienté , & 
de toute l’Europe , & pour la tranquilitéde 
nos Royaumes , que cette Monarchie fub- 
fifte toujours feparée de la Couronne de Fran- 
ce ; nous déclarons en confequence de ce qui 
a été dit , qu’au cas que le Duc d’Anjou 
vienne à mourir , ou au cas qu’il vienne à 
heriter la Couronne de France , & qu’il en 
préféré la jouiffance à celle de cette Monar- 
chie ; en tel cas que ladite Succeffion doit 
paffer au Duc de Berry fon Frere , troifiémé 
Fils dudit Dauphin , en la même forme 8 c 
maniéré 5 & en cas que ledit Duc de Berry 
vienne à mourir auffi, ou qu’il vienne à fuc- 
ceder à la Couronne de France j en ce cas 
nous déclarons» & apéllons à ladite Succef- 
fion l’Archiduc fécond Fils de l’Empereur 
nôtre Oncle , excluant pour la même raifon 
& inconveniens » contraires au bien public de 
nos fujets & vaflaux le Fils premier né du dit 

Ff 7 Em- 
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Empereur nôtre Oncles & venant à manquer 
ledit Archiduc , en tel cas nous décla- 
rons & ape lions a ladite • Snccelfion le Duc de 
Savoyè &r les enfans » & notre volonté eft 
que tous nos fpjets & valîatix l'executent & 
s’y loumectent comme nous l’ordonnons, & 
qu’il convient a leur rranquilité, fans qu’ils 
permettent le moindre démembrement , & 
diminution de la Monarchie fondée avec tant 
de gloire par nos Predecefleurs , & parce 
que nous délirons ardemment que la paix & 
l’union fi importante à laChrêtienté fe con- 
ferve entre l’Empereur notre Oncle & le 
Roy très-Chrêtien; nous leur demandons & 
les exhortons d 'affermir ladite union par le 
lien de Mariage d’entre le Duc d'Anjou & 
l’Archiduchefle , afin que par ce moyen l’Eu- 
rope joiufle du repos dont elle a befoin. i> 

XI V. Et ah cas que nous venions à man- 
quer de SuccefleuEy ledit Duc id’ Anjou doit 
lucceder en tous nos Royaumes & Seigneu- 
ries , non feulement à ceux qui apartien- 
nent à, la Couronne de Cafliille, mais auflt 
h ceux, de la Couronne d’Airagnn & Na- 
varre;, & à, tous; ceux que nous avons de* 
dans 6c dehors' l’Efpagne , notamment à 
l’égard de la Cquronne deCafiille , Leon , 
Toledej Galice* Seville, Grenade , Cor- 
doue, Murcie» jaen , Algarves , Algui*- 
res , Gibraltar » Iles Canaries , Jndes, Iles, 
& Terre fermedela MerOceane , du Nord, 
& du 'Sud , des Philippines & autres Iles» 
Terres decouvertes & qu’on découvrira à 
l’avenir , & tout le refie de quelque maniéré 
qu’il apartienne à la Couronne de Caftille. Et 
pour ce qui regarde la Couronne d’Arragon 

en 
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en nos Royaumes &c Eues d’Arragon, Va- I700> 
ieuce, , .Catalogne , Naples , Sicile, Major- 
que Minorque, Sardaigne-» & tomes lesau- * ' 
très Seigneuries ik droits de quelque maniéré 
qu’ils appartiennent à cette Royale Couron- 
ne f R’ daus noue Etat de Milan , Duchez de 
Brabant , Limbourg , Luxembourg , Guel- 
dres, Flandres & toutes les autres Provinces* 

Etats, Dominations , & Seigneuiies qui nous 
appartiennent- & . peuyent -nous appartenu 
dans le Pays Bas , droits de autres avions qui 
nous font écheués en vertu de la Sueceffion 
defdits Etats ; Nous voulons qu’aulfi-tôt que 
Dieu nous aura retiré de cette vie, ledit Duc 
d’Anjou , foitapellé, & foitRoy, comme, 
tpjh fadoy, ille fera de tous; mnobjlant tour 
tes fortes de renonciation s '& aâes qu’on ait 
faits, qq contraire , parce -qu’ilsmanquçnt de 
juftes yaifons fondemensi Nous prdon- 
nopsauxPrelats, Grands., Ducs, Marquis, 
Comtes., & hommes riches. i aux Prieurs, 

& Commandeurs, Gouverneurs desMaifons 
fortes & autres ,. aux Chevaliers ,. Avancés, 

& à tous les Copfeils ,: AdtpinUlrateurs. de 
3uftiçe S .preypts, Ecb^yiiiS j j Officiers > & 
gepsde bien, cb tou tes lesCités,. Villes, Pa* 
roifles,, & Terres de po.s Royaumes, &Sei? 
gneuries, & àtous les Vice*Roys , &<îotM 
verneurs, Châtelains, Commandans , GaiV 
des des Frontières de deçà & delà la Mer & 
tous autres Miniftres & Officiers tant du Gou- 
vernement de la Paix s que des ArméesSf 
Flottes ftir Terre & Gu r Mer, de aulfi en tous 
nos Royaumes & Etats de la Couronne d’Auv 
jragon, de Caftille, de Navarre, Naples, & 
Sicile, & Etats de Milan, Pays-Bas, dren 

tout 
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tout autre lieu nous apartennant & àtous nos 
autres vaflaux , fujets naturels , de quelque 
qualité , & Prééminence qu’ils puiflent être 
en quelque lieu qu’ils hab'tent & fe Trouvent , 

f >our la fidelité , loyauté , fujetion & vaflel- 
age qu’ils nous doivent & font obligés , com- 
me à leur Roy & Seigneur naturel, en vertu 
du ferment de fidelité & hommage qu’ils nous 
ont fait & nous ont dû fàire, que lorsqu’il 
plaira à Dieu de nous retirer de cette vie, ceux 
qui fe trouveront prefensfi-tot qu’il viendra à 
leur connoiflance . conformement à ce que 
les loix de nos fufdits Royaumes Etats & Sei- 
gneuries ordonnent en tel cas , & fe trouve 
établi en ce Teftament, qu’ils ayent à rece- 
voir le fufdit Duc d'Anjou ( en cas que je vien- 
ne à mourir fans Succeffion légitimé ) pouf 
leur Roy & Seigneur naturel proprietaire de 
nofdits Royaumes, Etats, & Seigneuries en 
la forme déjà réglée. Qu’on arbore les Etân- 
dars pour fon fervice , en faifant les aftes des 
folemnités qu’on a coutume de faire en pareil- 
les occafions conformement à la coutume de 
chaque Royaume & Province s qu’ils prê- 
tent , faflent prêter & montrent la fidelité & 
obeiffance à quoi comme fujets & vaffauxils 
font obligés envers leur Roy &Seigneur natu- 
rel; Et nousordonnons à tous lesCommandans 
des Forterefles » Châteaux & Maifons de 
plaifances , & à leurs Lieutenansde quelques 
Villes , Villages , & lieux de peuples que ce 
foit > qu’ils rendent hommage félon les cou- 
tumes d’Efpagne , de Caftille» d’Arragon, 
& de Navarre, & tous ceux qui leur àpâr- 
tiennent , & dans l’Etat de Milan & autres 
Etats & Seigneuries ©n le rendra félon la 
coûtume de la Province & lieu où ils fe 

trou- 
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trouveront, ils le garderont pour le fervice j_ 0o< 
dudit Duc d’Anjou toutle temsqu’il leurfera ' 

ordonné pour le remettre par fon ordre à ce- 
lui qui leur fera envoyé , leur ordonnant de 
faire accomplir exa&ement tout ce qui a été 
dit pour ne pas s’attirer les peines que méri- 
tent les rebelles & desobéiflans à leur Roi par 
leur violement de la foi & de la loyauté qui lui 
eft deuë. 

XV. Si au tems de nôtre décès , nôtre 
SuccelTeur ne fe trouve pas dans ces Royau- 
mes , la plus grande & la plus exaéte pruden- 
ce étant neceflaire pour leur Gouvernement 
univerfel conformément à leurs loix , con- 
ftitutions , privilèges , & coutumes , ainfî 
que le Roi nôtre Seigneur & Pere a remar- 
qué , jufques à ce que ledit Succefleur puiffe 
pourvoir au Gouvernement ; Nous ordon- 
nons qu’incontinent après nôtre décès il fe 
farte une aflemblée compofée du Prefîdentdu 
Confeil de Caftille , au Vice-Chancelier , 
ouPrefidentduConfeild’Arragon, de l’Ar- 
chevêque de Tolede, de l’inquifîreur Gene- 
ral, d’un Grand, & d’un Confeiller d’Etat 
que nous nommerons dans ce Teftament , ou 
dans le Codicille que nous y joindrons , ou 
dans un mémoire ligné de nôtre main ; & 
pendant le tems que la Reine nôtre très-chere 
& bien aimée Epoufe voudra demeurer en 
ces Royaumes & Cours , nous prions & 
chargeons Sa Majeftéd’aflifter & autorifer la 
fufdire aflemblée qui fe tiendra en fa prefen- 
ce Royale , dans l’appartement & lieu que 
Sa Majefté lui plaira de marquer , fe don- 
nant la peine d’intervenir dans les affaires , 
ayant voix deliberative de qualité » enforte 

que 
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que les fentimens étant égaux , la partie de 
ceux à qui elle s’ajoindra fera preferée , 
niais dans les autres occafions elle fe joindrd 
au plus grand nombre s & nous voulons que 
ce Gouvernement dure & fubfifte jufques à 
ce que nôtre SucceflTeurayant feeu nôtre dé- 
cès y puifle pourvoir aufli-tôt qu’il aura at- 
teint fa majorité. 

X VI. Et comme nous fommes obligé en 
qualité de Pere Univerfel de tous nos fujets 
& vaflaux , au cas que nôtre Succeffeur foit 
mineur , de donner la meilleure Regie qui 
foit poflible à nos Royaumes & la plus con- 
forme à leurs Loix 3 Privilèges , Conditu- 
tions & Coutumes , Nous nommerons des 
Gouverneurs naturels d’iceux, afin que félon 
nôtre haute & Royale difpofition } & au nom 
de nôtre Succeffeur , ils gouvernent nofdics 
Royaumes , en toute paix & jultice ; & 
qu’ils pourvoient auffi à leurs defenfes , en- 
forte que nofdics fujets fe confervent dans la 
tranquilité, repos &immunitez dont ils doi- 
vent jouir fuivant les Loix , Privilèges , 
Conditutions & Coutumes de chacun , & 
audi qu’ils demeurent dans la fidelité qu’ils 
doivent à leur Roi & Seigneur naturel dont 
ils fefont toujours fait un devoir indifpenfa- 
ble, Nous nommons pour Tuteurs de nô- 
tredit Succefieur pendant fa minorité juf-. 
ques à l’âge de quatorze ans les mêmes que \ 
nous avons nommez pour ladite afièmblée, 
afin qu’ils gouvernent au tems de nôtre dé- 
cès & jufques à ce que nôtre Succelfeur vien- 
ne dans nos Royaumes , lefquels Seigneurs m 
nous nommons pour Tuteurs & Curateurs 
durant la minorité de nôtredit Succefieur 

pou- 
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pouvant ufer pour cela de tout le pouvoir à ! 700 
leur gré , afin qu’en fon nom ils gouvernent 2 
nofdits Royaumes , en la même forme & 
maniéré que nous pourrions faire étant en 
vie , ou nôtre Succeffcur étant en fa majori- 
té , obfervant la forme & maniéré de Gou- 
vernement ainfi que nous dirons cy-après ; 

Pour cet effet nous relevons les fufdits Tuteurs 
de l’obligation de donner caution , voulant 
qu’en vertu de cette nomination feule & du 
ferment qu’ils doivent faire & prêter , ils 
puiffent gouverner fans aucune autre appro- 
bation , confirmation ni diligence ; enforte 
que pour cette nomination nous nous fervons 
de toute nôtre puifiance Royale dans toute 
fon étendue, annulant, comme en effet nous 
annulons , • ( en cas qu’ilfoit neceflàire ) tou- 
tes fortes de Loix, Chartres, Privilèges, & 
Coutumes, & qu’il eft neceffaire & requis , 
tpour le plus grand bien de nos Seigneuries & 
de nos vaflaux dans les cas extraordinaires , v 
ce qui ne fefait, qu’en cette occafion , ayant 
égard à tous les motifs & circonftances qui y 
concourent > & obligent à y pourvoir ainfi 
pour éviter les maux , qui pourraient arriver 
en faifant autrement. i 

X V 1 L Le Vice-Chancelier que j’ai nom- 
mé pour Tuteur en l’aflemblée doit être auffi, 

( ainfi que je le nomme ) Tuteur fpecial & 
particulier pour ce qui regarde le Royaume 
d’Arragon , dans les cas & affaires où befoin 
fera, & conformément à fes Privilèges , afin 
qu’il adminiftrelaTutelcde nôtre Succeffeur 
en ce Royaume-là; & fi celui qui viendrait 
à prefider dans le Confeil d’Arrafgon ne le 
peut être conformément à fes Cotkumes ; 
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& fouhaitant ainfi que nous fouhaitons de 
proportionner nôtre difpofition feulement à 
nôtre pouvoir comme Seigneur naturel de ces 
Royaumes là , fans déroger , ni altérer ce 
dont nous ne pouvons difpenfer 5 & difpen- 
fant en tout ce que nous pouvons , & con- 
vient à nôtre fuprême puiffance» Nous nom- 
mons pour Tuteurs de nôtre Succeffeur le 
plus ancien Regent gradué des deux qui font 
naturels de ce Royaume-là > & qui fera en 
charge dans le Confeil d’Arragon, lorsque 
je viendrai à mourir , ou après , afin que 
comme Tuteur nommé il ait l’adminiftration 
& l’autorité que nous lui pouvons donner , 
&oue nous lui donnons à l’égard des chofes 
& des cas qui conformément à leurs immuni- 
tez & Privilèges pourront être necefiaires j 
bien entendu que dans les matières & affai- 
res d’Bcat, Guerre, Gouvernement , Grâces 
& Provifions d’Offices , on ne doit y faire 
aucune nouveauté, & elles doivent pafler par 
les Confeils d’Etat & de Guerre } & celui 
d’Arragon , ainfi qu’il s’eft pratiqué & qu’il 
fe pratique; & les confultations qui fe feront 
dans les fufdits. Confeils, fe porteront à l’af- 
fembléedes Tuteurs, afin qu’on y prenne la 
refolurïônen la forme & maniéré que nous 
ordonnons dans les autres affaires ; & au cas 
que le plus ancien Regent dudit Royaume 
vienne à mourir, ou qu’il vienne à manquer 
à l’afièmblée , nous nommons pour Tuteur 
en fa place, celui qui le fuit ; & ainfi on en- 
trera fucceifivement en la Tutelle dudit 
Royaume d’Arragon jufques à ce que nôtre 
Succeffeur gouverne ; pour cet effet Nous dé- 
chargeons ledit Tuteur de l’obligation de 

donner 
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donner caution & de tout ce dont nous le pou- r - QO 
vons difpenfer , en vertu de nôtre Souve- , 
raineté & pleine puiffance , afin que par cette Z c * 
nomination & ce ferment , le Regent à qui 
écherra l’adminiftration de cette Tutelle la 
puiffe exercer. 

XVIII. Ledit Regent qui fera Tuteur 
refidera en cette Cour , remplira fa place 
dans le Confeil , & affiliera dans l’alfemblée 
des autres Tuteurs , parce qu'il faut qu’il 
foit informé des mémoires & appointemens 
Univerfels, & que dans la mêmeaffemblée. 
il y fournilfe les particuliers fur les affaires du 
Royaume d’ A rragon; & afin qu’il fçache les 
fentimensdes autres Tuteurs j & feconfor-, 
me au plus grand nombre des Regens pour 
difpofer & regler les affaires de ce Royau- 
me-là félon qu’il fera le plus à propos pour 
le fervice de Dieu & de nôtre Succelfeur , 

& pour l’adminillration de la juftice , Ta-, 
vantage, la Paix, & le repos de ceRoyau- 
me-là. 

; XIX. Nousdonnons à tous les Miniftres 
& perfonnes que nous nommons , & nom- 
merons, le pouvoir, l’autorité , & la puif. 
fance que nous leur pouvons donner comme 
Pere , Roi , & Seigneur de nos fujets & 
vaffaux & même tous les avantages que les 
loix . proclamations , conftitutions , &coû- 
tumes de nos Royaumes leur donnent fans - 
aucune exception > afin qu’ils gouvernent du- 
rant la minorité de nôtre Succelfeur , en 
Paix, & en guerre, fafient des loix > pour- 
vovent aux dignitez & aux charges , tant 
grandes que petites» dans la Police, &dan$ 
la guerre, prefencent les Prelaturcs , Evê- 
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chez.. Abbayes , & toutes les autres Di- » 
gnitez Ecclefîafliques , de la même maniéré-' 
que nouslefaifons 3c pouvons faire &:cela en i 
qualité de. Tuteurs , en difpofant de tout; 
comme lui meme étant, majeur en pourra 
difpofer ; & pour cet elfe: nous les écabliffoos 
Tuteurs 8c tenons pour établie & réglée ladite 
Tutelle, a condition qu'avant que cie l’exer- 
cer ilsfaffent tous & un chacun d eux le fer- 
ment de fidelité à notre Süccelfeûr , pour fa 
confervation , 8c pour lui procurer tous (es 
avantages & le bien de no; Royaumes , & de 
nos lujets 3c vaflaux, 3c des les garantir de 
toutes forces de dangers & de faire tout ce que 
de fideles Tuteurs font obligez , & diront 
toûjours leurs fentimens ayant égard au fer- 
vice de Dieu & à l'exaltation de la fainte foi ,■ 
à radminiftration de la Juftice 8c à l’obéïf- 
fance due à' nôtre Succeffeur ,i ils garderont 
aufli le fecret de tout ce qui Ce traitera en 
l’affemblée. Le Prefident ou Gouverneur 
du Confeil prêtera fon ferment entré les 
mains de tous ceux de ladite affembfée après 
qu ? un chacun d’eux l’aurà fait; &r psêtéentre 
les fiennes. - - i i.uu'xi :- , -o 

X X. Lefdits Tuteurs que nous nommons 
& bifferons nommés doivent adminiflrer 
tous enfemble , & non pas les uns fans les 
autres j & pour cet effet ils fe doivent affem- 
bler dans unappartement.de la Maifon Roya- 
le, tous les jours & toutes les heures qü’il 
fera nôceffaire de conférer fur les Confulta- 


tions & affaires, tant generales Ique particu- 
lières, donnant leurs foins à celles-là prefera- 
blemencaux autres, inftruifant& faifant lera- 

- i port 
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port de tout au Secrétaire qui nous fertdans Q 
les dépêchés univerfelles , lequel nous nom- Z ' 
irons afin qu il continue dans le même em- 
ploi j & pendant que la Reyne nôtre très- 
chers & bien aimceFpf'ufe demeurera dans 
ce Royaume £' qu’elle le trouvera en ladite 
aflemblée ( comme dit. eft ) elf fe convo- 
quera en Pappnnerr.cnr delà Mailcn Royale 
que Stdire Majefté y marquer^. , & l’on y 
opinera fur chaque affaire , & on exécutera 
les relolutions prifes a la pluralité des voix; & 
dans les grandes & difficiles affaire^on pren- 
dra les avis de ceux qui feront malades , & de 
ceux qui feront abfensfî le plus grand nombre 
le trouve à propos. 

XXI. Toutes les Cortfultations des Con- 
feilsfe porteront à la Secretaireric des dépê- 
ches univerfelles , & on les mettra entre les 
mains de celui qui en fera le Secrétaire ; el- 
les feront ouvertes en l’affemblée où chacun 
en dira fon fentiment en la maniéré qui a été 
dj te , ledit Secrétaire y appointera la refolu- 
tion prife à la pluralité des voix * & le jour 
fuivantla raportera après Tenregitrement, 
à moins que la neceffité , & brièveté ne re- 
quière de la raporrer incontinent ; & cette re- 
folution fera vifée par Sa Majefté dans l’en- 
droit que j’ai accoûtumé de le fair« , lors 
que la Reyne nôtre très-chere & bien aimée 
Époufe affiftera en l ! aftemblée , & plus bas el- 
le fera auifi vifée par deux de ladite afîèmblée • 

& lorfqueSa Majefté n’y affiftera pas elle fera 
vifée de tous ceux qui cômpofent ladite aflem- 
blée félon leur rang ou pour le moins de 
quatre ; & qu’a l’égard des confultations 
du Confeil d’Arfagon elles doivent être 
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vifées du Vice- Chancelier ou Regent plus 
ancien qui affiliera en l’affemblée , & en la 
conclufion des affaires tant Generales que 
particulières on les exécutera dans les Con- 
feils par decrets, vifées en la même maniéré 
que le font les Refolutions des Confulta- 
tions , ou par des mémoires Signez du Se- 
crétaire des dépêches univerfelles , le tout e- 
lon la refolution de l’affemblée. , 

XXII. Et à l’égard des depeches que 
nous fignons , tant de nôtre main Royale 

que par l’impreffion de nôtre feing , Elles e* 

ront lignées par la Reine notre tres-chere 
bien aimée Epoufe , dans le meme endroit 
que nous Signons; mais pour tous les autre 
de l’aflemblée ils ligneront plus bas: & ü quel- 
ques uns en étoient empeches il faudra du 
moins qu’il y en ait quatre qui lignent : mais 
pour ce qui regarde l’Arragon elles doivent 
être toujours (ignées du Vice-Chancelier , ou 
Regent le plus ancien du Confeil d Arra- 
oon qui affiliera dans ladite affemblee , & 
les Secrétaires d’ Etat , les Contreroleront dans 
l’endroit où l’on a acoutume , & les autres 
employèrent ces mots, par commandement 
de Sa Majefté; Toutes les depeches doivent 
commencer par le nom de notre Succef- 
feur Régnant , ou bien par celuy de la Di- 
gnité Royale , & nous voulons avec toute 
nôtre puiffance Royale , que tous ces A- 
ftes, Papiers, -& ordonnances pour le bien 
de nos fujets foient comme fi elles etoient 
des Lettres , Billets , du Roy & Sei- 
gneur naturel de ces Royaumes , & que 
ceux qui n’y obéiront foient châtiez com- 
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lïlc le méritent tous ceux qui n’obeïflent aux r 700 
lettres , Billets , & dépêchés de leur Roi & „ 7 n ~ 

n • 1 * î& \JCt % 

seigneur naturel» 

XXII I. Et parce que l’affemblée, non 
feulement doit expédier ce que les Confeils 
propofent, mais qu'elle doit auffi pourvoira 
tout ce qu’elle trouvera être le plus utile & 
le plus avantageux à nôtre Succefîèur & au 
bien univerfel de nos Royaumes fujers & 
Vaflaux , & s’il arrive que quelqu’un de l’af- 
lemblée donne quelque avis ou qu’il le pro- 
pofe on opinera auffi en l’aflemblée & on y 
refoudra ce que le plus grand nombre trouvera 
à propos. 

XXIV; Et y ayant égalité d’opinions , 
en cas que la Reine nôtre trcs^chere &bien 
aimée Epoufe ny fût pas , on doit appeller 
le Prefident du Confeil auquel appartient l’af- 
faire qu’on traire 5 ou le Doyen du même Con- 
feil lî le Prefident n'y eft pas. Et fi le Doyen 
n’étoit pas en l’aflemblée on doit appeller ce- 
lui qui le fuit en dignité. 

XXV. L’heure la plus convenable pour 
l'aflemblée fera tous les matins quand on 
fort des Confeils ; Et elle fe continuera les 
jours de fête en commençant une heure plu- 
tôt que les autres jours : que fi cela ne fuf- 
fîfoit pas pour la depêche 3 on marquera quel- 
qü’après dinée de la femaine la moins oc- 
cupée s & s’il arrive une affaire importante 
à quelque heure que ce foit , on en donne- 
ra avis inceflamment au Secrétaire de la dé- 
pêche univerfelle , ou par les Minières de 
l’affemblée , aux Prefidens des Confeils ; 
le Secrétaire ira en avertir la Reine nôtre 
rrê$-chere& bien aimée Epoufe> quil’ayanc 

G g corn- 


Digitized by Google 


i 700 

zoa. 


698 Te pâment 

communiquée au Prefident du confcil refon- 
dra s’il faut convoquer incontinent l’affem- 
blée , pour y pourvoir ; & en cas que Sa 
Majefté fût abfente le Secrétaire des dépê- 
chés en avertira le Prefident du Confeil , & 
le Vice-Chancelier , ou Prefident d’Arra- 
gon , lefquels trouvant à propos de convo- 
quer l’afTemblée , on le fera j & lorsque 
l'affaire demandera qu’il y foit promtement 
pourvu dans la Cour, le Prefident ou Gou- 
verneur 1 du Confeil y pourvoira en infor- 
mant l’affemblée aufïï-tot fi l’importance de 
l’affaire le requiert. 

XXVI. Nous ordonnons à tous ceux de 
ladite alfcmblée qu’ils foient dans une par- 
faite union , étant très-important pour le 
bon Gouvernement & pour le bien de ces 
Royaumes; & quoique nous foyons perfua- 
dé que la Reine Notre très-chere & bien ai 
mée Epoufe les entretiendra dans ces bons 
fentimenspar fon exemple, néanmoins pour 
nous aquiter de nôtre devoir, nous prions & 
exhortons fa Majefté qu elle y employé tous 
les foins. . ; 

XXVI I, Ce qui importe le plus pour le 
bien & avantage de ces Royaumes, c’eft d’y 
avoir nôtre Succeffeur : s’il fe trouve en fa 
Majorité nous le prions & exhortons d’y ve- 
nir en diligence, & en cas qu’ri foit en fa mino- 
rité, Nous ordonnons & chargeons l’afTemblée 
de l’y folliciter étant très-important qu’il ar- 
rive en ce Royaume avec le plus de fureté & 
de diligence qu’il fera poflible. 

XXVIII. En cas que nôtre Succeffeur 
foit en fa majorité , aufli tôt qu’il arrivera en 
, cette Cour l’affemblée lui rendra compte 

de 
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de P Etat de toutes les affaires , & mêmes des 
affaires qui auront été exécutées en fonabfen- 1 
ce fi elles font d’une affez grande importance 2 é ' 
pour l’en inftruire. i 

XX IX. Et fi nôtre SuccefTeur efl encore en 
fa minorité nous voulons, & c’eft nôtre vo- 
lonté que félon fon âge on lui rende compte des 
affaires qu’on traite en l’aflemblée , r afin, 
qu’on fâche que la fuprêmé.puiflàncé refide 
en fa perfonne, comme auffi afin .qu’il s’in- 
ftruife,laiffant au jugement de l’aftemblée la 
forme & maniéré qu’on y doit obferver j & 
par les mêmes Raifons ayant atteint un âge 
affez avancé pour entendre la confultation or- 
dinaire du Confeil de Cafiilie conformement 
aux fentimensde Paffemblée y ledit confeil la 
lui £erà en là même forme & maniéré qu’à 
nous , parce que c’elf un. a&e de l’autorité 
fuprême que nos Sujets & Vaffaux doivent 
reconnoître refider en fa Royale perfonne 
quoi qu’à caufe de fa minorité les Tuteurs 
& Curateurs que Nous avons nommez en 
ayent l’adminiftration j & lors que ce qur 
vient d’être dit ne fe pourra pas execüter, le' 
Confeil de Caftille obfervera la maniere'or- 
dinaire dontfon confulte lors que nous fom- 
mes abfens.. • . ’ -• - • ' 

.XXX. Nousideclarons qu’en Paffemblée 
que nous avons nommée foit pour l’abfence 
de nôtre SuccefTeur , étant déjà majeur , foit 
pour être Tuteurs & Gouverneurs de ces* 
Royaumes tandis qu’il n’aura pas atteint fa 
Majorité ;; On pourvoira aux quatre places 
& charges du Prefident ou Gouverneurs du 1 
Confeil , du .Vice- Chancelier ou Prefident 
G g i d’Ar- 
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d’Arragon , de l’Archevêque de Tolede 
& de l’Inquifiteur General, pour entrer en- 
ladite affemblée ; en cas qu’il en vienne à 
manquer quelqu’un d’eux par mortouquel- 
qu’autre caufe valable j lï cela arrive apres 
mon décès , lefdites charges feront remplies 
dans letems de la minorité de nôtre Succef- 
feur à la pluralité des voix par ladite affem- 
blée : ; & à l’égard du Grand , & du Confeil- 1 
1 er d’Etat fi nous ne laiffons aucun mémoi- 
re écrit de nôtre main pour déclarer ceux 
qui doivent fucceder , au défaut des premiers* 
que nous avons nommés» ( que fi nouslaif-! 
fons cela fait nons voulons qu’on l’obfer- 
ve inviolablement auffi ) l 'affemblée en élira 
en éas qu’il eu vienne à manquer , en la ma- 
niéré fuldite , ayant beaucoup d’cgards à la 
nominacion du Grand ; en oonfideration de 
ce qu’il reprefente la Noblefle de nos Royau- 
mes que Nous & nos Predeceffeurs avons 
toujours beaucoup eftimée : pour ces rai- 
fons nous avons voulu & ordonné que cette 
partie de nos fujets St confiderable par f es 
vertus & par fon rang participe avantageufe- 
mentau Gouvernement de nos Royaumes : & 
pour ce qui eft du Gônfeiller d’Etat on fera en 
forte que ce foie une perfonne fort intelli- 
gente & fort exercée dans les affaires d’Etat , 
comme il eft abfolument neceffaire parce 
qu’elledoiten cette affemblée reprefenter ce 
Confeil que nos Predeceffeurs &iious avons 
tant eftimé. j! ; - ri • : ■ 

‘XXXI. A l'égard du rang qu’on doit 
occuper en l’affemblée on fe conformera 
aux ordres établis fur cela » & qui furent 

» .✓ Ob- 
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obfervez pendant nôtre minorité > & nous 
déclarons qu’on fe doit placer de la maniéré 
que nous les nommons, & après eux le Grand, 
& le Confeiller d’Etat fe placeront ainfi, qu’ils 
arriveront l’un après Pautre ; &en cas qu’il 
y ait un Cardinal de la fainte Eglife, il pré- 
cédera feulement à l’égard des places , le 
Prefidentdu Confeil, & le Vice-Chancelier 
d’Arragon ; & fi la Reine nôtre très-chere 
& bien aimée Epoufe s’y trouve , on lui 
donnera un fauteuil -, & à l’égard de l’or- 
dre à donner fa voix- , il s’obfervera félon la 
Coutume des affemblées & non pas du Con- 
feil d’Etat. ;■ 

XXXII. Les Tribunaux que nous laif- 
fons en nos Royaumes feront confervez dans 
l’étar où ils font prefenrement : pour cet effet 
nous leur communiquons de nouveau toute 
l’autorité qu’ils ont prefentement nous fer- 
vant pour cela de tout nôtre pouvoir Royal. 
Les miniftres , tous des VicedRoy s & Gou- 
verneurs , & autres perfonnes qui fé trouve- 
ront revetusde dignitezdansle tems de nôtre 
décès feront-maintenus jufquesàceque nôtre 
Succeffeur ou l’affemblée * que nous avons 
nommée-, y apporte quelque changement en 
vertu de la puiffance que nous leur laiffons 
félon les .motifs qu’ils en pourront avoir ; 
& afin qu’ils exercent lefdites charges nous 
leur donnons tout le pouvoir que nous leur 
pouvons donner , & nous ordonnons à nos 
Royaumes & à nos fujets qu’ils Ieurobéïf- 
fent en la même manière qu’ils nous ont 
obéi. ... 

XXXIII. Comme touE ce qui eft dit 
cy-deffus fc eft fort avantageux pour la defen- 

Cg 1 fe 
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fe denosfujers afin qu’ils vivent en paix , ce 
dont l’aflèmblée à qui appartient particuliè- 
rement le gouvernement de nos Royaumes , 
doit avoir, un grand foin eft que les Tribu- 
naux foient exaéts à s’aquiter de leur de- 
voir i & ainfi nous les chargeons dë nou- 
veau fort particulièrement qu’ils ayent un 
grand foin de faire obferver toutes les loix , 
difpofitions , & reglemens que nous aurons 
donnés pour la bonne adminiftration de la 
juftice , & pour l’équitable gouvernement 
de nos fujets. Et parce que la forme qui fe 
pratique pour rétabliflement des tribunaux 
fe trouve fort utile depuis fort long-tems , 
au gouvernement de cette Monarchie à caufe 
des grands Royaumes dont elle eft compofée, 

& que le gouvernement fe réglé & les affaires * 
s’expedienc plus facilement par cette voye en 
la fuivant exactement 5 Nous chargeons nos 
Succeffeurs delà maintenir & continuer, & 
furtout qu’on obferve ponctuellement les 
loix & immunitez de nos Royaumes, & que 
tout leur gouvernement foit adminiftré par 
des perfonnes naturelles d’iceux, fans qu’on 
s’en puifle difpenfer pour aucune caufe que 
ce foit r car outre le droit que nos Royau’- 
mcs ont pour cela il s’eft trouvé de très- 
grands inconveniens lors qu’on a voulu faire 
le contraire. 

XXXIV. Nous ordonnons qu’on reftt- 
tuè à la Reine Donna Marianne nôtre très- 
chcre & bien aimée Epoufe tout ce qu’elle 
aura reçu de fa dot , & que nôtre Succefîeur 
& les Exécuteurs de nôtre prefent Teftà- 
ment lui payent tout le furplus de ce à quoi 
Nous Nous fommes obligé 5 & outre ce- 
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la on lui donnera durant fa vie , & Veu- j_ 00 
vage , quatre cent mille ducats par an 
pour fon entretien à compter du jour démon 
décès. 

XXXV. Et par la bonne volonté & „ 

amitié que nous avons eue & avons pour 
la Reine nôtre très -chere & bien aimée 
Epoufe , nous lui laiiïons & donnons tous 
l.es Joyaux , Biens , & Meubles qui ne 
font pas affeélés à la Couronne , & tous 
autres droits que nous avons , & qui nous 
peuvent appartenir ; & nous ordonnons à 
tous nos fujets qu’ils la refpe&ent , la ve- 
nerent , & la fervent , afin qu’elle trou- 
ve dans l’amour & la reverence de tous nos 
fujets la confolation que je voudrois bien lui 
procurer : & nous prions aflfeélueufement nô- 
tre Succefleur & l’exhortons auffi inftam- 
ment qu’il nous eft poffible , que s’il plaît 
à la Reine nôtre très-chere & bien aimée 
Epoufe de fe retirer en quelqu’un dé nos 
Royaumes d’Italie : Et qu’elle voulût pour 
le bien & l’avantage du Royaume s’em- 
ployer à fon Gouvernement, qu’il lui plaife 
de difpofer dudit Gouvernement en fa fa- 
veur , & de lui donner des Miniftres , les 
plus honorables & de la plus grande expé- 
rience qu’il s’en pourra trouver ; Et fi elle 
a deflein de vivre en quelques villes de ces 
Royaumes d’Efpagne , il plaife à nôtre Suc - 
ceffeur lui donner le gouvernement de ladite 
ville qu’elle aura choifie pour fa retraite 
& de toutes fes dépendances avec la jurif- 
diétion. 

X X X V I. Si au tems de nôtre décès nô- 
Gg 4. tre 
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ï ^ 0Q tre Succefleur fe trouvoir être mineur, nom 
„ Otf ordonnons que nôtre Royale maifon fe 
*' conferve en la forme & état qu’elle fe trou- 
ve , afin qu’elle lui ferve dans les mêmes 
offices , & charges, qu’elle a prefentement , 
ou qu’elle aura au temsde nôtre décès, en 
confîderation du rang & des bons fervices 
de ceux de la première Hiérarchie, & ayant 
auffi égard aux bons & agréables fervices que 
les autres qui la compofent ont rendus : & 
fi nôtre Succefleur étoit en fa Majorité, nous 
foubaitons qu’il lui plaife de faire une forte 
attention à ces importantes raifons pour con- 
ferver dans leurs offices ceux dti premier rang, 
afin de conl'erver à la maifon Royale fon 
luftre & fa magnificence , & à cette mê- 
me fin , fe fervira des aunes félon qu’ils fç 
trouvent dans leurs emplois & charges, par- 
ce qu’ils s’en font bien aquités jufques à 
prefent. 

X X X V I I. Nous voulons que les fervi- 
teurs de la Maifon Royale & ceux de la 
Reine nôtre très-chere & bien aimée Epou- 
fe , & ceux de la Sereniffime Reine notre 
Mere & Dame ( de glorieufe mémoire ) 
foient maintenus dans la jouiflànce de leurs 
portions , & autres emolumens annexez 
aux emplois de chacun pour tous les jours 
de leur vie î Et en cas qu’il arrive que 
quelqu’un d’eux foit hors d’état de conti- 
nuer le fervice lors de nôtre décès , le 
Roi nôtre Succefleur ne laiflera pas de 
lui continuer fa fubfiftance & autres émo-- 
lumens. 

X XXV 1 1 1. A l’égard de nôtre Noble 

Gard? 
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Gatdedu corps, comme elle n’a été établie r _ OQ 
que pour être employée à la garde du R°î 2 q^ 
actuellement régnant > Nous voulons que fi 
nous venons à deceder fans laifTer de Suc- 
cefîeur ladite garde foit levée , & fon Corps 
de garde oté de nôtre Palais , & néanmoius 
qu’elle foit maintenue au même nombre de 
Soldats avec fon Capitaine ou Gouverneur, 

I & les autres Ôffiders qui y font jufques 
à ce qu’elle puifle.fervir nôtre Succeffeur ; 

& fon gouvernement & provifîon de fes 
places , & charges fubfifteront en la même 
maniéré & forme, qu’elles ont fait jufques 
à prefent. 

XXXIX. La garde Efpagnolr , 8c 
Allemande , continueront d’affifter au Pa- 
lais Royal comme elles ont fait jufques à 
prefent pour la bienfeance & pour fervir 
la Reine nôtre très- chere & bien aimée 
Epoufe , & porter les paquets qui feront 
adreflez à l’aflemblée , & à la fecretairerie 
des dépêches } ainli qu’il s’eft obfervé pendant 
nôtre régné. 

X L. Pour ce qui regarde la fleur de lys 
d’or & beaucoup d’autres Reliques quiapar-* 
tenoient au Seigneur Empereur Charles- • 
Quint nôtre Trisayeul , & le lignum Crucis 
8c plufieurs autres Reliques qui font dans ié ' 
Reliquaire de la Chapelle Royale , & dans - 
le trefor que le Roi nôtre Seigneur & Pere , 
à lai fiez affe&ées * 8c annexées à la Couron* 
ne , & fuivant la difpofition que le Roi nô- 
tre Seigneur 8c Pere en a fait , nous ordon- 
nons qu’elle s’obferve en la même maniéré 
& conformement à ce que fa Majefté en a 
ordonné. 

G g 5 XLI. Et 
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1 700 XLI. Et comme le Roi notre Seigneur - 
^ ' & Pqre a laiffé annexés à ladite Couronne 

2 d’autres meubles & joyaux qui font dans ledit 
Threforde ce Palais de Madrid , &plufieurs 
autres ornemens , péintures & tables precieu- 
ies qui font audit Palais 4 nous ordonnons 
que les Créanciers à qui ils font hypotequez 
en foient payez & fatisfaits par la Couron- 
ne jufques à leur valeur, la chofe devant être 
faite, ainfi pour l’honneur, de. la Couronne > 

8>t conformement à ce reglement nous or- 
donnons qu’il s’obferve & s’exécute dans la 
maniéré que ladite Majefté l’ordonna. 

XLIl. Et à l’égard du Palais , & autres 
Maifons Royales que nous avons en cette 
Cour, & aux «environs & dans d’autres 
Cités, Villes , Bourgs , ■ & Villages, nous 
ordonnons que. tous les Tableaux , Tapif- 
feries , Miroirs & tous autres Meubles qui 
les Ornent , refteot annexés comme nous les 
annexons dès à prefent avec toute là force 
du pouvoir que le droit nous donne dont 
nous nous fervons , pour en jouir par nôtre 
SuccefTeur ScSucceffeursde cetteCouronne ; 
&.dès à prefent & pour toû jours nous les pri- 
vons- de-pouvoir; donner ni aliéner en aucune 
maniéré lefdits châteaux & Maifons Roya- 
les ny aucune des chofes qui y font } & 
pour Paccompliflement de cette nôtre volon- 
té nous ordonnons qne lefdits Meubles & Or- 
nemens foient reconnus , par des Inventaires 
qui fe trouveront dans lefdites Maifons , & 
qu’on en faffe de nouveaux' y ajoutant ce qui 
* ne fe trouvera pas dans -les vieux , & 
dans les Contrerooles , & buraux h 8c en . 

ceu*. 
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ceux de nôtre Maifon Royaleon y en garde- 
ra des Copies autentiques ayant inféré cette 
claufe , afin qu’en tout cems il foit notoire 
que lefdits Meubles font annexés & qu’ils 
ne doivent point être donnés , ni aliénez , 
en aucune maniéré par nôtre Succeffeur & 
Sticceffeurs j fi ce n’eft en cas que pour la 
dcfenfe de nôtre Sacrée Religion , & de nos 
Royaumes , on foit contraint d’ufer des fe- 
cours que lefditeS chofes peuvent produire 
dans des occafions fi légitimés j pour lef- 
quels cas nous biffons libres tous ces Meu- 
bles , dont il fera neceflaire de fe prévaloir 
& fervir & non pour aucun autre quelque 
preffant &: important qu’il puiffe être ; & 
comme nous avons depenfé quelques fom- 
tnes confiderables en plufieurs Bâtimens & 
Grnemens , & que nos Royaumes & nos 
fujets nous en ont auffi fourni beaucoup 
pour nous faire plaifir , nous ordonnons qu’on 
eftime & qu’on paye leur prix à nos créan- 
ciers par les foins de l’affemblée des déchar- 
gés , attendu que ces Meublés que nous y 
avons ajoûtés peuvent' - être affettés à nos 
créanciers. * ^ 

X L 1 II. Le Roy nôtre Seigneur & Pere 
nous a biffé & donné , & à hos Succeffeurs 
aux Royaumes un Crucifix auquel font atta- 
chées des Indulgences & qui eft pofé en 
nôtre Garderobé, avec lequel nôtre Seigneur 
l’Empereur nôtre Trifaÿeul mourût, & les 
autres Rois jufques à Sa Majefté , & nous 
efperons faire la même chofé; nous confor- 
mant à cette difpofition & pratique nous le 
laiffons à nôtre Succeffeur, & Succeffeurs à 

G g 6 la 
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j la Couronne i comme étant une très pieufe\ 
q- 'dévotion &faint Memorial. 

z uct, XLIV. Nous déclarons que nous avons 
toujours fouhaité de faire juftice à nos fujets 
& vaiïàux , & que jamais nqus n’avons eu 
intention ni volonté d’offenfer perfonne,. 

Mais au cas que quelques-uns ayent eufujet 
de plainte ou qu’ils ayent pû. prétendre quel- 
que chofe en vertu de nos refolutions & dif- 
pofitions j nous ordonnons qu’on leur donne, 
fatisfa&ion en tout , & qu’on paye tout ce. 
que je dois à mes Serviteurs & Domefiiquçs 
& à toute autre perfonne j & nous prions 
& chargeons nôtre Succeffeur & tous les au- 
tres, qui gouverneront en faminoriré, qu’ils 
lupîéent ce qui manquera de nôtre fonds 
Royal jufques à la véritable & parfaite fa- 
tisfaftion de nos dettes & des torts& outrât j 
ges que nous pourrions avoir faits. 

XLV. Nous prions & chargeons nos 
Succeflèurs que durant le teros de leur Gou-, 
vernement en ce Royaume , ils évitent avec 
foin les depenfes fuperfluës , & qu’ils fou-,, 
lagent leurs fujets & diminuent les Tributs» 

& impolitions , car quoi qu’ils les accor-t 
dent volontairement, ils ne laiflènt pas de s’en 
trouver furchargés. parce que la .priere & la 
•volonté des Rois en cela leur fait faire de 
trop grands efforts , & fi les Rois avoient le 
moyen de remedier à leurs rieceffités quoi 
qu’elles fuffent bien, preffantes , ils ne de- 
vroient jamais demander aucuns fecours à- 
leurs fujets & vaffaux : ainfi l’on doit abolir 
les Tributs toutes les fois que les neceffités 
teilent, 

XÏ-VI. Pa- j 


Digitized by Google 



s 


du Roi d x Effragne< 707 

XL VI. Pareillement je charge nos legi- ‘ 
times Succefleurs à nos Couronnes & Sei- [ ^ 
gneuries , que pendant qu’ils en feront les 2, 
Poflefleurs ils honorent leurs Royaumes & 
veillent pour leur confervation & pour leur, 
avantage , qu’ils confiderent , favorifent &. 
protègent leurs fujets fuivant leurs mérités i 
& quoi que ceci foit General pour tous nos 
Royaumes , nous leur recommandons par- 
ticulièrement , d’avoir beaucoup d’amour & 
de foinde nos Royaumes d’Efpagne , & plus, 
exprelïement encore pour la Couronne de: 
Caftille , parce qu’il eft notoire que les for- 
ces de monde, & d’ Argent j qu’elle a four- 
ni , dans le tems de nos Seigneurs les Rois- 
nos Ayeuls, en celui du Roy nôtre Seigneur. 

& Pere , & au nôtre pour les guerres de" 
Flandres, Allemagne, France, Italie, &• 
autres endroits j & les fervices & effufion de. 
fang qu’elle a rendus & foufierts & qu’elle 
rend & fouffre au continu pour la deffenfe. 
de la Religion Catholique , ne fe peuvent 
ailes reconnoître. 

XLVII. Item qu’on adminiftre & qu’on 
folle adminiftrer la juflice à tous nos Royau- 
mes &Seigneuries , à nos fujets & autres per- 
fonnes , équitablement & fans aucune ac- 
ception de perfonne, & qu’en ceci ils foient 
les Peres & les apuis des Orphelins, veuves &. 
perfonnes necefliteufes & miferables afin 
qu’elles ne foient pas opprimées par les Ri- 
ches & Puiflans : car c’eft le devoir eflen^ 
tiel des Rois, afin qu’à chacun foitconfer- 
vé fon droit , & que tous vivent en paix 
& tranquilité , amour & obeiflance envers , 
leur Roy. 
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XL VIII. Nous recommandons très-par- 
1 n/; t * cu ^ ,erement: à nôtre Suçcefilur & Succef- 
2v«. f eurs jç favorifer & protéger tous les fujets 
& Vaffaux étrangers , & de fe fier en eux 
comme l’on fait de ceux de Caftille , parce 
que c’elt le moyen le plus efficace pour les 
conferver en amour dans les endroits où nôtre 
prefence Royale ne fe trouve pas. 

XLIX. Et parce que j’ay trouvé ces Ro- 
yaumes fort chargez de tributs , nous les 
avons foulagez de quelques - uns , n’ayant 

Î >as fait en cela , ce que nous aurions voulu, 
es guerres & les neceffitésde nôtre tems nous - 
en ayant empêché 5 cependant comme il eft 
très avantageux à notre Couronne de foula- 
ger nos fujets le plus qu’il fera poffible , 
Nous recommandons à nos Succefletirs d’ô- 
ter de ces tributs le plus qu’il leur fera poffi- 
ble & que les* neceffitez publiques le per« 
mettront j & que le provenu de ces fubfides , 
& d’autres rentes , & du Patrimoine ne foit 
employé ni confumé en gratifications ni au- 
tres bienfaits volontaires : car cela ne fepeut - 
h» ne fe doit , parce que c’ett le fang des fu- - 
jets & qu’il n’y a que la deffenfe de la Re- 
ligion j qui puiffe juftifier l’incommodité 
qu’ori leur fait en cela j & pour mieux y 
reuffir on doit procurer par tous les moyens 
poffibles de dégager les dites rentes. 

• L. Nous conformant aux loix de nos Ro- 
yaumes qui défendent l’alienation des biens 
de la Couronne & de fes Seigneuries , nous ; 
ordonnons & chargeons nôtre Succeffeur & 
Succelfeurs que durant le tems de leur gou- 
vernement ils n’alienent aucune chofe def- 
dits Royaumes Etats & Seigneuries » ni • 

qu’ils ■ 
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qu’ilsles divifent ni partagent, mêmes entre , 70o 
leurs propres enfans ni en faveur d'aucune 7 n J 
autre perforine ; ; & nous voulons que tous 
lefdiLS Royaumes & tout ce qui leur apar- 
tient , ou pourroit apartenir enfemble , ou 
à chacun en particulier , & tous autres Etats . 
qui pourvoient apartenir par fucceffion à 
nos heritiers, après nous-, fe confervent en- 
femble & foient toûjours joints comme des 
biens indivifibles & impartiables de cette 
Couronne > & autres nos Royaumes , Etats » 

& Seigneuries , ainfi qu’ils font prefente-i- 
ment ; & fi par grandes & prenantes ne- 
ceffitez ils vouloient aliéner quelques fujets , 
ils le feront avec le Confeil & au gré des •. 
perfonnes inrereflees , & contenues en la Ioy 
que fit le Seigneur Roi Jean fécond, parce 

S u’elle fut établie du mutuel confentement 
ans les États qui fe tinrent à Valladolidl’an ' 
mil quatre cens quarante deux, & eufuitecon-, 
firmee par les Seigneurs Rois & Reine Catho- 
liques Ferdinand & lfabelle nos Prede- 
ceffeurs , le Seigneur Empereur nôtre Tris- 
ayeul en l’affemblée qu’il tint à Valladolid 
l’an mil cinq cent vingt & trois, & depuis 
par nôtre Bifayeul , nôtre Ayeud & le Roi 
notre Seigneur & Pere parleurs Teftanaens^ 

& de nouveau nous la confirmons, voulons, 

& ordonnons , qu’on la garde , &qu’on l’ac- - 
compliffe. - . • . 

Lï. Et comme la Reine lfabelle & après 
fille le Seigneur Empereur notre Trisayeul, 

& les autres Seigneurs Rois fes Succefifeur» • 
'jufques ap Roi notre Seigneur & Pere, 
ont laiffe & ordonné en leurs Teftamens 
que tous les droits, impofitions & tributs ap- 

parte- 
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1 700 partenant à la Couronne Royale & aux 
zOéî. Patrimoines de nos Royaumes & Seigneu- 
ries , foient aperceus par tous les grands & 
Chevaliers de ces Royaumes , nous le voulons 
& région» auffi en la même maniéré. 

LII. Or comme les grandes occupations • 
qui nous font furvenues en tems de Paix , & 
de guerre , & quelque autres affaires impor- 
tantes » durant le cours de notre régné nous 
ont empêché de remédier a plufieursabus , & 
principalement à celui des importions des 
droits que les Grands out coutume de lever: 
pour obvier à ce que les Grands & autres per- 
sonnes ne veuillent les continuer comme en - 
ayant un droit irrevocable , par notre tolé- 
rance & diffimulation ; nous voulons leur dé- 
clarer que nous ou nos Succeffeurs fommes en 
droit & pleine Puiffance d’en changer l’ufa- 
ge comme effectivement nous le changerons 
qu’and il nous plaira. Pour cet effet de notre 
propre mouvement > certaine fcience & pou- 
voir Royal abfolu duquel nous voulons nous 
fervir & nous fervons en cette occafion 
comme Roi & fouverain Seigneur , ne 
reconnoiffant dans le temporel aucun fupe* 
rieur en la terre j • nous révoquons , caf- 
fons » annulions , & déclarons pour ne* 
ant , & d’aucune valeur ladite tolérance , 
diffimulation , & licence que nous aurons 
fait paroître ou foufferte & accordée & 
que nous pourrons accorder de Paroles & 
par écrit , poffeffion & jouiffance d’un long 
& très long - tems , quand il feroit de cent 
ans , & tel .que pourroit être de mémoire 
d’homme , afin qu’il ne leur puiffe pas être 
d’aucune utilité,& que le droit de la Couronne . 

iefte . 
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refie toûjours en fon entier j & que nous & les 1700. 
Roys nos Succefieurs auxdits Royaumes zOéî». 
publions r’incorporer à la Couronne j & à 
notre Patrimoine Royal , lefdites impoli- - 
lions , Tributs & droits de quelque maniéré 
qu’ils leur appartiennent , comme étant cho- 
fcs annexées à ladite Couronne » dont ja- 
mais elles n’ont pû > ne peuvent ni ne pour- 
rons être feparées , en vertu d’aucune tolé- 
rance , permiffion j diffimulation ou jouif- 
fance immemoriale , ni par une licence ex- 
preflè ou Conceffion , qu’on pourroit avoir 
de nous & des Rois nos Predeceffeurs a en 
vertu de ce que la Reine Ifabelle s le Sei- 
gneur Empereur mon Trisayeul & les au- 
tres Seigneurs Rois leurs SuccefTeurs jufques 
au Roy notre Seigneur & Pere ont laifié 
réglé. 

LUI, Nous déclarons que nous avons toû'p 
jours eu foin d’empêcher que les garennes 
& forêts que nous avons en plulîeurs en? 
droits de nos Royaumes , ne caufaffene 
aucun dommage à nos fujets & ValTaux en 
leurs biens & héritages. Cependant fî 
au tems de notre décès on n’a point 
donné de fatisfattion aux Villages qui en 
ont reçeu dommage par notre chafle, nous 
ordonnons que notre grand Veneur examine 
les pertes de nos fujets , & que félon le 
raport qu’il en fera on les fatisfafle incon- 
tinent fans aucune autre vérification ni dili— - 
gence. 

L f V. Pareillement nous déclarons quê 
pour les augmentations des Bâtimens que. 
nous avons ordonné de faire au Buen-retiro , 

Palacio 3 & autres Maifons de Campagne , 
s qui. 
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qui ne font fous la Direilion del’alTemblée j 
defdics bâtimens » & forêrs nous en avons 
affignée le coût fur les derniers provenant 
de nos Royales depenfes Secrétes , Pa- 
yant fait diftribuer par les mains de Jofeph 
del OlmOj Intendant des bâtimens Royaux ; 

& parce que peut être ces bâtimens fe- 
ront continuez par la même main , ou par 
celle de l’Intendant qui lui fuccedera > nous 
ordonnons & c’eft nôtre volonté qu’on lé 
fatisfalTe , félon qu’il aparoîtra lui être du> 
pour les bâtimens fufdits, conformement au 
raport qu’il en produira, fait avec ferment, 
ayant etc fait pour un plus grand Ornement • 
& commodités defdites M uions Royales : 

& comme il fe peut que Don Philippe de 
Torres nôtre Secretaite de la Chambre en 
charge , & fon Succeflfeur auront fourni 
quelques fommes fur l’argent qu’ils reçoi* 
Vent del Bollïllo & autres revenus , nous 
Ordonnons , qu’on s’en raporte à ce qu’ils 
en diront à caufe de la confiance & expé- 
rience que nous avons de ces Domeftiques. 

LV. Nous ordonnons que toutes nos det- 
tes foient payées au plutôt par les foins de 
tous les Exécuteurs de notre Teft’ament nom- 
més en l’alTemblée , qu'on doit tenir , pour 
cela avec le Secrétaire des déchargés , en 
pourvoyant convenablement à ce quiprefle- 
ra le plus , & furtout pour ce qui regarde 
la déchargé de notre confcience. 

LVI. Et parce que dans les Teflamens 
âes Seigneurs Rois nos Predeceffeurs , il y 
a plufieurs claüfes qu’on a répétées jufquesau 
Roi notre Seigneur & Pere , pour ce qui 
regarde là décharge de leurs confciences, qui 

par 
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par lé malheur, des tems n’ont pü être exé- 
cutées j & que pour cet effetdèsle tems du- 
dit Seigneur Empereur , on a afîigné plu- 
sieurs Kentes de la Couronne qui font en 
la difpofition de l’affemblée des déchargés, 
nous ordonnons qu’elles s’adminiftrentenla. 
même forme & maniéré , y ajoutant celles, 
que le Roy notre Seigneur & Perey deftina» 
afin que de leur produit on farisfaffe aux. 
dettes fans diminution du capital afligné à 
l’execution du Teflament , & fans qu’il s’em 
faflfe aucun décompté mais qu’elles demeurent 
toujours entières étant payées fort ponctuel- 
lement y alant de l’intérêt de nos Succef- 
feurs , afin qu’on obferve la même chofe à 
leur égard. . , 

LVII. Et en ce qui refte de tous nos. 
biens , droits & à&iorts de quelque ma- 
niéré qu’ils nous apartiênnent de notre Tefta- 
metjt , étant payés entièrement ; félon fa< 
■forme & teneur- nous laiflbns nommons 
pour notre heritier ledit Succefleur de nos^ 
Royaumes , afin qu’il en jouifle avec la Bé- 
nédiction de Dieu & en vertu de cette dé- 
claration de notre volonté. 

LVIII. Pour la promte execution de ce 
prefent notre Teftament , & derniere vo- 
lonté.,, nous nommons pour Exécuteurs , uni-, 
verfellement en tous nos Royaumes , Etats , 
& Seigneuries , dpdans & dehors l’Efpagne , 
la Reine notre très-chere & bien aimée 
Epoufe ; notre Echanfon & à fon défaut le 
plus ancien Gentilhomme de chambre juf- 
ques à ce qu’il y en ait} notre premier Ma- 
jordome & à fon défaut le plus ancien Mat 

jor T .. 
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jordome jufques à ce qu’il y en ait j notre - 
premier Écuier ou celui qui exercera fa char- 
ge ; notre premier Aumônier ; notre Con- 
fefleur , & celui qui lui fuccedera en cet 
emploi ; celui qui fera Prefident ou Gou- 
verneur du Confetl de Caftille , & n’y en 
ayant pas celui- qui fera le plus ancien juf- 
ques à ce qu’l y en ait ; celui qui fera Vi- 
ce-Chancelier d’Arragon , & n’y en ayant 
pas celui qui fera le plus ancien , jufques à 
ce qu’il y en aie j celui qui fera Inquifiteur- 
Generalj & n’y en ayant pas celui qui fera 
le plus ancien du Confeil de Pinquilîtion juf- 

3 u’ à ce qu’il yen ait; le Prefident des lu- 
es & à fon défaut, le plus ancien, jufques 
à ce qu’il y en ait } celui qui fera Prieur de 
St. Laurent le Royal : & nous voulons , & 
ordonnons que nofdits Exécuteurs de ce 
Teftament, fefaffent mftruire & qu’ils puif- 
fenc envoyer ceux du Gouvernement dans 
tous les endroits de nos Royaumes & Sei- 
gneuries dedans & dehors l’Efpagne , & 
autres Miniftres & perfonnes qui y refident 
félon qu’ils le jugeront à propos pour l’exe- 
cution & entier accompliffement de ce no- 
tre Teftament. 

LÏX. C’eft notre volonté , & nous or- 
donnons , que cette notre écriture, & tout 
ce qui y eft contenu , fok tenu pour notre 
Teftament, & derniere volonté en la meil- 
leure forme & maniéré qu’il puifle va- 
loir , & être plus utile & plus favorable : 
& fi ce prefent notre Teftament ai voit quel- 
que defaut , ou omiflion , ou. qu’il man- 
quât de formalité ou folemnité requife 

tant: 
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tant grande qu’elle puifle être, ouqu’ilyeut I70Qu 
quelques autres défauts , nous de nôtre pro- 7 
pre mouvement, certaine fcience , & pouvoir 2 
Royal abfolu , duquel nous voulons ufer en 
cette occafion , & duquel nous ufons , nous 
y fupleons & voulons, & c’eft nôtre volon- 
té qu’il y foit fupléé , & ôtons & levons 
tout obftacle & empêchement à l’execution 
de notre fufdit Teftament ainfi de fait comme 
de droit; & voulons, déclarons, & ordon- 
nons, que tout ce qui y eft contenu , s’ob- 
ferve , s’exécute & accompliffe , fans avoir 
aucun cgart à aucune loi quelle qu’elle foit , 
conftitutions, proclamations, & décrets com- 
muns, & particuliers , defdits Royaumes, 

Etats, & Seigneuries qui yfoient contraires • 
ou qui le puiffent être -j & nous voulons & 
ordonnons que chaque article ou partie de 
ce qui eft contenu & déclaré en ce nôtre 
Teftament , foit - regardé & tenu pour loi 
& qu’il ait force & vigueur de loi , faite& 
proclamée aux aftemblées generales avec 
meure deljberation > & qu’aucun privilège, 
ni droit , mi aucuneautre difpofition , 4 ui pré- 
judicié j parce que notre volonté eft que cette 
loi que nous faifons icy deioge , & abroge 
comme étant derniere , toutes fortes de pri- 
vilèges , loix, & decrets > coutumes , ma- 
niérés & autres difpofitions , de quelque 
.pâture que ce foit qui pourroient y contredi- 
re : & par ce nôtre Teftament nous revo-, 
quons. , & déclarons ï pour non avenu , & 
d’aucune valeur , ni- eflèr, tout autre Tefta- 
mçnt , Codicile ou Codiciles , ou quelqu’au- 
tre derniere volonté qu’avant ce Teftament 
nous ayons fait , & oélroyé , avec quelques 
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1700 f° rtes de claufes dérogatoires , en quelque 
0$ forme maniéré que ce foie , lefquels & 
*’ chacun d’eux qu’on produife » . voulons & 
déclarons qu’on n’y ajoute point de foi en 
juftice, ni autre part: fauf celui-ci que nous 
faifons à cette heure & déclarons que ç’elt 
notre derniere volonté , en laquelle nous 
voulons mourir , & eft écrit en cinquante & 
deux feuilles,, toutes en papier de lettres ou 
paquets entiers de cette écriture, &; des pa- 
piers communs & trois & .demi en blanc. 
En foi dequoi ; Nous le Roy Don Charles 
Iq reconnoiflons & le lignons en la Ville de 
Madrid ce deuxième Octobre 1700. 


- Ainfi figné. , . 
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N Ous Charles par la grâce de Dieu Roy 
de Caftille , de Leon , d’ Arragon , &c. 
Comte de Flandres , &c. Difons que nous 
trouvant en la maladie qu’il a plu à notre 
Seigneur de nous envoyer mais pourtant 
avec notre entendement ordinaire avons 
oétroyé , & fait un Teftament feelé , daté 
dü 2. d’Oétobre de Pan’ 1700, par devant 
Don Antoine de Ubilla &r Médina Cheval 
lier de l’ordre de St. Jaques , de notre Con- 
feil d’Etat, de la négociation d’Italie. & des 
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Dépêchés univcrfelles , Notaire Public, en I700 
tous nos Royaumes , & Seigneuries , & les z q ^ 
témoins qui y font nommés. 

I. Et parce qu’en une des claufes qui y 
font contenues nous déclarons & ordonnons 
que fi la 'Reine Dona Marianne notre très- 
chere & bien aimée Epoufe ,, après Norre 
décès, <}e Ton bon gré & volonté faifoit def- 
fein de le retirer en quelqu’un de nos Royau- 
mes d’Italie & que pour l’avantage dudit 
Royaume , elle voulut s’apliquer à le gou- 
verner , notre SuccdTeur en. pourra difpofer 
en fa faveur , lui donnant -des miniftres ex- 
périmentés & pourvus de toutes les qualités 
neceflaires ; & fi elle vouloit vivre en quel- 
qu’une des Villes de ces Royaumes , on 
lui en donnera le gouvernement , & de tout 
fon territoire avec la jurifdiâion : & àpre- 
fent pour une plus grande extention de ladite 
claufe & pour la fatisfa&ion de la Reyne , 

-nous voulons que fi elle trouvoitlui convenir 
plus, àcaufedefon rang, de fe retirer dans 
les Etats que nous avons en Flandres , pour 
y vivre , & qu’elle voulut fe dedier à les 
Gouverner, il lui en fera donné le comman- 
dement & le Gouvernement par nôtre Suc- 
cefieur , en la même forme & maniéré 
qu’on auroit fait pour quelqu’un des Ro- 
yaumes d’Italie qu’elle auroit élû, en vertu 
de la claufe du Teftament , lui donnant des 
Miniftres qui feroient le plus propres pour 
cpla. . . - 

1 1 . Nous ordonnons , que l’édifice que 
nous avons commencé ( en veuë d’une plus 
•grande vénération au faint Sacrement ) en la 
Chapelle du Palais Royal , que nous avons 

en 
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I700 en cette ville de Madiid , & dont on pay 
2.06Î ^ urmon compte la dépenfe & celle de fes or- 
* nemens , s’achevepar nôtre Succeffeur juf- 
ques à le mettre en bonne forme, fnivanten 
tout les plans & accords qu’on a faits , & 
qu’on l’avance le plus promtement qu’il fe 
ra poflible, en forte qu’on y puilTe pofer au 
plûtôt le faint Sacrement avec la folemnité 
requife. 

Il I. Nous ordonnons & donnons aux con- 
vents Royaux des dechauffées Francifcanes; 
à celui de l’Incaf nation j aux Auguftines 
Retolertes ; à celui de fainte Terefe , & à 
celui de Sainte Anne ; aux Carmélites De- 
chauffées , une piece de meuble à chacun pour 
fon ornement, ainfi que la Reine nôtre très- 
chere & bien aimée Epoufe , le choifîra , 
& nous la prions & exhortons de l’accom- 
plir ainfî. 

I V. Item nous voulons , & c’eft nôtre 
volonté que le Convent des Religieufes Car- 
mélites Dechauffées , du titre faint Jofeph 
de la Ville d’ Avila , s’incorpore & s’agrège 
au Patronat Royal , ayant ordonné pour 
cela la fomme ou fommes qui feront necef- 
faires : devant être réglé le tout par la 
chambre de Caftille félon la forme accoû- 
tumée. 

V. Nous ordonnons & commandons, que 
quand on payera les dettes que nous bif- 
ferons , on paye auffi tout ce qui fera du juf- 
ques au jour de nôtre décès , dont on présen- 
tera un état fuivant l’ordre de la Reine nôtre 
très-chere & bien aimée Epoufe. 

VI. Ayant fouhaité toute ma vie que la 
glorieufe fainte Terefe de Jefus 3 ait le 

Com- 
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Compatronat de nos Royaumes d’Efpagnc 
pour la fpeciale dévotion que nous lui por- 
tons , nous recommandons à nôtre Succef- 
feur & à nos Royaumes qu’ils difpofent la 
chofe comme en devant attendre de très- 
importans bénéfices par l’intercelTion de cet- 
te fainte. 

VII. Et afin que ces précautions ne foient 
pas inutiles nous faifons ce Codicille , que 
nous voulons, qu’il vaille comme fi tout fon 
contenu étoit inCerédans nôtreditTeftamer.c 
fcelé, que Nous îailîons en toute fa force & 
vigueur, en ce qui ne fera contraire à ce que 
nous ordonnons ici , & nous ordonnons & 
voulons qu’il vaille , & que quand on l’ou- 
vrira , avec la Solemnité du droit, onfaflele 
même de ce Codicille & qu’on le joigne avec 
lui , afin qu’il ait la même valeur & force j 
& il eft écrit en quatre feuilles avec celle-cy. 
Et pour l’autorifer & reconnoître fcelé nous 
l’avons figné en la Ville de Madrid le cin- 
quième jour d’Odlobrede mil & fept cens. 


1700. 

5 0c7. 


Ainfî figné. 

YO EL REY. 


COPIE. 

Du Mémoire mentionne dam le Teflamcnt. 

N Ous nommons Don Rodrigue Manuel 
Mantriques de Lara Comte de Frigi- 
liane Gentilhomme de nôtre Chambre , de 
nôtre Confeil d’Etat , afin que comme en 

H h étant 


by Google 
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ipâ. 


j il Tcflament 

étant Miniftre , il entre en l’afîemblée que 
nous avons afiignée par nôtre Teftament , 
pour le gouvernement de nos Royaumes , 
dans l’intérim jufques à ce que nôtre Succef- 
feur en puifîe prendre pofleffion ; & fe de- 
vant trouver en l’alfembiée un Grand auffi 
pour reprefenter la Noblefle nous nommons 
Don FrancifcoCafimiro Pimentel Comte de 
Benavent , nôtre Echanfon ; & afin qu’il 
foit exécuté ainfi nous l’arqns ligné à Madrid 
le l Oétobre 1700. ainfi ligné ' 

YO EL REY. 

, r . 

Indice des Matières contenues en ce 
Teftament. 

I. une invocation que Sa Majeflé 

fait à Dieu, pour l’équitable reuflt- 
te de fon Teftament. 

II. Contient une même invocation de la 
Vierge & de tous les Saints pour la même 
fin , avec une exhortation du fouverain Mi- 
flere de la Conception. 

III. Il contient la difpofition touchant fon 
enterrement. 

I V . Il ordonne la continuation des Fonda- 
tions faites au Convent de St-Laurent. 

V. Il recommande la confervation de ce 
Convent dans la même grandeur qu’il a été 
maintenu. 

VI. 11 ordonne un nombre de Mettes. 

VII. Qu’on obferve la Fondation faite par 
le Signor Don Philippe IV. pour le rachat des 
Êfclaves , pour Marier des Orphelines, & 
pour c&liyrer des pauvres des Prifons. 

Y > r VIII. II 
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VIII. Il recommande le refpeét à la Chaife j~ O0 
Apoftolique : l’amour des vaflaux , & la ^ 
bonne adminiflration delà juftice. 

IX. Il déclaré incapable de la Succeffion 
celui qui fera infetté d’herefie. 

. X. 11 recommande que lesaflfairesfcfafTenc 

plutôt par un Point de Religion que par des 
égards Politiques. 

X I. Il ordonne de conlerver le culte au 
très (aint Sacrement dans la Chapelle du Pa- 
lais , ainfi qu’il fe trouve aujourd’hui établi. 

XII II déclaré pour heritier l’aîné de Tes 
enfans en Cas qu’il en ait de légitimés. 

.XIII. Il déclaré pour Succefleur le Duc 
d’Anjou & à Ton defaut d’autres qu’il ex- 
prime. - 

XIV. Il ordonne qu’il foit proclamé Roi, 

& l’appelle pour en venir inceflamment pren- 
dre le gouvernement. 

X V. Il ordonne que le Succefleur ne fe 
trouvant pas dans le Royaume» on forme un 
Confeil pour gouverner de la maniéré qu’il 
difpofe , la Reyney ayant voix honnoraire; il 
y cite un mémoire. . - 

XVI. Il ordonne qu’étant le Succeffcur en 
minorité, le Confeil continuera jufques à la 
majorité. 


XVII. Il nomme pour Tuteur du Succef- 
feur le Vice-Chancelier d’Arragon, & àfotr 
défaut le plus ancien Regent de robe. 

XVI II. Il ordonne que le Regent entrera 
dans le Confeil pour être informé de tout 
XIX. Sa Majefté donne à l’aflemblée , tout 


pouvoir pour le gouvernement abfolu. 

XX. Forme ik maniéré avec laquelle ceux 
de Palfemblée doivent gouverner. 

H h z XXI. It 
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l _ 0O XXI. Il déclare la forme de dépêché , tou- 
L ’ chant les deliberations, dépêchés, Decrets, 

& la maniéré de les vifer. 

XXII- Maniéré de figner les dépêches & 
les Contreroles. 

XXIII. Que toutes les affaires feront déci- 
dées à la pluralité des voix. 

XXIV. Qu’y ayant égalité de voix , à 
caufede l’abfence de la Reyneon fe rappor- 
tera au Prefident ou Doyen du Confeil d’où 
l’affaire dépend. 

XXV. Il donne l’heure pour l’afTemblée » 

& l’amplifie pour la convoquer dans des cas 
extraordinaires. 

XXVI. Il recommande l’union à l*af- 
femblée. 

XXVII. Que fe trouvant le SuccefTeur 
en majorité , on le follicitera de venir gou- 
verner inceffamment. 

XXVIII. Que le SuccefTeur étant majeur 
& abfent, on l’informera de T Etat des affaires. 

< XXIX. Que le SuccefTeur étant mineur 
on lui fera part des affaires qu’on traitera en 
l’afïemblée , & la forme en laquelle on doit 
faire la Confultc ordinaire dans le Confeil de 
Caftille. 

XXX. Ceux qui doivent fucceder en l’af- 
femblée , en cas de vacance dans les quatre 
premières Places , & Sa Majefté exhorte la 
bonne eleétion du Grand & du Confeiller 
d’Etat. 

XXXI. Maniéré de fe placer de ceux de 
l’afTemblée. 

XXXII. Sa Majefté ordonne que tous les 
tribunaux de fes Etats foient confervés > & 

leurs 
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leurs Miniftres, jufques à ce que le Succef- I70o 
feur , ou l’aflemblée en dilpolat autrement. ' n ~ 

X X X l 1 1 . Il ordonne qu’on obferve le 2 L ‘ 
plan établi pour le maintien de Tes Etats , & 
que fes Succefieurs le maintienent , puifque 
la forme des tribunaux 8c la difpofition de la 
Monarchie eftfi precife pour faconfervation. 

' XXXIV. Il ordonne qu’on reftitue la 
dot à la Reine & qu’on lui paye toutes 
les chofes dont Sa Majefté fe trouvera être 
obligé, auffi bien que 40000. Ducats par an 
pour fes alimens pendant fa vie & fon veuvage. 

XXXV. Il laide à la Reine tous les jo- 
yaux , bijoux , 8c meubles & biens , 8c tous 
autres droits qui lui puiflent apartenir ex- 
cepté ceux qui font inaliénables , & qu’en 
cas qu’il lui plaife d’aller vivre en Italie ou 
# en quelque Ville de fes Royaumes elle le 
puifle executer. 

XXXVI.. Que fe trouvant le Succeffeur 
en âge de minorité on conferve la Maifon 
Royale dans la même maniéré , 8c s’il fe 
trouvoit en fa Majorité on l’y exhorte & * 
l’en prie. Jufques ici a été traduitfurl’O- 
riginal. 

XXXVII. Qu’on conferve les Gages des 
Officiers de la Maifon Royale , de celle de 
la Reyne , 8c de celle de la Reyne Mere. 

XXXVIII. Il ordonne qu’après fon décès 
ôn ôte du Palais la Garde du Corps , 8c que 
cependant elle foit maintenue dans le même 
nombre de Soldats & Officiers. 

XXXIX. Que les Gardes Efpagnole 8c 
Allemande feront confervées dans le Palais , 
pour le fervice delà Reyne 8c pour porter les 
Paquets ou dépêches à l’ademblée. 

- . - Hh 3 XL. Il 
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j„ 00 XL. Il confirme l’annexation faire par le 
iqÀ Roy Philippe IV. Ton Pere , de la fleur de 
* Lys d’Or , du ligmim Cr»cis & de pluficurs 
autres reliques. 

XLI. Il confirme la difpofition de Don 
Philippe IV. pour fatisfaire les Créanciers > 
par diverfes chofes qui font dans le Palais 
pour fon ornement. 

XLII. Qu’on ne puiiïe point vendre ni 
aliéner les Tablaux ni autres ameublemen? 
qui fervent d’Ornement an Palais & autres 
Maifons K°yale$ , ni mêmes ces maifons 
qu’en certains cas qu’il defigne. 

XLIII. Il iajfle & Légué à fçs Succef» 
feurs un Crucifix , avec lequel l'Empereur 
Charles-quint mourut, 

XLIV. Qu’op donne farisfattion à tous 
ceux qui auront reçeu quelque dommage de 
fa part , & qu’on paye fes dettes , fes Pomç- * 
ftiques & fes Créanciers. 

XLV- Il recommande à fes Succefieurs 
d’éviter les depenfes fuperfluë6, 8e de pro- 
curer de diminuer les Taxes, 

XLVJ. Il recommandeàfesSuccefleursla 
Confervation des Royaumes d’Efpagne 8e 
particulièrement de celui de Caftillç. 

XLVIl. Il recommande i’adminjfl ration 
de la Juftice, 

XLVIII. Il recommande d’avoir lesmê- 
mes égards pour fes fujers étrangers 8e de fç 
confier en eux comme s’ils étoient naturels 
de Caftille. 

XLIX. Il recommande lefoulagemenpde 
fes Suiets par la diminution des Taxes. 

L. Il confirme les loix qui deftendent l’a- 
lienation des biens de la Couronne. 

LI. Il 
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LI, Il laide dans fa force & vigueur fon 
droit & de fes $ucce(Teurs de la percep- 
ton des droits > impolïtions > & tributs de 
la Couropne. 

LU. Il y confirme fon Droit. 

LIU. .Qu’on donne fatisfa&ion à fes fu- 
jets voifins des forets & des garennes ; des 
dommages qu’ils peuvent avoir fouftert par 
les chafies de fa Majeflé. 

LIV. Qu’on fe tienne à ce que diront le 
Secrétaire de la chambre & fon Collègue 
pour ce qui a paffé par leurs mains. 

LV. Qu’on paye toutes fes dettes par la 
direction du Confeil de déchargé. 

LVI. Qu’on adminiftre en la maniéré ac- 
coutumée les rentes alignées pour la «déchar- 
gé de fa confidence & des Rois fes Prede- 
cedeurs- 

LVII. Il nomme fon Sucçefleur pour he- 
ritier de tout ce qui lui refte. 

LVIII. Il nomme les çxeçuteiirs du Te- 
flament. 

L1X. Il ordonne qu’on obferve & ac- 
complifle tout le contenu en ceditTeftament 
comme ay anr force & vigueur de loy. 

AnkUf du Codicilç, 

I, Il amplifie le pouvoir de la Reine de fe 
retirer en Flandres. 

II. Qu’on perfectionne lesBatimens de la 
Chapelle du Palais Royal. 

III II ordonne une piece d’ameublement 
à chacun Convent des Dechauffees de l’In- 
carnation , de Sre. Therefc , & de Ste. 
Anne. ' ' 

’ Hh 4 IV. Qu’on 
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IV. Qu’on agrégé au Patronat Royal le 
Convent des Carmélites Dechauffées de la 
Ville d’Avila fous le titre de Saint Jofeph. 

V. Qu’on paye toutes les dettes de la 
Reyne. 

VI . Il fouhaite que Ste. Térefe foit une des 
Patrones d’Efpagne. 

VII. Que tout le contenu du Codiciîeait 
la même force que s’il étoit inféré dans le Te- 
ftamenr. 

Lettre de la Junte oh Régence 
d’Efpagne au Roi . 

Sibe, 

Aujourdhui fur les trois heures du foir , 
Dieu a retiré de ce monde le Roi Charles 
Second , nôtre Seigneur & Maître , pour le 
faire jouir, (comme nous devons le croire ) 
de fa gloire éternelle. Son teftament a été 
ouvert immédiatement après fa mort avec 
les folemnitezde droit: & s’y trouvant dans 
la elaufe qui concerne l’héritier & fuccef- 
feur de tous fes Royaumes , Etats & Sei- 
gneuries , qu’il apeile fans nulle exception » 
Je Séréniffime Duc d ‘Anjou , fils du Séré* 
niffime Daufin > avec ordre de lui en don- 
ner fans aucun delai la poffeflion a&uelle j 
après qu’il aura prêté le ferment qu’il doit 
faire d’obferver les loix , privilèges, & 
coutumes de chaque Royaume & Seigneu- 
rie , ainfi qu’il eft plus amplement exprimé 
dans les deux copies ci jointes j & que Sa 
Majefté , que Dieu abfolve , établit une 
Junte pour le gouvernement général de la 

Monar- 
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Monarchie , jufques à ce que fon fuccefleur 
pui(Te la gouverner lui -même j la Reine 
qu'il a nommée pour en être , fi c’eft fa vo- 
lonté d’y affilier; & les Minières louffignez , 
s’aquitent de l’obligation qu’ils ont d’en 
donner la première nouvelle à Votre Maje- 
fté , laquelle fera fuivie de toutes les autres 
diligences & informations , qui feront nécef- 
faires en cette concurrence. C’eft à quoife 
réduit tout ce dont nous avons à donner avis 
à V. M. Dieu la conferve, comme il eneft 
befoin. A Madrid 5 le 1. de Novembre de 
l’an 1700. 

MOI LA REINE. 

Le Card. Portocarrero. 

Don Manuel Arias 

L’E V EQ^UE In QU I S I T E U R 

General. 

Don Rodrigue Manuel Man* 
r 1 qu e s d e Lara 
Le Comte de Benavent 

Lettre du Secrétaire d y Etat Don 
r Antoine de Ubilla. 

L E Roi Charles , mon fouverain Seigneur 
& Maître j étant décédé le premier de 
ce mois à trois heures après midi , fon Te- 
ftamenta été ouvert, immédiatement après 
avec les folemnitez de droit. Il s’y eft trou- 
vé une claufe dont la copie eft ci-jointe 
dans laquelle il nomme pour fon fuccefleur 
en tous fes Royaumes , Etats & Seigneu- 
ries , le Sereniffime Duc d’Anjou fils du 
Séréniffime Daufin, avec les charges & con- 
• H h 5 ditions 
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dirions j* cfaî y font exprimées ; & une autre 
daufe dont ia copie eft pareillement ici , 
contenant la forme qu’il donne au gouver- 
nement de la Monarchie > jufques à ce que 
fon fuccefleur puifle la gouverner lui- même. 
Et la nuit du même jour il s’en eft donné avis 
au Roi Très Chrétien, en lui envoyant aufîi 
les copies citées dans la lettre, ( de la Reine) 
adrefîce gu Marquis de Cartel- dos Rios , pour 
la remettre entre les mains de Sa Majefté , 
ainfï qy’illui eft ordonné par une lettre dont 
la cçpie eft avec celle-ci : & l’un & l’autre 
s’envoie double par un Courrier extraordi- 
naire que je dépêcherai cette nuit avec une 
nouvelle lettre qui marque Tempreflement 
que nous avons de voir nôtre noiiveau Roi. 
Et par le commandement de la Reine , ma 
Maïtrefle & des Régens , je communique 
tout ce que defliis à Mr. l’Envoyé. A Madrid, 
le j. de Novembre 1700. U BILL A. 

Seconde Lettre des Régens au Roi • 

Sire, ' 

Dans une Lettre dy premier de ce mois en- 
voyée paryn exprès, nous donnâmes avis à 
Vôtre Majpfté, que Dieu avoit apellé à foi 
le Roi Çhgrles, nôtre Seigneur & Maître ; 
& nous joignîmes à cette Lettre la copie 
d’une claufe qui s’eft trouvée dans fon Tefta-. 
ment , par laquelle il nomme pour fuccefteur 
en tous fes Royaumes le Séréniffime Duc 
d’Anjpu, fils du Séréniffime Daufin , avec 
les circonftances qui y font contenues 

comme 
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comme auffi la copie d’une autre où Sa 
Majefté , que Dieu abfolve » établit une 
Junte de 'Miniftres ( qui eft déjà formée ). 
pour le gouvernement général de la Monar- 
chie , jufques à ce que fon fuccelfeur puifie 
la gouverner lui-même. Mais comme dans 
le rude affaur de ce jour- là 1 il nous futim- 
poflible d’exprimer plus vivement les fenri- 
mens de notre cœur à Vôtre Majefté, nous 
le faifons aujourdhui , jen lui témoignant 
que bien que nous regretions avec une ju- 
fte douleur le Maître que nous venons de 
perdre ; celui qu’il nous a donné par fon 
Teftament nous fait revivre , & televe nos 
efperances à tel point » que nous & tous 
ces peuples nous attendons aVec impatience 
le bonheur de vivre fous fa domination. Car 
outre que l’on pourroit affûrer avec vérité , 
que tel étoit auparavant le defir unanime de 
cette Nation , voyant que le Roi Charles 
• n’avoit point d’enfans légitimes ; le Prince 
qu’il a choilî fe trouve aujourdui apuié & 
fortifié du fang , du droit & de l’inclination 
generale. C’eft pourquoi nous demandons 
à V. M. que ledignefucçefleurde cette Mo- 
narchie commence fans diferér à dif^ 
pofer de fes Etats > afin que nous aïons 
bientôt la confolation de jouir de la dou- 
ceur de fon gouvernement. Et pour ce- 
la , nous lui offrons dès maintenant , com- 
me chofe qui lui apartieot en propre , nos 
foins & nos fervices en tout ce qui pour- 
ra lui faciliter les moyens de poffeder ces 
Royaumes avec la tranquillité & la félicité 
que nous lui annonçons. Cependant , nous 
reftons & relierons avec une obéïffauce , une 
H h 6 prcm- 
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1700. promtûudc ± & un attachement fincere & 
2 tf ov confiant qu’il éprouvera dans tous les éve- 
* * ncmens grands & petits : & tout cela nous 

paroitra peu de chofe en comparaifon du defir 
ardent que nom avons , de le bien peifuader 
en tout de nôtre fidelité & de nôtre’ amour. 
Dieu garde la perfonne de Vôtre Majefté très- 
Chrêtienne , commeilen eft befoin. A Ma- 
drid le 3 . de Novembre 1 700. 

MOI LA REINE. 

/ ’< . 

Le Comte Don Manuel Arias. 
L’ëveque Inquisiteur General, 

Don Rodrigue Manuel. 

Le Comte de Benavent. 

Troifiéme Lettre des Régens au 
‘ Roi. 


Sire, 

7N0V. En confequence de ce que nous écrivîmes 
à Vôtre Majefté par un Courier extraordi- 
naire depéché le 3. de ce mois au fujetde la 
mort du Roi nôtre Maître , que Dieu ab- 
folve , offrant de lui remettre le Teftament & 
le Codicile qu’il a laiffez , lefquels étoienc 

f >rêts dès lors j nous lui envoyons l’un & 
’autre par cet exprès , afin qu’elle ait une 
connoiflànce entière de toutes les circonftan- 
cesqu’ils contiennent s nous fervant de cette 
occafîon , ( comme nous ferons de toutes les 
autres i ) pour dire à V. M. que la Nobleffe 
& les peuples demandent leur nouveau Roi 

avec 


/ 
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avec des inquiétudes & des detrefles inconce- \j OQ , 
vables : de forte que , bien loin de vouloir y ov< 
prêter l’oreille ni confentrr à aucune nou ■ 
veauté ou variation dans cette grande afFai • 
re , ils font tous dans la même refolution de 
la foûtenir maintenir , étant aufli per- 
fuadez qu’ils le font de la juftice & de la 
raifon ^e cette Caufe. Ce que nous repre- 
fentons à V. M. pour la réfoudfe à donner 
promtementà nos^priéres & ànosinftances 
réitérées, un Prince qui eft fi defiré, & atV 
tendu avec des acclamations qui s’augmen- - 
tentde jour en jour ; outre les avis que uous 
recevons àtousmomens, des aplaudiflemens 
faits au Teftament du feu Roi , accompagnez 
des loûanges de celui que Dieu nous a don- 
né , & des vœux avec lefquels on afpire à 
le voir enpoffeflion du Commandement. A 
ces vives & tendres expreflions nous ajou- 
tons la ratification de toutes les offres fîncéres , 
que ces Royaumes font en general & en par- 
ticulier , de tout ce qu’ils pourront faire pour 
lefervicedu Roi qu’ils attendent j & la con- 

Î ;ratulation que nous devons à V. M. de voir 
e fécond de fes'petits fils nommé & proclamé 
Roi d’Efpagne , avec des circonftances aufli. 
finguiieres que le font celles qui fe rencon- 
trent en cette conjoncture. Dieu garde la per-» 
fonne de Vôtre Majefté très-Chrêtienne , 
comme il en eft befoin. A Madrid le 7. de No : . 
vembre 1700. . ■ ' > • 

MOI LA REINE. 

Le Comte Manuel Arias. ... ..à 
Don Rodrigue Manuel. 

Le Comte de Benavent. 

Don Antonio de Ubilla et Médina. . 
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1 

REPONSE DU ROT A •' 
JUNTE. 

* * » • * 

'T"’ Rès- Haute, Très-Puiflante, 8d Très- 
_L Excellente Princefle , nôtre très-chere, 
& très-amée bonne Sœur & Coufine ; très- 
chers & bien-amez Coufins > & autres du 
Confeil établi pour le gouvernement univer- 
fel des Royaumes & États dépendans de la 
Couronne d’Efpagne. Nous avons reçû la let- 
tre fignée de V. Majefté , & de Vous, écrite le 
premier de ce mois. Elle nous a été rendue par 
le Marquis de Caftel-dos-Rios , Ambaffadeur 
de Très-Haut, Très-Puiflant, & Très-Ex- 
cellent Prince , notre très- cher & très-amé 
bon Frere & Coufin ,' Charles Second , 
Roy des Efpagnes , de glorieufe mémoire. 
Le même Ambaffadeur nous a remis les 
claufesdu Teftament fait par le feu Roi fon 
Maître, contenant l’ordre & le rang des Heri- 
tiers qu’il appelle à la fucceffion de tous fes 
Royaumes & Etats ; & la fage difpofîtion 
qu’il fait pour le Gouvernement de ces mê- 
mes Royaumes , jufqu’à l’arrivée & jufqu’à 
la majorité de fon fuccefleur. La fenfible 
douleur que nous avons de la perte d’un 
Prince , dont les quaÜtez 8c les étroites li- 
aifons du fang nous rendoient l’amitié très- 
chere , eft infiniment augmentée par les mar- 

3 ues touchantes qu’il nous donne à fa mort , ' 
e fa juftice , de fon amour pour des fujers 
fideles , & de l’attention qu’il apporte à 
maintenir au de-là du rems de fa vie , le 
repos general de toute l’Europe & le bon- 
heur de fes peuples. Nous voulons de notre - 

part 
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part contribuer egalement a l’un & à l’au- [700. 
tre , & répondre à la parfaite confiance tz \ 0 v 
qu’jl nous a témoignée. Ainfi nous com • 
formant entièrement à fes intentions mar- 
quées par les articles du Teftamentque Vô- 
tre Majefté* & Vous, nous avez envoyez} 
tous nos foins feront déformais de rétablir 
par une Faix inviolable j par l’intelligence la- 
plus parfaite , la Monarchie d’Efpagne au. 
plus haut point de gloire où jamais elle aie 
été. Nous acceptons pour notre petit-fils le 
Duc d’Anjou le Teftament du feu Roi Ca- 
tholique : Notre fils unique le Dauphin l’ac- 
cepte auffi > il abandonne fans peine les juftes 
droits de la feu Reine fa mere & nôtre très- 
chereépoufe, reconnus inconteftables > auffi 
bien que ceux de la feu Reine nôtre très- 
honorée Dame & mère , par las avis des 
diftereps Miniftres d’Etat & de Jufticc eon-i 
fuirez par le feu Roi d’Efpagne. Loin de 
fe referver aucune partiç de la Monarchie , il 
facrifie fes propres intérêts au defir de réta- 
blir l’ancien luftre d’une Couronne que la 
volonté du feu Roi Catholique & la voix 
de fes peuples défèrent unanimement à nôtre 
petit-fils. Ainfi nous ferons partir incefifam- 
ment le Duc d’Anjou , pour donner au 
plutôt à des fujets fideles la confolation de 
recevoir un Roi , bien perfuadé que Dieu 
l’appellant au Trône, fon premier devoir eft 
de faire^ regner avec lui la Juftice & la Reli-» 
gion j Qu’il doit donner fa principale applica- 
tion à rendre fes peuples^ heureux , à relever 
& à maintenir Téclatd’uneauffi puiffante Mo- 
narchie} Qu’il eft obligé de connoître parfai- 
tement & de recompenfer le mérite de ceux 
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qu’il Trouvera ( dans une nation également 
brave & éclairée ) propres à le fervirdans Tes 
Confeils . dam Tes Armées . & dans le' dif- 
férons emplois de l’Eglife & de l’Etat. Nous 
1 ’inftruirons encore de ce qu’il doit à des fujets 
inviolablement attachez à leurs- Rois, de ce 
qu’il doit à fa propie gloire : Nousl’exhor- 
terons à fe fouvenir de fa milfance , à con- 
ferver l’amour de fon Païs j mais nniquc- 
ment pour maintenir à jamais la paix & la 
parfaite intelligence , fi necefiaires au com- 
mun bonheur de nos fujets & des fiens. El- 
le a toujours été le principal objet de nos 
fouhaits; & files malheurs des conjonctures 
paflees ne nous ont pas permis de le faire con- 
noitre,nous fommes perfuadez que ce grand 
événement va changer l’état des chofes ; de 
forte que chaque jour nous produira défor- 
mais de nouvelles occafions de marquer nôtre 
eftime & nôtre bienveillance particulière pour 
toute la Nation Efpagnole Cependant nous 
prions Dieu auteur de toutes confolations , 
qu’il donne à Votre Majelté celles dont elle 
a befoin dans fa jufteaffliâion \ & nousvous 
affurons, Très-Haute Très Excellente, & 
Très-Puiflante Princefle, notre très-chere & 
très -amée bonne Sœur & Coufine, Très-chers 
&bien amez Coufins» & autres duConfeil 
établi pour le gouvernement d’Efpagne, de 
l’eftime particulière & de l’aflfeétion que nous 
avons pour vous. Ecrit à Fontainebleau le n . 
Novembre 1700. Au defious eft écrit : De 
Votre Majefté , befn Frere & Coufin. Si- 
gné LOUIS. Et plus bas Colbert. 
Et au defîus de cette lettre eft écrit : A Très- 
Haute, Très-ExceMentç, & Très-PuilTan- 
. > • te 
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tePrmceffe » nôtre très-chere & très-amée (700. 
bonne Sœur & Coufine la Reine d’Efpa- I2 /Vo» 
gne , & à nos très-chers & bien amez Cou- 
fins , & autres du Confeil établi pour le gou- 
vernement univerfel des Royaumes & Etats 
dépendans de la Couronne d’Efpagne, avec 
tfn cachet du grand fceau fecret. 


Quatrième Lettre des Régens au Roy. 

Sire,- 


Sur l’avis que nous avons donné à Vôtre i 6 Nov 
Majefté de l’affliétion où nous étions à cau- 
fe de la mort de nôtre très-aitné Roi & Maî- 
tre Don Carlos de glorieufe mémoire . & 
de la prudente & inconteftable difpofïtion 
qu’il a faite dans fon Teftament j en appel- 
ant à l’entiere & univerfelle fucceffion de 
tous fes Etats le nouveau Roi Don Philip- 
pe V. nôtre Seigneur & Maître > aupara- 
vant Duc d’Anjou toûjours heureux petit- 
fils de V. M. & en donnant par intérim une 
forme pour les gouverner; Elle a bien dai- 
gné (&nousen avons une grande reconnoif- 
fance ) nous témoigner par fa Lettre du 12. 
du courant , la fenfible douleur que lui a 
caufée la perte d’un fi grand Prince ; & nous 
déclarer qu’elle acceptoit & aprouvoit le 
contenu du Teftament du feu Roy, le con- 
firmant &r autorifanr avec toutes le< formes 
& précautions qui peuvent afîurer pour ja- 
mais la poflfeffion d’un fi grand héritage. 

C’eft pourquoi» après avoir rendu à V. M. 
les allions de grâces les plus tendres & les 
plus refpedueules que nous lui devons pour 
cette acceptation 1 , &*pour les témoignages 
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1 700 . finguliers d’eftime 8c de bonté dont il lui 
l6Npv* nous honorer, & ni3US en particu- 

lier > & toute la Nation Efpagnole en géné- 
ral ; ( manières propres & caraétériftiques du 
coeur magnanime d’un Monarque fi fameux ) 
nous la pouvons afiurer que par fa haute 
prévoyance elle a feu rçcompenfer par an- 
ticipation , les demonlirations d’allegreffe 
qui au milieu de la confiernation que nous 
caufoit la perte que nous venions de faire > 
nous ont fait bannir la douleur pour célé- 
brer en cette Cour gveç un aplaudiflement 
général la letçrc obligeante de V. M. Nous 
croyons bien , Sire , que le nouveau Roy 
viendra inllruit , ajnfi que V.M. nous le pro- 
met , en toutes ces hautes , prudentes de 
Chrétiennes maximes qu’il aura fans dou- 
te bien aprifes fous fa difçipline d’un H 
glorieux , fi hçurcux & fi habile Ayeul i 5c 
qye fous les aufpices de l’un & de l'autre 
nous verrons reverdir les Lauriers fur fon 
augufte front. Çette nouvelle obligation 
nous fera.conferver à jamais dans nos cœurs 
& dans notre mémoire , des réglés fi fages 8c 
fi feures; & çes Réglés feront pouf nous de 
vifs & pui flans éguillpns pour procurer en 
tout fon exaltation & celle de çette Mo- 
narchie i 8c pour cultiver toujours de plus 
en plus une étroite amitié» union de corref- 
pondance entre les fujets des deux Courons 
nés. Nous nous filicicpns d’avoir enfin ren* 
contré l’heqrçux fieçle dans lequel la Pro- 
vidence Pivine avoit ordonné , que fût in-, 
difioluble nent étraîntjce nœud Royal que 
le malheur de$ tems & la jaloufîe que la 
valeur 8c la puiflanctf nourrifioicnt entre les 

deux 
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deux Nations a voient toujours dénoiié. I70Q> 
Nous tous fes fidèles Vadaux , nous fou- ' 
pirons avec impatience & avec inquiétude 
dans l’attente de nôtre très-aimable Roy j 
& fur la promefTe que V. M. nous fait que 
nous le verrons bientôt j (faveur, dont nous 
lui faifons de nouveaux remercimens) nous 
comptons toutes les heures , & pour les avan- 
cer eu tout ce qui peut dépendre de nos foins , 
nous avons donné les ordres pour le faire 
proclamer avec les çç'reiponies acçoûtumées , 
dans les Royaumes d’Efpagne & dans les 
autres Etats qui eu dépendent : & cela s’eft 
déjà exécuté en cette Cour » à l’exemple 
4 e laquelle on ne peut douter félon les avis 
que nous avons reçus , que ne fe conforment 
toutes les Provinces qui compofent le cer* 
cle de cette Couronne, attendu l’union qu’el- 
les pnt toûjoursconfervééentr’elles : d’où il 
arrivera que par une noble émulation el- 
les fe feront un point d’honneur de célé- 
brer à l’envi cet heureux événement , 8 c de 
redoubler leurs prières & leurs vœux pour la 
fanté , profperité 8 c longue vie de V M. 
comme nous le defirons , comme la Chré- 
tienté en a befoin. A Madrid, leîô.deNo- 
vembre de l’an 17CO 

MOI LA REINE. ' ! 

Le Carp, Port oç arrer o. 

Don IVIanüel Arias, 

Don F.erpinandode Aragon. 
L’Inquisi teur General, 
DonRodrigub Manuel Manri* 
q^uss de Lara. . 

Le Comte de Ben avb^t..:.; . . 

TRAI- 
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Ys'pu. TRAITE’ 

D’ALLIANCE 

Conclu entre l'Empereur , le Roi 
d’ Angleterre , Cr les Seigneurs Etats Ge- 
neraux des ProvincesVnies des P dis -Bas, 
à la Haye le 7. Septembre 1701. 

D ’Autant que le Roi d’Efpagne Char- 
les II. de glorieufe mémoire étant 
mort fans enfans , Sa Sacrée Majefté 
Impériale a aflfeuré que la fucceffion 
des Royaumes & Provinces du Roi défunt 
'appartiennent légitimement à fon Augufte 
Maifon; & quele Roi T. C. defirant avoir 
la même fucceffion pour le Duc d’Anjou fon 
petit-fils , & alléguant qu’elle lui vient de 
Droit en vertu d’un certain Teftament du 
Roi défunt , il s’eft d’abord mis en poffef- 
fîon de tout l’heritage ou Monarchie d Efpa- 
gne pour le fufdit Duc d’Anjou , & s’eft 
emparé à main armée des Provinces du Pais- 
Bas Efpagnol & du Duché de Milan , & 
qu’il tient une Flotte dans le Port de Cadix 
toute prête à faire voile , & qu’il a envoyé 
plufieurs Vaiflfeaux de Guerre aux Indes qui 
font foùmifes à l’Efpagne , & que par ce 
moyen & plufieurs autres les Royaumes de 
France & d’Efpagne font fi étroitement unis , 
qü’il femble qu’ils ne doivent plus être re- 
gardez à l’avenir que comme un feul & 
même Royaume , tellement que fi on n’y 

prend 
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jamais aucune iatisraction de la pre* 
tenfîon ; Que l’Empire Romain perdra tous 
fes Droits fur les Fiefs qui font en Italie & 
dans le Pais-Bas Efpagnol , de même que 
les Anglois & Hollandois perdront la liberté 
de leur Navigation & de leur Commerce dans 
1a Mer Mediterrane'e j aux Indes & ailleurs; 
Et que les Provinces-Unies feront privées de 
la feureté qu’elles avoient parl’interpofïtion 
entr’elles & la France des Provinces du Pais- 
Bas Efpagnol , appellées communément la 
Barrière j Et qu’enfin les François & les Es- 
pagnols étant ainfi unis deviendront en peu de 
tems fi formidables qu’ils pourraient aifé- 
ment foumettre toute l’Europe àleurobeif- 
fance & empire Or comme cette conduite 
du Roi T. C. a mis Sa Majefté Impériale 
dans la neceflîté d’envoyer une Armée en Ita- 
lie , tant pour la confervation de fes Droits 
particuliers , que pour celle des Fiels de 
l’Empire ; de même le Roi de la Grande 
Bretagne a jugé qu’il étoit neceflaire d’en- 
voyer fes Troupes Auxiliaires aux Provinces- 
Unies > dont les affaires font dans le même 
état que fi on en étoit déjà venu à une Guer- 
re ouverte; & les Seigneurs Etats Generaux, 
dont les Frontières font prefque de toutes 
parts ouvertes par la rupture de la Barriè- 
re, quiempêchoit le voifinage des François* 
font contraints de faire , pour la feureté & 
pour la confervation de leur République 
tout ce qu’ils auroient dû & pu faire , s’ils 
étoient effectivement attaquez par une Guer- 
re ouverte. Et comme un état fi douteux 

& fi 
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& fi incertain en toutes chofes eft plus 
’ dangereux que la Guerre même > & que la 
France & l’Efpagne s’en prévalent pour s’u- 
nir de plus en plus \ afin d’opprimer la li- 
berté de l 'Europe & ruiner le commerce ac- 
coutumé j Toutes ces raifons ont porté Sa 
Sacrée Majefté Impériale» Sa Sacrée Royale 
Majefté de la Grande Bretagne , & les Hauts 
& Puiflans Seigneurs Etats Generaux des 
Provinces-Unies , d’aller au devant de tous 
les maux qui en proviendrefient j & délirant 
d’y apporter remede félon leurs forces , ils . 
ont jugé qu’il étoit neceflaire de faire en- 
tr’eux une étroite alliance & confédération 
pour éloigner le grand & commun danger. 
Pour cet effet ils ont donné leurs ordres & 
inflrudions , à fçavoir Sa Sacrée Majefté Im- 
périale, aux très-Nob!es , très-Illuftres, & 
très Excellens Seigneurs, leSeigneur Pierre 
de Goes Comte du Saint Empire Romain , 
Seigneur de Carelsbsrg , Chambellan de Sa 
Majefté Impériale , Confeiller du Confeil 
Impérial A ulique, & Envoyé extraordinaire 
auprès des Hauts & Puiflans Seigneurs les 
Etats Generaux des Provinces- Unies , & le 
Seigneur Jean Wenceflas de Wratiflau Mitro- 
witz, Comte du Saint Empire Romain, Sei- 
gneur de Guiélz & de Mallexhitz , Chambel- 
lan de Sa Majefté le Roi des Romains & de 
Hongrie , Confeiller & Afleffeurdc la Chan- 
celerie Privée & Aulique de Boheme , & En- 
voyé extraordinaire de Sa Majefté Impériale 
auprès de Sa Majefté Britannique, tous deux 
fes Ambaifadeurs extraordinaires & Plénipo- 
tentiaires^ Sacrée Majefté le Roi de la Gran- 
ds Bretagne, au très-Noble» très-Illuftre , & 

très- 
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Excellent Seigneur , le Seigneur Jean Comte T 
de Marlborough>Baron Churchill deSandrid- _ 
ge , Confeiller du Confeil Privé de Sa Sacrée ^ 
Royale Majefté , General de Ton Infanterie 3 
& General de toutes fes forces aux Païs- Bas , 
fon AmbaflTadeur extraordinaire , Commif- 
faire , Procureur & Plénipotentiaire. Et les 
Seigneurs Etats Generaux , aux Seigneurs 
Dietrick Eckdè Panteleon > Seigneur de Gent 
& Erleck ; Friderick Baron dé Rheede , 
Seigneurde Lier , Dyck Graeff de Saint An- 
toine & de Terlée , Commandeur de Buren , 
l’un des Nobles ageregez dans l’Ordre des 
Chevaliers de Hollande ; Antoine Heyn* 
fius , Confeiller Penfionnaire des Seigneurs 
Etats de Hollande & de Weftfrife » Garde 
de leur Grand Sceau, 6c Prefîdentdes Fiefs* . 
Guillaume de Naflau , Seigneur d’Odyck , 
Cortgiene, &c. premier Noble , 6c repre- 
fentant le Corps des Nobles dans les Aflem- 
blées des Seigneurs Etats de Zeelande & de 
leurs Députez ; Everhard de Weede , Sei- 
gneur de' Weede, Dyckvelt -, Rateles , &c. 
Seigneur Foncier de la ville d’Oudewater * 
Doyen du Chapitre du Sainte Marie d’U- 
trecht fur le Rhyn , Premier Confeiller & 
Prefident de l’Alfemblée de la Province 
d’Utrecht , Dyck-Graef du Leck ; Guil- 
laume van Haeren , Grietman du Pais de 
Bile en Frife , Curateur de l’Univerfiré de 
Franeker , Député des Nobles à l’Affem- 
blée des Seigneurs Etats de Frife j Burchard 
Jufte de Welvelde , Buckhorft & Molcha* 
te , Seigneur de Zallick& Vesaten, Grand 
Baillif du Pais d’Iflelmunde > 6c Wiker 
Wikers , Sénateur de la Ville du Gronin- 
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t 70 t ê ue » refpeélivement Députez des Seigneurs 
ç ' Etats de Gueldres , de Hollande & Weft- 
" ‘ " 'frife, Zeelande , Utrechc fur le Rhyn , 
Frife , Over-yffel , & Groningue & Oin- 
melande, à l’Aflembléedes Seigneurs Etats 
Generaux des Provinces- Unies du Pais-bas , 
lefquels en vertu de leurs ordres , font con- 
venus des articles d’Alliance qui fuivent. 

I. Qu’il y ait dès àprefent & à l’avenir , 
une confiante , perpétuelle & inviolable 
amitié, entre Sa Sacrée Majefté Impériale, 
Sa Sacrée Royale Majefté de la Grande Bre- 
tagne , & les Seigneurs Etats Generaux des 
Provinces Unies , & qu’ils foient tenus ré- 
ciproquement de procurer ce qui leur fera 
avantageux , & d’éloigner ce qui leur feroic 

. nuifible & dommageable. 

II. Sa Sacrée Majefté Impériale , Sa Sacrée 
Royale Majefté de la Grande Bretagne > & 
les Seigneurs Etats Generaux des Provinces- 
Unies , n’ayant rien tant à cœur que la paix 
& la tranquillité de toute l’Europe, ont jugé 
qu’il ne pouvoit rien y avoir déplus efficace 
pour l’affermir , que de procurer à Sa Majefté 
Impériale une fatisfa&ion jufte & raifonna- 
ble , touchant fes pretenfions à la fucceflion 
d’Efpagnc , & que le Roi de la Grande Bre- 
tagne , & les Seigneurs Etats Generaux ob- « 
tiennent une leureté particulière & fuffifante , 
pour leurs Royaumes, Provinces, Terres & 
Pais de leur obéïflance , & pour la Naviga- 
tion & le Commerce de leurs Sujets." 

III. Pour cet effet les Alliez mettront pre- 
mièrement en ufage tous les moyens poffi- 
bles & tout ce qui dépendra d’eux , pour 
obtenir amiablement & par uneTranfaétion 

ferme 
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■ferme &folide, une fatisfaétion jufte & rai- i 70 i 
fonnablepour Sa Majefté Impériale, aufujet 7 Scf>t 
de ladite fucceffion , & la feureté dont il a été 7 ■ • 

fait mention ci-delïus, pour Sa Majefté Bri- 
tannique , & ^>our les Seigneurs Etats des 
Provinces-Unies ; Et à cette fin , ils em- 
ployèrent tous leurs foins & offices pendant 
deux mois, àcompter du jour de l’échange 
des Ratifications de ce prefent Traité. 

IV. Mais fi dans ce tems là les Alliez vien- 
nent à être fruftrez de leur efperance & de 
leurs defirs tellement que l’on ne puiflepas 
tranfiger dans le terme fixé , en ce cas ils pro- 
mettent & s’engagent réciproquement de 
s’aider de toutes leurs forces , félon ce qui 
fera réglé par une convention particulière , 
pour obtenir la fatisfaélion & feureté fufdite. 

V. Et afin de procurer cette fatisfaélion & 
cette feureté , les Alliez feronE encr’autres 
chofes leurs plus grands efforts pour repren- 
dre & conquérir les Provinces du Païs-bas 
Efpagnol , dans l’intention qu’elles fervent 
de Digue, de Rempart, &de Barrière pour 
feparer & éloigner la France des Provinces- 
Unies i comme par le paffé , lefdites Pro- 
vinces du Pàis-bas Efpagnol ayant fait la 
feureté des Seigneurs Etats Generaux jufqucs 
à ce que depuis peu Sa Majefté très - Chré- 
tienne s’en eft emparée, & les a fait occuper 
par fes Troupes. Pareillement les Alliez fe- 
ront tous leurs efforts pour conquérir le Du*, 
ché de Milan avec toutes fes dépendances , 
comme étant un Fief de l’Empire fervanc 
pour la feureté des Provinces héréditaires de 
Sa Majefté Impériale , & pour conquérir les 
Royaumes de Naples & de Sicile , & les 

li Iles 
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Iles de la Mer Mediterranée, avec les Ter- 
res dépendantes de l’Efpagne le long de la 
Côte de Tofcane , qui peuvent fervir à la 
même fin & être utiles pour la Navigation 
& le Commerce des Sujets' de Sa Majefté 
Britannique & des Provinces-tJnies. 

V I. Pourront le Roi de la Grande Bre- 
tagne , & les Seigneurs Etats Generaux , 
conquérir à force d’armes , félon qu'ils au- 
ront concerté entr’eux , pour l’utilité & la 
commodité de la Navigation & du com- 
merce de leurs Sujets, les Pais & les Villes 
que les Efpagnols ont dans les Indes , & 
tout ce qu’ils pourront y prendre fera pour 
eux , & leur demeurera. 

VII. Que fi les Alliez fe trouvent obligez 

à entrer en Guerre pour obtenir ladite fatis- 
faélion à Sa Majefté Impériale > & ladite 
feureté à Sa Majefté Britannique , & aux 
Seigneurs Etats Generaux , {ils fe communi- 
queront fidellement les avis & refolutions 
des Confeils qui fe tiendront pour toutes les 
entreprifes de Guerre , ou expéditions mili- 
taires, & generalement tout ce qui concer- 
nera cette affaire commune. - . 

VIII. La Guerre étant une fois commen- 
cée , aucun des Alliez ne pourra traiter de 
Paix avec l’Ennemi , fi ce n’eft conjointe- 
ment avec la participation & le confeil des 
autres Parties. Et ladite Paix ne pourra être 
conclue, fans avoir obtenu pour Sa Majefté 
Impériale une farisfa&ion jufte & Taifonna- 
ble 5 & pour le Roi de la Grande Bretagne , 
& les Seigneurs Etats Generaux la feureté 
particulière de leurs Royaumes , Provinces 1 , 
Terres & Pais de leur obéi(Ta»ce , Naviga- 
tion 
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tion & Commerce -, ni fans avoir prisaupara- T 
vantde juftes mefures,pour empêcher que les T * 
Royaumes de France & d’Efpagne, foient 
jamais unis fous un même Empire, ouqu’un 
feul & même Roi en devint le Souverain j 
* & fpecialement que jamais les François 
fe rendent maîtres des Indes Efpagnoles , 
ou qu’ils y en.oyent des Vaifleaux pour y 
exercer le Commerce dire&ement ou indi- 
redement, fous quelque pretexte que ce foie. 

Enfin ladite Paix ne pourra être conclue 
fans avoir obtenu pour les Sujets de Sa Ma- 
jelté Britannique & pour ceux des Provinces- 
Unies , une pleine & entière faculté , ufage 
& jouiflance de tous les mêmes Privilèges , 
Droits, Immunitez, & Libertez de Com- 
merce tant par Terre que par Mer , en Ef- 
pagne & fur la Mer Mediterranée , dont ils 
ufoient & jouiffoient pendant la vie du feu 
Roi d’Efpagne dans tous les Pais qu’il pofle- 
doit tant en Europe qu’ailleurs, & dont ils 
pouvoient de droit ufer & joüiren.commun 
ou en particulier^ les Traitez, Conventions 
& Coutumes, ou de quelque autre manière 

que ce puilfe être. 

IX. Lors que ladite Tranfadion, ou Trai- 
té de Paix fe fera , les Alliez conviendront 
entr’eux de tout ce qui fera neceflaire pour 
établir le Commerce & la Navigation des 
Sujets de Sa Majefté Britannique , & des 
Seigneurs Etats Generaux, dans les Pais& 
lieux que l’on doit aquerir , & que le feu 
Roi d’Efpagne poiTedoit. Ils conviendront 
pareillement des moyens propres à mettre en 
feureté les Seigneurs Etats Generaux par 'a 
Barrière fufmentionnée. 

ü * X. Et 
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I70l X. Et d’autant qu’il pourrait naître quel- 
7 Sept. ( î l,e contrôvetfc au itijet de la Religion , dans 
' * ‘ les lieux que les Alliez efperent de conqué- 

rir , ils conviendront entr’eux de fon exer- 
cice, au temsfufdic delà Paix. 

XL Les Alliez feront obligez de s’en- 
tr’aider & fecourir de toutes leurs forces , au 
casque le Roi de France, ou quelque autre 
que ce foit , vint à attaquer, Pun d’entr’eux 
à caufedu prefent Traité. 

XII. Soitquel’on puifle maintenant tran- 
fîger fur ladite fatisfa&ion & feureré , ou 
foit que la Paix fe faffe après que l’on aura 
entrepris une Guerre neccflaire , il y aura & 
demeurera toujours entre les Parties con- 
trariâmes une Alliance défenfive , pour la 
Garantie de ladite Tranfaétion , ou de la- 
dite Paix. 

XIII. Tous les Rois , Princes & Etats, 
qui ont la Paix à cœur , & qui voudront 
entrer dans la prefenté Alliance » y feront 
admis. Et parce qu’il eft particulièrement 
de Pinterêt du Saint Empire Romain , de- 
conferver la Paix publique , & qu’il s’agit 
ici entr’autres chofes de recouvrer les F iefs 
de l’Empire, on invitera fpecialement ledit 
Empire d’entrer dans la prefente Alliance. 
Outre quoi tous les Alliez- enfemble , & 
chacun d’eux en particulier , pourront y in- 
viter ceux qu’ils verront bon être* 

XI\2. Ce Traité d’ Alliance & Confédé- 
ration fera ratifié par tous les Alliez dans 
î’efpace de fix femaines j & plutôt faire 
fe peut. 

En foi de quoi , nous Plénipotentiaires, 
fufnommez avons figné le prefent Traité de 

nos 
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îfbs mains , & l’avons muni de nos Sceaux F * 

& Cachets. A la Haye le feptiéme du mois Z ' 
de Septembre de l’an mil fept cent un . 7 e P • 

Etoic ligné en chacun des Inftrumens fe- 
parez; (çavoir de la part de Sa Majefté Im- 
périale > Pierre Comte de Goes ~ y & jeanWen- 
ceflaus Comte de Wratifiau & Mitroxvitz. De 
la part de Sa Majefté le Roi de la Grande 
Bretagne Marlborougb. Et de la part des Sei- 
gneurs Etats Generaux des Provinces-Unies, 


D. v. Eck v. Panteîeon Hr. van Gcnt. 

B von Hbcede. A. Heynftus, IV. de No Jim, 
E. de iVeede. W. v. Haren. B. J. van Wel- 
velde . V/<Wkkets. 
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ARTICLES 


CONVENUS 


Tour la facilité du Commerce en- 
tre les Sujets du Roi Catholique dans le 
Pays- b as EJpagnol , Cr les Sujets du 
Roi Très-Chrétien , arretés a Bruxelles 
le i y Mars 1 7e j , 


N Ous Jean de Brouchoven Comte de 
Bergeyck, Surintendant General|des 
Finances , & Miniftre de la Guerre 
dans le Pays- Bas Espagnol , au nom 
& de la part de Sa Majefté Catholique j 
Et nous Dreux Loüis Dugué Chevalier , 
Seigneur de Bagnols , Confeiller d’Etat or- 
dinaire Inrendant en Flandres , au nom 
& de la part de Sa Majefté Très-Chrétien- 
ne , fommes convenus de ce qui enfuit pour 
la facilité du Commerce réciproque d’entre 
les Sujets de Sa Majefté Catholique dans le 
Pays Bas Efpagnol , & les Sujets de Sa Ma- 
jefté Très-Chrétienne. 


Marchandées de France pajfant dans le 
Pays-Bas Efpagnol. 

I. TL ne fera payé pour Droits d’Enrrée 
X dans le Pays-Bas Efpagnol fur les Hui- 
les de Semences de Colzat , de Choux» de 
Navette, & autres venant de France , que 
. trois florins quiifte patars par aime de foi- 

>ante 
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Xante mefures de Gand , ou de cent pots , rQ1 
cy 3. florins 15. patars. 

Les Chapeaux des fabriques de France paye- 1 
yeront feulement pour Droits d’Entre'e 
dans les Pays-Bas Efpagnols , Sçavoir j 

Les Chapeaux de Caftor , la piece un florin , 
cy • - 1. florin. 

Les Chapeaux de Vigogne, la piece dix pa- 
rars, cy 10. parars. 

Les Chapeaux de Poil de Lapin , la piece dix ' 
parars» cy ! io. patars. 

Les Chapeaux de Laine , la piece neuf pa- 
tars, cy ~ 9. patars. 

III. Les Gans venant de France dans le Pays- 
Bas Efpagnol payeront pour Droit d’En- 
trce> fçavoirj 

Les Gans en broderie, ou garnis de Franges, la 
paire fix patars , cy 6. patars. 

Les Gans de Frangipane , la douzaine de pai- 
res feize patars , cy j 6 . patars. 

Les Gans de Cerf j demi Cerf, ou de Dain, 
la douzaine de paires » dix neuf patars > 
cy ■ ■ 19. patars 

Les Gans communs , la douzaine de paires 
fix patars, cy 6. patars 

IV. Les habilemens , & les ajuftemens de 
toutes fortes venant de France , payeronc 

à l’entrée du Pays-Bas Efpagnol pour Droits 
dix pourcent de la valeur , fuivant l’efli- 
mation dont les Marchands , & les Com- 
mis des Fermes conviendront , finon au >- 
dire d’experts, cy 10. pourcent. 

V. La Chaux de Tournay ne payera pour 

Droits d’Entrée dans le Pays-Bas Efpagnol, 
que quarante patars la mefure de dix-huit 
paniers, cy 40. patars 

I i 4 La 
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La Cendrée vingt patars la mefure de dix huit 
paniers, cy 20. patars; 

VI. Le Sel de France ne payefa pour Droits 
d’ Entrée dans, le Pays-Bas Efpagnol , que 
trois florins la raziere de 250. 1. pefant , 
cy . . 1 3 • florins. 

Le Sel de France, qui fera tiré de Dunker- 
que par les Canaux , pour être tranfporté 
dans le Pays-Bas Efpagnol , demeurera 
;■ déchargé à la fortie de Dunkerque du 
Droit de trente fols par raziere , fui- 
vant l’Arrêt du Çonfeil de France du 21. 
Octobre 1702 

VIL Le Verre de France , entrant dans le 
Pays Bàs Efpagnol , ne payera pour Droits 
d’Entrée que vingt patars par panier de 
vingt quatre feuilles , cy 20. patars. 
VIH* Les Livres non reliés venant de Fran- 
ce , payeront pour Proitsd’Entrée dans le 
Pays-Bas Efpagnol , le cent pefant un 
florin, cy 1. florins. 

Les Livres reliés venant de France, paye- - 
ront pour Droits d’Entrée dans le Pays- 
Bas Efpagnol , le cent pefant deux florins , 
cy _ 2. florins. 

Les Livres reliés & non reliés venant de 
France, dans lefquels il y aura des eftam- 
pes , ou des Cartes Géographiques , ne 
payeront autres ny plus grands Droits à 
l’Entrée du Pays-Bas Efpagnol, queceux 
cy-defius marqués. 


Mar- 
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Marchandées du Pays-Bas Efpagnol paf j 
fant en France * 


IX F Es Livres non reliés fortant du 
1 ^ Pays- Bas Efpagnol pour venir en 
France, payeront pour Droits de fortiele 
cent pefant un florin , cy I . florin., 

Les Livres reliés , fortant du Pays- Bas Ef- 
pagnol pour venir en France , payeront 
pour Droit de Sortie le cent pefant quinze 
patars , cy 15. patars. 

Les Livrs reliés , & non reliés, danslefquels 
y aura des Eftampes , ou des Cartes Géo- 
graphiques , ne payeront autres ny plus 
grands Droits à la Sortie du Pays- Bas Eipa- 
gnol , que ceux cy- deflus marqués. 

X. Les Mines , Sables , Terres , Pierres 

bleues , & autres matières fervant aux 
fourneaux , ne payeront à la Sortie du 
Pays-Bas Efpagnol pour venir en France , 
quefix deniers la poife de cent quarante li- 
vres pefant , cy 6 . deniers, 

XI. Les Charbons de bois ne payeront à la 

Sortie du Pays-Bas Efpagnol pour venir 
en France , que huit patars par Benne , 
cy S. patars. 

XII. Les Charbons de Terre du Haynauc 

Efpagnol , qui feront déclarés au Bureau de 
Condé pour paffer dans le Pays-Bas Efpa* 
gnol , demeureront déchargés du Droit d’En- 
trée de cinq fols par Baril, porté par l’Arrêt 
du Confeil de France du 11. Décembre 1700. 
enfemble du payement des Droits de Sortie , 
& payeront feulement le Droit de deux fols 
fix deniers par Wague deus au Domaine de 

li 5 Sa 
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Sa Majefté Très-Chrêrienne à Condé, celui 
de dix-huit livres dix- fept folsfix deniers par 
Barreau pour le Droit de la grande Eclufe , 
le droit de quatre livres dix fols , aufli par 
Barreau pour le Droit de l’Etat Mayor , & 
le Droit de penge appartenant à Moniteur le 
Comte de Solre de vingt quatre parars par 
Batteau , à la charge par lefdits Bateliers & 
Condudeurs de prendre aquit à caution au 
Bureau de Condé pour afliirer la Sortie des 
Charbons de Terre par le Bureau & Eclufe 
de Tournay. 

X ï fl. Les Camelots des Fabriques du 
Pays-Bas de la Domination d’Efpagne > pour- 
ront entrer diredement dans la Flandre 
Françoife , par les Bureaux de Lille , Me- 
nin ) ou Valenciennes , & de la Flandre 
Françoife dans les autres Provinces du 
.Royaume par les Bureaux de S. Quentin , 
Peronne & Amiens en payant pour tous 
Droits d’Entrée fix livres par piece de vingt 
Aunes , à condition que chaque piece de 
Camelot portera au chef le nom du Fabri- 
quant , & celui du lieu de fa demeure , avec 
un Plomb qui fera appofé par le Magiftrar 
du même lieu portant d’un côté ces mots 
Manufacture de la Flandre Espa- 
gnole. 

' XIV. LesTapifleriesdesManufaduresdu 
Pays Bas Efpagnol payeront aux Entrées 
de France, fçavoir : 

Celles rehaufléesd’Or > &d ‘Argent, tant 
vieilles que neuves, le cent pefant cent foi- 
xante livres , cy . i tfo.liv. 

Et celles de pure Laine ou mêlée defoye» 
fans Or, ny Argent , tant vieilles que neu- 
ves. 
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ves , le cent pefant quatre-vingt livres , cy 

So. livres. 

XV. Les Cuirs dorés des Fabriques du 

Pays - Bas Efpagnol , payeront aux En- 
trées de France le cent pefant quinze livres , 
cy iç liv. 

XVI. Les Denoelles de Fil des Fabri- 

S ues de Malines , & autres lieux du Pays- 
as Efpagnol , tant fines que communes en- 
trant dans le Pays de l’obéïflance de Sa 
Majefté Très-Chrétienne , payeront pour 
Droit d’Entrée , fçavoir celles deftinéespour 
la Flandre & Haynaut François , à l’En- 
trée dudit Pays , la livre pefant dix-huic 
livres, cy 18. livres. 

Celles deftinées pour les Provinces de 
l’étendue des cinq grottes Fermes , & au- 
tres Provinces du Royaume, à l’Entrée des 
cinq grottes Fermes > la livre pefant vingt- 
cinq livres, cy 2^. livres. 

XVII. Les Camelots , Tapifleries >• 
Cuirs dorés , & les Dentelles des Fabri- 
ques du Pays-Bas Efpagnol qui feront defti- 
nés pour la Flandre Françoife , aquiteront 
les Droits d’Entrée cy-dettus marqués aux 
Bureaux de Lille , Menin , ou Valencien- 
nes j lefdites Marchandées qui feront defti- 
nées pour les Provinces de l’étendue des 
cinq grottes Fermes ou autres Provinces du 
Royaume , feront déclarées à l’un des Bureaux 
de Lille , Menin ou Valenciennes , & y 
prendront aquit à caution pour venir en aqui- 
ter les Droits aux Bureaux de S. Quentin, 
Peronne , ou Amiens. 

Ii 6 A>‘- 
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Article Commun. 

I L ne fera refpettivement payé aucuns-. 
Droits d’Entréeny de Sortie, conformé- 
ment aux Traités de Nimegue & de Ryf- 
wyck , pour les MarcBandifes qui feront 
tranfportées d’un lieu de la domination de 
France dans un autre lieu de la même do- 
mination en paflant par lesterres enclavées de 
la domination d’Efpagne, ou d’unlieu delà . 
domination d’Efpagne dans un autre lieu de 
la même domination, en paffantpar les terres > 
enclavées de la domination de France, à la 
charge de faire par les Marchands on Voitu- 
riers les déclarations neceflaires, &de pren- 
dre les aquits à caution & paffavans accou- 
tumés , & de rapporter au Bureau où la de - 
claration aura été faite , certificat de Sortie 
des terres delà domination dont on aura em- 
prunté le paflage dans le tems qui fera marqué 
par l’aquit à .caution à proportion du tems 
neceffaire pour le trajet qu’il y aura à faire : 
fans qu’il foit payé aucun Droit pour la dé- 
claration , pour l’aquit à caution ou pafla- 
vant , pour le certificat de Sortie , ny pour 
la décharge de l’aquit à caution, & fans que 
les Marchandées puiffent paffer par les Vil- 
les ny être déchargées fur les terres de la do- 
mination dont il aura été déclaré que l’on 
emprunte le paflage. Le tout fuivant l’Arrêt 
du Confeil de France du 15. Novembre 
1701. & fuivant l’Arrêt du Confeil de 
Bruxelles du 23. Septembre 1702. attachez 
à ces prefenres, 
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E T pour faciliter davantage quant à pre- 
fent le commerce des Manufaâures du 
Plis- Bas Efpagnol , nous fouîmes encoie 
convenus que les Marchandises defdites Ma- 
nufactures , pourront être tranfportées par 
terre en Efpagne & en Italie pendant la pre- 
fenre Guerre en paffanc au travers du Royau». 
me de France fans payer aucun Droit d’En- 
trée ni deSortie, mais en payant feulement 
pour Droit de Tranfit deux & demi pour 
cent de la valeur , à condition que toutes les 
Marchandises des Manufa&ures de la Flan- 
dre F.fpagnole qu’on voudra.faire pafler par 
tranfit en Efpagne , ou en Italie , feront 
tranfportées dans la Ville d’Anvers , où avant 
que d’être emballées, elles feront vifitées par 
un Commiffaire qui fera établi à cet effet de 
la part de Sa Majefté Très- Chrétienne pour 
vifirer les Marchandises, en tenir regitre, 
plomber les Balles , Ballots ou eaiffes, & 
pour donner des certificats de 11 vifire qu’il ' 
en aura faite , dans lefquels il exprimera auffi 
la qualité des Marchandées, lé nombre des 
Pièces, des Balles, Ballots, ou Caiffes qui 
feront envoyés par chaque Marchand , le prix 
qui lui aura été déclaré , 00 dont il fera con- 
venu avec les Marchands , & le port ou 
paffage par lequel les Marchands auront dé- 
claré que les Marchandées devront fbrtirdu 
Royaume. 

Sur la représentation du Certificat du Com- - 
miflaire de France, & fur la reconnoiflanCè 
des. Plombs qu’il aura apofez aux Caiffes, 
Ii 7 Balles, 
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Balles» & Ballots , le Droit de Tranfit de 
deux & demi pour cent fera payé à Maubeu- 
gc Se Valenciennes, Lille , ou Menin , après 
que les Marchandées auront été déclarées au 
premier Bureau de la Flandre FrançoiÉe, & 
qu’on y aura pris des aquits à caution pour 
aquitter les Droits auxditb Bureaux de Mau- 
beuge, Valenciennes , Lille ou Menin 5 il 
fera pris aux mêmes Bureaux avec l’aquit du 

1 >ayement du Droit un aquit à caution pour 
e Bureau de l’extremité du Royaume mar- 
qué dans le certificat du Commiflaire d’An- 
vers , par lequel les Marchands ou Conduc- 
teurs s’obligeront de faire fortir les Marchan- 
dées fpecifiees dans le même Certificat , fça- 
voir par terre par les, Bureaux du Pont de 
Bauvoifin & de Bayonne, & par mer parle 
Porc de Toulon , par le Bureau de Septê- 
mes pour Marfeille , & parles Porrs de Bour- 
deaux , Bayonne , la Rochelle , Nantes & S. 
Malo , enfemble de rapporter dans fix mois 
au dos de l’aquit à caution , un Certificat de 
l’embarquement ou fortie des Marchandées 
hors du Royaume figné des Receveurs & 
Contrôleurs du Bureau déclaré pour la for- 
tie à peine du double des Droits ordinaires. 
L’aquit du payement du Droit , & l’a- 
quit à caution feront reprefentez & vifez , & 
les Plombs reconnus à tous les Bureaux de 
la route jufqu’à celui défigné pour la fortie, 
& en cas de foupçon de fraude , il pourra 
être ouvert au dernier Bureau un , ou plu- 
fieurs Ballots au choix des Commis. 

Les Marchandées qui ne feront pas accom- 
pagnées d’un Certificat du Commiéaire qui 
fera établi à Anvers de la parc de SaMaje- 

fté 
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fté Très- Chrétienne , ne jouiront point de r70 , 
la faculté du Tranfît > guoi que deftinées pour J ' 
Efpagne ou pour Italie, & payeront en en- 
trant dans les terres de l’obeiflance de Sa 
Majefté Très-Chrétienne les Droits d’En- 
trée établis , & en fortant les Droits de 
Sortie. 

Les Marchandées venant d’Efpagne & 
d’Italie, tant celles qui font neceffaires pour 
l’entretien des Manufactures du Pays-Bas Es- 
pagnol qu’autres provenant des retours des 
Marchandifes qui feront envoyées par Tran- 
fit du Pays-Bas Efpagnol en Efpagne ou en 
Italie , jouiront auffi , pendant la prefente 
Guerre, de la Faculté du Tranfît en payant 
pareillement pour tous Droits deux & demi 
pour cent de la valeurs à la charge qu’elles 
feront déclarées & les Balles , Ballots , ou 
CaiflTes plombées au premier Bureau d’en- 
trée en France , où le Droit de Tranfît de 
deux & demi pour cent fera payé , fçavoir 
par terre aux Bureaux du Pont de Beauvoi- 
Îîn, ou de Bayonne, & par Mer au Bureau 
de Tou'on j à celui de Septêmes pour celles • 
qui feront entrées par Marfeille , & aux Bu- 
reaux de Bourdeaux , Bayonne , la Rochel- 
le , Nantes ou S. Malo , & de prendre à 
celui defdits Bureaux par où elles entreront, 
ave.c l’aquit du payement du Droit , un 
aquit à caution pour le dernier Bureau de 
Sortie des terres de l’obeifîance de Sa Ma- 
jefté Très- Chrétienne j qui fera defîgné dans 
l’aquit à caution , lequel aquit à caution, 
enfemble le Certificat de Sortie des Mar- 
chandifes par le dernier Bureau de Sortie > 
feront reprefentezau Commifiaire de Sa Ma- 

jeftc 
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jefté à Anvers, où les Marchandifes de re- 
' « 3 ‘ tour feront directement conduites à leur ar- 
1 5/VZû; r j v ^ e } ava nt aue d’être diftribuées dans les 
autres Villes du Pays-Bas Efpagnol , pour 
être L'aquit à caution , & le Certicificat de 
Sortie du dernier Bureau des terres de l’o- 
beiflance de Sa Majefté Très-Chrêticnne vi- 
fez par le Commiffaire , & en être aufli ■ • 
également tenu regître , & enfuite l’aquit 
à caution reporté au Bureau d’Entrée , où i 
il aura été pris pour y être déchargé, 

JL’aquit du payement du Droit , & l’a- 
quit à caution qui auront été expédiés pour 
les Marchandifes de retour , feront repre- 
fentés & vifés , & les Plombs des Balles, 

‘ Ballots , ou Caiffes -reconnus à tous les Bu- 
reaux de la route jufqu’â celui defigné pour ' 
la Sortie , & en cas de foupçon de fraude , 
il pourra être ouvert au dernier Bureau un, 
ou plufieurs Ballots au choix des Commis. 

Le prefent Traité aura lieu à commen- 
cer du premier Avril prochain : & pour 
plus grande feurelé de l’execution d’icelui, 

, Nous Jean de Brouchoven Comte de Ber- 
geyck avons promis de le faire ratifier par 
Sa Majefté Catholique. 

Et Nous Dreux Louis Dugué Chevalier 
Seigneur de Bagnols avons aufli promis de le 
faire ratifier par Sa Majefté Très-Chrétien- 
ne. Fait à Bruxelles le quinziéme Mars, 
mil fept cens trois. 

Le Comte de Bergeyck. Dugué de Bagnols . 


LE 


Digitized by Google 


des Pajs-Bas , j6i 

£E ROI EN SON CONSEIL-^: 

S A. Majefté, aj. par avis de fon Confeil , 

& à la deliberation de fon Comman- 
dant General de ce Pays , ordonné , com- 
me elle ordonne par cette aux Confeillers 
& Admodiateurs Generaux , Receveurs , 
Contrôleurs, Commis & Gardes des Droits 
d’entrée & fortie , & à tous autres à qui il 
peut toucher , de fe regler ponctuellement 
félon le contenu dans le Traité ci-defliis. 

Si déclaré Sa Majefté en faveur des Fabri- 

2 ues de ce Pays > que ne fera levé aucun 
Iroit de fortie fur les Manufactures qui fe- 
ront envoyées par Tranfit delà Ville d’An- 
vers par la France en Efpagne & Italie 
parmi prennant un Pafîavant des Officiers 
du Comptoir d’Anvers que les Cailles, 
Ballots & Tonneaux qui contiennent lefdites 
Marchandises- des Fabriques de ce Pays- y 
ont été ficeliez & plombez & déclarez pour 
fortir par Tranfit par la France vers l’Ef- 
pagne & l’Italie, lefquels Paflavans lesCon- 
duCteurs feront obligez de faire vifer aux 
Comptoirs de leur paflage & Iailfer au der- 
nier Comptoir de la fortie du Pays , ( où il 
leur fera donné un autre Paftavant pour la 
fortie ) & les Officiers dudit dernier Comp^ 
toir feront obligez de tenir un Regître fe- 
paré defdits Paflavans , & de les renvoyer 
tous les mois aux Officiers du Comptoir 
d’ Anvers pour en tenir notice fur leur regî-~ 
tre pour la vérification de l’iflue. Fait à Bru- 
xelles le 2. d’ Avril 1703. Etoicfigné, El 
Marques de Bedmar. plus-bas , 

Comte de Bergeyck ♦ T R AI: 
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Entre les Roys de Sttede , de 
Pologne. Conclu . à sîit- Rànfiadt , 
Du 24. Septembre 1706., 

Au Nom de la Sainte Trinité. 


C Omme il s’eft allumé , pendant que le 
Très Haut Très Excellent & Très- 
Puiffant Prince Friderik AugufteRoi 
& Elcéleur de Saxe tenoit le Sceptre de Po- 
logne , une guerre fanglante qui trouble & 
defole déjà dans la feptiéme année non feu- 
lement les Royaumes de Suede & de Polo- 
gne, mais aufli PEle&orat deSaxe , & pen- 
dant le cours de laquelle il eft arrivé une telle 
révolution que la Republique de Pologne , 
après une Sciflion , a élû pour Roi le Trcs- 
Haut , Très Excellent & Très- Puiffant 
Prince Staniflas premier : Et fait pour le 
foutenir fur le Throne une Alliance avec le 
Très - Haut Très • Excellent & Très-Puif- 
fant Prince Charles XII. Roi de Suede j 
Par où la guerre fembloit devoir prendre de 
nouvelles forces & jetter fa flamme encore 
plus loin ; Mais qu’il eft néanmoins arrivé 
par la bonté Divine que les parties touchées 
d’un delîr fincere d’éteindre par la Paix le 
funefte embrafement d'une fi cruelle guerre , 
y ont concouru avec une empreffementégal; 


Digitized by GtX)glc 


de Smàe Cr de Pologne. 763 
de forteau’ilya été nommé de part & d’au- 
tre des Plénipotentiaires pour en traiter ; 
favoir de la part du Roi de Suede , le Sr. 
Comte Charles Piper , Sénateur de Sa Ma- 
jefté , Grand Maître de fa Maifon , Con- 
feiller en fon Confeil de la Chancellerie , 
& Chancellier de l’Academie d’Upfal j Et 
le Sr. Olof Hermelin Secrétaire d’Etat de 
Sa Majefté : De la part du Roi de Pologne 
comme Allié de Sa Majefté de Suede , le 
Sr. Jean Sraniftas , Comte Jablonoski , Pa- 
latin 8c General du Palatinat de Ruffie, 8c 
le Sr. Alexandre Paul , Comte Sapieha & 
Grand Maréchal du Grand Duché de Li- 
thuanie : Et de la part du Roi & Elefleur 
de Saxe , le Sr. Antoine Albrecht , Ba- 
ron d’Imhof , Confeiller Privé , & Rrefî- 
dent de la Chambre j Et le Sr. George Er- 
nefte Pfingften , Referendaire du Confeil 
privé : Ces Pleniporenjiaires s’étant aflem- 
blez dans le Camps du Roi de Suede » 8c 
ayant fait l’échange de leurs pouvoirs, font 
enfin , par la Grâce de Dieu , parvenus au 
but fi long-tems fouhaité de rétablir la Paix 
& 1 Amitié réciproque, aux conditions fui- 
vantes. 

I. Il y aura une Paix perpétuelle , & 
Amitié fincere entre le Très-Haut , Très- 
Excellent, & Très - Puiflant Prince Char- 
les XII , par la Grâce de Dieu Roi de Sue- 
de, desGoths & des Vandales, Grand Prin- 
ce de Finlande , Duc de Scanie ; d’Eftho- 
nie , de Livonie , de Carelie , de Bremen > 
de Ferden , de Stettin, de Pomeranie , de 
Caffubie , & de Vandalie ; Prince de Ru- 
guen ; Seigneur d’Ingrie & de Vifmar j 

Comte 


) 
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r ^ Comte Palatin du Rhin ; Duc de Bavière, de 
Juliers » de Cleves& de Berguen , &c. &c. 
Et les Roys fes Succefleurs , le Royaume de 
Suede, les Etats & Provinces. Etaufli en- 
tre l’Allié de Sadite Ma}efté , Très-Haut , 
Très- Excellent , & Très - Puiffant Prince 
Staniflas premier , par la Grâce de Dieu Roi 
de Pologne , Grand Duc de Lithuanie , de 
Ruffie» de Truffe, de Mafovie , de Samo- 
gitie , de Kiovie , de Volhinie,' de Podo- 
lic , de Podlachie , de Livonie , de Smo- 
lensko , de Severic , de Czernikovie , &c. 
&c. & Tes Succefleurs. Roys de Pologne , 

& Grands - Ducs de Lithuanie » leurs Etats 
& Provinces d’unepart. Et de l’autre en- 
tre le Très -Haut , Très-Excellent, &Trè$- 
Puiflànt Prince Frideric Augufte , par la 
Grâce de Dieu Ror , Duc Héréditaire de 
Saxe , Archi-Maréchal & Electeur du St* 
Empire , Landgrave de Thuringue , Mar- 
quis de Mifnie & dé la Haute & baffe Lu* 
face , Bourg Grave de Magdebourg , &c. 
&c. Et fes heritiers & Succefleurs. En 
confequence dequoi ils feront ceffer toutes 
hoftilitéz entr’ eux, & promettent de ne rien 
faire, par eux .mêmes ny par d’autres » fe*- 
cretement ny ouvertement , directement ny 
indirectement pour s’entrenuire} de ne don- 
ner aucun fecours l'un contre l’autre fous • 
quelque pretexte que ce puiffe être , ny con- 
clure avec d’autres aucun Traité contraire 
à celui-ci ; Mais plûtôt de chercher & de 
feire dorénavant tout ce qui peut contribuer 
mutuellement à leur honneur & avantage , 
& à l’entretien d’une bonne intelligence & 
amitié fidelle. 

h, ir 
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II. Il y aura un oubli éternel de tous les • 
Dommages ' foufferts de part & d’autre.à r 7°o. 
l’occafionde cette guerre : De forte qu’on ne 2 ^ C P* 
pourra fe refi’entir des chofes pafîees en au- 
cune maniéré foit par paroles , par la voye 

de fait , ou fous pretexte de droit ; ny de- 
mander l’un à l’autre aucune fatisfadion 
pour les depenfes de la guerre ou autres per- 
tes faites à fonoccafion. 

§. i. Ne fera permis à aucun particulier 
d’intenter adion pour des biens eonfifquez 
pendant la guerre ; fauf néanmoins le contenu 
de P Article 6. de ce Traité. 

III. Et afin de Couper jufqu’à la racine 
de cette funefte guerre, le Sereniflïme Prin- 
ce Friderick Augufle Roi & Eledeur de 
Saxe, pourl’arr.our delà Paix renonce dès* 
à-prefent pour jamais à la Couronne de Po- 
logne & à tous fes droits & pretenfions fur ce 
Royaume , le Grand Duché de Lithuanie 
& les Provinces qui en dépendent. Déclare 
de plus & reconnoit folemnellement en 
vertu de cette tranfadion le Sereniflïme 
Prince Staniflas premier , pour véritable & 
légitimé Roi de Pologne & Grand Duc de 
Lithuanie ; De maniéré qu'il ne pourra ja^ 
mais ny pendant la vie dudit Roi , ny après 
fa mort , former aucune pretenfion fur lef- 
dits Royaume , Grand Duché & Provinces 
en dépendantes. 

§. I. Mais on eft convenu que le Serenif- 
fime Roi & Eledeur de Saxe pourra retenir 
pendant fa Vie le -nom & les honneurs de 
Koi } Sans néanmoins fe fervir des armes ny 
du Titre de Roi de Pologne. 

I V . Le Sereniflïme Roi & Eledeur pro- 
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mec en outre notifier cette abdication aux 


SW Etats de la Republique de Pologne par un 
^ Diplôme en bonne forme i lequel fera remis, 
1 entre les mains du Sereniffime Roi de Suede 
dans l’efpace de fix femaines à compter du 
jour de la fignature de ce Traité. Abfout 
cependant & décharge dès à prefent & 
par cette Convention , tant lefdits Etats en 
General, que chaque habicant de Pologne & 
de Lithuanie en particulier , du Serment 
de fidelité par lequel ils ont été jufqu’ici 
engagez envers lui : Et leur permet de 
palier fous l’obeilfaoce du Sereniffime Roi 
Staniflas I. 

§. 1. Promet auffi de n’avoir plus avec 
Eux aucune Brigue cachée ny déclarée s De 
ne recevoir , aider ny protéger aucun d’entr’- 
eux qui auroic déjà refufé ou qui pourrait à 
l’avenir malicieufement refuferde iefoumec- 
tre au nouveau Roi ; Et de ne rien tramer ny 
entreprendre avec eux ou avec d’autres qui 
foit contraire à ce Traité, ou au préjudice 
du Sereniffime Roi Staniflas & de la Républi- 
que de Po'ogne. 

V, Renonce de plus à tous les Traitez qu’il 
avoir avecd’aurres puiflances contre lesSe- 
reniffimes Roys & les Royaumes de Suede 
& de Pologne j Et particulièrement à ceux 
qu’il a faits avec le Czar deMofcovie contre 
lefdits Roys & Royaumes , foie avant ou 
durant la guerre. 

§. 1. N’en voyera pl us aucun fecours audit 
Czar de Mofcovie; Ains rappellera tous les 
Saxons qui lui ayant été cy-devanr fournis font 
encore en fon fervice. 

V I. Cafle & annulle tous les Decrets & 

Sta- 
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Statuts nommez vulgairement Lauda \ Et I70( j 
fpecialement ceux qui ont été faits dans la ' 
Diette de Varfovie , dans les aflemblées de 
Marienbourg , de Thorn , d’tlbingue , de 
Javarovie > de Sendomir, de Cracovie , de 
Breft , d’Olchinie , de Grodno & autres , 
même dans la Diette de Lublin , entant 
qu’ils fe trouvent contraires au prefent Trai- 
té i Et de plus toutes les Confifcarions de 
biens , privations de charges , arrêts & fen- 
tences en Contumace prononcées depuis le 
lj Février 1704. 

£. i. Il fera libre au Sereniffime Roi de 
Pologne d’ôter ou deconferver les charges & 
dignitez tant Ecclefiaftiques que feculieres à 
ceux que le Sereniffime Roi & Electeur en 
a gratifiez depuis ledit jour. 

VII. Seront délivrez audit Roi immédia- 
tement après la ratification de cette Paix les 
Couronnes de Pologne & autres marques de 
la Royauté , enfemble les Archives du 
Royaume qui ont été tranfportez en Saxe , 
avec les pierreries & autres Ornemens de la 
Couronne. 

VIII. Seront en même tems remis en 
Liberté, & menez d’une maniéré decente aux 
Camps du Roi de Suede les Princes Jaques 
& Conftantin , après avoir promis par écrit ' 
de ne point offenfer ny fe venger de ce 
qu’ils ont fouffert pendant la guerre & leur 
détention. 

§ I. Le Sereniffime Roi& Eleéleur pro- 
met de payer au Prince Jaques la fomme qu’il 
lui doit par fon obligation , & de la faire in- 
cefTaiviment liquider. 

1 X. Seront pareillement ternis en liberté * 

tous 
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j 7Q ft tous les Polonois & Lithuaniens de quel- 
7 s ‘que qualité ou condition qu’ils puiflènt êtrç* 
* ^’qui ont été emmenez en Saxe , & qui par or- 
dre dn Sereniiïïme Roi & Electeur font gar-' 
dez p rifonniers là ou ailleurs r Ledit Roi& 
Electeur promet auffi d’employer fes bons 
offices auprès du pape pour obtenir au plû- 
tôt rélargillèment de l’Evêque de Pof- 
nanie. 

X. Seront relâchez de même fans rançon, 
dès après la ratificatiort tôus les Suédois de 
quelque qualité & condition qu’ils puiflènt 
être , qui ont été pris pendant cette guerre 
& qui font au pouvoir dudit Roi & Ele- 
cteur en quelque lieu qu’ils fe trouvent : Et 
Sa Majefté de Suede fera relâcher en mê- 
me tems , auffi fans rançon , autant de Sa- 
xons . & en outre tous les Generaux & au- 
tres Officiers de guerre. Mais à l’égard du 
furplus des Soldats il fera libre à Sa Majefté 
de les retenir & les employer dans fes Trou- 
pes de même que ceux qui y ont cy-devant 
pris Parti. 

$ i Ceux des Officiers de part & d’autre 
qui ont fait des dettes pendant leurCaptivi» 
té ne feront remis en liberté qu'après les avoir 
i. payées ou donné caution. 

XL Seront délivrez à Sa Majefté de Sue- 
de tous les Deferteurs & Traîtres qui fe 
trouveront en Saxe j foit Suédois , ou na- * 
tifs des Provinces de la domination Suedoi- 
fe , & nommément Jean Reinholdt Pafkul , 
lequel en attendant fera étroitement gardé. 

XII. Seront en outre remis au pouvoir de 
fadite Majefté comme prifonniers de Guer- 

• - re 
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re tous les Soldats Mofcovites qui font encore 
dans l’Ele&orat de Saxe. 

. XIII. Toutes les Enfeignes militaires, comme 
Drapeaux, Timbales, Canons, & autres de 
cette nature qui ont été prifes fur les Suédois & 
pourraient fervir de .Trophées, feront rappor- 
tées & reftituées fans aucune excufe ni chicane. 

XIV. Et comme le Colonel Gôrtz, que Sa 
Majeftéde Suede a reçu en fon fervice , a été 
pendant fon abfence & fans avoir été enten- 
du, noté d’une Sentence infamante , elle fe- 
ra comme non avenue , fans que fon honneur Sc 
ùl réputation en foit aucunement altérée. 

XV. Comme la diflance des lieux demande 
quelque tems pour la ratification de cette Paix, 
& au (fi pour obtenir les Garanties cy défions 
mentionnées h il fera permis à Sa Majefté de 
Suede de mettre fes T roupes en quartiers d’hy- 
verdansl’Ele&orar & les Provinces qui y font 
attachées, & d’y exiger dequoi les faire fubfi- 
fter. Les Troupes Saxonnes qui font reliées 
dans le pays, y auront néanmoins auffi certains 
Bailliages pour leur fiïbfiftance. Et celles qui 
font ea Pologne y auront des quartiers éloignez 
de ceux des Troupes Suedoifes , dans lefquels 
elles vivront paifiblement & fans dégât jufqu’a 
ce qu’après la fortie des Suédois de la Saxe elles 

' y puiffent retourner. 

XVI. Seront évacuez en même tems les Vil- 
les , & Châteaux de Cracovie & de Tykozin 
avec tous les autres lieux fortifiez où il y a Gar- 
nifon Saxonne , & remis avec tout le Canon & 
les munitions de guerre qui s’y trouvent pref en- 
tement,à ceux que le Roi de Pologne aura nom- 
me/: pourles recevoir. 

X V II . Et comme outre la Ville deLeipzig dé- 

Kk ja 


Dit 


I70tf. 


tizedby Google 


770 Truite de Paix , &c- 
1 70 6. ja rendue avec fon Chateau,celle de Wirrenberg 
24 Sep. reçoit auffi Garnifon Suedoife jufqu’à l’cxecu- 
* tion de la Paix s Il a été convenu qu’immedia- 
tement après, lefdites places feront évacuées & 
remifes aans leur premier état j Et l’Armée 
Suedoife fortira de la Saxe dans un jour fixé. 

. XVIII. LeshoftilitezcefferontenSaxe, & 
dans les Terres Electorales du jour de la Signa- 
ture du prefent Traité j Mais en Pologne & en 
Lithuanie lorfque la connoiflance de la paix 
peut parvenir aux deux Armées j à quoi on a 
jugé que trois femaines pourroient fuffire. 

XIX. On eft fpecialement convenu que leSe- 
réniffime Roi de Suede & leSereniffime Roi & 
Electeur de Saxe, comme Membres del’Em- 
pire protégeront la Religion établie par la Paix 
de Weltphalie , & agiront aufli de concert dans 
les autres affaires de l’Empire. Et afin que les 
Etats & Habitans de Saxe , & de la Luface 
foieut d’autant plus affurezde la Confervation 
de la Religion Evangélique chez eux , le Roi & 
Electeur anxinftances du Roi de Suede comme 
Garant de ladite Paix „ promet pour lui & fes 
SuccefTeurs Electeurs de Saxe, de n’introduire 


ni admettre jamais dans ces Etats aucun chan- 
gement à l’égardde la Religion Evangélique, ni 
qe permettre que les Catholiques y puiffent ja- 
mais avoir aucune Eglife, Ecole , Academie, 
College ni Monallere. 

XX. Si leSereniffime Roi & Electeur de Sa- 
xe venoit à être attaqué pour raifon de ce Trai- 
té , foitparle C7ar de Mofcovie ou par quel- 
que autre , les Sereniffimes Rois de Suede & de 
Pologne viendront à fonfecours. 

§. 1. Us promettent auffi que quand on vien- 
dra à faire la Paix avec ledit Czar , ils auront 
. . foin 
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foin de procurer audit Roi & Electeur une jufte 1 y 06, 
fatisfaftion fur ce qu’il pourra avoir alors à pre- 2 ^Sep 
tendre. 

XXI. Les Serenillimes Rois & Princes Con- 
trains promettent d’executer & d’obferver de 
bonne foi le contenu de ce Traité en tous fes 
points , Claufes & Articles. Mais pour le ren- 
dre encore plus ferme 6e fiable , le Roi & Elec- 
teur de Saxe fe charge d’en demander la Garan- 
tie de Sa Majefté Impériale , de Sa Majefté Bri- 
tannique & des Seigneurs Etats Generaux des 
Provinces Unies, & d’en fournir les inftru- 
méns en bonne forme , s’il fe peut , dans l’efpa- 
ce de fix mois à compter du jour de la Signature 
du prefent Traité. Et il fera permis au Roi de 
Suede de procurer outre lefdites garanties aufli 
celles d’autres Puifîances. 

XXII. Et enfin ce T raité,dont on en a figné 2. 
Exemplaires, fera ratifié en la meilleure forme 
par chacune des parties contractantes dans tf.fe- 
maines après la fignature. De maniéré toutefois 

S ue contre une feule Ratification de la part du 
Loi de Suede , & une autre de la part du Roi de 
Pologne , il en fera fourni deux de la part du Roi 
& Electeur de Saxe, lefquelles feront échangées 
dans ledit terme au jour & lieu dont on convien- 
dra. En foi dequoi Nous Plénipotentiaires ci- 
defifus nommez avons figné de nos mains & con- 
firmé par l’appofition du Cachet de nos armes 
deux Inftrumens de même reneur. Fait au Vil- 
lage d’ Alt Ranftadt le M Septembre 1700. 

(L.S.) C, Piper. 

(L.S.) O.Hermelin. 


*4 


(L.S.) Antoine Albrccht 
Baron d’Imboff. 
(L.S.) George Ernejle 
Pfingfien. 
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Article Jèparé * 

C Omme IeSereniflSme Roi & Ele&eur de 
Saxe a promis par l’Article 21. du Traité 
principal de procurer les Garanties qui y font 
mentionnées , & qu’il pourroit cependant arri- 
ver qu’il ne püt les obtenir toutes , ou du moins 
qu’il ne pût les fournir dans le tems fixé , oneft 
convenu que le Traité n’en demeurera pas 
moins dans toute fa force & vigueur,fans que ce- 
la puiffe aucunement déroger à fa validité. 

Nous Plénipotentiaires nommez auTrakc 
principal déclarons que cet Article aura la me- - 
me force & valeur que s’il étoit inféré dans le* 
Corps dudit Traité » Et qu’il fera ratifié dans le 
même tems. Et en avons ainfi ligné & confirmé 
par les Cachets de nos armes deux exemplaires 
de même teneur. Fait au Village d’ Alt-Ran- 
RadtleiJ Septembre 170^ 

• *4 . 


(L.S.) C. Piper 
(L.S.) Q.Hcrmclm 


(L.S.) Antoine AHrecht 
Baron d'Itnbojf, 
(L. S.) George Erveflo 
Ppngjj&u 
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CONVENTION 

ENTRE 

SA MAJESTE’ IMPERIALE, 

ET 

SA MAJESTE' TRES-CHRETIENNE, 

Concernant V évacuation des *P laces de Lombar- 
die , conclue &Jignée a Milan le 13 Mars 
1707. & ratifiée far S» A. R» le Duc de Sa- 
voy e&c. le 16. Mars 17 07 4 

Article premier. 

O N abandonnera routes les Places occu- 
pées par les T roupes des deux Couronnes, 
qui s’évacueront dans la forme, &jour 
dont on conviendra, ôc aux conditions l'ui- 
" vantes. Accordé. 

2. Toutes les Troupes des deux Couronnes de 
quelque Nation qu’elles puiffent être . tant de Cava- 
lerie , Dragons , qu’Infanterie , & Huflars 8C 
généralement tous les Officiers & autres, qui com- 
pofent les Etats Majors des Places , fortirom. avec 
Armes , bagages & équipages , Enfeignes déplo- 
yées avec tous les honneurs de la guerre, dans l’état' 
où elles fontprefentement , marcheront en gros 8c 
en détail à notre choix, comme il s’enfuit pour la. 
commodité des T roupes , & feront rendues en tou- 
te feureté par le plus court chemin à Su*.e , fans qu’il 
leur foie fait aucun tort , retard, ni empêchement 
à eux ni à leurs Equipages , ni que fous aucun pré- 
texte on puiffe y contrevenir de la maniéré qu’il fuit. 
Accordé , A 3» La 


1 


Digitized by Google 


f O 

J. La Garnifon de Seftola fe rendra à la Mirai- 
dole, & pour cet effet V Ennemi donnera un Paffe- 
port pour l’y conduire en feureté. La Garnifon efi 
déjà prifonniere de guerre. 

4. La Garnifon de Final partira le 2 6 . du mois 
prefent avec dix pièces de canon pourfe rendre à Su- 
ze par la route qui fera réglée , & les mefures necef- 
faires pour fa feureté , & fubfiftance jufqu’audit 
S uze. On n'cti promet que quatre , f (avoir deux de dou- 
ze; & deux de Jix livres y lefquels en cas de difficulté de 
pouvoir être conduits par Terre pourront être emportez 
par Mer. Déplus fera donné à cette Garnifon un Officier 
General , & un Commi faire de guerre pour la Jeureté de 
J a marche % & dej'afubjiflence. 

5. La Garnifon du Chateau de Milan partira le 
20. de ce prefent mois pourfe rendre à Valence, où 
elle joindra la Garnifon de cette Place pour marcher 
tnfembie droit àSuzeavec les mêmes circonftances. 
£lle marches- a fans Je détourner droit h Novare , & join- 
dra le gros à S uze. Celle deValence fera prifeen pajfant 
par celle de Cremone. On fer a publier au plus vite une 
JuJpenf on generale , en fuite de laquelle le Chateau donne- 
ra des Otages. 

6 . La Garnifon de la Mirandole partira le 2 9 . de 
ce prefen: moisi& fe tendra à Guakieri pour fe join- 
dre à celle de Mantoüele jour qu’elle y paffera. Ac- 
cordé. 

7. La Garnifon de Mantoüe partira le premier 
d* Avril pour palier le lendemain le P 6 à Borgoforte 
furie Pont , que nous ferons faire , tic fe rendre à 1& 
hauteur du Pont de Cremonepar le chemin dont où 
fera convenu. Accordé. 

8. La Garhifon de Sabionetta partira Ic i. d’A- 
vril , & ira joindre celle de Cremone par les che-, 
min s , & gires ,qui lui feront réglés. Accordé. 

• 9. La Garnifon de Cremone paffera le Pô fur le 
Pont de Cremone. Accordé. îo.Totj- 


icu Toutes lefdites Garnirons de la Mirandole, 
Mantoüe , Sabionette & Cremone , s’affemble- 
ronr au bout du Pont de Cremone pour marcher* 
toutes enfemble par leJP laifantin , le Milanois , & 
les Etats de S. A. R. de Savoye droit à Su/e félon la 
route , & les gites dont on fera convenu. Accordé . 

11. Chaque Garnilon pourra emmener avec foî 

dix pièces de canon avec les mêmes Equipages que 
l’Artillerie, & cent coups à tirer par piece, cha- 
queSoldat& Cavalier pourra porter avec lui vingt 
coups de poudre , & de plomb. On permet dix piè- 
ces pour toutes Us Places fans y comprendre celles , qui 
ont été accordées pour Final , & on conviendra de Ven- 
droit précis, d'où elles devront être tirées , a ff avoir 
quatre île douze , deux de fi x , & quatre dé trois livras 
avec cinquante coups à tirer pour chacune . f 

12. En cas que les Gouverneurs des Placesayent 
quelque chofe à ajouter auxprefens Articles pour 
leurs propres interets , ou de ceux qui compofent 
leur Garnifon , ônleur accordera ce qu’on, ne peut 
fçavoir, que lors qu’on leur envoyera les ordres 
pour l’execution de l’évacuation. Si les Gouverneur s 
des Places ont quelque chofie à ajouter a ixdits Articles , on 
? entendra avec Àtx félon la jufiiee. 

15. Aucun Peferteur de quelque Nation qu’il 
loit ne fera pris ni rendu. Il fera permis aux Dejèr- 
teurs de retourner à leurs Corps , mais en cas qu'ils ne 
veuillent pas , on ne les prendra pas par force . 

14. Aucun Officier , Soldat , & autre, de quel- 
que caraélere qu’ils puiffent être de la part des En- 
nemis, ne pourra fe mêler dans les Troupes de» 
deux Couronnes pour débaucher les Soldats , Cava- 
liers , ou Dragons. Accordé. 

iç. Les Chariots neceffaires feront fournis gra- 
tis tant des endroits dont les Garnirons fortiront.que 
par tout ailleurs dans leur marche jufqu’ à $uze , au- 
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tant qu’il en faudra pour le tranfport des effets des 
Rois, les malades & les Equipages des Troupes , & 
de ceux des Officiers Generaux, On paffera pour cha- 
que bataillon trois chariots gratis , & même trois cha- 
riots pour chaque Régiment de Cavalerie j le refte des cha- 
riots les Ennemis feront obligez de les payer , à la referve 
des Officier » G énéraux, auxquels on les donnera au ffi gratis. 

16. Il fera permis de laifTer de nôtre part deux 
Corn mi fiai res de guerre dans les Places du Milanois, 
ou Pi. mont a nôtre choix tant pour prendre foin des 
malades, qui feront reliez dans les Places, à qui il 
fera donné des routes pour s’en aller en France, 
quand ils feront guéris fur le même pied , qu’elles 
auront été données aux T roupes , que pour liquider 
routes les dette?, & les affaires, qui n’auront pas été 

H confommées tant en Lombardie qu’en Piémont, 
moyennant quoi les Commiflaires , Treforiers, 
Commis, & autres retenus dans Pavie, Alexandrie, 
, Cafal, & Turin pour regîer les dettes , & affilier les 
prifonniers auront permiffion de repalferen France 
après qu’ils auront remis auxdits deux Commifïai- 
fes, qui feront nommez par Mr. le Prince de Vau- 
demont , le mémoire des affaires <fc>nt ils étoient 
chargez. Accordé . Entendu que l'on ne comprenne par 
les Munitions & attirails militaires dans tes effets des 
Couronnes , fçaehant lien qtte l'on ne parle point de mu- 
nitions de guerre dans cet article , mais on Va mis par 
précaution. 

17. Les Ennemis, & les Pays où nous avons fait 
la guerre , ne pourront rien repeter fur des Chariots 
fournis dans les marches extraordinaires, & perte 
des Boeufs dans les Convois , & pour autres fourni- 
tures de foin , paille , & bois faites dans les paffages 
desTroupes pendant que nous en avons été en pof- 
feffion. Accordé . 

IS. Qu’il fera permis d’évacuer les Hôpitaux des 
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Places par barque fur le P ô , fans attendre le départ 
des Troupes, moyennant quoi il fera accordé des> 
Pail'eports tant pour les barques , malades, bleflez, 
&utenciles> que pour les CommiffaireS & les 
Commis , qui doivent avoir foin de leur con- 
duite jufqu’àChivas, oùil fera fourni des Chariots 
pour mener le tout à Suze, & que fi la neceflité 
obligeoit de biffer quelques malades , oueffets dans 
quelque place du Milanois,ou du Piémont , on les y 
recevra : bien entendu, que ce feroit aux dépens du 
Roi pour leur fubfiftence. Accordé . 

19. Outre les pièces d’ Artillerie, que chaque 
Garnifon peut emmener avec foi , on pourra em- 
mener l’ Artillerie de Campagne , qui confifte en 
trente pièces de Canons de tout calibre, & cinq 
Mortiers, avec les Munitions, que l’on voudra por- 
ter à la fuite. Quant au Canon des Places , il y a été ré- 
pondu par Pi 1 . Article . AP égard de P Artillerie de Cam *> 
pagne t P on accorde vingt-quatre pièces 3 & point de Mor- 
tiers , & cinquante coups par pièce . 

20. Les Chariots neceflaires pour le fervice de 
ladite Artillerie feront fournis gratis de la part des 
Ennemis en cas de befoin. - Outre les Bœufs necejfairef 
pour Us pièces de Canon on donner a pour toute P Artille- 
rie trente Chariots gratis , s 7 il en faut d'avantage 1er 

* Ennemis les payeront. 

21. Tous les Officiers d’ Artillerie, & tous les 

Gens qui la fervent , pafferonc à Suze avec ladite 
Artillerie aux mêmes conditions que les Troupes., 
Accordé. ■ EFFETS.. 

22. Pendant le terme de trois mois à commencer 
du jour de la Signature du Traité, il nous fera per- 
mis de tirer tous les vivres , & toutes les Munitions*- 
de guerre , qui font dans les Places*, & autres effets 
appartenans aux deux Couronnes pour les conduire 
à Genres * V eaize ou Suze , tant par eau > que par. 

A l terre- 


Google 



CO 

ferre, avec les Paffeports neceflaires pour feurfetr- 
reté en payant les voitures , qui feront fournies, avec 
liberté pourtant de s’accommoder fur les Lieux, foir 
avec les Commilfaires de fa Majefté Impériale , foie 
avec les particuliers , ou Juifs , qui voudront les- 
acheter. Quant aux provisions de bouche , qui appar- 
tiennent aux Ennemi *, il fera permis de les vendre ,n'é- 
tant pas pofftble de fournir les voitures pour le tranjport , 
on permettra aùfft de laiffer des Commiffaires pendant 
trois mois pour la vente, &la Liquidation defdits effets» 
Les Munitions de Guetre refieront dans les, Places hors 
celle , qui fera donnée pour l' Artillerie aufft bien de Cam- 
pagne , que de Garnison & di/lribuée félon ce qui a été' 
accordé auxTroupes .. 

23. L’Intendant, les Commilfaires de Guerre, les; 
Generaux des V ivres , Directeurs des Hôpitaux , & 
des Polies, Ingénieurs, Tréforiers , & généralement 
tous les Employez dont il fera donné un état par 
1 - Intendant pourront marcher avec les Troupes, 
ou féparement , en leur fourniffant des Palfeports- 
pour fe rendre en fûreté jufqu’àSuze. Accordé. 

24.. Les Galfcottes pourront être conduites à Veni- 
se pour en faire l’ufage, que l’on voudra, les Offi- 
ciers & Matelots deldites Galleotes fuivronc les 
Troupes aux mêmes conditions , qui font fpecifie'es 
ci-defius pour les Troupes & Officiers. Accordé. 

2v Tous les prifonniers de Guerre faits en Italie 
de quelque caraCtere-, &: de- quelque Nation qu’ils? 
puiifeot être nous feront rendus de bonne foi & 
fuivront les Troupes, nous obligeant à rendre dans- 
le terme d’un mois tous ceux , nui font en France, 
& qui ne font pas à- portée d’être rendus fur le- 
Champ. Les prijonniers. François, qui fe trouvent 
marquez dans uue fpecification f.gnèe à part & entre les 
mains des Impériaux actuellement feront rendus , anfli- 
bien que quelques autres qui font détenus à Roveredo t 
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PAhaJta , & au corps du General WetzeF; A P égard! 
des Efpagnols , Italiens , Suffis , & Grifons on en uferrr 
de même depuis le Collonel en bas exceptez ceux , qui 
Voudront prendre parti dans les Iroupesde l* Empereur t 
ou de S. A. K. ou s'exempter teut-h-fait du Jervice. En 
, échange on fe contente pour les prijônniers Impériaux de 
Ce qui a été offert dans P Article , à f (avoir aufjt du Collo- 
nel en bas.. v 

* 16. Tous les SuiïTes, qui ont ère feicsprifonniers, 

& qui fe trouvent dans l’Etat de Milan , ou dans leur 
Pays , feront déclarez libres. Ceux qui n'ont pat 
pris parti font JenJ'ez être compris fous l'Article des 
prifonniers. 

■ 2 7. Le pain, le fourage, & le logement feronE 
fournis gratis par les Ennemis à toutes les fufdites-- 
Troupes tant de Cavallerie que d’infanterie, & , 
aux Equipages des Officiers Generaux des Troupes, ' 
des Vivres, & de l’Artillerie dans tous les lieux de 
paffage , dont il fera donné un état par l 'Intendant,. 
& que de quatre jours Pun,lesTroupes féjourneronc 
ne faifant au plus que dix milles d’Italie par jour.. 
Le pain , & P avoine , ou autre grain pour les Chevaux 
rte peuvent pas être donnez gratis , quand P Ennemi pré- 
tend de profiter des Magafms.qui Jbnt dans les Places : 
ainfi ils doivent payer cesefpeces , ou donner une certains 
quantité de Farines , & de grains dont on leur fournir a 
chaque jour . Jufques aux frontières du Piémont le foin 
s'accorde gratis , & où il ne s'en pourra trouver les En- 
nemis Je contenteront de paille , ou de la forte dufourage t 
que l'on y pourra avoir’, on accorde de même la marcha 
de dix milles d'Italie par jour j & le féjour au qua- 
trième, • 

2$ . Mon fieu r & Madame la Princefiede Vaude- 
mont , & tous les Officiers Generaux de quelque. 
Nation qu’ils puifient être marcheront avec les 
Troupes ouléparement à leur choix droit à &uze,par 
- A4 k 
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le plus court chemin avec tous leurs Carroffes , 
Chaifes , Equipages , Suites , & Domeftiques. Il, 
leur fera fourni fur le parti qu’ils prendront} les Paf- 
feports& Eicortes convenables pour leur fureté, le 
logement & le fourage . Accordé pour Monjieur & Ma- 
dame la Prmcejfede Vaudemont les Officier t Generaux, 

les Suites , & Equipoges , <&■ on Je fie à leur parole , qu'ils 
ne demanderont que çe qui J 'era de pure necejfité r 
29.11 ne fera permis de retenir aucun OfEcier,SoI- 
dat, Valet, ou autre Per fonne pour dettes , puis 
qu’on offre de laiffer des Commilfaires pour liqui- 
der lefdites dettes en toute équité. Accordé. 

go. Quant aux dettes que Moniteur le Prince de 
Vaudemont peut avoir dans Milan , & le Milanois , 
il y fatisfera en donnant des cautions vallables dès- 
à préfent pour la feureté du payement dans le terme 
de fix mois , moyennant quoi main levée lui fera 
donnée de fes Meubles , & effets , & la liberté à fes 
Pomeftiques de faire emballer les fufdits Meubles- 
& effets, & de les envoyer fur Paffeports à Gennes , 
©uàSuze, moyennant des voitures , qu*on lui ferai 
fournir en payant : il fera permis à Mr. Carlos Sem- 
ple , & à la Gorge deux de fes Domeftiques comme 
a tout autre, qu’il envoyera pour faire les recher- 
ches des Meubles , & hardes à lui appartenant y. 
oui auront pû être pris par les particuliers dans les- 
defordres de l’évacuation de fa Maifon , de faire 
toutes les diligences neceflaires à cet effet , & en ce 
cas on demande l’autorité de Mr. le Prince Eugene> 

& fes ordres pour l’exeeution de ce que deffus. On 
ne fait aucune difficulté de faire rendre les Meubles de Mr„ ' 
te? rince deVaudemont pourvu que les créanciers ayent feu - 
reté &J'atisJaélion ; cb* Mr. le Prince Eugene confient de 
faire intervenir Jim autorité pour que le tout s' ajujle avec 
équité ir jrtfiice. 

■ $i. La même chofe fera accordée pour tous les- 
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Meubles , & hardes des Domeftiques de Mr. le Prin- 
ce de V audemont , qui pourront iè trouver dans Mi- 
Ian,oule Milanois, auxquels il fera permis pendant: 
trois mois de les retirer à Gennes , ou à Suze. Pour 
cet effet lefdits Domeftiques pourront envoyer de 
leurs Valets, ou y aller eux-mêmes pour faire la re- 
cherche de leurs Meubles , ou Hardes , auxquels il 
fera fourni des Pafleports vallables pour trois Mois 
tant pour aller à Milan, que pour les retirer à Gennes» 
ou à Suze. Accordé hors ce qui n’aura pas été pris , ou 
diffîpé dans le eammencement . 

J2. Tous les Officiers Generaux , & particuliers 
dequelque Nation, qu’ils puiffent être,qui pourront 
avoir laiffé de leurs Bagages dans les Villes du Pié- 
mont, ou du Milanois pourront également les rérirer 
à Gennes, ou à Suze fur des PafTeports,qui leur fe- 
ront donnez quand ils en demanderont. Accordé hort 
ce qui n’aura pas été confijqué, ou dijfpé dans le com - , 
inencement. 

3 3 . On pourvoira à la fubfîftence , & à la feure- 
té de la marche des Troupes , & de tous les Equipa- 
ges jufqu’à Suze. On pourvoira à la feureté de la mar- 
che; & fur la fubfîftence , on a répondu aux autres Arti- 
cles précèdent . 

34. Mr. le Prince de Vaudemont demande à l’E- 

tat de Milan le payement de cinquante mille Ecus 
qui lui font dûs de fes appointemens comme Gou- 
verneur Gen. du Milanois échûs dès le mois de Sep- 
tembre 1706. avant que les Ennemis y foient entrez. - 
On accorde à Mr. le Prince de Vaudemont la Liquidation 
des comptes pour ce qui concerne fes gages ordinaires , & 
extraordinaires de Gouverneur de Milan jufqu' au terme 
exprimé dans l x Article ; & au cas , qu'il lui en refaite 
quelques arrérages Mr. le Prince Eugene lui fera faire 
raif on par l'Etat de Milan. • k 

35. Le même Etat de Milan payera aux En- 
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^repreneurs de l’Artillerie ,du pain de munition, 
fourage , Grains, & autres , ce qui leur eft dû, 
& de la manière , qu’il eft ftipHÎè dans les aliéna- 
tions qui leur ont été données à cet effet par le 
Magiftrat, & l’Etat de Milan. C'eft une difcu/Jiou , 
qui regarde V Etat de Milan. y foie Magiftrat , &qui 
fera décidée en juftice, à laquelle les ennemis n'ont pins 
de part. 

16. IL fera donné un pafTeport à Mr. D. Jean de 
Herrera Grand Chancelier, qui eft à Bologne pour 
joindre les Troupes avec Cnn Equipage , & mar- 
cher avec elles, ou feparement, comme il lui plaira 
droit àSuze, ou à Gennes par le plus court che- 
min- Il lui fera permis auffi de pouvoir retirer les 
effets, qu’il peut avoir laiflfé dans Milan ouïe Mi- 
lapois. Accordé quant aux effet s. fur le même pied de 
ce qui eft dit aux points precedent . 

.37* Et rendant le Modenois il fera permis de 
faire rendre compte par Mrs. de la Confulte de 
Modene de ce qui eftr dû au Roy jufqu’au jour de 
l’evacuatioa de la Citadelle de Modene des fermes 
de Modene * & des billets faits payables à la fia 
de Septembre dernier par ladite Coniitlte pour U 
Tomme de il. mille livres, fçavoir II. mille àMr. 
de Chemerault , 6. mille à Monfr. le Chevalier de 
Luxembourg , & 4. mille à Monfr» d’EfcUinviW 
lias. La Citadelle de Modene ayant capitulé , cet ar- 
ticle fera renvoyé à la capitulation de la Citadelle da 
Modene . 

I S. On lai (Fera en pleine liberté fans pouvoir 
contraindre tous Officiers, Soldats & autres perfon- 
nes de quelque nation ,caraûere , ou profeffiotf* 

Î |ue ce puifte être, comme auffi leurs familles, d« 
uivre les Troupes , ou de refter en Italie dans 
leurs emplois , ou métiers , avec la liberté d’em- 
porter avec eux leurs effets ou les vendre dans le 
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terme de trois mois fans inquierer en aucune fa- 
çon n’y fous aucun pretexte ceux qui auront fervi 
en quelque qualité , que ce foit les deux Couron- 
nes, ou leur auront été attachés. Accordé à la Re- 
Jerve que ceux , qui voudront rcfter après trois mois art 
ront befom d'une nouvelle permÿjton. 

JP. Les Officiers Generaux , Particuliers , 01 
autres étant au Service des deux Couronnes pour- 
•font joüir «Tu bien, qu’ils ont dans le Milanois,If 
Monferrat, le Modenois, &le A/iantoûan } ou au- 
ront la liberté pendanr un an d’en pouvoir difpo- 
fèr par vente, ou autrement. Accordé pour jix mois 
à prendre le parti , qu'ils jugeront à propos. 

40. On rendra à Monfr. le Duc de Mantoüe la 
partie du Monferrat, qui lui appartient, ou pour 
Equivalent Cremone , & le Cremonois avec la 
même neutralité, que lui relieront Mantoüe & fes 
Etats, dans lefquels font compris le Guaftallois, 
& le Cozolois, & qu’il lui fera libre de mettre 
telle garnifon neutre, qu’il lui plaira dans Mantoüe 
& Cremone, quand les Troupes des deux Cou- 
ronnes en fortiront. RefuJ'é en touspornts : on promet 
cependant laoonfervation des privilèges aux habit ans de 
Mantoüe y ■& J u tf* y demeurant. 

41. On rendra auffi à Monfr. le Duc de la Mî» 
randole, la Mirandole, & fes Etats. Répondupat 
V article précédait. 

42. Tous les Batteaux, & Attirails neceflaires 
pour les Ponts fur les pa(fages des Rivières, quife 
trouveront dans la marche des Troupes jufqu’à 
Suze feront faits, & fournis aux dépens des Enne- 
mis, & les ordres de la part des Ennemis feront 
donnez à cet effet, comme auffi de faire descendre 
inceffammenr les batteaux pour achever de con- 
ftruire le Pont de Cremone. Accordé. 

43. 11 fera donné des Otages de part & d’autre 
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jufqu’à l’entiere execution du prefent Traité dont 
S. À. R. de Savoye, & Monfr. le Prince Eugene 
demeureront Garants dans tout Ton contenu. Con- 
venu par deux Officiers ,ff avoir un Maréchal deJCamp, 
avec u n Colonel , on un Brigadier} & pour ladite Ga- 
rantie. Fait à Milan . le 13. de Mars 170 7. 

(L.S.) Le Comte Schlil^. (L.S.) St. Pater. 

( L.S .) Le Comte Daun. {L.S.) Lajavelliere . 


Vicier ^yirnè 11. par la graee de Dieu Dut de Saveye t 
Prince de Piémont , Roi de Chypre &c. Suprême 
General Commandant des ^Armées de Sa Majefté 
Impériale en Italie. 

A yant vu les articles ci-defliis fignés par Monfr. le 
Prince Eugene nous les avons approuvez» ratifiez 
8c confirmez» approuvons, ratifions, & confirmons félon 
leur forme , & teneur ; Promettant en foy, & parole de 
Prince de les obferver » & faire inviolablement obfer- , 
ver fans y contrevenir, ni permettre qn’ily foitcon- ] 
trevenu direâement ni indireâement. En témoin 
de quoynous avons figné les prefentes de nôtre main» 

& à icelles fait appofer nôtre féel fecret. Données 
« Turin ce 16. Mars 1707* 

Signé V. AMEDE* 

^ Et Centrejigné de St. Thomas. 

. * 
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